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Volume dédié à la mémoire du Professeur Vassili G. PUTsHKov
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L'entomologiste Ukrainien VAsstt.t Ci. Pursusov (1909-1995) a o:uvré plus de 35 années

sur la morphologie et l'écologie dcs Hétéroptères paléarctiques. Il a notamment, dans le groupe

dcs Lygueidue, précisé les mreurs de nombre d'espèces, et mis cn évidence des caractères lar-

vaires très importants pour leur classification supérieure. L'auteur de la présente panne a fait

de larges emprunts à ses travaux.
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SUBFAM. 11.—OXYCARENINAE STAL 1862

Genre-type : Oxycarenus Ficher 1837

OXYCARENIDA Stal 1862 : 212. —OXYCARENINA Stál 1872 : 39, 47. —OXYCARENINI
Puton 1875a : 22. —ANEUROPHARINA Berg 1879 : 285. —OXYCARENIDAE Lethierry &
Séverin 1894 : I 82. —OXYCARENINAE Distant 1904 : 42.

PUToN 1878a : 30 (Syn. Hét. Fr.) ; OsHANIN 1906 : 293 (Verz. Pal. Hem.) ; PUTSHKD-
vA 1956 : 273 (oeufs) ; ASHLocK 1957 ; 418 (phallus) ; SI.ATER & HURLIIUTT 1957 :
70, 77 (aile post.) ; PUTsHKov 1958a : 404, 410 (larves) ; STIcHEL 1958 : 139 (Hét.
Eur.) ; SCUDDER 1959a ; 419 (ovipos.) ; SLATER 1964a : 141 (Lyg. Afr. S), 1964b :
622 (Cat. Lyg.) ; SEIDENSTÜcKER 1964b : 274 (transf. Bledionotus dans Oxycare-
ninae) ; CARAYDN 1964a : 196-218 (spermath., génit. V) ; PUTSHKov 1969b : 166
(Lyg. Ukr.) ; UEsHIMA & AsHt ocK 1980 : 749 (chrom.) ; CARAYON 1984 : 113-134
(androconies) ; GRozEVA 1995 : 55-59 (chrom.).

Adultes. Caractères discriminatoires. Tête prognathe. Dessus de l'avant-
corps ponctué. Champ antérieur du pronotum sans sillon transversal. Mem-
branes à nervures distinctes. Ailes postérieures pourvues de nervures
intervannales, mais sans hamus (cas exceptionnel chez les Lygaeidae). Pro-
fémurs généralement épineux. Sutures de tous les sternites abdominaux at-
teignant les côtés de l'abdomen. Tous les stigmates ventraux sauf la première
paire.

Autres caractères. Ocelles parfois absents ou vestigiaux chez les formes
brach. Gouttières odorifères déhiscentes. o. Phallus assez semblable à celui
des Lygaeinae : phallothèque portant des processus latéraux, conjonctive plus
ou moins allongé, vesica munie de lobes, tube de la vésica nullement héli-
coïdal. Testicules à 2 lobes (6 cas étudiés) V. Spermathèque très petite, non
fonctionnelle, parfois vestigiale ou même nulle (Brachyplax) Formule des
trichobothries des sternites III à VII : 33032. Caryotype : en général 2 (7 + m)
+ XY (ou XI X2Y).

Nota : CARAvoN (1984) indique que tous les o des Oxycareninae possèdent sur la face ventrale
de 1*abdomen des glandes tégumentaires secrétrices de substances qui ont vraisemblablement
un rôle dans l'attirance entre les sexes (phéromones ?). Ces formations s*apparentent aux an-
droconies de certains Hémiptères Scutelleridae et des Lépidoptères. Il y a deux groupes de
cellules sécrétrices symétriques sur chacun des sternites Vl et VII, ou sur le sternite Vll seu-
lement ; ces cellules sont toujours associées â des brosses ou faisceaux de poils dressés qui
retiennent momentanément, puis contribuent it disperser la « cire » blanchâtre et friable qu'elles
produisent en période d'activité sexuelle. Le système en question montre divers degrés de com-
plexité au sein de la sous-famille. Tantôt elles débouchent directement sur le tégument entre
les bases des poils (Oxycarenus et beaucoup d'autres genres), tantôt dans une poche plus ou
moins profonde et bien délimitée (Mn< roptux par exemple). Au maximum d'organisation les
poches de chaque côté sont devenues deux long » réservoirs tubulaires qui confluent avant d'abou-
tir â un orifice médian toujours entouré de poils dressé » (A »nmututnera, p. 80 ; Jakotvleffia).



SYSTÉMATIQUE

Larves. —Corps ovale allongé, glabre ou pubescent, à soies souvent glan-

duleuses. Tête, thorax et appendices habituellement unicolores. Abdomen uni-

colore ou clair avec des bandes rouges. Glandes dorso-abdominales au

nombre de 2, débouchant au bord postérieur des tergites IV et V, ostioles
très rapprochées; aires évaporatoires ovales, très petites, presque de la cou-

leur foncière. Bord postérieur du tergite IV peu infléchi vers l'arrière en son

milieu, celui du tergite V davantage infléchi.

(Eufs. —Du type oxycarénien : allongés, extrémité postérieure fortement

atténuée, pôle antérieur largement arrondi. Micropyles au nombre de 4-6,
assez resserrés autour du pôle antérieur.

Ecologie. —Les Oxyeareninae constituent un groupe homogène, princi-

palement xéro-thermophile; les espèces, à quelques importantes exceptions

près, sont oligophages, voire étroitement monophages, et vident les graines

de leur plante-hôte. Les <tufs sont pondus individuellement ou en petits grou-

pes dans les capsules. Il n'y a en général qu'une seule génération par an.

Distribution. —Cette sous-famille est essentiellement paléarctique, et as-

sez faiblement représentée dans le Nouveau-Monde. Elle comporte près de

25 genres et de 150 espèces. La région euro-méditerranéenne compte près de

20 genres et plus de 50 espèces. L'dentification de nos genres et espèces com-

porte peu de difficultés sauf pour quelques Maeropternella.

TABLEAU DES GENRES

Adultes

1 (18) Profémurs non épineux ou avec seulement des spinules microscopiques.... 2

2 (5) Buccules prolongées, ou presque, jusqu'au bord postérieur de la tête et partout
d'égale hauteur. l'" article antennaire dépassant plus ou moins l'apex du cly-

peus. 3

3 (4) Premier article antennaire dépassant largement l'apex du clypeus. Clavus et
cories notablement plus longs que le scutellum. Membrane de développement

normal (macr.), ou complètement absente et aspect coléoptéroïde (brach.) ....
. Gen. 51. Anomaloptera Amyot & Serville (p. 80)

4 (3) Premier article antennaire dépassant à peine la tête. Clavue et corie très petits,

peu plus longs que le scutellum. Membranes remarquablement grandes.........
Gen. 52. Jakowleffïa Puton (p. 83)

5 (2) Buccules n'atteignant pas le bord postérieur de la tête. Premier article an-

tennaire ne dépassant pas le clypeus. . 6

6 (9) Membranes entièrement noires, ou seulement les nervures claires. Clavus avec

des rangées de points bien distinctes. Cories petites, à bord postérieur découpé
en arc. Sub-brach. seuls connus. . 7

7 (8) Cories sombres, à peine plus courtes que lcs membranes. Tout Ie dessus brun

à noir Genre nordique, monospécifique
Gen. 55. Philornyrmex R. Sahlberg (p. 89)



OXYCARENINAE : GENRES

Fig. 143. —Identification des genres d'Oxycareninae. —a, clavus d'Oxycarenus pal-
lens; b, clavus de Macroplax fasciata. — c-e arrière-corps : c, de Tropidophlebia
costalis ; d, d'Oxycarenus hyalinipennis ; e, d'O. pallens. —f-h, têtes : f, de Metopoplax
fuscinervis vue de dessus ; g, de Camptotelus lineolatus, vue de dessus ; h, de Jakow-
leffia setulosa, vue de profil. —i, profémur de Brachyplax tenuis.

8 (7)

9 (6)

10 (11)

11 (10)

12 (13)

13 (12)

14 (17)

15 (16)

Cories jaunâtres bordées de brun en arrière, beaucoup plus courtes que les
membranes. Genre endémique dans les Iles Canaries .....................................

Gen. 53. Neocamptotelus Lindberg (p. 86)

Membranes tout au moins en partie claires, ou hémélytres abrégés, sans mem-
brane ou celle-ci réduite à une lisière ................................................10

Genre myrmécomorphe, microptère, à tête convexe (fig. 176c,d p. 103), connu
du Caucase et du Kazakhstan.............. Gen. 60. Bogdania Kerzhner (p. 104)

Genres ne présentant pas ces caractères. Ponctuation des clavus obsolète .....
..... 12

Hémélytres le plus souvent abrégés et ne recouvrant pas le tiers postérieur
de l'abdomen. Clavus noirs, cories blanches avec une bande noire. Pronotum
imponctué. Genre russo-asiatique ............Gen. 54. Bianchella Reuter (p. 87)

Hémélytres couvrant toujours complètement l'abdomen, le plus souvent uni-
formément blancs ou blanc jaunâtre sauf parfois sur les nervures ou sur l'an-
gle apical des cories. Pronotum le plus souvent visiblement ponctué .......14

Dessus du corps, ou tout au moins tête et pronotum, pubescents ..............15

Nervures des hémélytres, membrane incluse (fig. 166c p. 79) saillantes, lar-
gement assombries sur toute leur longueur; bord postérieur des cories avec
une nervure noire saillante ; membranes ne se recouvrant habituellement pres-
que pas, se touchant seulement, ou rarement se recouvrant à moitié. Taille
au plus égale à 2,5 mm .................Gen. 50. Tropidophlebia Kerzhner (p. 77)
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16 (15)

17 (14)

18 (1)
19 (20)

20 (19)

21 (32)

22 (23)

23 (22)

24 (25)

25 (24)

26 (27)

27 (26)

28 (29)

29 (28)

30 (31)

31 (30)

32 (21)

33 (36)
34 (35)

35 (34)

(Taille supérieure à 2,9 mm, nervures moins larges)
...........voir spécimens sans dent fémorale de Camptotelux lineolatus (p. 73)

Nervures des hémélytres non sensiblement saillantes, étroites, noirâtres seu-

lement sur les membranes. Membranes se recouvrant très largement. Genre
méditerranéen.................................Gen. 48. Leptodemus Reuter (part.) (p. 66)

Dessus du corps glabre ou subglabre
Gen. 47. Macropternella Fieber (p. 58)

Profémurs avec au moins une petite dent distale. . 19

Buccules hautes et brèves, à sommet incurvé vers 1*extérieur, apparaissant en

vue de dessus comme des plaques blanchâtres de chaque côté de l'apex du

clypeus (fig. 143g p. 3). Rostre ne dépassant pas les procoxae........................
Gen. 49. Camptotelus Fieber (p. 72)

Buccules étroites et ne formant pas de découpure près de l'apex du clypeus
21

Tête ni étranglée en cou à la base, ni fortement convexe. Diatone plus étroit

que le bord postérieur du prothorax . 22

Profémurs avec une ou deux soies spiniformes mais sans véritable dent.......
. voir Gen. 48. Leptodemus Reuter (p. 66)

Profémurs armés d'au moins une véritable dent . 24

Profémurs avec une dent distale bien distincte et souvent en outre une très

petite dent. Tubercules antennifères peu visibles de dessus...............................
. Gen. 46. Microplax Fieber (p. 46)

Profémurs armés distalement de plus d'une dent. Tubercules antennifères plus
ou moins développés. 26

Rostre atteignant les procoxae. Profémurs avec 3 dents distinctes, la plus
grande robuste, aiguë et recourbée vers le fémur (fig. 143i)...,..................„,...,

Gen. 45. Brachyplax Fieber (p. 42)

Rostre atteignant tout au moins les mésocoxae. Profémurs avec au moins deux

dents distinctes ainsi que souvent des denticules 28

Tubercules antennifères très grands, vue de dessus s'élargissant et se recour-
bant vers l'extérieur apicalement (fig. 152a,c,e p. 33)

. Gen. 44. Metopoplax Fieber (p. 32)

Tubercules antennifères non élargis en vue de dessus ..................................30

Ponctuation des clavus ordonnée en 3 rangées dont 2 complètes (fig. 143a).
Pas de lignes et taches sombres discontinues sur le disque des cories ...........

. Gen. 42. Oxycarenus Fieber (p. 6)

Ponctuation des clavus plus ou moins désordonnée, formant 4-5 rangées con-
fuses (fig. 143b). Disque des cories marquées de lignes et taches sombres
discontinues. Gen. 43. Macroplax Fieber (p. 23)

Tête étranglée en cou à sa base, convexe en-dessus. Diatone tout au moins

0,8 fois aussi large, souvent plus large que le bord postérieur du prothorax.
Espèces plus ou moins myrmécomorphes. 33

Pronotum pourvu d'un sillon transversal 34

Pronotum plus large au milieu qu'en arrière. Membranes brunes. Genre mo-

nospécifique des Iles Canaries .. Gen. 59. Bethylimorphus Lindberg (p. 102)

Pronotum fortement rétréci d'arrière en avant. Membranes claires. Sillon
transversal du pronotum profond. Genre Sud- et Est-méditerranéen................

. Gen. 58. Barberocoris Miller (p. 99)
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36 (33) Pronotum dépourvu de sillon transversal. Membranes claires, tachetées ou
non. . 37

37 (38) Tubercules antennifères saillants, bien visibles de dessus. Clypeus élargi en
avant Gen. 57. Bycanistellux Renter (p. 97)

38 (37) Tubercules antennifères non ou à peine visibles de dessus. Clypeus non élargi
en avant. .................Gen. 56. Auchenodes Horváth (p. 92)

Larves connues (d'après Pttvsttwov 1969b)

1 (6)

2 (3)

3 (2)
4 (5)

5 (4)

6 (1)

Abdomen clair avec des bandes longitudinales rouges. Tête un peu plus som-
bre que l'abdomen.. 2

Tête en avant des yeux avec de grandes taches blanches. Abdomen avec 5 ban-
des (fig. 144a)......................................Gen. 49. Camptotelus Fieber (p. 72)
Tête sombre. Abdomen avec 2-5 bandes (fig. 154b p. 37, 158b p. 54) .......4
Dessus de l'abdomen avec 2-3 bandes longitudinales larges et entières, des-
sous sans stries transversales.....................Gen. 46. Microplax Fieber (p. 46)
Dessus de l'abdomen (tout au moins sur les tergites intermédiaires), avec
5 bandes longitudinales étroites, interrompues près du bord postérieur des seg-
ments (fig. 154b p. 37) ; dessous avec des bandes transversales de stries
rouges ....................Gen. 44. Metopoplax Ficher (p. 32)
Abdomen sans bandes rouges longitudinales ; ou s'il porte des bandes con-
fuses, tête presque de la même couleur que l'abdomen ; souvent abdomen
entièrement sombre ..... ............................................................................7

7 (12) Corps pâle, tête et thorax seulement d'un jaune plus sombre ou d'un gris
plus sombre que l'abdomen, sans poils glanduleux .............................8

8 (9) Face dorsale de l'abdomen avec des bandes transversales entièrement rouges
ou noirâtres le long du bord postérieur de chaque urite (fig. 144d) ................

.................Gen. 45. Brachyplax Fieber (p. 42)
9 (8) Abdomen sans bandes transversales rouges ou noirâtres complètes........... 10

Fig. 144. — Identification des genres d'Oxycareninae (larves) : arrière-corps. — a,
Camptotelux lineolatus ; b, Microplax interrupta ; c, Metopoplax fuscinervis ; d, Bra-
chyplax tenuix.
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10 (11)

11 (10)

12 (7)

13 (14)

14 (13)

15 (16)

16 (15)
17 (20)

18 (19)

19 (18)

20 (17)

Dos du corps portant sur le thorax une bande rouge longitudinale divisée en

minces stries, et sur les tergites I et II des taches arrondies ; glandes odorifères
visibles par transparence .........................Gen. 48. Leptodemus Reuter (p. 66)

Abdomen jaunâtre unicolore, sans stries rouges ni taches .................................
Gen. 42. Oxycarenus (pallens) (p. 19)

Tête et thorax châtain sombre ou noirs, beaucoup plus sombres que l'abdomen

qui est clair, ou abdomen également sombre. Corps portant généralement une

pubescence glanduleuse .................................13

Abdomen rouge avec la partie postérieure des tergites jaunâtre. Corps glabre
. Gen. 55. Philomyrmex R. Sahlberg (p. 89)

Abdomen d'une autre couleur. Au moins la tête et le thorax portent des poils
glanduleux (sauf Oxycarenus modestus) 15

Abdomen jaunâtre pâle à ocre, avec sur les 3 premiers tergites des bandes
transversales�

. . Gen. 54. Bianchella Reuter (p. 87)

Abdomen brun ou rouge sombre 17

Corps mat. Tête et thorax portant en-dessus des poils glanduleux clairs. Ab-

domen avec des petites taches sombres arrondies. 18

Abdomen presque glabre
...................................Gen. 50. Tropidophlebia Kerzhner & Jaczewski (p. 77)

Abdomen portant comme le thorax des poils glanduleux...................................
Gen. 43. Macroplax Fieber (p. 23)

Corps très brillant, presque glabre. Abdomen entièrement rouge......................
Gen. 42. Oxycarenus (modestus) (p. 16)

Q b C d e

Fig. 145. —CEufs d'Oxycareninae. —a, Oxycarenus pallens ; b, Oxycarenus modestus ;

c, Brachyplax tenuis ; d, Macroplax preyssleri ; e, Microplaxinterrupta ; f, Camptotelus

lineolatus (dans une corolle de Thymus). —D'après Ptt7sttKov, 1969b.

GEN. 42. —OXYCARENUS FIEBER 1837

Espèce-type : Stenogaster tardus Hahn 1835
= Acanthia,lavaterae Fabricius 1787

Stenogaster Hahn 1835 : 15, 114 (praeocc.). —Oxycarenus Fieber 1837 : 339. —Anthocoris sensu

Blanchard 1840 : 133 (part.). —Maruthas Distant 1910 : 44. —Subg. Euoxyrarenus Samy 1969 :

153.

0> Oxycarenus laetus Kirby, 1891, espèce indo-malaise préjudiciable aux Andropogon et Gos-

sypium, a été omis dans ce qui suit, bien qu'il semble avoir été signalé en Iraq (WIMHvRsT,

1920). Cette espèce est très voisine d*O. hyalinipennis avec lequel BERGROTH (1905) la mettait

en synonymie, opinion non suivie dans la littérature postérieure.



GEN. OXYCARENUS

AMYGT & SFRvILLE 1843 : 255 (Hist. nat. Hém.) ; FIEBBR 1861a : 205 (Hét. Eur.) ;

SrAv 1872 : 50 (in clé) ; HGRYÁTH 1875 : 43 (Lyg. Hong.) ; PvroN 1878a : 34
(Syn. Hét. Fr.) ; LETHIERRY & SÉYERIN 1894 : 184 (Cat. Hém.) ; OsHANIN 1906 :
299 (Verz. Pal. Hem.) ; JORDAN 1951a : 28 (gl. odor. larv.) ; SvArER & HvRLBvTT
1957 : 70 (ailes post.) ; PvrsIIKGVA 1956 : 273 (oeufs) ; PvrsttKov 1958a : 404 (lar-
ves) ; STICHEL 1958 : 141, 152 (Hét. Eur.) ; SLATFR 1964a : 142 (Lyg. Afr. S) ;

1964h : 665 (Cat. Lyg.) ; PGTsHKov 1969b : 186 (Lyg. Ukr.) ; SAMY 1969 : 79-165
(révis. spp Afr.) ; ÇAGATAY 1986 : 25 (clé spp Turquie) ; SLATER & O DGNNEvv

1995 : 77-78 (suppl. Cat.) ; Cos+As et al. 1997 : 5-17 (spp Esp.).

Adultes. —Macroptères seuls connus. Corps ovale-oblong, atténué en
avant. Tête et pronotum densément ponctués; clavus avec 2-3 rangées de
points, cories imponctuées, membranes incolores ou brunâtres, sans dessin
noir. Tête conique, non étranglée en cou à la base, tubercules antennifères
visibles de dessus mais peu proéminents; buccules prolongées presque jus-
qu'à la base du dessous de la tête. Article I des antennes ne dépassant le
clypeus que d'au plus 1/3 de sa longueur. Rostre atteignant au moins les
mésocoxae. Profémurs portant antérieurement 1-2 grandes épines et plusieurs
spinules. Paramères de forme complexe et contournée, tige large, portant des
nodules, lame pouvant présenter un lobe basai. Phallus : vésica portant 2 ailes
basales qui font saillie lors de l'inflation.

Larves. —Voir notamment O. hyalinipennis.

Ecologie et distribution. —Les Oxycarenus s'attaquent aux graines de
diverses plantes, notamment Malvaceae et Tiliaceae. Diverses espèces sont
sujettes à de prodigieux pullulements. Plusieurs représentants africains et
indo-malais ont une importance économique, infligeant des dégâts aux cul-
tures de coton et étant capables de survivre dans les stocks de graines de
cette plante. Un cas d'hybridation a été signalé entre deux espèces (DE BER-

GEvIN 1932e). Pour les cycles annuels, voir O. hyalinipennis (p. 12).
Ce genre est le plus important et le plus largement répandu de la sous-

famille. On en connaît environ 55 espèces, distribuées surtout dans l'Ancien
Monde et notamment en Afrique. La faune euro-méditerranéenne en possède
quatre ; leur identification n'est pas difficile, mais il n'en est pas de même
à l'échelle mondiale.

Systématique. —Les Oxycarenus africains ont fait l'objet d'un mono-
graphie par SAMY (1969), dans laquelle les caractères génériques et spécifi-
ques sont rediscutés, et une quinzaine d'espèces nouvelles décrites ; cet auteur
divise les Oxycetrenus africains en 3 sous-genres : Oxycarenus s.str. (la plu-
part des espèces), Pseudoxycarenus Samy (3 espèces ; espèce-type : O. ma-
culatus Stal) et Euoxycarenus Samy (2 espèces ; espèce-type O. pallens
Herrich-Schaeffer).

Il ne paraît pas nécessaire de donner en détails les caractères distinctifs
des sous-genres.
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TABLEAU DES ESPÈCES (ADULTES)

1 (2)

2 (1)

3 (4)

4 (3)
5 (6)

6 (5)

Bord postérieur des cories en arc rentrant très prononcé (fig. 143e p. 3) ; mem-
branes plus grandes que les corie (subg. Euoxycarenus). Long : 3,3-4,4 mm.
Elément turanico-méditerranéen vivant notamment sur les Malvaceae.............

4. pallens (Herrich-Schaeffer) (p. 19)

Bord postérieur des cories à peu près rectiligne (fig. 148a p. 14) ou simple-
ment sinué (subg. Oxycarenus s.str.) 3
Membranes brunâtres ou noirâtres, largement blanchâtres en avant. Long :
3,0-4,0 mm. Elément européen vivant sur les A/nus.

.......................3, modestus (Fallén) (p. 16)

Membranes blanchâtres ou incolores 5

Cories rouges à rosées. Antennes entièrement noires ; article l dépassant le
clypeus de l/3 de sa longueur. Tête, pronotum et scutellum noirs et densément
ponctués, pourvus d'une pubescence blanche dressée, raide, plus courte que
le diamètre basai des protibias. Long : 4,7-6,0 mm. Vit essentiellement sur
diverses Malvaceae et Tiliaceae. Elément Ouest-méditerranéen.........................

1 lavaterae (Fabricius) (p. 9)
Cories jaune blanchâtre. Antennes rarement entièrement noires ; article I dé-
passant rarement le clypeus. Pubescence claire raide de l'avant corps plus
longue que le diamètre basai des protibias. Long : 3,8-5,0 mm. Espèce mé-
diterranéenne et paléotropicale vivant sur les Malvaceae, nuisible au Coton.

2. hyalinipennis (Costa) (p. 12)

a b

O
LO

C3

Fig. 146. —Genre Oxycarenus. —a,h, phallus en inflation d'O. pallens ; c, id. chez
O. lavaterae ; d, spermathèque d'O. lavaterae Y ; e,f, paramère gauche d*O. lavaterae
<5 (2 positions) ; g, oeuf d'O. hyalinipennis. —Échelles en mm. —a-c, d'après Samy,
1969 ; d-f, originaux ; g, d'après P. Movt.ET, inédit.
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SUBGEN. 1. —OXYCARENUS s.str.

1. —Oxycarenus (s.str.) lavaterae (Fabricius)

lavateroe Fahricius 1787 : 278 (An« itàiu) [Afrique du Nord ; syntypes ZMUCJ ; —7 tordus Hahn
1835 : 16, 113 (Stenogas(er) [Sardaigne ; Types perdusJ ; —sii utus Herrich-Schaeffcr 1850 : 214,
217 (Stenogitster) [Sicile : Types perdusl.

FIE13ER 1837 : 342 (tardusl, 186 la : 205 (Hét. Eur.) ; PUTON 1878a : 35 (Syn. Hét.
Fr.) ; LETtltERRv & SÉVERtN 1894 : 185 (Cat. Hém.) ; OSIIANIN 1906 : 299 (Verz.
Pal. Hcm.) ; Dl BERGEVIN 1932e : 253 (hybr.) ; STIGHE1 1958 : 152 (Hét. Eur.) ;

SLATER 1964b : 680 (Cat. Lyg.) ; Z1MSEN 1964 : 331 (Types lavaterae).

Adulte. Habitus : vol. 1 fig. 140b p. 449. Tête, tout le prothorax, scutellum, antcnncs et
fémurs noirs ; tibias et tarses en partie éclairci » ; hémélytres et abdomen en partie rouge brique.
Tête, pronotum et scutellum densément ponctués et portant des soies dressées, assez courtes.
Tête conique, tubercules antennifères visibles de dessus ; article I des antennes dépassant le

clypeus par le tiers de sa longueur ; article Il 2,0-2,2 fois aussi long que I et 1,25-1,40 foi »

aussi long que III ; article IV un peu plus long que III. Rostre noir, atteignant au moins le bord
postérieur des métacoxae. Pronotum trapézoïdal, 1,3-1,5 fois aussi large que long, avec une faible
dépression transverse médiane. Hémélytres atteignant ou dépassant l*apex de l'abdomen, ; clavus
brun rouge sombre, avec 3 lignes de points, celle du milieu abrégée ; cories rosées à rouge
brique, avec une large marge latérale plus claire relevée en gouttière, apex noirâtre ; membranes
incolores, transparentes. Profémurs armés de 2 grandes dents et 2-3 petites. Tibias sombres, plus
ou moins éclaircis au milieu ; tarses bruns. Lames coxales, parties postérieures des méso- et
métapleures et gouttières odorifères blanchâtres. Abdomen en partie rouge brique, connexivum
noirâtre. o . Phallus : vesica sans appendices basaux ; paramères : fig. 146e.f. 9. Spermathèque :

fig. 146d.

Long : o 4,7-5,1 mm, 9 S,5-6,0 mm ; antennes (articles) : (I)0,35 à 0,47- (II)0,75 à 1,05-
(III)0,55 à 0,75- (IV)0,65 à 0,90 mm. Large : diatone o 0,75-0,80 mm, 9 0,88-0,95 mm ; hé-
mélytres á 1,60-1,80 mm, V 1,95-2,25 mm.

Pour les hybrides lavaterae x hyalinipennis, voir p. 13.

Ecologie. —Je n'ai trouvé dans la littérature aucune étude complète sur
le cycle de vie de cet Oxycarenus, mais ses plantes-hôtes et son aptitude
aux pullulements sont par contre bien documentés. Les adultes hibernent et
peuvent être rencontrés à peu près toute l'année sur des Tiliaceae et leurs
proches voisines botaniques les Malvaceae, exceptionnellement d'autres plan-
tes. Ce sont les Tilia, notamment T. americana, qui paraissent les végétaux
nourriciers les plus attirants. G.S. SAUNDERs (frère de E. SAUNDERs) relata,
en se référant à un correspondant, une extraordinaire infestation des Tilia
(sp. ?) en Italie septentrionale près du Lago Maggiore, en 1906 ; les insectes
couvraient les troncs et rameaux durant toute l'année, par tous les temps,
par plaques de 40 x 50 cm en plusieurs couches, formant des amas distincts
pouvant atteindre un pouce d'épaisseur, depuis la base du tronc jusqu'à 5-
6 mètres de hauteur ; ils n'attaquaient pas les pousses ; ni larves ni oeufs
n'avaient été vus. Cette indication, de source non authentifiée, pourrait pa-
raître suspecte si elle n'était corroborée par les observations plus précises
de BURLtNI (1949) également en Italie (Treviso). Cet auteur a suivi durant
toute la belle saison de 1948 un pullulement sur Tilia amerit ana (à l'exclu-
sion de Tilia europaea croissant au voisinage) ; là aussi, dès le mois de mars,
les insectes étaient rassemblés sur le tronc en plaques distinctes de 20 x 15 cm
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et sur 2 cm d'épaisseur, la plus basse à 1,5 m de hauteur, la plus élevée à
10 m ; fin avril apparaissaient quelques dégâts sur les feuilles ; à partir de la
mi-mai, la densité des rassemblements diminuait, et des insectes se mon-
traient sous les feuilles ; à la mi-juin, lors de la montée de la température,
l'invasion de la face inférieure des feuilles se poursuivait, avec traces très
apparentes de nombreuses piqûres nutricielles ; les feuilles à la base des ra-
meaux étaient préférentiellement envahies et attaquées. L'auteur ne parle pas
d'accouplements ni de pontes, mais a observé des adultes morts à partir de
la mi-juillet. Il relate aussi que déjà en décembre 1932 il avait noté des
rassemblements hivernaux sur les mêmes arbres, avec dispersion printanière.
En France (Gironde) G. TEMpÈRE a collecté l'insecte en nombre au mois
d'août sur Tilia sp. ! A été mentionné aussi un pullulement en Montenegro
(VELIMIRovtc et al. 1992) et tout récemment un autre dans l'un des stades
sportifs de la ville de Barcelone sur des variétés cultivées de Populus nigra
et P. alba, en agrégations par centaine sur chaque feuille, sans mangeure
(M. GoUL~, comm. pers. 1996).

Parmi les autres plantes-hôtes citées, notons : Althaea rosea en Catalogne
(CUNI Y MARTQRELL, 1881) et à Alger (DE BERGEviN 1932e) ; Hibiscus sp ?
avec pullulements sous les feuilles dans les parcs d'Algérie et Tunisie (DE
BERGEVIN, op. cit.) ; Lavatera olbia dans les Pyrénées-Orientales (Banyuls)
VII 1978, PÉRIcART leg. ; Malva silvestris dans l'Aude (Fontfroide) VI 1984,
PÉRIcART leg. ; Malva sp. dans les Iles Canaries (LlNDBERG 1953). Enfin men-
tion avait jadis été faite d'attaque des Pêchers à Tunis dans un jardin d'essais,
avec sérieux préjudice aux jeunes fruits (MARcHAL 1897) ; l'attaque des mê-
mes arbres est indiquée en Afrique du Sud : Le Cap (SGHoUTEnEN 1912).

Carte n" 55. Distribution d'Oxycarenus lavaterae. Les lieux où des pullulements ont
été observés sont repérés par un astérisque entouré d'un cercle.



Fig. 147. —Larves d'Oxycarenus hyalinipennis. —a, stade I; b, stade II; c, stade III, d, stade IV. —Échelles en mm.
—P. MOULET del., inédit.
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Distribution. Carte n" 55. —Oxycarenus lavaterae est une espèce Ouest-
méditerranéenne et afrotropicale. Il paraît remonter vers le Nord jusqu'en
Aquitaine, Haute-Vienne, Suisse (Tessin), Haut-Adige et Istrie ; présent dans
tout le Maghreb et signalé de divers pays d'Afrique tropicale et en Afrique
du Sud.

FRANCE. Gironde : région de Bordeaux, anciennes indications (LAMBERTIB 1909), en outre un

relatif pullulement à Gradignan sur Tilia, VIII 1962 (TEIvIBÉRE, comm. pers. et coll. Péricart !) ;

Haute-Vienne : Magnac-Laval, IV 1995 (H. PRovosT rec. !); Landes (LAMBERTIE 1909) ; Hau-
tes-Pyrénées : Tarbes (MNHN !); Haute-Garonne : Toulouse !, Eup ! (coll. A. Perrier, MNHN !) ;

Hérault (MARQUET 1894) ; Aude : Carcassonne (SIENKIBwtcz 1964), Fontfroide (PÉRIcART leg. !) ;

Pyrénées-Orientales : Banyuls ! ; Isère : Grenoble, automne 1992 (LusnIGNEI>R leg. !); Corse (Pu-
TON 1879). —SUISSE. Tessin (div. auct.). —ITALIE. ! Toutes les provinces continentales et
péninsulaires (CARAPBzzA 1995) ; Sardegna !, Sicilia !, îles Levanzo (TAMANINI 1973) ; Pantel-
laria, Stromboli (CARAREzzA 1995). —ESPAGNE. Probablement répandu partout dans la partie
sous influence méditerranéenne. Provenances vérifiées : toute la Cataluna !, Tarragona !, Valen-

cia !,Alicante !,Cartagena !,Malaga !,Cádiz ! ; île de Mallorca ! ; aussi présent dans les Asturies :

Pontevedra (CosTAs er al. 1997). —PORTUGAL. Coimbra (OLIVEIRA 1896), Soure (SBABRA

1930b) ; Estramadura : Lisboa (BGLIVAR & CHIcoTE 1879) ; Beja : env. de Luzianes, VI 1989
(PÉRIcART leg. !).—HONGRIE. Keshely, près du lac Balaton (KGNDoRosv 1995). —SLOVÉNIE.
(GocAI.A & GocALA 1990).—CROATIE. Istrie : « Fiume » (= Rijeka) ; Fuzine (HoRVÁTH 1897b),
Split (NOVAK & WAGNER 1951). —ILES CANARIES. Tenerife !, Gomera !, Hierro !, Gran Ca-
naria ! ; La Palma (HEIss & WGI>DSTRA 1993). —MAROC. Nord : Larache (MNHN !), Berkane
(VIDAL 1937) ; Casablanca !, Rabat ! (MZHF ! ; LINDBBRG 1932). —ALGÉRIE. Oran (MNHN !),
Saïda (VIDAI. 1937), Alger (MNHN ! ; « Philippeville » (=Skikda) (MNHN !), « Bône » (=Annaba)
(id. !). — TUNISIE. Tunis !, Zaghouan (MZHF !), Mateur (DANIBLssoN leg. !). — ILE DE
MALTE. (TAMANINI 1966 ; RIEGER 1986).

EXTENSION ASIATIQUE. Arabie saoudite (MZHF !), Yemen (ZMAS !).
EXTENSION AFROTROPICALE. Abyssinie ! ; Sierra Leone ! ; Afrique Orientale ! ; Afrique
du Sud.

Les indications de Hongrie et d'Autriche de la littérature correspondent
aux anciennes divisions territoriales de l'Europe ; il en existe aussi une d'Al-
lemagne, très ancienne, qui n'est pas reprise par les auteurs récents.

2. —Oxycarenus (s.str.) hyalinipennis (Costa)

?ardus f. hyalinipennis Costa 1843b : 45, 1847b : 184 (Aphanus) [Italie Sud ; lectotype (d')
ZIUN !]; —leucopterus Fieber 1852 : 466 !Italie, Portugal, Syrie, Afrique du Sud ; Types '?] ;—
cruralis Stal 1856 : 196 [Afrique du Sudl ; —cincticornis Walker 1870 : 2379 [Egypte ; Types ?1 ;
—castaneus De Bergevin 1932e : 255 [Tunisie Sud ; holotype (2) MNHN !J ;—nigricornis Samy
1969 : 120 [Kenya ; holotype (d) BMNH !J.

F!EBER 1861a : 206 (Hét. Eur.) ; PUTON 1878a : 35 (Syn. Hét. Fr.) ; LETHIERRY &
SÉVERIN 1894 : 184 (Cat. Hém.) ; OsHANIN 1906 : 300 (Verz. Pal. Hem.) ; DE BER-
GEVIN 1932e : 253-54 (hybr.) ; BARBosA 1950 : 17-132 (larves ; écol.) ; STIGHEL

1958 : 153 (Hét. Eur.) ; SwEET 1960 : 319 (pl. -hôte) ; CARAYoN 1964a : 196-218
(génit. Vi ; SLATER 1964b : 674 (Cat.) ; SLATER 1972 : 66 (spp. Afr. S ; syn. de
nigrit omis) ; AYSEV 1974 : 122 (génit. cî) ; UESHIMA & ASHLOCV. 1980 : 749, 797
(chrom.) ; PÉRICART 1994a : 96 (hol. et syn. d'O. castaneus).

Adulte. Habitus : fig. 148a p. 14. Noir à brun clair avec les hémélytres pâles. Tête et
pronotum rugueusement ponctués, portant une pubescence blanchâtre dressée assez rude, un peu
plus longue que le diamètre basai des protibias. Antennes de coloration variable selon le mé-
lanisme : chez les spécimens sombres d*Europe méridionale, typiquement noires avec la moitié
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basale de l'article Il jaunfître, rarement mais pas exceptionnellement entièrement noires (!) ;
chez les spécimens pâles pas rares au Sud du Maghreb, articles I, II et partie basale de III
brun jaune, le reste brun noir. Fémurs de la couleur foncière, tibias plus clairs surtout les pro-
tibias : méso- et métatibias avec un anneau médian blanchâtre. Article I des antennes atteignant
ou dépassant un peu l'apex du clypeus, article II 2 fois aussi long que I et 1,2 fois aussi long
que III ; IV un peu plus long que III. Rostre sombre, atteignant au moins le bord postérieur du

sternite II (ler sternite apparent). Pronotum trapézoïdal, 1,3-1,5 fois aussi large que long, marqué
d'une dépression transversale médiane plus ou moins accentuée, les bords latéraux corrélative-
ment plus ou moins bisinués en leur milieu. Scutellum ponctué, de la couleur foncière. Clavus
et corie blanc jaunâtre, l'angle apical des cories assombri ; membranes hyalines, incolores. Des-
sous de la couleur foncière, lames coxales et gouttières odorifères blanchâtres, abdomen parfois
rougeâtre. Caryotype : 2 (7) + XiXzY.

Long (voir aussi nota 1) : d'3,8-4,2 mm, '2 4,4-5,0 mm ; antennes (articles) : (I)0,31 t 0,38-
(II)0,57 à 0,62- (III)0,44 à 0,50- (IV)0,50 à 0,60 mm. Large : diatone 0,68-0,78 mm, hémclytres
rl 1,36-1,50 mm, 9 1,55-1,80 mm.

O. castaneus De Bergevin, décrit d'après une V unique, appartient à la
forme peu pigmentée fréquente dans le sud du Maghreb ; j'ai collecté près
de la localité-typique (Tunisie : Tozeur) une grande série de cette forme, mé-
langée avec des individus plus sombres, montrant que tous les passages
existent vers la forme très pigmentée.

Nota 1 : j'ai vu de petits spécimens de Crète de taille à peine égale à 3 mm.

Nota 2 : DE BERoEvttt (1932e) a observé aux environs d'Alger des copulations entre cette
espèce et O. lavaterae, et décrit des « hybrides as que j'ai pu voir dans sa collection au MNHN.
Les spécimens qu'il désigne sous ce nom (si ce sont bien des hybrides, car aucun suivi des
pontes et larves résultant des accouplements n'est mentionné) diffèrent à peine de la forme
nominale de /tya/inipennix par le 2'rticle antennaire noir et par les hémélytres de certains
d'eux un peu rosés.

(Euf. Fig. 146g p. 8. —D'après MouLET, in litt. Blanc nacré, allongé, arrondi au pôle an-
térieur, plus aminci au postérieur, finement costulé longitudinalement. Micropyles au nombre
de 6. Long : 0,9 mm ; diamètre max. 0,3 mm.

Larves. —D*après Moût Eï, in litt., spécimens du Sud de la France.

Stade I. Fig. 147a p. I l. —Tête brun clair en-dessus, brun pâle en-dessous. Antennes blan-
châtres, article IV rougeâtre. Rostre hyalin, à 4e article noirâtre, atteignant le milieu de
l'abdomen. Ligne ecdysiale jaune. Pro- et mésothorax brun clair ; métathorax blanchâtre ; dessous
du thorax brun pâle. Fémurs brun clair ; tibias rougeâtres, plus clairs au sommet ; tarses jaunâtres.
Dos de l'abdomen rouge orangé, tergites III à V jaunâtres ; Ventre jaunâtre, sternites VI à IX
rouge orangé. Long : 1,4 mm ; large (abdomen) 0,6 mm.

Stade l/. Fig. 147b. —Même coloration que le précédent, mais la couleur brun clair peut
devenir plus rouge. Seuls le métathorax reste blanc et le tergite III jaunâtre. Long : 1,8 mm ;
large (abdomen) 0,7 mm.

Stade II/. Fig. 147c. —Tête rouge foncé ; antennes (sauf le 3'rticle) et pattes brunes. Pro-
et mésothorax rouge foncé ; métathorax blanc. Quelques soies blanches et raides sur le dessus
de la tête et du thorax. Lobes hémélytraux noirs, formant chacun une faible sinuosité au-dessus
du métathorax. Dos de l'abdomen rouge foncé ; ventre orangé rougeâtre. Profémurs dilatés armés
d'une dent médiane sur leur face antérieure (cette dent est très peu visible au stade II). Long :
2,3 mm ; large (abdomen) 0,9 mm.

Stade IV. Fig. 147d. —Soies du dessus blanches, claviformes, plus nombreuses qu'au stade
III. Tête sombre ; article I des antennes rembruni, article II jaune, rembruni au sommet, III
jaunâtre, assombri aux extrémités, IV brun foncé. Pro- et mésothorax brun foncé ; métathorax
blanc. Lobes hémélytraux atteignant l'avant du tergite I. Pattes brun foncé ; profémurs dilatés
avec une forte dent médiane et 2-3 autres plus petites et plus distales. Abdomen rouge brique
en-dessus et en-dessous. Long : 2,5 mm ; large (abdomen) 1,0 mm.

Stade V. Fig. 148b p. 14. —Quasiment la même coloration que le stade IV. Métathorax brun
foncé, seule sa partie médiane demeurant blanche. Lobes hémélytraux atteignant le bord pos-
térieur du tergite III. Métatibias avec un anneau blanchâtre au milieu. Long : 3,7 mm ; large :
diatone 0,65 mm, mésothorax (lobes hémélytraux inclus) 1,3 mm, abdomen 1,5 mm.
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Fig. 148. —Oxycarenu » hyalinipennis, habitus. —a, adulte V de Corse ; b, larve stade
V de Provence. —Échelles en mm. —a, original ; b, P. MovEET del., inédit.

Ecologie. Cette espèce a fait l'objet d'une abondante littérature d'en-
tomologie appliquée, en raison notamment des préjudices qu'elle inflige au
Coton. Elle vit essentiellement sur des Malvaceae, dont elle ponctionne les
graines : Abutilon (A. asiaticum, A. grandiflorum), Althaea rosea, Gossypium
(Coton), Hibiscus spp (H. rosa sinensis, H. cannabinus, H. esculentus), La-
vatera (L. olbia !, L. cretica), Malva spp !, Malvastrum spicatum, Paritium

spp, Sida spp, Sterculia spp, et diverses autres Malvaceae sauvages. En-
dehors de cette Famille, on l'a trouvée aussi en Tunisie méridionale en assez
grand nombre et persistance sur Acacia sp. (PÉRIcART, V 1978 !, III 1992 !),
en Israël sur Ficus carica...

Son infestation du coton a été étudiée notamment par KIRRRATR>CR (1923)
et ODHIAMBD (1957) ; l'attaque a surtout lieu au niveau des graines, sur les-
quelles adultes et larves effectuent des ponctions; ces insectes peuvent
s'introduire dans les capsules en utilisant notamment les galeries qu'y creu-
sent les Lépidoptères Earias insulana et Diparopsis. Les dommages, parfois
sérieux en Afrique tropicale, tiennent surtout à la persistance des déjections,
larves et exuvies de la Punaise, entremêlées dans les fibres, ce qui déprécie
le coton en le maculant; par ailleurs la succion des graines en diminue la
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croissance, et en réduit la valeur alimentaire dans les pays pauvres où cel-
les-ci sont sources d'huile végétale.

BARBosA (1950) a étudié le développement de l'espèce au laboratoire en
Mozambique sur graines vertes d'Abutilon grandiflovum. A la température
de 25'C environ. deux à trois jours après leur émergence, les adultes s'ac-
couplent ; les copulations durent plusieurs heures et peuvent se renouveler
plusieurs fois. Deux à trois jours plus tard peuvent commencer les pontes,
à raison au maximum d'une soixantaine par femelle, en plusieurs dépôts ;

les oeufs sont collés par petits groupes serrés, le pôle postérieur adhérant au

support. Les pontes sont achevées dans la quinzaine suivant le début des
accouplements. Le développement embryonnaire exige de 4 à 11 jours (en
général 5 jours) ; la durée totale des 5 stades nymphaux est de 11 à 21 jours.

L'espèce donne lieu à des pullulements : outre le Coton, il en a été signalé
sur diverses Malvaceae : Hibiscus en France près de Marseille, non loin de
la limite Nord de l'espèce (BÉRENGER 1988); Lavatera cretica dans l'île de
Chypre (LINDBERG 1948) et en Portugal méridional (RtBEtRo, in litt.). L'insecte
est attiré par les pièges lumineux.

ps) ~
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Carte n" 56. Distribution Ouest-paléarctique d'Oxycarenus hyalinipennis

Distribution. Carte no 56. —Oxycarenus hyalinipennis est un élément
pan-tropical répandu dans toutes les régions chaudes de l'Ancien et du Nou-
veau-Monde où sont pratiquées la culture du Coton et des Malvaceae orne-
mentales. Dans la région euro-méditerranéenne, (abstraction faite des
importations accidentelles sans suite) il ne dépasse pas vers le Nord la Pé-
ninsule ibérique, le Midi de la France (Avignon), l'Italie péninsulaire, les
Balkans et l'Asie Mineure. On le connaît aussi de Transcaucasie et d'Af-
ghanistan.

FRANCE. Seulement Midi méditerranéen. Hérault : Pérols (HNHM !), Mireval (id. !), Montpel-
lier (MALDÈS leg. !); Bouches-du-Rhône : Berre-l'Etang sur Hibiscus (BÉRFNGER leg. ! ;
BÉRENGER 1988) ; Vaucluse (MoLLLT 1990b) ; Var : Hyères (MNHN !); Alpes-Maritimes : Nice
(MAt.oÈs leg. !), Beaulieu (IAGB !); Corse : Biguglia, Vl 1961, sur Lavccrera olbia (PÉRtcART
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leg. !). — ITALIE. Moitié Sud de la péninsule. Marche, Lazio, Abruzzo, Campania !, Puglia,
Basilicata, Calabria. île I avezzo (TAMANINI 1973, 1981) ; Sardcgna !, Sicilia !, île Pantellaria
(CARABîzzA 1995). —ESPAGNE. Valencia ! ; Madrid (Co»TA» et al. 1997) ; Alicante ! ; Murcia ;

Cartagcna ! ; Ciudad Real ! ; Granada (CosTAs et al. 1997), Sierra Nevada (BoîtvAtt & CHIcoTE
1879) ; Sevilla ; C;idiz ! (R!BEs 1967). Ile de M'tllorca (GRAvîsTFHN 1969). —PORTUGAI.. Sud :

Faro VI 1959 (LINDBERD leg. !),Alcobaça, été 1990 (N. Rtaatao leg. !).—AUTRICHE. Vorarlberg
(coll. Heiss ! ; apport accidentel par Ic vent'?). —SLOVAQUIF.. Sturovo VI 1952 (RoUBAI..
d*aprè » STEttt.(K & VAVR(NovÁ : probablement apport accidentel). — CROATIF. ; (NovAK &
WAGNER 1951) : Split (div. coll. !) et plusieurs autres localités. —BOSNIE-HERZÉGOVINE.
Mostar (HNHM !). —YOUGOSLAVIE. Beograd (KDRMtLEv 1943). —BUI.GARIE. Petrich IV
1986 (Jostîov 1990). —GRECE. Attiki ! ; Pelopánnisos : Xylokastron VI 1990 (LttsNAvuoRt

leg. !), Eli » (LtNNAvt!oR! 1953) ; Khalkadhiki : Kalamitsion (REMANE leg. !) ; Kriti ! ; Corfu
(=Kérkira) (LINNAVLORI 1953) ; Rodhos (MNHN !).—CHYPRE. ! Pas rare (div. coll. ; LINDBERG

1948). —TURQUIE. Anatolie : Izmir (LtNNAvt!oRt 1953), Tarsus (ZMAS !), Iskenderun, Antakya
(SFII!LN»Tl!cKFR leg. !), Adana, Ankara (îADATAv 1986) ; Gyaur Dag (HoBERLANtyr 1955), Ekhaz
(Pt! ros & No! »xt.H!FR 1895). —ARMFNIE. Erevan (HNHM !); vallée de l'Araxe [peut-être en
Azerbaidzhan ? k —H,ES CANARIES. Gomera, Tenerife. Gran Canaria, Fuerteventura (Ht !ss
1997b). —MAROC. Tanger (MNHN !), Berkane (VtDAL 1937).—ALGÉRIF.. ! Algcr, Oran, Bône,
« Saint-Charles » (StFNKIEwlcz 1964). —TUNISIE. Tozeur III 1979 (PÉRtcART leg. !), El Hamma
du Djérid. V 1978 et HI 1992, sur Acacia (PÉRtcART leg. !).—I.IBYE. Cyrénaïque : « Cirene »

(MANctN! 1942). —EGYPTF.. ! Commun partout (PRIE»NER & ALFtîtat 1953). —ISRAEL. Jaffa.
Jéricho (LlNNAVUORI 1953). —SYRIF.. Hama (SatDEN»TucKFtt leg. !). — I.IBAN. (coll. Ecker-
lein !).—JORDANIF.. « Jordan » (coll. Eckerlein !).—IRAQ. Abu Ghraib (RîMANE leg. !).
FXTENSION ASIATIQUE. Afghanistan ! ; Arabie Saoudite ! ; Yémen ; Asie tropicale.
EXTENSION AFROTROPICALE. Iles du Cap-Vert ! ; Soudan ! ; Tchad ! ; Congo; Kenya ;

« Mozambique », Afrique du Sud.

3. —Oxycarenus (s.str.) modestus (Fallén)

mode»tus Fallén 1829 : 57 (/ygaeux) [Suède ; Types '?J ; —basalis Herrich-Schaeffer in Panzer
1835 : 18 (Heterrrgaster) [Autriche ; Types perdus] ; —spitzyi Ficher 1837 . 340 [Allemagne,
Autriche ; Types perdus '?

J ;—schillingi Scholz 1846 (1847) ; 142 (Heterogaster) [Pologne ; Types
perdus) ; —f?tllenii R.F. Sahlberg 1848 : 69 (Stenogttster) [Finlande ; lectotype (d) MZHF !];—
quinquemar ulatux Mulsant & Rey 1852 : 119 (Pachvmerus) [France ; Type perdu].

FLoR 1860 : 285 (Hém. Pay » Baltes) ; FIEBER 1861a : 206 (Hét. Eur.) ; HQRvÁTH

1875 : 43 (Lyg. Hong.) ; PuTON 1878a : 36 (Syn. Hét. Fr.) ; LETHIERRv & SÉVERIN

1894 : 185 (Cat. Hém.) ; O»HANIIv 1906 : 300 (Verz. Pal. Hcm.) ; MtcHALK 1938a :
63, 80 (écol.) ; G. ScHNEIDER 1939 : 597 (écol.) ; CoBBEN 1951 : 52 (écol.) ; STI-
îHEL 1958 : 155 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 686 (Cat. Lyg.) ; PuT»HKov 1969b :
188 (Lyg. Ukr.) ; AUKFMA 1976 : 162 (descr. larve I) ; PÉRtcART 1997a : 64, 68
(lect. falleni ).

Nota : La description d'origine de FAE ÉN, qui contient notamment la phrase « hemelvtris olrs-

curis, basi tibiisque albidis », me laisse quelques très sérieux doutes sur 1*identité réelle des
Types d*O. mode»tu!, espèce dont les tibias ne sont jamais blancs ; seul subsiste aujourd'hui
dans la collection Fallén un spécimen de sa « var. bêta » qui est un Macroplax preyssleri (!)
ainsi que I*ont d'ailleurs noté d'anciens auteurs. L'incertitude ne pouvant être levée, et le nom
modestu » entériné depuis plus d'un siècle, il est préférable de le garder pour maintenir la stabilité
de la nomenclature.

Adulte. Habitus : fig. 149b p. 19. —Ovale relativement court. Glabrescent, un peu luisant,
brun à noirfttre varié de jaunâtre, dcnsémcnt ponctué sur la tête ct le pronotum, un peu moins
densément sur le scutellum. Tête aussi large quc longue, brune à noire. Antennes brun sombre,
les derniers articles souvent presque noirs. l'article II éclairci au milieu ; article I dépassant
sensiblement l'apex du clypeus, article H deux fois aussi long que I, 1.3-I,5 foi » aussi long
que HI et 1,0-1,1 fois aussi long que IV. Rostre sombre, atteignant lc bord postérieur dcs mé-
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tacoxac. Pronotum brun à noirâtre à ponctuation noire, trapézoïdal, 1,3S-1,4S foi » aussi large
que long, avec une bande transversale un peu renflée vers son tiers antérieur au niveau des
callositcs, et une très légère dépression en-arrière dc ccllc-ci. Hémélytres transversalement con-
vexes, élargis jusque vers leur milieu, dépassant un peu I* thdomen ; clavus jaunâtres assombris
apicalemcnt, avec 3 rangées de points noirs, celle du milieu ahrcgéc ; cories htrgement explanées
latéralernent, jaunâtres sur le tiers antérieur, lc reste brunâtre souvent varié de plus clair ; surface
imponctuée sauf une rttngée de points limitant l'cxplanation latérale ; bord postcricur oblique,
presque rectiligne ou un peu sinué ; membranes brunâtres, éclaircies largemcnt à leur hase. Pattes
uniformcmcnt brunes. ou avec par!ni » un vague anneau plus catir au milieu des méso- et mé-

tatihias ; profémurs armé » antéricurcmcnt sur leur moitié apicalc d*une grande dent et de 2 ou
3 plus petites. Dessous brunâtre, les lames coxttles, les goutticrcs odorifères et les métapleures
blanc jaunâtre.

Long : à 3.0-3.6 mm. 9 '3.6-4.0 mm ; antennes (articles) : (I)0,24 à 0,27- (H)0,46 à 0.54-
(III)0,33 à 0,39- (IV)0,42 à 0,52 mm. Large : diatone 0,60-0,73 mm, hémélytres (ensemble) à
1,2 à 1,4 mm. 5'.4 à 1.6 mm.

(Enf. Fig. 145b p. 6. D'après Purstttcov 1969b. En forme de cigare court ; jaunâtre, ro-
sissant lors du développement embryonnaire. Chorion incolore, couvert sauf aux extrémités de

rides longitudinales confuses. Micropyles en général au nombre de 5, en forme de mamelons.
formant une couronne assez large. Long : 1 mm ; diamètre max. 0,30 mm ; diamètre couronne
micropylaire 0,15 mm.

Larves. —D'après Pcrsttt<ov 1969b. Corps presque glabre, brillant. Tête, pro- et mésothorax
rouge brun (stades I-II), brun sombre (IH-V) ou presque noirs (IV-V) ; métathorax blanchâtre
(stades I-V), abdomen uniformément rouge (I-V), plus sombre aux stades âgés. Rostre atteignant
les sternites II-IH (stades I-II) ou seulement surplombant le métathorax (stades âgés). Pattes
brunes (stades I-II) ou presque noires (III-V). Une grande tache noire sur le sternite VIII.

Ecologie. —Cette espèce est liée aux Alnus, ainsi que l'ont montré et
confirmé de nombreuses observations : A. glurinosa dans les plaines surtout
au Sud de son aire de distribution, et A. incana au Nord, ainsi qu'au Sud
dans les montagnes. Elle hiberne l'état adulte, vraisemblablement aussi de
larve âgée au Sud ; on trouve ces hibernants dans les vieux cônes des Aulnes,
aussi sous l'écorce ou dans les lichens du tronc de divers arbres, dans la

litière, etc. Dès le réveil printanier, ces Oxycarenus ponctionnent les graines,
éventuellement aussi les jeunes tiges et feuilles pour s'hydrater. Les accou-
plements commencent dès le début d'avril en Rhénanie (Gt)LIEZ!-: 1936, SINGFR

1952) ; les pontes suivent peu après et durent jusqu'en août; les oeufs sont
collés isolément ou par petits groupes sous les écailles des anciens cônes.
Les larves de tous stades se montrent de juin ù septembre ; les premiers jeunes
imagos éclosent ù la fin de juin. Il n'y a en apparence le plus souvent qu'une
seule génération par an, très étirée dans le temps (Pursttvov 1969b),

Distribution. Carte n" 57. —Oxycarenus modestus est répandu en Europe,
de la Scandinavie où il est peu commun, jusqu'aux péninsules méridionales,
où il est très sporadique et se cantonne dans les montagnes. Vers l'Est il

occupe la plus grande partie de la Russie d'Europe ainsi que l'Ukraine, et
atteint le Caucase du Nord. Il est absent des Iles Britanniques.

FRANCE. Çà ct là, répandu mais peu commun. Somme (Dtmots 1888) ; Loire-Atlantique (Do-
MINIQUE 1902) : bassin parisien : La Ferté-Alais (MNHN !), env. de Montereau, bord de la Seine,
peu rare en été (PÉRtcAR+ leg. !); Yonne (Povoros 1880) ; Haut-Rhin : Turckheim, VIII 1983
(MA+ocQ et PÉRtcARr les. !) ; Haute-Vienne : Limoges (MNHN !); Ain : Lavours VH 1989 (Baot'-
HES leg. !); Hautes-Alpes : Briançonnai », St Pancrace, bord de la Durance, ait. 1 200 m, VII
1966 (PÉRtcxar leg.), Alpes-de-Haute-Provence : Faillefeu, ait. l 400 m, VI 1979 (PÉatcxttr leg.) ;

Alpes-Maritimes : Nice (ErxnRt.ntts leg, !), Saint-Martin-Vcsuhic, IV 1969 (pÉRIîxtrr ïeç'..) ;

Hautes-Pyrénées (PavioEu.É (etc ; LAMBERTIL'909) ; Landes (PaRRts I 857) ; Pyrénées-Onenta-
les ; gorges du Laval (Wwovra 19SSb), Bourg-Madame (MNHN !). — BELGIQUE. Prov.
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Carte n" 57. Distribution Ouest-paléarctique d'Oxycarenus modestus.

d'Anvers : Mol (BosMANs 1978) ; Prov. de Namur : Vaucelles V 1997 (Baugnée, in litt.). —PAYS-
BAS. Prov. de Gelderland, Noord-Brabant, Limburg (ADKBMA 1989). — LUXEMBOURG.
(REIctu-IIvo ET GEREND 1994). —ALLEMAGNE. Répandu. Pfalz : Hunsrück (WwcvER 1966).
Rheinland/Hessen : Mittelrhein (GtII.DE 1921).Nordrhein-Westfalen : Hohenvenn (Reichensper-
ger 1922) ; Niedersachsen ; Hannover (Müt BBIt 1995). Baden- Württemberg : Schwaben
(ScHDSTFR 1990). Bayern : Nieder Main (SINIIER 1952) ; Fürth !,Bamberg !, Coburg !,Nürnberg !,
Oberbayern ! Thüringen : nombreuses localités (RABB 1944). Sachsen ; pas commun mais ré-

pandu (Jordan 1963). Anhalt : Harz (Pot-Etsz 1959). Brandenburg (GDI-I.IIER-ScIIEIDIIIo 1977) ;

Mecklemburg (id.). —SUISSE. (FRBY-GEssNER 1864) : Burgdorf !, Bâle, Chur, —ITALIE. Partie
montagneuse seulement. Val d'Aosta (MAIscIIvt 1958) ; Piemonte (Dtou 1980 ; TAMAIIIIst 1982) ;
Liguria ! (M!vncttst 1963) ; Lombardia (MAIsctttt 1959b), Mantova (BAccHI & RtzzoTTI-VLAcH
1997). Trentino-Alto Adige ! (TAKIAIsttst 1961, 1982) ; Friuli-Venezia Giulia (Dtou 1987) ; Tos-
cana : Firenze ! (MELBER leg.—> MSNV !).? Sardegna (TAMAIsttst 1982, cité), provenance à
vérifier. —ESPAGNE. Barcelona (BOLIVAR & CHIcoTE 1879) ; Val d'Aran : Lès (Cat. Perrier
1937) ; Palencia (GDMEz-MENOR 1956) ; Avila : Sierra de Gredos (Cos>As leg.—> UCMA ! ; Cos-
TAS et al. 1997). — AUTRICHE. Probablement presque partout : Vorarlberg !, Nord- Tirol !,
Ost-Tirol !, Steiermark (STROBL 1899), Kàrnten !, Niederàsterreich !, Oberàsterreich (PRIEstsER

1927), Burgenland, Neusiedlersee (MEcBBR et al. 1991).—RÉP. TCHEQUE. Répandu (8+Eue(K
& VAVRfNOVÁ 1997a). —SLOVAQUIE. Plaines et montagnes, sauf haute altitude (mêmes auteurs
1996). —HONGRIE. Csepel, Kalocsa (HORVÁTH 1897b), réserve de Kiskunság (ADKEvIA 1990).
—SLOVÉNIE. (GOGALA & GDDAt.A 1986). —YOUGOSLAVIE. Srbija : Majdanpek (Ztvotttto-
vocu 1950). — MACÉDOINE. (Jostsov 1986a). — ROUMANIE. Transylvanie (Kts 1991) ;
Banat : « Nagyszeben », « Holczmány » (HoRYÁ+II 1897b) ; Cisnadioaea (E. ScIIIIEIDER 1973) ;
Valachie : Sinaia (MovTANDON leg.m div. coll. !).—BULGARIE. Répandu en montagne et dans
le Sud : Sreda Gora, Stara Zagora ; Pridel entre Mts Rila et Pirin (JosIFov 1964a) ; Sandanski
(Got.t.IvER-ScIIBIDIIIo & Atttsot.D 1988). —TURQUIE. Anatolie : Bulghar Dagh, IX 1904 (U.
SAALAs leg. ; LINNAVDORI 1953). —NORVEGE. (OsswtIIvtcssotI 1947). —SUEDE. Nàrke, Da-
larne (id:) ; —FINLANDF.. Côte Sud-ouest !, Satakunta ! Tavastie australe !, Savonie australe !,
Ostrobothnie, vers 65"N (Lwstvtss & RINNE 1990). —POLOGNE. Sud : Haute Silésie, div. loc.
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(J. Lts 1989) ; Olkusz (SMRsc/YNSKI 1954) ; Kïttkûw, VIII 1968 (PÉRIctsRT leg. !) ; prov. Bochnia
et Limanowa (SstREczvtsst<t 1964). —LATVIE. « Ronnehurg » (=Rauna) (Frotte 1860). —RUSSIE
D'EUROPE. Au Nord jusqu'en Carélie, Bryansk !, Iaroslavl !, Kostroma !, Vologda !, Kotlas !,
Tamhov !, Kirov !, « Sverdlovsk » (ZMAS ; PursHKOV 1969h) ; au Sud jusqu'au Caucase septen-
trional. à Orenhurg et à Astrakhan. —BIÉI.ORUSSIE. Mosyr (GtreRMAB 1931). —UKRAINE.
Tout le territoire y compris la Crimée (Pursttttov 1969h). —MOLDAVIE (id.).

Fig. 149. —Habitus d'Oxycarenus. —a, O. pallens de Tunisie ; b, O. modestus, des
Alpes françaises. —Échelles en mm. —Originaux.

SUBGEN. 2. —EUOXYCARENUS SAMY 1969

Espèce-type : Stenogaster pattetts Herrich-Schaeffcr 18SO

4. —O. (Euoxycarenus) pallens (Herrich-Schaeffer)

pallens Herrich-Schaeffer 18SO : 214 (Stenogaster) !Hongrie ; Type perdu] ; —< ollaris Mulsant
& Rey 18S2 : 121 (Stenogaster) lFrance Sud ; Types perdus) ; —roseus Lethierry 1877 : 36 [Es-
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pagne Sud; Type (ù) ?l; —longiteps Wagner 1954a : 103 ]Sicile; holotype (9) INE Rome;
paratype (9) MZHF !]; —f. luteola Hoherlandt 1943 : 46 ]Tunisie ; holotype (o ) NMPC !].

Dont<N 1858 : 228 (syn. de collaris) ; FIEBER 1861a : 205 (Hét. Eur.) ; PUToN

1878a : 35 (Syn. Hét. Fr.) ; OsHANIN 1906 : 300 (Verz, Pal. Hem.) ; HORYÁTH

1907a : 302 (syn. de roseus) ; WAGNER 1954a : 103 (comp. avec longiceps) ;
PUTsHKov 1956 : 39 (écol.) ; PUTsHKovA 1956 : 265, 279 (collaris, teuf) ; STIGHEL

1958 : 154 (Hét. Eur.) ; SI.ATER 1964b : 688 (Cat. Lyg.) ; LtNNAVUGRI 1965 : 24
(luteolus, subsp. de pallens) ; PUTsHKov 1969b : 187 (Lyg. Ukr.) ; SAMY 1969 :
153 (redescr. ; syn. de luteolus) ; AYSEV 1974 : 126-128 (descr. ; phallus) ; GRozEVA

1995 : 56 (chrom.) ; STEHL]K & VAvRfNovÁ 1996 ; 227 ; 1997a : 295) (écol.).

Adulte. Habitus : fig. 149a p. 19. —Glabre, jaunâtre pâle à jaune brun ; tête, antennes et
thorax généralement en partie noirs à brun clair. Subluisant et densément ponctué en-dessus de
la tête, du pronotum et du scutellum. Dessus de la tête de coloration très variable, entièrement
noir (forme typique), ou brun plus ou moins clair, ou entièrement jaune (formes longireps et
luteola), ou sombre avec une zone médiane claire plus ou moins étendue. Antennes bicolores :

article I plus ou moins sombre, H clair, HI souvent clair dans sa moitié basale, IV sombre au

moins dans sa moitié apicale; article I nc dépassant pas le clypeus, H 1,6- 2 fois aux~i long

que I et 1,0-1,2 foi » aussi long que HI, IV aussi long ou à pcinc plus long que I. Rostre sombre,
dépassant un peu lc métasternum. Pronotum jaunâtre pâle à jaune brun, avec vers le tiers antérieur
une bande transversale un peu convexe, souvent affaiblie au milieu, noire (forme typique) ou

brune ou simplement rosée ou d'un jaune plus sombre (f. rosea et longiceps) ; à noter que les
spécimens> tête et pronotum roses sont ceux nouvellement éclos en été, dont la coloration
sombre n*apparaît que très lentement (S't'BttLIK & VAvR!nova 1996). Scutellum assombri à sa
base. Hémélytres dépassant grandemcnt l'abdomen, s'élargissant sensiblement de la hase à l'apex
des corics pui » arrondis largement en arrière ; clavus et cories entièrement clairs ; clavus luisants
avec 3 rangées complètes de points plus 1-2 points hasaux supplémentaires ; cories peu luisantes
ou suhmates, imperceptiblement pointillées, à nervures bien apparentes, limitées en arrière par
un arc trcs concave ; membranes très développées, plus grandes que lcs corics, transparentes et
incolores. Pattes claires, ou moitié hasale des fémurs assombrie, parfois même noire ; profémurs
avec 3 dents de grandeur décroissante sur le tiers apical, plus parfois un denticule près du som-

met. Dessous du méso- et métathorax noirs à brun clair, avec les lames coxales, les gouttières
odorifères et les métapleurcs pâles. Abdomen pâle ou plus ou moins rembruni latéralement en-
dcssous. Phallus : vésica munie d'ailes basalcs bien sclcrifiées, et vers son premier tiers d'une

bosse ventrale et de deux appendices dorsaux membraneux (fig. 146a,b p. 8). Caryotype : 2 (7
+ m)+ XY.

Long : à 3,3-3,7 mm. 9 3,7-4,4 mm; antennes (articles) : (1)0,19 à 0,23- (H)0,33 à 0,42-
(HI)0,31 à 0,36- (IV)0,3S à 0,43 mm. Large : diatone 0,54-0,6S mm ; hémélytres (ensemble) á
I,l S-1,35 mm, 9 I,35-1,SS mm.

Malgré la variabilité de sa coloration cette petite espèce est facile à re-
connaître ; O. longiceps et O luteolus sont à mon avis de simples synonymes.

(Euf. Fig. I4Sa p. 6. —D*après Pursttxov 1969b et RF~ (1993). Blanc, jaunissant ensuitc,
non arqué ; chorion glabre et brillant. Micropyles verruciformes, renflés apicalement, au nombre
de 6-8. Long : 0,9S mm ; diamètre max. 0,3 mm ; diamètre couronne micropylaire 0,16 mm. Rcn
(1993) illustre cet oeuf par plusieurs micrographies, notamment du pôle antérieur et d*un mi-

cropyle.

Larves. D'après PursHKov 1969h. Corps presque uniformément glabre et brillant (stades
I-H) ou sculemcnt l'abdomen mat (III-V). Tête et thorax brun pâle (stades I-HI), gri » pâle (HI-V),
rarement brun sombre (IV-V). Yeux rouges, éloignés du prothorax par une distance dc l'ordre
de leur longueur ; antennes jaunâtres ou brunâtres (I-V), quelquefois brun sombre ou presque
noires (IH-V). Rostre atteignant Ic milieu de l'abdomen (stades I-H), ou dcpassant un peu les
métacoxae (stades IV-V). Thorax quelquefois largement assombri sur les côtés. Pattes jaunâtres
à gris sombre. Abdomen jaunâtre à grisâtre, glandes odorifères rouges visibles par transparence.

Fcologie. —Le mode de vie d'Oxycarenus pallens est connu notamment
grâce aux observations de PUTsHKov (1956, 1969b) en Ukraine et de STEHL(K
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tronc VAVRINQVÁ (1996, 1997) en Rép. Tchèque et Slovaquie. L'espèce est liée
essentiellement aux Asteraceae, les larves ponctionnant les graines de ces
plantes. De nombreuses espèces du genre Centaurea sont citées : C. arenaria,
C. besseriana, C. calcitrapa, C. caprina, C. diffusa, C. pseudocoriacea, C.
pseudomaculoga, C. pseudophrygia, C. ruthenica, C. sterilig, C. stoebe. Aussi
d'autres plantes de la même Famille : Phaeopappus trinervius, Cirsium in-
r anum (=C. setosum =Cnicug arvensis), Jurinea laxa, Sonchus arvensig ; en
Azerbaidzhan, Gidayatov recense Acroptilrrn repens, Carduus arabicus et
Onopordum acanthium ; cette liste n'est pas limitative. Les végétaux recher-
chés partagent le caractère de posséder des inflorescences en têtes compactes,
dans lesquelles peuvent se tenir les larves.

Les adultes hibernent, et au réveil printanier présentent un mode de vie
errant ; on les rencontre alors au vol et sur les végétaux les plus divers. Puis
durant la première décade de mai ((Europe centrale) ou en juin (Ukraine),
lors de la formation des premiers capitules, les Oxycarenug se trouvent attirés
par les véritables plantes-hôtes ; ils s'alimentent alors du suc des akènes mû-
rissants. Ensuite a lieu la maturation des gonades, suivie par les
accouplements et les pontes. Les oeufs sont déposés isolément dans les in-
florescences, la période d'oviposition pouvant durer en Ukraine jusqu'au
milieu d'août.. Les larves éclosent et demeurent dans les capitules, leur nom-
bre par tête de Centaurée pouvant atteindre la dizaine ou davantage. Les
adultes de la nouvelle génération se montrent à partir de la mi-juillet et le
maximum d'abondance des populations se situe en août ; on trouve cependant
encore des larves dans les capitules jusqu'en octobre. STEHLIK tte VAVRINovÁ

ont observé en août des copulations de ces jeunes adultes, ce qui laisse à
penser qu'il puisse y avoir en Europe centrale une seconde génération, dont
les larves, d'ailleurs non observées, se nourriraient de graines tombées sur
le sol puisqu'à celle époque tardive les plantes-hôtes sont desséchées. Gt-
OAyATov (1982) indique clairement l'existence de deux générations en
Azerbaidzhan, les larves de la première se rencontrant en mai-juin, celles
de la seconde en août-septembre.

J'ai collecté des adultes de cet Oxycarenus sur Centaurea sp. en juin dans
les Pyrénées-Orientales françaises ; aussi en nombre au mois de mai dans le
Sud de la Tunisie par grosse chaleur sur Acaria raddicrna, probablement
plante-refuge ; mes autres captures, assez fréquentes, ont été faites au fauchoir
sur des végétaux non identifié ».

Distribution. Carte n'8. —Oxycarenu.s pallens est un élément turani-
co-méditerranéen, relativement commun et répandu dans le bassin de la Mé-
diterranée et celui de la Mer Noire. Vers le Nord, il atteint en France le
45oparallèle, en Italie la ceinture alpine, en Europe centrale la région de
Vienne, la Moravie, la Slovaquie, presque le Nord de l'Ukraine, en Russie
d'Europe le 52c parallèle. Vers le Sud, il occupe la partie non désertique de
l'Afrique du Nord. Vers l'Est on le connaît d'Asie Mineure, de Proche- et
Moyen-Orient, et de Transcaucasie où il atteint plus de 2300 m d'altitude.
Il est répandu en Asie centrale, aussi connu du Cachemire et signalé égale-
ment en Afrique tropicale (Soudan).

FRANCE. Indre-ct-Loire : lande du Ruchard, IX !993 (PrRICART leg. !); Allier : Vichy VIII
!951 (LINDBeRG leg. !).Tout Ic Sud : Dordogne !, Lot (MAxoct2 & TussAc 1992h Tam !.Haute-
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Carte no 58. Limites Nord (N) et Sud (S) de la distribution Ouest-paléarctique d'Oxy-

((trenu » p((lien ».

Garonne !, Hautes-Pyrénées (LAMBLRTIE 1909), Pyrénées-Orientales !, Aude !, Hérault !, Gard !.
Bouches-du-Rhône !, Vaucluse !, Var !, Alpes-Maritimes !, Alpes-de-Haute-Provence (AzAst

1893) ; Corse ! — ITALIE. Partout sauf cn haute montagne (Tas(Asttst 1981 ; MFcuEt( 1991) :
Lomhardia !, Piemonte, Liguria, Veneto, Friuli-Venezia Giulia, Trentino, Emilia, Toscana, Um-

hria, Lazio. Abruzzo et Molise, Puglia !, Calabria !, îles Eolia ! ; Sardegna ! ; Sicilia !—
ESPAGNF.. Probablement presque partout, commun dans la moitié Ouest. Toute la Catalutôa !,
Lerida !, Huesca !, Zaragoza !, Navarra !, Soria !, Tcrucl !, Alicante !.Cuenca !, Guadalajara, To-

ledo, Madrid !, Avila !, Ciudad Real, Jaén !, Murcia, Almeria !, Granada, Cordoba ! ; Gibraltar

(CtttcoTE 1880). —PORTUîAL. Caldas de Felgucira (OuvatRA 1896). —AUTRICHE. Bur-

genland, incl. Neusiedlersee ! ; Niederôsterreich !, Wien ! —RFP. TCHEQUE. Moravie : surtout

au Sud, pas rare ccs dernières années (STEttrit( & VavR(NovÁ 1997a). —SI.OVAQUIE. Sud-ouest
et Sud (mêmes auteurs 1996), —HONGRIE. Probablement répandu. Simontornya '. Kecskemét ! ;

réserve dc Kiskunság (ALKt,"IRA 1990). —SLOVÉNIE. (Go((AI w &. GooAt a 1986). —CROATIE.
Istrie !!;Dalmatie ! (NOVAK & WA(tNER 1951 : nomhreuscs localités). —YOUGOSLAVIE. Srhija :
Beograd (ZMAS !), Pozarcvac, Nis, Béla Palanka, Mts Rudnik, Vranje (KoRMttssv 1937) ; Mon-

tencgro : « Titograd » VH 1954 (MZHI !). —MACÉDOINE. Ohrid (MZHF !).—ROUMANIE.
Répandu. Banat (HORVÁT11 1897h. implicitement), Moldavie, Valachie, Dobroudja (SIENKtu »vlcz

1964 ; Kis 1976 ; E. Sctttst:tnEt( 1976). —BULGARIE. Répandu ! —GRECE. Joaninna (coll.
Carapezza !); île de Corfu (=Kérkira) (Ltt(t(AvuoRt 1953). —CHYPRE. ! (Lttsoart((; 1948).—
TURQUIE. Très répandu en Anatolie ! — RUSSIE D'EUROPE. Au Nord jusqu'à Belgorod,
Voronerh, Kuybychev !, Orenburg ! (ZMAS), au Sud jusqu'à Taganrog !, vallée du Kuban !.Sta-

vropol (KtR(TsttEstvo 1918), Daghestan ! (Derbcnt) et delta de la Volga (Povov et ul. 1968).—
UKRAINE. Toute la région des steppes boisées et steppes. au Nord jusqu'aux C'trpathes, à

Chernovtsy, Zhitomir, Kiev, Chernigov ; au Sud jusqu'à la mer Noire. —MOLDAVIF.. (DER

7HANSKY 1985). —GÉORGIE !, ARMÉNIE !, AZERBAIDZHAN ! incl. Nakhichevan. —ILES
CANARIES. Tenerife (HEtss er al. 1996) ; Gran Canaria (coll. Eckerlein !). —MAROC !, AL-
îÉRIE !, TUNISIE ! Plaines et montagnes jusqu'à la limite du désert. —LIBYE. Tripolitainc :

Djebel Nefusa (ECKFRLFIN leg. !). —EîYPTE. Delta du Nil ; Fayoum, Gizeh, peu commun

(PRIFsNFR & AcrtERt 1953). —ISRAEL. nomhreuscs localité » (Lttstswvuot(t 1960). —SYRIE.
Hama !, Alep !, E» Sananein (LttstswvuoRt 1953). —I.IBAN. Beyrouth ! —JORDANIE. (EcKER-

LEIN leg. !); Jericho ! —IRAQ. Parties Nord et Centre (coll. Rcmane !).
EXTENSION ASIATIQUF.. Yémen ; 1ran ! ; Turkménie !, Kazakhstan ! : Uzbékistan !, Tadzhi-

kistan !, Kirghizie ! ; Inde (Cachemire).
EXTENSION AFRICAINE. Soudan.
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GEN. 43. —MACROPLAX FIEBER 1860( )

Espèce-type : Oxycarenus preysssleri Fieber 1837

? Pedetit us Laporte de Castelnau I 832 : 52. —Macroplax Fieber 1860 ; 53 ; 186 la : 206.

HoRVÁTH 1875 : 44 (Lyg. Hong.) ; PvTON 1878a : 36 (Syn. Hét. Fr.) (suhgen.) ;
LFTHIERRY ée SÉVERIN 1894 ; 185 (Cat. Hém.) ; OsHANIN 1906 : 301 (Verz. Pal.
Hem.) ; JORDAN 1951a : 28 (gl. odorif.) ; PvTslll<ov 1958a : 404 (larves, in clé) ;

STIcHFL 1958 : 141, 155 (Hét. Eur.) ; SLATFR 1964h : 644 (Cat. Lyg.) ; PvTsltt<ov
1969h : 189 (Lyg. Ukr.).

Adultes. —Assez voisins des Oxycarenus. En diffèrent surtout par les
caractères suivants : Article I des antennes dépassant grandement l'apex du

clypeus. Ponctuation des clavus désordonnée, formant 4-5 rangées dont les
médianes sont plus ou moins confuses. Cories marquées, au moins dans leur
partie médiane, de lignes et taches sombres dont l'ensemble peut former une
bande transversale discontinue. Membranes sombre, au moins sur les nervu-
res, et avec toujours la région postérieure partiellement claire.

Larves. —D'après PvTsllvov 1969b et mes observations sur M. fasciata.
Corps brillant aux jeunes stades, mat aux stades âgés, entièrement et densé-
ment couvert de poils glanduleux clairs, ceux de l'abdomen pas plus courts
que ceux de la tête et du thorax. Brun clair avec l'abdomen rouge (jeunes
stades), brun sombre avec l'abdomen rouge sombre couvert de petites taches
circulaires verdâtres devenant blanchâtres après la mort (stades âgés). Yeux
distants du pronotum. Antennes brun clair puis noires, pourvues de poils aussi
longs puis un peu plus courts que le diamètre des articles. Rostre atteignant
les métacoxae (jeunes stades) ou dépassant un peu les mésocoxae (stades
âgés). Fémurs brun clairs puis brun sombre puis noirs, tibias clairs, tarses
assombris apicalement. Métanotum et tergites I-II de l'abdomen un peu plus
clairs aux jeunes stades que les tergites suivants. Caractères spécifiques peu
nets, donnés dans le tableau.

Ecologie et distribution. —Les Macroplax vivent sur les Cistaceae (Cis-
tus, Helianthemum). Le genre, essentiellement paléarctique, ne compte que
4 ou 5 espèces.

TABLEAU DES ESPÈCES

Adultes

1 (6) Hémélytres glabres

I I Substantif féminin (cf Introduction, vol. I, p. XVII).
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Fig. 150. —Habitus des Macroplax. —a, M. fasciata d'Espagne centrale ; b, M. preys-
sleri des Pyrénées-Orientales françaises. —Échelles en mm. —Originaux.

2 (3)

3 (2)

4 (5)

Cories blanchâtres avec, sauf en avant, les nervures brunes et des lignes bru-
nes entre les nervures. Long : 3,0-4,0 mm. Arrière-corps plus large, bords
latéraux des hémélytres très sensiblement arqués. Long : 2,9-4,0 mm. Géné-
ralement submacr., rarement macr. Espèce d'Europe moyenne vivant sur les
Hélianthèmes.............................................1. pre)ssleri (Fieber) (p. 25)

Cories jaune blanchâtre avec, vers leur milieu, les nervures sombres et des
bandes ou lignes de taches brunes entre celles-ci, l'ensemble formant une
bantle transversale plus ou moins discontinue. Hémélytres à bords latéraux
parallèles. Macr. seuls connus. . 4

Corps brun à noir. Long : 3,1-4,1 mm. Elément méditerranéen présent jus-
qu'en Europe moyenne. Sur les Cistes et Hélianthèmes..........................

. 2. fasciata (Herrich-Schaeffer) (p. 28)

5 (4) Corps pâle. Long : 3,5-3,7 mm. Connu d'Iraq et d'Iran.....................................
voir fasciata blancae Hoberlandt (p. 28)
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6 (1) Hémélytres pourvus de soies claires, raides, comme le dessus de l'avant-corps.
Coloration foncière brun noir (forme nominale) à brun rougeâtre clair (forme
brunnea). Long : 3,2-3,7 mm. Habite les Iles Canaries.„„„„„,.„„...,....3. vicina (Puton) (p. 31)

Larves connues (d'aprè » Putshkov 1969b)

1 (2)

2 (1)

Soies du corps plus courte, seulement aussi longues que les 3/4 (stades I-II)
ou le tiers (stades IV-V) du diamètre de l'article II des antennes. Tête plus
large et plus courte. Distance des yeux au bord antérieur du pronotum moindre
(stade I-II) ou presque égale (stades IV-V) à leur longueur..............................

1. pieyssleri (Ficher) (p. 25)
Soies du corps presque aussi longues (stades I-H) ou de moitié aussi longues
(stades IV-V) que le diamètre de l'article II des antennes. Tête plus étroite
et plus longue ; distance des yeux au bord antérieur du pronotum égale (stades
I-II) ou nettement supérieure (stades IV-V) à leur longueur..............................

.............................2. fasciata (Herrich-Schaeffer) (p. 28)

1. —Macroplax preyssleri (Fieber)

modestus f. B Fallén 1829 : 57 (Lygueus) [Suède ; spécimen 9 MZLU !];—preysssleri Ficher
1837 : 343 (Oxycurenus) (Bohême ; Types perdusl ; —fusiovennsu Dahlbom 1851 : 221 (Sienn-
gustcr) [Suède ; Types ?l; —liirenlaius sensu Flor 1860 : 283 (nei Ficher) (Oxyiurenus) ; —f.
/ai i/ueti Pic 1910a : 39 lFrance ; Type ? l.

FIEBFR 1861a : 207 (Hét. Eur.) ; HQRVÁTH 1875 : 45 (Lyg. Hong.) ; Pt)ïow 1878a :
36 (Syn. Hét. Fr.) ; LETHIERRY & SÉYERtw 1894 : 186 (Cat. Hém.) ; OsttA!atlas 1906 :

301 (Verz. Pal. Hem.) ; GUEoE 1921 : 374 (écol.) ; MtcttAEv. 1938 : 63 (écol.) ;
CoBBEw 1951 : 52 (écol.) ; SïtctlEt 1958 : 157 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 649
(Cat. Lyg.) ; Pùïsttaov 1969b : 191 (Lyg. Ukr.).

Adulte. Habitus submacr. : fig. 150b. —Submacx, rarement muer. Submat, pourvu sur la
tête, le pronotum et le scutellum d'une ponctuation serrée et d'une pubescence dressée assez
dense. cette dernière couvrant aussi le dessous du thorax, plus rare et plus courte et couchée
sur l'abdomen. Tête noire. convexe, très atténuée en avant des tubercules antennifères ; yeux
très saillants, partie post-oculaire presque aussi longue que leur diamètre. Antennes noires,

2'rticlejaunâtre sauf aux extrémités ; article 1 robuste et dépassant le clypeus par la moitié de
sa longueur. les suivants bien plus minces ; article II 1,5-1,7 fois aussi long que 1, IH subégal
à 1, et IV subégal à H. Rostre noir, ne dépassant pas les mésocoxae. Pronotum trapéziforme,
un peu resserré en arrière du milieu, 1,3-1,4 fois aussi large que long, brun sombre, avec une
bande transversale noire un peu renflée au niveau des callosités antémédianes et un léger sillon
en arrière de celle-ci. Hémélytres à bords latéraux arqués, convexes et à membrane réduite
dépassant à peine l'abdomen chez les submacr., moins convexes à membrane normalement dé-
veloppée dépassant nettement l'abdomen chez les rares macr; clavus jaune blanchâtre avc
4 rangées de points bruns, les 2 du milieu confuses ; cories jaune blanchâtre sur le quart antérieur,
le reste du disque avec les nervures brunes et des lignes ou taches brunes entre celles-ci ; mem-
branes blanchâtres à brunâtres avec les nervures brunes et quelques macules entre celles-ci, et
2 taches blanches le long du bord postérieur. Fémurs bruns à noirs, éclaircis apicalement, les
antérieurs armés de 3-4 épines dont une grande ; tibias blanchâtres à brun clair, généralement
assombris aux extrémités ; tarses brun clair, un peu assombris apicalement. Dessous et abdomen
noirs, lames coxales un peu éclaircies, gouttières odorifères et bord postérieur des métapleures
largement blanchâtres.
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Long : macr. 3,5-4,0 mm : submacr, o 2,9-3,3 mm, submacr. V 3,4-3,7 mm ; antennes (arti-
cles) : (I)0,31 à 0,38- (II)0,47 à 0,58- (III)0,31 à 0,38- (IV)0,50 à 0,57 mm. Large : diatone
0,62-0,80 mm ; hémélytres (ensemble) rl 1,12-1,28 mm, V 1,35-1,55 mm.

(Fuf. Fig. 145d p. 6. —D'après Pvrsuxov 1969b, et mes observations sur des oeufs ovariens

mûrs. Jaunâtre, devenant rosâtre ensuite. En ellipsoïde, avec des rides longitudinales peu visibles.
Micropyles indiscernables. Long : 0,92 mm ; diamètre max. 0,35 mm.

Ecologie. —Cette espèce, plutôt xérophile, vit notamment sur les sols
calcaires (SINGER 1952) ou sableux (GvvoE 1921) ; on la trouve aussi bien
en plaine qu'en montagne, où elle atteint l'altitude de 1800m sur les pelouses
des Alpes (GvLDE 1936), et 1500-2000 m en Caucase (Pvrsttvov 1969b). Elle
est liée aux Helianrhemum dans toute l'étendue de son aire de distribution.
Les plantes-hôtes les plus souvent citées en Europe occidentale sont H. num-

mularium sensu lato et H. chamaecistus ; Pvïsttvov la signale aussi, en Cri-
mée et Caucase, sur H. orientale, H. steveni, H. Iomentosum, H. canum. Elle
est trouvée plus rarement sur ou au pied des Thymus (divers collecteurs) et
des Poaceae, i.e. Calamagrostis sp. (GvvrtE 1921) ; TAMAhtltzi (1981) indique
en Calabre Thymus et aussi Mentha.

Les adultes hibernent dans la mousse et les détritus végétaux. Le cycle
annuel est relativement tardif. Les V commencent seulement à pondre après
la maturation des premières capsules des plantes nourricières, et la période
d'oviposition est très prolongée. Les oeufs sont collés par groupes de 2-3,

n

Carte no 59, —Distribution de Macroplax preyssleri.
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rarement isolément, sur les calices des capsules des Hélianthèmes. En
Ukraine les premières jeunes larves apparaissent fin mai, le stade V est atteint
fin juin et les premiers jeunes imagos se montrent au début de juillet; à la
même époque la génération hibernante continue scs accouplements et pontes.
En altitude, le développement est plus tardif et la période de ponte plus
brève : en août la plus grande partie des populations est constituée de larves
âgées et de jeunes imagos, ces derniers continuant à éclore jusqu'à la fin
du mois. Les données pour l'Europe centrale apportées par S+EttLiK ((z VA-

VRINIVÁ (1996, 1997) concordent à peu près avec celles de PIJrsttKov pour
les zones les plus chaudes, les auteurs suggérant en outre, sur la base d'ac-
couplements vus en août, la possibilité d'une seconde génération incomplète.

Distribution. Carte n" 59. Macr(/plax preyssleri est répandu dans une
grande partie de l'Europe moyenne, et plus rare dans les péninsules méri-
dionales ; au Nord, il atteint la Suède et la Finlande méridionale ; répandu
en Russie et Ukr line depuis le Caucase jusqu'à la latitude des Pays baltes.
Non signalé des Iles Britanniques.

FRANCE. Sans être au~si commun que M. fasciata, connu de plus dc 30 départements, dans
toutes lcs régions sauf la Bretagne ; assez rare mais présent dans la région méditerranéenne et
l'Aquitaine. —GRANDF.-BRETAGNE, Somerset (Dore(N('970). —BELGIQUF.. (BosMANs
1978) : Brabant, Namur !, Limbourg, Luxembourg belge. —I.UXEMBOURC,. ! (RtuctsctN(; &
Guat'ND 1994). —ALI.EMA('NE. Manque dans le Nord-ouest, répandu dans I*Est et Ic Sud.
Rheinland-Pfalz/Hessen/Baden-Württemberg : Frankfurt !, Mainz !, Dt!rmstadt (Gut oE 1921 ;
Rta(;!sa et al. 1989, Voter 1994). Bayern : Nord : Karlstadt a. M. (S!Nc!ra 1962) ! ; plus au Sud.
nombreuses localitcs (div. coll. !) ; Thüringen/Anhalt ; (RArv 1944). Sachsen : Leipzig (Mt-
('HAI.K 1938), Altenburg ! Brandenburg (GOLLNFR-SCHt IolNci 1977). —SUISSE. Probablement
partout (l'I(KY-(JESSNFR 1864). Genève, Vaud, Valais (Dtrt'tttt;t(, in lit!.), Bêle !, Jura, Argovie,
Tessin (RaznANYAt-Ras! a 1993), Grisons (Voaccx!Y & SA('Tria 1983).—ITALIE. Presque partout
sur lc continent, Nord et péninsule, sauf en haute montagne et dans l'extrême-Sud ! Absent de
Sardaigne ; signalé jadis de Sicile, mais non recensé de cette île dans les travaux récents.—
ANDORRE. ! —ESPACNE. Seulement quart Nord-est : Nord dc la Catalogne ! (RtuEs 1980),
Lerida (Val d'Aran !), Huesca !, Burgos !, Teruel (Alharracin) ! — AUTRICHE. Vorarlberg
(Mv(LER 1926), Nord-Tirol !, Ost-Tirol !, Steiermark (Moosut(t:c'ctat( 1946), Kàrnten (PRot(AsKA
1923). Niederàsterreich !, Oberàsterreich (PR!KsN(!R 1927), Burgenland !, Wien ! —RÉP. TCHE-
QUE. Bohême ; Moravie !, sauf dans le Nord (Svt!t(t.iK & VAvRiNQVÁ 1997a). —SLOVAQUIE.
Assez nombreuses localités ; atteint l'altitude 1500m (mêmes auteurs 1996). —HONGRIE. !—
SLOVÉNIE. Ljubljana (MZHF !).—CROATIE. (D'aprè » HoRYÁrtt 1897b) : non signalé de Dal-
matie. —MACEDOINE. K;!tlavoni pr. Skoplje (KoRsttt.êv 1939), —ALBANIE. (Jostrov 1986a).
—ROUMANIF.. Presque partout d'aprè » K!s (1991); Valachie : Brosteni, Sinaia (S!ENKtusvtcz
1964). —BULGARIF.. Répandu (Jos!rnv 1964a). Mt Vitocha (coll. Eckerlein !). — GRFCE.
(Makedhonia) : Drama (CARAvazzA leg. !). Nouveau pour la Grèce. —TURQUIE. Anatolic :
Aksehir (SêtoaNsrt!CKRR leg. !). Nouveau pour la Turquie ! —SUEDE. (Cot!( tANos & Osslxn-
NILssoN 1976). Partie Sud et Est jusqu* à 60'N : Blekinge, Halland, Smaland, Oland, ùotland !,
Sondermanland, Upland ! —FINLANDE. Archipel d'/!(land (MZHF !).—POLOGNE. Haute-Si-
lésie : Chmelmek (J. & B. L!s 1998 (sous presse)). —ESTONIE. (Ft.oR 1860). — RUSSIE
D'EUROPE. (Ptrrst(Kov 1969b). Au Nord jusqu'à Vologda, Voronezh, Nizhni-Novgorod ; au Sud
jusqu'au Caucase septentrional : Krasnodar, Stavropol, Daghestan. —UKRAINE. Localisé ; ré-
gions de Lvov, Chernovtsy, Zhitomir !, Lugansk, Donetzk, Crimée. —MOI.DAVIE. (DFRzt(ANsKY
1985). —?GÉORGIE, '?ARMÉNIE. Cités par Pt!Ysttxov, non confirmés. —MAROC. Rif occi-
dental : Brickchtt, près de Chefchauen, VJI 1980, I ex. (REMANF. leg. !). Serait nouveau pour
l'Afrique du Nord ; peut-être confusion avec M. fasciata'?.
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2. —Macroplax fasciata (Herrich-Schaeffer)

? marmoratus Laporte de Castelnau 1832 : 52 (Pedeticus) [France ; Types ?] ; —fasciata Her-

rich-Schaeffer 1835b : 135, 19 (Heterogaster) [Allemagne ; Types perdus] ; — guttula
Herrich-Schaeffer 1835a : 46 (Heterogaster) [Types perdus] ; —helferi Ficher 1837 : 343 (Oxy-
carenus) [Sicile ; Types ?] ; —insignis Costa 1843b : 45 ; 1847b : 185 (Aphanus) [Italie Sud ;

lectotype (9) ZIUN !]; —nevadensis Lindberg 1932 : 34 [Espagne Sud ; holotype (d) MZHF !);
—subsp. blancae Hoberlandt 1943 : 43 [Kurdistan ; holotype (d) NMPC !]; —f. meridionalis
Hoberlandt 1943 : 43, 46 [France, Algérie, Moyen-Orient, lectotype (d, Iran) NMPC !]; —f.
nigroantennata Mancini 1952a : 61 [Sicile ; holotype ( V) MCSN !]; —blankai in Stichel 1959 :
328 (lapsus).

FtEBER 1861a : 207 (Hét. Eur.) (helferi) ; HoRVÁTII 1875 : 45 (Lyg. Hong.) ; PIIToN

1878a : 36 (Syn. Hét. Fr.) (helferi) ; LETHIERRY & SÉVERIN 1894 : 185 (Cat. Hém.) ;

OSHANIN 1906 : 301 (Verz. Pal. Hem.) ; CARAYON 1949 : 17 (écol.) ; STICIIEL 1958 :
155 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 645 (Cat. Lyg.) ; CARAYON 1964a : 196-218 (sper-
math.) ; Pt)Tsiixov 1969b : 192 (Lyg. Ukr.) ;— ÇAoATAY 1986 : 21 (génit. <5) ;

HOBERLANDT 1987 : 23 (blancae, subsp. de fasciata) ; PÉRICART 1997a : 65 (hol.
nevadensis) ; 1998b : 7 (hol. nigroantennata), 9 (lect. meridionalis).

Adulte. Habitus : fig. 150a p. 24. —Macr. seuls connus. Ovale oblong, coloration et pu-

bescence du corps, des antennes et pattes comme chez M. preyssleri. 4'rticle antennaire
seulement 0,8-0,9 fois aussi long que le 2'. Hémélytres dépassant largement l'abdomen ; clavus

blanc jaunâtre à jaune brunâtre, portant 4-5 rangées d'aréoles concolores, celles du milieu plus

ou moins désordonnées ; cories blanc jaunâtre, quasi-imponctuées, avec une bande transversale
brune vers le milieu, celle-ci continue ou discontinue, dans ce dernier cas formée par les nervures
assombries et des bandes ou lignes de taches brunes entre celles-ci ; une nervure postérieure
brune limite les cories ; membranes presque toujours brunes avec les nervures noirâtres, une

petite zone claire dans l'angle antérieur et 2 taches claires semi-circulaires près du bord pos-
térieur. Paramères du d : fig. 15lc,d.

Taille peu différente selon les sexes. Long : 3,5-4,1 mm ; antennes (articles) : (I)0,37 à 0,42-
(II)0,46 à 0,60- (III)0,37 à 0,42- (IV)0,41 à 0,50 mm, Large : diatone 0,78-0,83 mm ; hémélytres

á 1,15-1,30mm, 9 1,24-1,36 mm.

Malgré son affinité avec M. preyssleri, difficile à confondre avec lui en
raison de ses hémélytres plus allongés, à côtés plus parallèles à bande trans-
versale sombre ; le pronotum est aussi plus fortement trapéziforme, le nombre
d'aréoles des clavus en moyenne plus grand.

Macroplax nevadensis est un simple synonyme ; la zone sombre de la mem-

brane est peu discernable, mais existe cependant ; la f. nigroantennata diffère
seulement de la forme nominale par ses antennes entièrement noires ; elle
n'a pas de valeur taxinomique.

La sous-espèce blancae, qui habite l'Irak et l'Iran, est très voisine de M. fasciata f.n. ; elle
s'en distingue par les caractères suivants : Corps jaune brun pâle ainsi que les pattes ; articles
I et II des antennes jaune brun pâle, III un peu rembruni dans sa moitié apicale, IV brun ;

hémélytres blanchâtres flavescents ; clavus portant 5 séries de petites aréoles ponctiformes con-

colores ; cories avec vers leur milieu une fascie transversale interrompue et incomplète, formée

par un rembrunisement des nervures et quelques bandes sombres entre celles-ci ; membranes

comme chez M, fasciata, mais plus pâle. Paramères : (fig. 15!a,b) différant de ceux de M.

fasciata f.n. par l'absence d'un rebroussement apical de la lame (1)

Long : 3,5-3,7 mm ; antennes (article) : (l)0,37- (II)0,58- (III)0,45- (IV)0,58 mm. Large : dia-

tone 0,66-0,70 mm ; hémélytres (ensemble) 1,15-1,20mm.

La forme meridionalis en est pour partie synonyme.

Je n'ai pu vérifier ce point, la capsule génitale de l'holotype (seul <5 que j'ai vu) étantt))

absente.
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Fig. 151. —Macroplax fasciata. —a,b, paramères de la subsp. blancae ; c,d, paramères
de la f. nominale ; e, larve stade V. —Échelles en mm. —a-d, d'après HoliERLAwm,
1943 ; e, original.

La valeur de ce taxon serait à réapprécier avec l'appui d'un matériel plus
important.

Larves (f.n.). Habitas stade V : fig. Idole. —J'ai observé des séries de spécimens stades II
à V en forêt de Fontainebleau ; je renvoie à la description générique donnée p. 23.

Ecologie. —Macroplax fasciata vit comme M. preys.sleri dans les biotopes
plutôt secs et chauds et affectionne les pelouses sableuses ou calcaires à
basse végétation, ou à végétation arbustive dans les garrigues et maquis du
Sud. Il est lié essentiellement aux Cistaceae, et sa polyphagie dans ce groupe
est considérable. En France je l'ai collectée sur ou plus souvent au pied
d'Helianthemum vulgare et Tuberaria guttata dans le bassin parisien, Cistus
laurifolius dans les Pyrénées-Orientales, et sur bien d'autres espèces de Cistes
et Hélianthèmes en Provence et en Espagne, aussi sur Fumana sp. ; en
Ukraine Pursttvov le mentionne sur Helianthemum salicifolium, H. hirsutum,
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H. grandiflorum, H. t anum, Fumana vi scidula, F. procumbens, Cistus tauri-
cus. Lindberg le signale dans l'île de Chypre sur Cistus cretit us et C. par-
vi florus ; NQVAK &. WAGNER (1951)nomment Cistus villosus et C. salviaefolius
en Dalmatie. Cependant il s'adapte à d'autres familles végétales, et S+EKEIK

& VAVR(NQVÁ soulignent avec raison son apparent opportunisme ; trouvé sur

des Fabaceae : Dorycnium suffruticosum (SvtctzEE 1958), Ononis zzatrix, An-

thyllix linnaei et Spartium en Italie (TAMANINI 1961, 1981, 1982), Sarotham-
nus atlanticus au Maroc (P. PGNEL leg. !).NovAK & WAGNER le signalent par
ailleurs sur Pistacia lentist us et P. terebinthus en Dalmatie, TAMAxttst (op.
cit. 1981) indique encore des Pistacia, des Anthemis, et même Sambucus
nigra. Sa liaison trophique n'est cependant clairement établie qu'avec les
Cistaceae ; elle est possible avec les Fabaceae, plus improbable avec les Pis-
tachiers ; la mention de Sambut us est sûrement tout à fait accidentelle.

Les adultes hibernent. La période de ponte est probablement très prolon-

gée ; les oeufs sont collés isolément dans les calices. Larves et imagos sucent
le contenu des graines mûres sur les plantes et très souvent sur le sol au

pied des végétaux. L'existence de deux générations par an est possible, au

moins pour une partie des populations, car PGTstzKov indique qu'en Crimée
on trouve jusqu'en automne des adultes et des larves à tous les stades de

développement.

Carte n 60. —Distribution Ouest-paléarctique de Macrr>plax faxciata.

Distribution. Carte n" 60. —Mat roplax fasciata est un élément à peu

près holoméditerranéen, qui atteint vers le Nord la Normandie et le bassin
parisien, la Suisse, le Nord de l'Italie, un îlot en Europe centrale (partie non

montagneuse de l'Autriche, Slovaquie méridionale et plaine hongroise), et
les Balkans ; vers l'Est la Crimée, le Caucase, la Transcaucasie, l'Anatolie,
le Proche-Orient, l'Iraq, l'Iran et la Turkménie. On le rencontre dans la partie
de l'Afrique du Nord à végétation méditerranéenne.
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FRANCE. Commun dans le Midi, se raréfie vers le Nord, nul dans les zones alpines. Loire-
Atlantique (DGIvHNIOGE 1902), Mayenne !, Eure-et-Loir !, Indre !, Seine-et-Marne (Fontainebleau,
pas rare !), Yonne (PGFvt.vs 1880), Vendée et île de Noirmoutier (MNHN !), Allier (SIENKIEwlcz
1964), Puy-de-Dôme !, Lozère !, Lot (MATGCO & TvssAc 1992), Tam !, Ain !, Savoie !, Gironde !,
Haute-Garonne !, Landes !, Nord des Pyrénées (en basse altitude) et tous les départements de
Languedoc et de Provence, où c'est certainement le plus abondant des Oxycaréniens ! —ILE
DE JERSEY. (WARNE leg., sec. JGDD 1996) : 1987. —? ALLEMAGNE. Ancienne indication
de Rhénanie (STIcHEL 1938) ; vu aussi un spécimen de Saxe (Dtsch. Altenburg), peut-être erreur
d'étiquetage ou confusion avec M. preyssleri '?. —SUISSE. Vaud, Zurich (FREv-GEssNER 1864),
Valais ! —ITALIE. ! Partout sauf zone alpine, commun ; Sardaigne !, Sicile ! et îles attenantes !
—ANDORRE. ! ESPAGNE !, PORTUGAL ! Presque partout, commun à très commun. —AU-
TRICHE. Seulement plaine orientale : Burgenland ! ; Niederôsterreich ! —SLOVAQUIE. Très
local, Sud et Ouest (STEHL(K & VAVRfNGVÁ 1996), —HONGRIE : Budapest (HGRvÁTH 1897b).
—CROATIE. « Fiume » (=Rijeka) ; Dalmatie !, très répandu (NovAK & WAGNER 1951). —MA-
CÉDOINE. (coll, Eckerlein !), Skoplje (KGRMH.Ev 1938). — ALBANIE (MANcINI 1953b).—
ROUMANIE. Région occidentale et Dobroudja (Kts 1991). —BULGARIE. Répandu (Josrrov
1964a), Mt Vitocha !, Mt Rila ! ; Sandanski et env. (GGLLNER-ScHEIDING et Arnold 1988). —GRE-
CE. Attiki, répandu ; Pelopánnisos, commun ! ; île de Corfu (=Kérkira) ! ; île de Crète (=Kriti !);
île de Santorini (RIFGER 1995), île de Rodhos ! —CHYPRE. Très répandu ! —TURQUIE. Ana-
tolie : répandu dans la partie péninsulaire, sauf peut-être la côte de la mer Noire ?. —RUSSIE
D'EUROPE. Caucase occidental : Gelendzhik ! ; Daghestan ! —UKRAINE. Crimée ! —MOL-
DAVIE. (DERzHANsKv 1985). — GÉORGIE. Abkhazie (KIRITsHENKG 1939), Tbilissi !
ARMÉNIE. Erevan ! —AZERBAIDZHAN. Pas rare (GIDAYATOV 1982). « Elizabethpol » !, Len-
koran !, Mts Talysh ! Nakhlchevan : Ordubad (KIRrrsHENKG 1918). — ILES CANARIES.
Fuerteventura (HEIss & BAEz 1990) ; Lanzarote (HEIss & WovosTRA 1993). —MAROC. Plaines
et moyenne montagne !, n'atteint pas le désert. —ALGÉRIE. Apparemment pas rare dans la
partie sous influence méditerranéenne, plaines côtières et Atlas Tellien ! —TUNISIE. Aïn Dra-
ham ! ; Tunis (LINI'AvvoRI 1953). —LIBYE. Cyrénaïque : « Cirene » (MANGINI 1942), El Merg
(ECKERLEIN & WAGNER 1969). —ISRAEL. Jérusalem, Galilée (LINNAvvoRI 1953, 1960). —SY-
RIE. (EcKERI.FIN leg. !).—LIBAN. ! Beyrouth (LINNAvvoRt 1953). —IRAQ. « Iraq » : Types de
blancae ; Nord : Kadish, Sarsang, VI 1958 (REMANE leg. !); Sud du Kurdistan : Shaqlawa ! (Ho-
EERLANDT 1953a).
EXTENSION ASIATIQUE. Iran ! ; Turkménie !

3. —Macroplax picina Puton

vlcina Puton 1889 : 299 [Tenerife ; Type perdu] ; —f. brunnea Lindberg 1953 : 68 [Iles Canaries ;
holotype (rî) MZHF !].

SLATER 1964h : 651 (Cat. Lyg.).

Adulte. —Macroptères seuls connus. Voisin mais facile à distinguer de M. fasciata et de
la forme macr. de M. preyssleri par les caractères suivants. Antennes jaune rougeâtres, rembrunies
apicalement ; article IV beaucoup plus court que II, et seulement 1,05-1,1 fois aussi long que
111. Rostre dépassant les métacoxae, pouvant atteindre le milieu de l'abdomen. Hémélytres pour-
vus comme le reste du corps d'une pubescence claire, raide et dressée. Par ailleurs, coloration
foncière très variable, plus souvent jaune brun pâle (f, brunnea), parfois brun noir (forme no-
minale) avec les intermédiaires ; lignes sombres des hémélytres prolongées jusqu'à l'apex,
comme chez M. preyssleri.

Long : 3,2-3,7 mm ; antennes (articles) ; (1)0,27 à 0,37- (II)0,42 à 0,53- (III)0,35 à 0.40-
(IV)0,36 à 0,42 mm. Large ; diatone 0,64-0,71 mm ; hémélytres (ensemble) 1,15-1,25 mm.

Ce Maeroplax vit comme ses congénères sur les Cistes et Hélianthèmes.
Il se rencontre dans la laurisylve des îles Canarie, mais d'après des publi-
cations récentes ne serait pas endémique dans cet archipel, car sa f. brunnea
a été découverte en France et en Italie.
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FRANCE. Gironde : dune du Pyla (WEBER 1953). —ITALIE. Abruzzo, réserve « Sorgenti del

Pescara », mai (OsELLA leg. ; CARAPEZZA et ul. 1995). —ILES CANARIES. Hierro !, La Palma !

(f.n. et f. brunnea), Gomera !, Tenerife !, Fuerteventura !, Gran Canaria ! (HEIss tè BAuz l990).

GEN. 44. —METOPOPLAX FIEBER 1860( )

Espèce-type : Pachvmerus ditnmoides Costa l843

Metnpt>plax Ficher 1860 : 53 ; 1861a ; 207.

STAt. 1872 : 50 (in clé) ; HoRvÁTH 1875 : 42 (Lyg. Hong.) ; PUToN 1878a : 31

(Syn. Hét. Fr., i>t clé) ; OsHANIN 1906 : 298 (Verz. Pal. Hem.) ; PUTsHKov 1958a :

404 (larves, in clé) ; STIcHEL 1958 : 140, ]50 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 656
(Cat. Lyg.) ; PUTsHKOV 1969b : 184 (Lyg. Ukr.) ; AvsEv 1974 : 114 (clé spp Tur-

quie).

Adultes. —Macroptères seuls connus. Corps oblong, côtés parallèles. Tête
et pronotum densément ponctués et portant une pubescence dressée ; clavus

avec 3 rangées de points, hémélytres quasi-imponctués, membranes incolores
sauf les nervures. Tête non étranglée en cou à la hase, tubercules antennifère

grands, très saillants, élargis et dirigés vers l'extérieur (fig. 152a, c, e) ; buc-

cules non prolongées jusqu'à la base du dessous de la tête. Article l des

antennes n'atteignant pas ou à peine l'apex du clypeus, celui-ci parfois dé-

primé en-dessus et fortement élargi en avant. Rostre atteignant au moins les

mésocoxae. Profémurs portant antérieurement 2 épines.

(Eufs. Voir M. origani.

Larves : voir M. fnscinervis et M. origani

Ecologie. —Les espèces de ce genre vivent essentiellement aux dépens

de diverses Asteraceae; les oeufs sont pondus sur ou dans les capitules; les

larves et adultes ponctionnent les akènes, les imagos pullullant souvent à

terre au pied des végétaux nourriciers. L'hibernation paraît s'effectuer à l'état
d'adultes.

Distribution. Les 3 espèces connue sont méditerranéennes, s'étendant

plus ou moins largement au-delà de cette zone.

Substantif féminin (cf Introduction, vol. I, p. XVII).II)
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Fig. 152. —Genre Metopr>plax. —a-f, têtes vue de dessus et profil : a,b, M. ditomoides ;
c,d, M. origani ; e,f, M. fuscinervis. —g, teuf de M. origani. —Échelles en mm. a-f,
originaux ; g, d'aprè » PUTsHKov, 1969b.

TABLEAU DES ESPÈCES (ADULTES)

1 (2) Clypeus vu de dessus subplan, fortement élargi et largement arrondi apica-
lement (fig. 152a). Long : 3,5-4,0m. Elément méditerranéen, s'étendant jus-
qu'en Europe moyenne .................................1. ditomr>ides (Costa) (p. 33)

2 (1)

3 (4)

Clypeus non élargi apicalement, terminé par un bref arrondi (fig. 152c) ou
une troncature (fig. 152e) .................................................................3
Pronotum noir . Clypeus transversalement convexe. Long : 3,3-4,0 mm. E-

. (I)

lément turanico-Est-méditerranéen, remontant en Europe moyenne..................
............................................................................3. origani (Kolenati) (p. 39)

4 (3) Partie postérieure du pronotum jaunâtre ou brunâtre, partie antérieure noire
ou avec une large bande transversale noire ............................5

5 (6) Clypeus subplan au-dessus. Long : 3,3-4,0 mm. Elément Ouest-méditerranéen,
remonte en Europe moyenne .........................2. fusci>tervis Stal (p. 36)

6 (5) Clypeus transversalement convexe
voir r>rigani f. cingulatr> Horváth (p. 39)

1. —Metopoplax ditomoides (Costa)

rii>rnnoirles Costa 1843h : 32 ; 1847h : 272 (I r>chy>ner>rs) [Italie Sud ; Icctotype (d) ZIUN !l.

( I ) Ce caractère se rencontre aussi chez de très rares exemplaires de M. fus> inervi » : voir
p. 36.
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FIEBER 1861a : 207 (Hét. Eur.) ; HGRVÁTII 1875 : 42 (Lyg. Hong.) ; LFTIUERRv &
SÉVERIN 1894 : 184 (Cat. Hém.) ; OsHANIN 1906 : 298 (Verz. Pal. Hem.) ; MIGIIALv.

1938a : 80 (écol.) ; CGBBEN 1951 : 52 (écol.) ; WooDRGFFE 1953 : 224 (écol.) ;

SOUTHWOOD 1957 : 119, 135 (carte distr.) ; STICHEL 1958 : 151 (Hét. Eur.) ; SLATER

1964b : 657 (Cat. Lyg.) ; ARzoNE et al. 1990 : 101 (nuisible).

Adulte. Habitus : pl. h.t. n" 7a, et fig. 153a p. 36. —Corps noir, appendices en partie éclair-

cis, hémélytres jaunâtres en partie rembrunis. Avant-corps portant une pubescence rude,

blanchâtre, dressée, plus dense sur l'avant du pronotum. Tête et pronotum assez brillants, den-

sément ponctués. Front un peu arqué, clypeus déprimé en-dessus, parfois un peu relevé vu de

profil, élargi en avant, dépassant les jugas ; tubercules antennifères grands, très saillants, dirigés

vers l'extérieur (fig. 152a, b). Antennes assez graciles ; articles I, HI et IV noirs, H jaunâtre,

assombri aux deux extrémités ; article I assez bref, atteignant à peine l'apex du clypeus, H

0,64-0,70 fois aussi long que le diatone, et 1,35-1,60 fois aussi long que III; IV subégal à Il.
Rostre ne dépassant pas les mésocoxae. Pronotum 1,25-1,40 fois aussi large que long, trapézi-

forme, faiblement bisinué en arrière des callosités qui sont peu développées. Hémélytres luisants,

à bords externes parallèles, 2,1-2,4 fois (d) ou 1,85-2,25 fois (2) aussi longs que larges pris

ensemble ; clavus blanc jaunâtre à jaune brun clair, avec 3 rangées de points plus quelques points

supplémentaires désordonnés, commissure et apex parfois assombris ; cories de la même couleur

que les clavus, les 2 nervures internes rembrunies sur leur tiers distal et la nervure postérieure

entièrement brune ; membranes incolores ou avec les nervures plus ou moins brunes. Coxae

claires ; fémurs bruns, éclaircis apicalement, les antérieurs armés en avant dans leur partie distale

d'une grande et d'une petite épine ; tibias jaunâtres ou un peu assombris aux extrémités ; article

I des tarses jaunâtre, les 2 autres plus ou moins sombres. Dessous noir, les lames costales un

peu éclaircies ainsi que les gouttières odorifères.

Long : 3,5-4,0 mm ; antennes (articles) : (I)0,17- (H)0,45 à 0,50- (IH)0,31 à 0,35- (IV)0,45

à 0,50 mm. Large : diatone 0,70-0,77 mm; hémélytres (ensemble) d 1,1-1,2 mm, V 1,15-

1,40 mm.

Nota. Certains spécimens de M. ditomoides présentent des caractères intermédiaires entre cette

espèce et M. fuscinervis : pronotum éclairci dans sa moitié apicale, clypeus à peine resserré en

arrière ; j'ai observé ceci dans le bassin parisien et dans le midi de la France en des places où

les deux espèces coexistaient : il est possible qu'elles soient capables d'hybridation (phénomène

suggéré à propos d'un autre Oxycaréniné : Oxycarenus hyalinipennis, voir p. 13). Pour la même

raison, les larves décrites p. 37 et illustrées sur les fig. 154a, b p. 37, attribuées à M. fuscinervi s,

pourraient peut-être appartenir soit à M. duomoides soit à l'éventuel hybride car les deux po-

pulations coexistaient au point de collecte (M. ditomoides cependant très minoritaire), et une

seule forme larvaire était discernable.

Larves. —Vraisemblablement quasi-indiscernables de celles de M. fuscinervis et M. origani

(voir p. 37, 39). Chez des populations de bassin parisien présumées appartenir à M. ditomeddes,

le tergite V porte 3 bandes médianes longitudinales rouges comme le tergite IV, et non un arceau

comme sur le dessin de la fig. 154b.

Ecologie. —Metopoplax ditomoides est inféodé essentiellement aux As-

teraceae des genres Matricaria et Anthemis : signalé sur Matricaria chamo-

milla en Italie (MELLA, 1893), aux Pays-Bas (CoBBEN 1951), en Rhénanie

(STIcHEL 1925) ; sur M. inodora en Allemagne dans la vallée du Main (SINGER

1952) ; je l'ai collecté fréquemment sut les deux espèces en France, et éga-

lement sur M. maritima au bord de l'étang du Vaccarès (Camargue), et en

Languedoc sur le cordon littoral des Aresquiers près de Frontignan. MoN-

GUILLGN (1932) le signalait dans la Sarthe sur Anthemis cotula. L'indication

d'Origanum vulgare (STIcHEL 1925) est vraisemblablement accidentelle. AR-

zoNE et al. (1990) rappellent que SILVEsTRI signala en 1939 une importante

infestation des vignobles en Italie méridionale par cette espèce ; une telle

occurence, non renouvelée, suggère néanmoins que l'insecte soit capable
d'une polyphagie débordant les « petites marguerites ». Les captures signalées
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sur Medicago dans l'île de Jersey par LEQvEstùF (1953) corroborent cette
polyphagie.

Les adultes hibernent. Les copulations ont lieu en mai-juin ; les imagos
(hibernants, puis nouvelle génération) sont actifs jusqu'en septembre !

en
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Carte n" 61. —Distribution de Metopoplax ditomoidero

Distribution. Carte n" 61. —Metopoplax di tomoides est un élément
Ouest-méditerranéen. Il est répandu dans toute la France, l'Italie, la Péninsule
ibérique et le Maghreb. Trouvé aussi ponctuellement en Angleterre méridio-
nale, en Allemagne occidentale, dans les Balkans et en Cyrénaïque.

FRANCE. Commun probablement partout, plaines et montagnes jusquoa I 500 m d'altitude ; pré-
sence contrôlée dans une trentaine de départements. Corse ! —ILE DK IKRSEY. (LFQuasrùt.
1953). —GRANDE-BRFTAGNE, England, seulement dans le sud, mais en expansion : Mid-
dlesex (WoonkoFFE 1963a), Oxford (Junn 1996), Bcdford (Nar 1997), Surrey, Berkshire,
New-Hampshirc (Denton, 1997). —BELGIQUE. Namur : Treignes (J.Y.Bat!(;lùÉF. i » tht. 1996).
—PAYS-BAS. Répandu du Limburg aux îles d » Frise occidentale : Tcxel, Terschelling (At!t(asta
1989 : AcKE»ta ('t (it. 1997). —LUXEMBOURG. (RE(rttt.tvr, k Gt:.kt:vn 1994). —AI.I,FMAGNF..
Rheiuland-Pfalz : Nahetal, Mittelrhcin, Mainxerbecken. Taunus (Rrtcrtrvsvttkcrk 1922 ; Zaut;
1957). Baden-Württembertt : Ettlingen, Bruchhausen (Vote ( )983), Karlsruhe (coll. Heiss !),
Konstttn/ (HErKlvtskN. iu lia,). Brandenburg (Drckrkr, 1996a). —SUISSK. Valais (MZHF !).
—ITAI.IE. ! Partout, pas rttrc, y compris Sarde 'ntt, Sicilia ct petites îles attenttntes. —ESPAGNE,
PORTUGAL. Partout, commun ! —YOUGOSI.AVIE. Lcskovac (Kok »t(ÉFv 1937). —MACÉ-
DOINF.. Skopljc, Ohrid (KokvttÉEv l')37). — BULGARIE. Sud (Jostrov 1 qg6a), Sandanski
(Got.l.NI'k-SCHElnlv(i k. Akxorn 19s(t). —MAROC !, AI.GÉRIE !, TUNISIF, ! Commun dans
toute ltt partie méditerranccnnc et jusqu'a la limite du désert : en Sud-tunisien jusqu'ît Foum
Tttaouine ! et Remada ! —I.IBYK. Cyrénaïque : El Merj (E( KFRLI.Is leg,), Jcbcl Akhdar (id. !).
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Fig. 153. —Habitus des Metopopiax. —a, M. ditomoides, des Alpes françaises ; b, M.

fuscinervis, des Pyrénées-Orientales. —Échelles en mm. —Originaux.

2. —Metopoplax fuscinervis Stal

fuscinervis Stal 1872 : 50 [Algérie ; lectotype (d) MNHN !J ; —diromoides f. decipiens Costa

1885b ; 251 [Sardaigne ; Types ?l.

HoRVÁTH 1889 : 326 (pos. syst.) ; LETHIERRV & SÉVERIN 1894 : 184 (Cat. Hém.) ;

OsHANIN 1906 : 299 (Verz. Pal. Hem.) ; STIcHEL 1937 : 110-115 (disc., distr. et

valid.) ; SEAIIRA 1930b : 293 (descr., illustr.) ; STicHEL 1958 : 152 (Hét. Eur.) ; SI.A-

TER 1964b : 659 (Cat. Lyg.).

Adulte. Habitus : fig. 153b. —Corps brun sombre h noir, l'abdomen parfois plus clair ; pro-

notum très généralement bicolore (j'ai vu quelques rares spécimens à pronotum entièrement

noir), hémélytres en grande partie clairs. Tête et pronotum ponctués, brillants, hérissés de soies

claires. Front convexe ; clypeus non élargi, brièvemcnt arrondi apicalement, transversalement

subplan (fig. 152e, f p. 33) ; coloration et proportions des articles antennaires comme M. dito-
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moides ; rostre atteignant le bord postérieur des mésocoxae. Pronotum un peu plus court que
chez les 2 autres espèces, 1,35-1,45 fois aussi large que long, jaune blanchâtre avec une large
bande transversale noire antémédiane qui peut couvrir complètement la moitié antérieure, très
rarement toute la surface (variation vue chez quelques spécimens de Vénétie et de Calabre).
Hémélytres jaune blanchâtre avec la membrane incolore et les nervures plus ou moins rembru-
nies, comme chez l'espèce précédente.

Long : 3,3-4,0 mm ; antennes (articles) : (I)0,15- (II)0,44 à 0,56- (III)0,31 à 0,37- (IV)0,44
à 0,53 mm. Large : diatone 0,66-0,76 mm, hémélytres (ensemble) 1,10-1,35 mm.

Larves (sous réserve indiquée p. 34). Habitus : stade IV fig. 154a, stade V fig. 154b.—
D*après mes observations sur des spécimens stades II à V collectés sur la côte méditerranéenne
française. La description des larves de M. origani donnée par Pt>rsttt<ov (voir p. 39) s'applique
presque à cette espèce, et en l'absence de comparaison directe j'indique seulement les différences
semblant apparaître entre mes spécimens présumés fuseinervis et la description d'r>rigani de
Putshkov. Tête au stade V 1,1 fois aussi large que longue, entièrement noirâtre ; article II des
antennes rembruni aux 2 extrémités. Profémurs armés de deux petites dents, quasi-invisibles aux
stades jeunes, nettes à partir de III (il en est probablement de même chez M. origuni, bien que
PUTSHKOV ne mentionne rien à ce sujet).

Stade II. Long 1,25 mm. Stade III : long 1,70 mm.

Fig. 154. —Larves de Metr>?>r>~>lux (fuscinervis 7), spécimens du Languedoc, habitus.
—a, stade IV ; b, stade V. —Echelles cn mm. —Originaux.
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Stade IV. Long : 2,4 mm ; antennes (articles) : (I)0,12- (II)0,23- (III)0,2(- (IV)0.33 mm.

Large : diatone 0,50 mm : ahdomen 0,8S mm.

S>a>le V. Long ; 3,2 mm ; antennes (articles) : (I)0, l9- (II)0,38- (III)0,3(- (IV)0,42 mm. Large :

diatone 0,66 mm ; abdomen l,2 mm.

c(

yv

Carte no 62. —Distribution dc Met>>t>r>t>lax fuxrinervi ».

Ecologie et distribution. Carte n" 62. J'ai collecté des adultes début
août 1992 dans le bassin parisien (Yonne) au pied de Matricaria inadr>ra en

compagnie de M. dit>»»>rides et de quelques rares spécimens d'aspect inter-

médiaire, les larves de tous stades (espèce ?) étaient présentes ; aussi en juillet
1992 près de Frontignan (Hérault) sur le cordon littoral au pied de Matricaria
maritima, en compagnie de quelques M. ditomoides ; en Cerdagne (Pyrénées-
Orientales) j'ai trouvé également les deux espèces en compagnie.

Je pense néanmoins comme la plupart des auteurs récents qu'il s'agit de
deux espèces distinctes, mais l'existence chez l'espèce Est-méditerranéenne
M. origani d'une variété cingalata très ressemblante à M. fiisci »ervis peut
poser, surtout dans la zone intermédiaire, des problèmes d'identification, qui
me sont apparues lors de l'étude de diverses collections ; j'ai pu ainsi re-
dresser un certain nombre d'erreurs.

Ceci rappelé, M. fi>sri »ervis est avant tout un élément Ouest-méditerra-
néen, répandu çà et là en France, Italie, Péninsule ibérique et Maghreb, où

il coexiste très souvent avec M. <lit« mr>ides dans les mêmes biotopes, bien

que plus rare. Il est connu aussi du Sud de l'Angleterre. Plus à l'Est., j'ai
vérifié quelques provenances dans les Balkans, cn Turquie et à Chypre, mai »

d'autres indications (Grèce, Crimée, Caucase) données dans la littérature
pourraient être erronées, résultant dc confusions avec M. rrriga »i f. ri »galata.
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FRANCE. Yonne : La Chapelle-sur-Oreuse (PÉRtcART leg. !); Tam : Albi (A. PERRtLR leg.m
MNHN !); Ariège : Le Puch (CocovEMeor leg. !) ; Pyrénées-Orientales : Banyuls !,Targasonne ! ;

Hérault : Les Aresquiers ! ; Bouches-du-Rhône : Salon-de-Provence !, Camargue ! —GRANDE-
BRETAGNE. (AvKEMA, in litt.). —PAYS-BAS. Limburg, Noord Brabant (AvKEMA, in litt.).—
ITALIE. Piemonte ! Lazio !, Umbria !, Abruzzo !, Emilia-Romagna !, Calabria !, Basilicata (TA-
MANINI 1981) ; Sardegna et Sicilia, pas rare ! — ESPAGNE. Cataluna !, Valencia ! Lerida !,
Navarra !, Segovia !, Madrid !, Cáceres !, Sevilla !, Granada (Sierra Nevada) !, Huelva (Coto
Donana), Câdiz (RtaEs 1974). —PORTUGAL. Aveiro !, Coimbra !, S" de Estrela !, S'e Lousa !,
Beja, Fará ! —AUTRICHE. Burgenland (ADLaADER & HFtss 1980 ; non vu) —?RÉP. TCHE-
QUE, ?SLOVAQUIE. Indications d'HoaERLAtsDT (1977) non confirmées par SraHLIK &
VAVRINOVAL —MACÉDOINE. Skoplje (EcKERLEIN leg. !).—ROUMANIE. Bucuresti (MotsTAts-
Dots leg.m MNHN !); Moldavie (id. !). —CHYPRE. (LINDBERG 1948, part. ; MZHF !); paraît
coexister avec M. origani). —TURQUIE. Turquie d'Europe : Edirne. Anatolie : Mágan golü,
Bursa (HDBLRLANDT 1955 ; non vu), Erzerum (coll. Eckerlein !). — MAROC. Fès, Meknès !,
Moyen-Atlas ! (LltsDBERG leg. !), Guéfaït (VtDAt. 1937 ; non vu), Essaouira (LttsouERD leg. !).—
ALGÉRIE. Mts Edough (MNHN !); « Bône » (=Annaba) (MNHN !).—TUNISIE. Aïn Draham
(PÉRIcART leg. !), Bizerte (HANNQTHIAvx leg. !), Le Kef (MNHN !). — ISRAEL. Tibériade
(MZHF !), « Palestine » (BQDENHEIMER leg. ; LtntsAvvoRt 1960 ; non vu).

3. —Metopoplax origani (Kolenati)

origani Kolenati 1845 : 90 (Cymus) [Caucase ; lectotype (9) NHMW !]; —ditomoides sensu
Herrich-Schaeffer 1853 : 216, fig. 964 (Stenogaster) (nec Costa 1843b) ; —interrupta Ficher
186 la : 208 (part.) (Microplax) ; —origani f. cingulata Horváth 1882a : 221 [Crimée ; lectotype
(o ) HNHM !].

HoRVÁTH 1882a : 220 (redescr.) ; LETHtERRv & SÉVERIN 1894 : 184 (Cat. Hém.) ;
OsHAN!N 1906 : 299 (Verz. Pal. Hem.) ; STIcHEL 1937 : 110-115 (disc., distr. et
valid.) ; KIRITsHENKO 1951a : 276 (Hét. Russie d'Eur.) ; PUTsHKovA 1956 : 275,
279 (oeuf) ; PuTsHKov 1958a : 403 (larves) ; STICHEL 1958 : 152 (Hét. Eur.) ; SLATER
1964b: 660 (Cat. Lyg.); PvrsHKov 1969b: 184 (Lyg. Ukr.); AvsEv 1974: 116,
117 (génit. 8) ; GROZEVA 1995 : 56 (chrom.) ; PÉRlcART 1996c : 156 (lect. Cingu-
lata).

Adulte. —Très voisin de M. ditomoides par son habitus et sa coloration, mais s'en distingue
très facilement par la forme de sa tête : front presque plan vu de profil, clypeus nullement
élargi en avant, transversalement convexe et ne dépassant pas les jugas (fig. 152c, d). Caryotype :
2 (7 + m) + XY.

Long : á 3,3-3,7 mm, 9 3,6-4,0 mm.

La variété cingulata se distingue seulement de la forme nominale par le
lobe postérieur de son pronotum clair. Il est intéressant de noter qu'aucune
différence n'existe quant à l'aspect du clypeus, ce qui conduit à considérer
cingulata comme une simple variation de coloration, à l'opposé de ce qu'on
observe chez le couple ditomoideslfuscinerris, chez lequel la même différence
de coloration est corrélée avec une différence de forme du clypeus.

IEuf. Fig. 152g p. 33. —Ovale allongé presque droit. Chorion mince, glabre, couvert d'un
réseau superficiel qui ne diminue pas sa brillance. Micropyles verruciformes, au nombre de 4-5.
Long ; 0,93 mm ; diamètre max. : 0,34 mm ; diamètre couronne micropylaire : 0,13 mm.

Larves. —Décrites par PvrsttKov (1969b). Corps fortement (stades I-II) ou faiblement
brillant (stades III-V), couvert de poils clairsemés à peu près aussi longs que le diamètre de
l'article II des antennes. Tête et thorax brun clair, puis brun noir, bordés de brunfître aux stades
âgés. Tête visiblement (stades I-II) ou un peu (IV-V) plus longue que large ; antennes minces
et allongées, brunâtres avec l'article II plus clair ; rostre dépassant (stades I-II) ou atteignant
(III-V) les mésocoxae. Pattes entièrement brun clair (stades I-II) ou fémurs et tarses plus sombres
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(III-V). Abdomen grisâtre ; face dorsale avec 4 bandes longitudinales rouges, plus ou moins in-

terrompues aux liaisons intersegmentaires ; les 2 bandes médiolatérales continuent en avant sur

le méta- et le mésonotum, et vers Farrière se resserrent sur le tergite IV et forment des arceaux
sur les tergites suivants jusqu'â Vll ; les 2 bandes latérales sont nettement interrompues aux

extrémités de chaque segment ; face ventrale marquée le long des connexiva d'une bande rouge
longitudinale interrompue, et aussi, aux stades IV-V, sur chaque sternite, dans le sens transversal,
d*une large strie rouge, et d'une mince ligne rouge qui suit le bord antérieur ; ces lignes trans-
versales s*interrompent vers leur milieu.

Ecologie. —Cette espèce, très tolérante quant aux biotopes, vit comme
M. ditomoides sur diverses Asteraceae, et sa phénologie est variable selon
les climats. En Ukraine selon Putshkov ses plantes nourricières sont en pre-
mier lieu les espèces d'Anthemis (A. ruthenica, A. tinctoria), ainsi que les
Achillea (A. millefolium, A. gerberi, A. euxinia, A. glaberrima, A. leptophyl-

la), aussi Matricaria recutita et Helichrysum arenarium. Elle se trouve plus
rarement sur d'autres Asteraceae telles que Leucanthemum vulgare, Tanace-
tum millefolium, Matricaria inodora. En Pologne, SMREczYNsKI (1954) l'ob-
serva cependant en nombre sur cette dernière plante, et JosiFov (1964a)
mentionna en Bulgarie Matricaria chamomilla. En Syrie, ECKERLEIN l'a ob-
tenu sur Anthemis pseudocotula ! En Tadzhikistan (Tian-Shan) Popov (1960)
l'a trouvée sur Achillea filipendula et Atraphaxis pyrifolia. Nulle part ne
s'est confirmée la présence de l'espèce sur Origanum, origine du nom qui
lui fut donné par KoLENATI.

Ces Metopoplax hibernent à l'état adulte. En Ukraine, d'après PbtrsttKov,

ils gagnent leurs plantes-hôtes en fin mai et juin ; les accouplements ont lieu,
suivis des pontes, qui se prolongent jusqu'en août; les oeufs sont collés in-

dividuellement sur les bractées des capitules ; larves et adultes se rencontrent

) watt
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Carte n" 61. —Distribution Ouest-paléarctique de Metopoplnx origani
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aussi bien sur les inflorescences qu'à terre parmi les graines, où on les trouve
parfois en grand nombre : les jeunes imagos qui commencent à éclore au
début d'août ne tarderont pas à gagner les places d'hibernation : dans la li-
tière, sous les écorces déhiscentes, dans les nids d'Oiseaux, etc ; l'espèce
donne lieu à des pullulements chaque année dans le Sud de son aire de dis-
tribution ; les abondances sont plus sporadiques dans le Nord. PvTsHKov ne
mentionne pas l'existence de plusieurs générations, mais en Moravie et Slo-
vaquie, selon STEHLIK k VAVRINQVÁ (1996, 1997) l'espèce en produit au moins
deux et sans doute une troisième incomplète ; la première se développant sur
les graines des plantes sur pied, et les suivantes sur les graines tombées au
sol, dans la litière ; s'il y a comme probable un large recouvrement de ces
générations, les assertions de ces différents auteurs ne sont pas nécessaire-
ment contradictoires.

Distribution. Carte n" 63. —Metopoplax origani est un élément turani-
co-méditerranéen, répandu à l'Est et au Nord du bassin de la Méditerranéen
et qui déborde largement en Europe moyenne. On le trouve en plaine et en
montagne, jusqu'à l 900 m d'altitude en Slovaquie et 2000 m en Asie
moyenne. Il atteint la Tchéquie, la Slovaquie, la Pologne méridionale, les
Balkans et la Russie méridionale; on l'a trouvé vers l'Ouest en Allemagne
jusqu'en Basse-Saxe (probablement son avancée la plus septentrionale, vers
55'N), et en vallée du Main ; vers l'Est jusqu'au fleuve Oural, en Turquie,
Transcaucasie, Israël; il est répandu dans toute l'Asie centrale. Les indica-
tions de Corse, Sardaigne, Italie et France continentales, ainsi que de Pé-
ninsule ibérique, résultent certainement de confusions avec M. fuscinervis,
car je n'ai vu aucun M. origani provenant de ces contrées. Selon les auteurs
tchèques et ukrainien respectivement cités, c'est l'espèce d'Oxycarénien la
plus commune en Moravie Sud et en Ukraine.

Nota : on ne peut qu'être frappé par la complémentarité des aires de distribution de cette espèce
et de M. ditomoides (comparer cartes 61 et 63), qui pourra alimenter (encore) des discussions
sur leurs relations génétiques entre elle et avec M. fus(inervis (carte 62 p. 38).

2 FRANCE. Selon d'anciens auteurs, et Sienkiewicz 1964 : Allier : Brout-Vernet (Dt(
Bovssot'eg.

; non vu) : il s'agit très probablement de M. ditomoides). —ALLEMAGNE. Hessen : Frank-
furt a. Main. Nledersachsen : Weferlingen (WAovER 1966). Bayern : Aschaffenburg (SINGER
19S2), Coburg (ErKFRIssIN leg.m MHNG !). Brandenburg : Buchholz (Got.ct(at(-S(ttatotr((;
1977). Anhali : Hara, Gernrodc (Pot.êtsrz 1954). —ITAI,IE. îles Lipari (T((M((NINI 1973 ; non
vérifié) ; Sicilia : Palermo, San Martino della Scala (coll. Heiss !) ; les autres indications de
SERVADrt (19S2, 1967). et celle de LINNAVUORI pour la Sardaigne (non vérifïée) peuvent concerner
1*une des autres espèces. —AUTRICHF.. Nord-Tirol ! ; Niederàsterreich : Scheibbs ! ; Burgenland
(div. coll. !).—RÉP. TCHEQUE. Bohême (RoUBAL 1957a) ; Moravie ! : commun au Sud (STI:
ut.(K éz Vxvair ovx 1997a). —SI,OVAQUIF.. !, pas rare (mêmes auteurs 1996). —HONGRIE.
Répandu ! —SI.OVFNIF.. (G()(;At.x 2(( GoGALA 1986). —CROATIE. (HoRvÁTtt 1897b : part,) ;

Dalmatie : Mosor. Split !, Dujmovaca (NovA(( (î( WAoNFR 1951). —YOUGOSLAVIF.. Beograd
(coll. Eckerlein !) : Montencgro : « Antivari » (Hot(vxrtt 1918). —MACÉDOINE. Skoplje (div.
coll. !). Ohrid (KoRMttav 1937), Gjcrvglia (id. !), défile de Treska (MNHN !). —ALBANIE.
Vlonoë (Mwnctt't ) 953b) ct autres localité » ! —ROUMANIE. Paraît présent partout (Kts 1991).
Bucuresti !.Valachie !, Moldavie !, Dobroudja ! —BUI.GARIE. Répandu ; Mt Vitocha !, Mt Rila !
(div. coll.). Sandanski et env. (Gota.NRR-S('Ittuln ~ (i g( ARNOI.D 1988). —GRECE. Thessalia !,
Attiki !, Pelopánnisos. commun ! ; îles dc Corfu (=Kérkira), Rodhos, Lesbos, Zante (=Zakyn-
thos) !, Crète (=Kriti) ! —CHYPRE. ! (MZHF : mél((ngés (tvec M, tî(s(i(remis : coll. Eckerlein !).
—TURQUIE. Turquie d'Europe ! ; Anatolic, répandu (div. coll. !). —POLOGNE. Sud : Bytom
(J. Lts, 1989) ; Krakáw, Zakopane, Mts Tatra, Myslenic(( (S'vtRK('zvnsKI 1964). —RUSSIE D'EU-
ROPF.. (ZMAS) : au Nord jusquoa Saratov !, Ulyanov !.Orcnhurg ! : au Sud jusqu'au Caucase
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septentrional : vallée du Kuban !, Daghestan ! —MOLDAVIE. (Puïststcov 1969b), —UKRAINE.
zone des steppes, plus rare en steppes boisées (Pttrstttcov 1969b). Chernovtsy, Sumy, Kursk,
Lugansk !, Zaporozhye !, Voznecensk !, Kherson !, Crimée ! —GÉORGIE. Tbilissi (KtRtïsttENtco
1918). —ARMÉNIE. Erevan (ZMAS !), Sevan (KtRmsttutstco 1918). —AZERBAIDZHAN. « E-
lizabethpol », Baku !, Lenkoran !, etc (GtoAYAïov 1982). Nakhichevan : Ordubad !
ISRAEL/PALESTINE. Haifa (MZHF !), désert du Neguev (coll. Eckerlein !), mer Morte !, Mt
Hermon !, Jericho, Jérusalem ! (LttstsAvuoRi 1953). —SYRIE. Alep !, El Hasséché ! (coll. Eck-
erlein).

EXTENSION ASIATIQUE. Iran ! ; Afghanistan ; Kazakhstan !, Uzbékistan !,Tadzhikistan !,Kir-
ghizie !, Turkménie ?.

GEN. 45. —BRACHYPLAX FIEBER 1860

Espèce-type : (Brachyplax albida Ficher 1861)
= Stenogaster tenuis Mulsant &. Rey 1852

Braehyptax Ficher 1860 : 53 ; 1861a : 206.

STAL 1872 : 49 (in clé) ; PUTON 1878a : 34 (Syn. Hét. Fr,) ; LETH1ERRY & SÉvER!N
1894 : 183 (Cat. Hém) ; OsHANIN 1906 : 298 (Verz. Pal. Hem.) ; PUTsHKov 1958a :
404 (larves in clé) ; STlcHEL 1958 : 140, 151 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 626 (Cat.
Lyg.) ; CARAYON 1964a : 196-218 (voies génit. V) ; PUTsHKov 1969b : 182 (Lyg.
Ukr.).

Adultes. —Allongés. Avant-corps un peu déprimé et assez brillant en-
dessus, ponctué, pourvu de poils dressés. Buccules peu élevées, atteignant
le niveau des yeux (fig. 156a p. 47). Rostre ne dépassant pas les procoxae.
Hémélytres s'élargissant un peu vers l'arrière. Profémurs armés de 3 épines.
V. Pas de spermathèque.

Genre monospécifique.

Larves : voir Br. tenuis.

1. —Brachyplax tenuis (Mulsant R Rey)

tenuis Mulsant & Rey 1852 ; 122 (Stenogaster) [France Sud ; Types perdusl ; —pallia/us Costa
1853 : 28 ; 1855 : 250 (Pachymerus) [Italie Sud ; lectotype (8) ZIUN !]; —albida Ficher 1861a :
206 [Corse ; Types 'll ; —linearis Scott 1872 : 193 [Corse ; holotype (9) BMNH !l ; —f. rufipes
Costa 1884 : 59 [Sardaigne ; lectotype (sexe ?) ZIUN !I.

PUTGN 1874d : 226 (syn.) ; 1878 : 34 (palliata) ; REUTER 1890b : 249 (syn,) ; Sït-
cHEL 1958 : 151 (Hét. Eur.) ; St.ATER 1964b : 627 (Cat. Lyg.) ; PuïsHt<ov 1969b :
182 (Lyg. Ukr.) ; ÇAGATAY 1986 : 19, fig. 1 (génit. 8) ; PÉRtcART, in CARAPEzzA

et al. 1995 : 286 (lect. palliata et rufipes) ; PÉRICART 1997a : 69 (hol. linearis).

Substantif féminin (cf Introduction, vol. I, p. XVII).U)
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Adulte. Habitus : fig. 156a. Macr. seul» connus. Tcte, prothorax, et scutellum noirs, à
pubescence peu dense, dressée, assez longue. Tète rugucusemcnt ponctuée en-dessus, 1.1-1,2fois
aussi longue que large, front à pcinc arqué (lig. 1S6a p. 47) ; yeux assez petits, leur distance
au prothorax presque égale à leur diamètre longitudinal ; tubercules antennifères visibles de
dessus ; antennes assez robustes, noires, parfois brun rouge (f. ) ufiper) ; article I dépassant net-
tement le clypeus, article H presque 2 foi » aussi long que I et 1,2 fois aussi long que III ; article
IV 1,2 fois aussi long que II ; rostre dépassant à peine lcs procoxae. Pronotum 1,1-1,2 fois aussi
large quc long, dcnsément ponctué, avec un lcgcr bourrclct transversal en avant du milieu. Hé-
mélytres pris ensemble 2,05 à 2,45 fois aussi longs que liirgcs, s'élargissant légèrement et
régulicrcmcnt dc la base jusqu'à l'arrondi terminal dcs membranes, dépassant l'abdomen. Clavus
et cories jaunâtre pâle, les clavus très légèrement assombris à la hase et portant 3 rangées su-
perficielles dc points, ceux de la partie antérieure généralement sombres ; bord » latéraux des
cories trè » étroitement explanés, avec une rangée de points obsolètes, le reste imponctué ; mem-
branes trè » grandes, se recouvrant complètement, translucides, légèrement brunâtres, nervures
concolores. Fémurs bruns, lcs profémurs armés sur le tiers apical de la face anti ricure dc 3 épines
trcs obliques de longueur décroissante (fig. 143,i p. 3) ; tibias brun jaune, assombris à la hase
et parfois un pcu à l'apcx ; tarses brun jaune, le dernier article brunâtre ; parfois tibias ct tiiïscs
rougeâtres (l. rufïpes). Dessous du thorax brun sombre ; coxae, trochanters et bord postérieur
des métapleures éclairci » ; gouttières odorifères jaune blanchâtre. Abdomen sombre, souvent cn
partie brun rougeâtre iivec les bords postérieurs des urites éclaircis.

Long : 3,4-3,8 mm ; antennes (articles) : (l)0,23- (H)0,40 à 0,44- (lll)0,32 à 0,37- (IV)0,48
à 0,52 mm. Large : diatone 0,64-0,69 mm, hémélytrcs (ensemble) 2,2-2,4 mm.

Espèce facile à reconnaître. La forme rufipes n'a pas de valeur taxinomi-
que ; Bit linenri.v a été décrit d'après un spécimen non pigmenté dont
l'avant-corps et les appendices sont jaune brun clair, les 2 derniers articles
antennaires cependant sombres.

(Euf. Fig. 145c p. 6. —D'aprè » Pursiixov 1969h. Blanchâtre à jaunâtre pâle, puis rosissant.
Non arqué. Chorion glabre, très mince. Micropylcs presque invisibles (au nombre de S ou 6 ?).
Long : 0,86 mm ; diamètre max. : 0,32 mm.

Larves. Habitus stade V : fig. 1 SSh p. 44. —D'aprè » Pt)rsttxov 1969b et mes observations
sur spécimens du Languedoc, env. de Montpellier. Pourvues sur tout le corps de poils clairs
dispersés non claviformes, aussi longs ou un peu moins longs que le diamètre du 2'rticle
antcnnairc. Tcte et thorax brun jaune pâle, un pcu plus sombres que l'abdomen ; distance des
yeux au prothorax à peu près égale à la longueur des yeux ; iintenncs rougeâtres puis brun rouge
;ivcc l'article I ct la base de II plus clairs ; rostre atteignant lcs mésocoxae (stades I-H) ou les
procoxae (IV-V). Des taches rouges en général sur les côtés du thorax, près du bord postérieur
du pronotum, au milieu des rnéso- et métanotum. Pattes jaunâtres avec lcs fémurs et apex des
tiirscs un pcu assombris ; profémurs microscopiquement dentés (stades I à III), pui » armés sur
leur bord antérieur au stade IV de 2 épines brunes ct au stade V dc 3 épines noires recourbces
comme chez l'adulte. Abdomen marqué sur chaque tergite d'une bande transversale rouge à

(i)noire ' complète, sc prolongeant sur lc connexivum cn-dessus ct cn-dessous. Bords postérieurs
des tcrgiics IV ct surtout V infléchis vers l'arrière dans leur région médiane, le prolongement
de V atteignant presque le bord postérieur de VI,

Stade V. Long : 3,0-4,0 mm ; antennes (articles) : (I)0,20- (Il)0,37- (Ill)0,31- (IV)0,47 mm.

Large ; diatonc 0,50 mm ; iihdomen 1.10mm.

Ecologie. —Bi.at hvîrla » Ieiiuis hiberne à l'état adulte et passe la première
partie du printcmp » cn vic errante ; les insectes gagnent ensuite à partir de
juin les plantes-ht>tes qui sont notamment des Papaveraceae : Pnpat er rllrrezi »

en France (!), P. dubium, P. »Irenzlrium, P. hybriduin en Crimée d'aprè »

PUTsHKov (1969b), également des cspèccs de Pnpnver en Turquie (St-:It)E~s-

TUCKFR 195ga). Il est tllissi signalé sur Ruln graveoleii.s (Rutaceae) en You-
goslavie (NovAK k. WAU)vute 19511et cn Bulgarie (JostFov 1964a). En Ukraine,

Selon Pt.rst)xov, ces bandes sont noires. Elles sont d'un beau rouge vif chez tous les
cx. dc France quc j'ai vus.
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Fig. 155. —Braehyplax tenuis, habitus (Sud dc la France). —a, adulte 8 des Pyré-
nées-Orientales ; b, larve stade V de l'Hérault. —Échelles en mm. —Originaux.

comme en Europe occidentale, les V, gravides en juin, commencent à cette
époque à pondre leurs oeufs dans les capsules des Papaver en y pénétrant
par les fentes étroites qui se sont formées sous les couvercles à la maturation
des graines ; elles les serrent en groupes désordonnés de 1-2 jusqu'à 6-8 par
capsule, en les entourant d'une enveloppe soyeuse qui les maintient en amas
(CARAYON, comm. pers.) ; ces pontes se prolongent jusqu'en août. Le déve-
loppement larvaire s'effectue aux dépens des graines ; les premières larves
apparaissent durant la seconde décade de juin, et tous les stades larvaires
sont encore présents en août, parfois à raison de plusieurs dizaines de spé-
cimens sur chaque pied de Coquelicot. Les jeunes imagos se montrent à partir
du milieu de juillet; ils ponctionnent les graines pendant un certain temps,
et quittent ensuite les plantes nourricières, à la recherche de nouveaux bio-
topes.
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L' tt peu aux cultures de Pavot, Papaver somniferum, et saL espèce s a aque p
a li-nuisance n a jamais e é met'entionnée dans la littérature d'entomologie app i-

quee, ien que se on, b'on PvrstlKov elle soit incontestable en Crimée, Caucase
et Asie centrale.

L l'i
dl J

~)v
Carte no 64. —Distribution Ouest-paléarctique de Brachvplax tenuis.

Distribution. arte ni
' . C '64. —Braehyplax tenuis est un élément turanico-

méditerranéen. u co e or i. D "t N rd il est présent de l'Espagne à l'Anatolie et à

la Transcaucasie, et atteint l'Europe centrale (Slovaquie) ; vers le Sud, il se
rencontre du Maroc à la Libye ; à l'Est il existe en Asie centrale jusqu'en
Kirghizie.

FRANCE. Réoion méditerrancenne, remonte jusqu'à Ly . y
' .—'à L on. P rénées-Orientales ! ; Hérault ! ;

Gard ! ; Tam ! ; Bouches-du-Rhône ! ; Vaucluse. : Var. ; Alpes- ' ''.
; p .—ar arn . ; — —

"
. ; . ! : ! ; . -Maritimes ! ; Al es-de-Haute-Pro-

vence : Digne !, Sisteron ! ; Drôme : yonsvence g,, ~,
" . N (AunRAs leg.—> MHNL !) ; Isère : Dccines (i oh !);

' SUISSE. Tessin : Valle Morobia (Orro 1994). —ITALIE. Touteo . y( ..). o...s

l'Italie au Sud de la ceinture alpine ! Sardaigne ! ; Sicile et îles votstnes
9 ; Toute la Cataluïïa ! ; Lerida ! ; Teruel ! ; Cuenca ! ;rénées » (BOLIVAR & Ctucorr 187 ) ; ou e a

Guadalajara ! ; Madrid ! ; Badajoz ! ; Ciudad Real ! ; Jaén ! : Almeria jusqu'à m *a i u e
', Granada S'evada (WAoxEn 1960a). —AUTRICHE. Burgenland : Neu-

stedlersee et env. (EcxFRt.ras leg. ! ; ADLBAt'FR & Haiss 1980) — . '. o
. ; K h'k 1996). —SLOVAQUIE. Diverses localités méridionales

. —CROATIE.(SrEHLIK & VAVRIr,ovÁ 1996). —HONGRIE. Budapest, Szeged (Honvxru 1897b). —CRO
ru, S lit ! et env., île Scedro (NovAv. & WAGr:ER 1951)—

HNHM !).—MAYOUGOSLAVIE. Srbïa : Ruma (HoRvÁru ; op. Fin), Nis (KoRMtt Ev 19
CÉDOINE. Ohrid, Skoplje (div. coll. !), Gjevgelia (coll. Eckerlein .).—ri, o '...,'

. ein ! . —ROUMANIE. Plainesti
(SIENKIFwtcz 1964), Vrancea (E. ScuvEIDFR 1976), Dobroudja (K ).—ts 1991 . —BULGARIF.. Partie

v 1986a), Plovdiv (coll. Heiss !), Melnik. Sandanski (GOLLtsER-SîHEIDIv>î

988). —GRECE. Attiki ! ; Pclopánnisos, commun ! ; Makedhonm casa o
Toroni ! ; îles dc Corfu (=Kérkira) !, Lesbos !, Kefallinia ! ; Crète (=Knti) : Herak ion (
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Omalos (Jostuov 1986h) ; Santorini (Rtuct R 1996), —CHYPRE. ! —TURQUIE. Turquie dïu-
rope : Edirne (HouLRt.ANnT 1956). Anutrzlie : répandu dans la partie péninsulaire et jusqu'a
l'Euphrate supérieur ! —RUSSIF. D'EUROPE. vallée du Kuhan ; Caucase septentrional ; Krasno-
dar, Dcrbent (KtRtzsttravo 1918). —UKRAINE. Bas-Dniepr, Crimée (PUTsttvov 1969b ; div.
coll. !).—ARMFNIE. Erevan (ZMAS !).—AZERBAIDZHAN. rare (GtnAvATov 1982) ; Nakhi-
chevan : Orduhad (ZMAS !).—MAROC. Moyen-Atlas : Arrou !, Ilrane !, Amismiz ! ; Berkane,
Oued cl Akrcuch (VtnAt. 1937). —ALGÉRIE. Répandu dans la partie non désertique ! —TU-
NISIF.. Tunis !. Bizerte !, Kasserine ! (HAtsNoztttAtix leg. !), Teboursouk (PiRtcART leg. !).—
I,IBYE. Cyrénaïque : « Circne » (MAtsctstt leg. ! ; MANctst 1942). —7 FGYPTE. Indiqué dans
le Catalogue Slater. Non vérifié. —ISRAEI.. Dan. —SYRIE. Mont Hermon (LINNAVUORI leg. !).
EXTENSION ASIATIQUF.. Kazakhstan ; Turkménie ! ; Tadzhikistan ! ; Kirghirie.

GEN. 46. —MICROPLAX FIEBER 1860(')

Espèce-type : Orycarenus plagiurtts Ficher 1837

Mh rnt>lax Ficher 1860 : 53 ; 1861a : 207.

STAL 1872 : 49 (in clé) ; HoRvÁTH 1875 : 41 (Lyg. Hong.) ; PUTQN 1878a : 33
(Syn. Hét. Fr.) ; LETHtERRv & SEvER!N 1894 : 183 (Cat. Hém.) ; OsHANt ~ 1906 :
297 (Verz. Pal. Hcm.) ; PUTsHKov 1958a : 404 (larves, in clé) ; STtcHEL 1958 :
140, 150 (Hét. Eur.) ; St.ATER 1964b : 661 (Cat. Lyg.) ; PUTsHKov 1969b : 179 (Lyg.
Ukr.) ; ÇAUATAY 1986 : 22 (clé spp Turquie) ; HoBFRLANDT 1987 : 21 (clé spp) ;
SLATFR & O'DONNELL 1995 : 76 (suppl. Cat.).

Adultes. —Macroptères seuls connus. Corps ovale a oblong. Tête et pro-
notum densément ponctués et portant une pubescence dressée ; clavus avec
3-4 rangées de points, hémélytres quasi-imponctués. Tête resserrée en arc
convexe en arrière des yeux qui sont assez distants du pronotum ; tubercules
antennifère non ou peu saillants ; buccules brèves, en général surtout visibles
en avant (fig. I S6b). Clypeus parfois un peu élargi en avant. Rostre atteignant
au moins le mésosternum. Profémurs portant antérieurement 1 épine et parfois
aussi une ou deux trè » petites spinules.

Larves. —Voir M. interrupta.

Ecologie, distribution et systématique. —Le genre Microplrzx groupe
9 espèces connues, toutes paléarctiques, dont 6 vivent dans la sous-région
euro-méditerranéenne. On connaît les plantes-hôtes de deux d'entre elles, qui
sont des Asteraceae. Il ne me paraît pas certain quc le genre, dans son ac-
ception actuelle, soit monophylétique ; notamment M. pletgirtta et M. tnrmini
pourraient constituer un genre distinct.

Substantil féminin (cf Introduction, vol. I, p. XVII).(tt
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Fig, 156. —a-c, têtes vues de profil : a, Brachyplax tenuis ; b, Microplax plagiata ; c,
Microplax interrupta. —d,e, hémélytre : d, Microplax carmini ; e, M. plagiata. —Échel-
les en mm. —a,b,c,e, originaux ; d, d'après LtxxAvttoRt, 1960.

TABLEAU DES ESPÈCES (ADULTES)

1 (4)

2 (3)

3 (2)

4 (1)

5 (6)

6 (5)

7 (14)

8 (9)

Partie des membranes postérieure à l'angle apical des cories beaucoup plus

longue que les cories (fig. 156e). Corps ovales..........................................2

Coloration foncière brun sombre; article II des antennes jaune brunâtre, les
autres articles brun sombre. Fémurs sombres, tibias pâles. Membranes brunes

avec 2 taches claires. Long : 2,8-3,4 mm, Elément Ouest-méditerranéen.........
1. plagiata (Fieber) (p. 48)

Coloration foncière brun clair. Pattes presque entièrement brun clair. Mem-

branes comme chez M. plagiata, mais plus claires et à dessin très peu con-
trasté. Long : 3 mm. Connu d'Israël ..............2. carmini (Linnavuori) (p. 50)

Partie des membranes postérieure à l'angle apical des cories au plus aussi

longue que les cories ............... 5

Une large tache sombre sur les membranes. Article I des antennes dépassant
l'apex du clypeus. Forme ovale. Long : 3,7-4,2 mm. Habite le Caucase.........

3. faxciata Zaitseva (p. 51)

Membranes sans tache sombre délimitée, parfois entièrement brunâtres sauf
en lisière. 7

Article I des antennes atteignant au plus l'apex du clypeus. Forme allongée,
hémélytres plus ou moins parallèles ..............................................................8
Membranes claires avec les nervures sombres et une ligne de taches sombres

entre les nervures. Hémélytres à bords latéraux un peu divergents d'avant en

arrière. Long : 2,6-3,35 mm. Espèce euro-méditerranéenne ................................
4. albofasciata (Costa) (p. 51)
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9 (8)
10 (11)

11 (10)
12 (13)

13 (12)

14 (7)

Pas de lignes de taches sombres entre les nervures des membranes.......... 10
Cories entièrement pâles ; membranes pâles à nervures brun noir. Corps 3,2-
3,3 fois aussi long que large. Long : 3,0-3,6 mm. Elément turanico-méditer-
ranéen.....................................,...............5. interrupta (Fieber) (p. 53)
Cories sombres au moins dans leur moitié postérieure.................................12
Cories claires sur leur moitié antérieure. Membranes brunes sauf sur la lisière,
nervures concolores. Corps long, 3,5-3,6 fois aussi long que large. Long :
3,3-3,75 mm. Elément Est-méditerranéen .................6. limbata Ficher (p. 57)
Cories entièrement brun rougeâtre ainsi que tout le corps, les antennes et les
pattes. Ovale, corps court, 2,25 fois aussi long que large. Long : 3,5 mm. Con-
nu d'Iran.............................................„„„,.................„„mo»tana Hoberlandt

Article I des antennes dépassant le clypeus par près de la moitié de sa lon-
gueur. Corps relativement large. Antennes et pattes brunes à noires. Nervures
des cories et membranes noires, avec une ligne de taches noires entre elles.
Long : 3-4 mm. Connu d'Iran (!) et d'Asie moyenne ......................................

..........obscuri permis (Kiritshenko)

1. —Microplax plagiata (Fieber)

plugtatus Ficher 1837 : 342 (Oxycarenus) !Andalousie ; Types ?l.

FIFBER 1852 : 468 (Oxycarenus) (redescr.) ; 1861a : 207 (Hét. Eur.) ; Ost-IAtstts
1906 : 297 (Verz. Pal. Hem.) ; STICHBL 1958 : 150 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b :
665 (Cat. Lyg.).

Adulte. Habitus : fig. 157a. Macr. seuls connus. Ovale, atténué en avant, largement arrondi
en arrière. Tête, thorax et abdomen noirs, antennes et pattes en partie claires, hémélytres clairs
variés de brun. Revêtu en-dessus de la tête, du pronotum et du scutellum d'une pubescence
claire dressée, plus condensée en avant du pronotum, les poils aussi longs que le premier article
antennaire ; quelques poils plus courts et plus obliques sur les clavus et coties. Tête (fig. 156b)
rugueusement ponctuée, I, l fois aussi large que longue, rétrécie en arc convexe en arrière des
yeux : front et clypeus fortement arqué » ; distance des yeux au prothorax égale à leur longueur ;
tubercules antennifères invisibles dc dessus ; buccules presque réduites à un petit lobe saillant
en avant ; antennes brèves, noires à brun sombre, sauf l'article II jaunâtre, assombri à sa nais-
sance ; article I bref, n'atteignant pas l'apex du clypeus ; II au moins 2,5 fois aussi long que I,
et 1,6-1,8 foi » aussi long que III ; IV à peu près aussi long que 11 ; rostre atteignant au plus le
milieu du mésosternum. Pronotum densément ponctué, 1,3-1,S lois aussi large que long, callo-
sités antémédianes peu marquées. Clavus jaunâtres plus ou moins largement envahi » de brun,
avec 3 rangées d'aréoles assez superficielles. dont la médiane est rarement complète. Coties
brèves, jaunâtres, plus ou moins largement assombries apicalement notamment sur les nervures ;
bord postérieur sinué, à peine oblique par rapport à 1*axe du corps ; membranes (fig. 1S6e)
amples, 1,5 foi » aussi longues que les cories, plus ou moins convexes. atteignant ou dépassant
l'apex de 1*abdomen, marquécs chacune d'une large tache bruueélargie à la base et à l'apex ;
le reste de leur surface blanchâtre. Fémurs et apex des tarses bruns, tibias jaunâtres.

Long : 2,8-3,4 mm ; antennes (articles) : (1)0,12 à 0,14- (11)0,3I à 0,39- (III)0,19 à 0,21-
(IV)0,31 à 0,35 mm. I.urge : diatone 0.54-0,61 mm ; hémélytres (ensemble) 1,1-1,3Smm.

Ecologie. —Cette espèce vit dans les biotopes sableux et chauds ; ses
plantes-hôtes ne sont. pas connues. RIBI:s k SAvLEoA (1979) le signalent sur
des Limonium sp. en Espagne (Alicante). Je l'ai collecté sur Acacia radtliana
Savi et sur Acacia sp. au mois de mai en Tunisie méridionale, mais il s'agit
probablement de lieux de refuge ; aussi dans le désert du Sud-tunisien dans
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Fig. 157. —Habitus des Micrr>l>lax. —a, M. plagiata de Tunisie ; b, M. fasriata de
Transcaucasie (Géorgie). —Échelles en mm. —a, original ; b, d'après ZAtTsEvA, 1975.

le sable au pied de plantes non identifiées. LtNoEERo (1932) l'indique dans
un bois d'Argania du Sud-marocain en mai.

Distribution. Carte n'5. —Microplax plagiata est répandu surtout dans
l'Ouest du Bassin méditerranéen : Péninsule ibérique, Sicile, pays du Ma-
ghreb et Libye. Il est présent en outre dans au moins l'une des Iles Canaries,
et aussi dans l'Est du Bassin : j'ai vu un exemplaire de Jordanie (Aqaba) et
plusieurs d'Israël, ce qui corrobore l'ancienne indication de Palestine par
BQDENHEtMER (1937).

ITALIE. Sicile ! (coll. Puton —> MNHN !); M 'tna ait. 1 500-2000 m, date ? (HANNortttAux

leg. !); île de Pantellaria (Pt>vov 1875c in RAousA). (Nota ; Sauf autres sources, l'indication
de Sardaigne par SERVAoEI (1952) est erronée : l'espèce sous ce nom dans sa collection est une
Mac>npternelln 1>icolr>r !).—ESPAGNE. Madrid (div. coll. !),Villalba (coll. Ribes !) ; Salamanca :
Bejar (CttAMt'tov 1903) ; Alicante : S 'ola (SAucEoA leg, in coll. Ribes !); Murcia : Totana IV
1971 (RtaEs leg. !); Malaga (MZBS !); Cádiz : Algeciras, sierra de la Luna (RtaEs leg. ! ; R>BEs

1988). « Iles Baléares » (MNHN !). —PORTUGAL. Coimbra (Ot.IVEIRA 1896) ; Beja : Caldas
de Felgueira (id.) ; Setubal : Alcacer do Sal, VI 1989 (PÉRICARr leg. !) ; Faro (Lindberg leg.m
MZHF !). — ILES CANARIES. Fuerteventura (HEtss 1997b). —MAROC. Tanger (MNMS !),
Arbaoua (VtoAt- 1937), Rabat (EcKERLEIN leg. !), Essaouira V 1824 (LtvonERo leg. !). Tiznit
(coll. Ribes !).—ALGÉRIE. Biskra (StENxtt wtcz 1964), 50 km S de Biskra (EcKERLEIN leg. !);
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Carte n 65. — Distribution Ouest-méditerranéenne de Microplax plagiata. (Ni les
points de récolte dans i*île canarienne de Fuerteventura, ni ceux en Israël et Jordanie
ne figurent ici).

Djebel Addeg (MNHN !), Oudref (id. !). —TUNISIE. Hammam Lif (LUvoLt leg. !) ; Sfax (DE
VAULOGER leg.m MNHN !); réserve de Bou Hedma V 1978 (PÉRtcART leg. !) ; Gafsa V 1976
(EcKERLEIN leg. !); El Hamma du Djérid V 1978 (PÉRtcART leg. !), Kébili (CARAPEZZA leg. !).
Désert du Sud : Ksar Haddada III 1992 (PÉRtcART leg. !), 55 km N de Remada (id. !).—LIBYE.
Tripolitaine ; Azizia (EcxERLEtts leg. !), Misurata (MCSN !), Jebel Nefussa (EcxERLatts &
WAGNER 1969), 20 km W de Gasr el Garabelli (id.). —ISRAEL. Ein Aidât (LtNNAvUURt leg. !).
Dan (LINtsAVUORI 1960). —JORDANIE. 70 km N d'Aqaba (coll. Heiss !).
EXTENSION ASIATIQUE. Arabie Saoudite (coll. Heiss !).

2. —Microplax carmini (Linnavuori)

carmini Linnavuori 1960 : 32, 38 (Camptotelus) [Israël ; holotype (9) coll. Linnavuori !].

SLATER 1964b : 631 (Cat. Lyg.) ; HOBERLANDT 1987 : 21, 22 (transf. au gen. Mi-
croplax).

9 : Tête, pronotum et scutellum bruns ; antennes brunes à article II clair ; cories brun clair,
avec la suture des membranes un peu rembrunie ; membranes claires avec une vague tache brune
en forme de C ; abdomen et pattes brun clair, fémurs un peu assombris. Forme, sculpture et
pubescence de la tête et du pronotum, et proportions des articles antennaires sensiblement comme
chez M. plagia(a. Scutellum et clavus grossièrement ponctués. Membranes 1,4 fois aussi longues
que les cories (fig. 156d p. 47), dépassant peu l'abdomen. Profémurs armés d'une dent visible.

Long : 3,0 mm ; antennes (articles) : (I)0,09- (II)0,34- (III)0,21- (IV)0,37 mm. Large : diatone
0,58 mm ; hémélytres (ensemble) 1,28 mm.
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Cette espèce n'est connue que par une V unique, collectée en Israël : Kefal
Malal, CARMIN leg. (date de collecte'?). Sa validité me paraît problématique
et serait à confirmer par la découverte d'autres spécimens.

3. —Microplax fasciata Zaitseva

/hsriu!n Zaitscva 1975 : 827 [Caucase : Géorgie : holotype (d') ZMAS !1.

Adulte. Habitus : fig. 157b p. 49. Tête, pronotum, scutellum noirs, dcnscment ponctues,
portant dcs poil » dressés peu denses, relativement longs. plus long » sur lcs cê!tés du pronotum ;
clavus ct cories avec des poils clairs, plus rares et plus courts que ceux du pronotum. Tête
yeux compris plus large que le bord antérieur du pronotum ; buccules petites, ne dcpassant pas
en arrière le niveau du bord antérieur des tubercules antennifères ; antennes assez élancé!es ;

article I noir, dépassant grandement l'apex du clypeus ; article II clair, assombri apicalement,
2 foi » aussi long que 1 et 1.5-1,8 fois aussi long que III ; III et IV brun sombre, IV 0,85-0,95 fois
aussi long quc II ; rostre atteignant Ics mcsocoxae. Pronotum 1,3 fois aussi large que long. Clavus
brun sombre, portant 3 rangées de points ; cories blanchâtres, avec une bande sombre sur leur
moitié postérieure, angles postcricurs clairs ; membranes blanchâtres, dépassant l'abdomen, por-
tant une large tache brune. Cox;!e brun sombre ; fcmurs brun sombre, éclaircis au sommet ;

protibias pourvus d'une petite dent un peu en arrière du tiers apical ; tibias jaunes à sommet
clair ; tarses clairs. assombris apicalement.

Long : 3,7-4.2 mm.

Cette espèce a été collectée en Caucase septentrional et en Géorgie, et
semble facile à distinguer des autres Microplax.

RUSSIE D'EUROPE. Daghestan : Khodzhal-Makhi, VI 1926 (R!Aaov leg.m ZMAS !) ; Kislo-
vodsk (KARAVAEV leg.m ZMAS !), id., IX 1975 t Mt!ct!t.'eg.. in coll. Eckerlein !).—GÉORGIE.
Gornaya Tushetija, Omalo, ait. 2100 m, IX 1959 (R!Anov leg.m ZMAS : l!nio(sire !); Staryy
Lars, route Voenno-Gruzinskaja, V 1922 (RIAEov ieSL).

4. —Microplax albofasciata (Costa)

tdbrditxrhoux Costa 1847c : 15, 1847d : 379 (Pnchvmerus) [Italie Sud ; Icctotype (sexe ?)
ZHIN !1; —dimidir!ru Ficher 1861'! : 208 [France Sud ; Types ?J.

PvToN 1874d : 226 (syn.) ; PvToN 1878a : 33 (Syn. Hét. Fr.) ; LETIIIERRv & SFVERIN
1894 : 183 (Cat. Hém.) ; OsHANIN 1906 : 297 (Verz. Pal. Hem.) ; STICHFL 1958 :
150 (Hét. Eur.) ; SLATFR 1964b : 662 (Cat. Lyg.) ; Pvrst!Kov 1969b : 181 (Lyg.
Ukr.) ; OsELLA 1970 : 273 (distr. Italie).

Adulte. Habitus : fig. I S9a p. S6. —Macr. seuls connus. Allongé ; tête, thorax, scutellum
noirs, luisants ; antennes, pattes, hémélytres en partie clairs. Revêtu en-dessus de la tête, du
pronotum et du scutellum d'unc pubescence claire dressée, plus condensée en avant du pronotum,
les poils aussi longs que les 2/3 du premier article antennaire ; clavus et cories glabres. Tête
rugueusement ponctuée, aussi longue que large, rétrécie en arc convexe en arrière des yeux ;
front et clypeus arqués (fig. 161a p. 60) ; distance des yeux au prothorax un peu moindre que
leur longueur ; antennes brèves, noires à brun sombre, sauf 1*article II jaunâtre, parfois assombri
à l*apex ; article I un peu dépassé par Ic clypeus ; II 2,2 fois aussi long que I, et 1,4-1,7 fois
aussi long que III ; IV à peu près aussi long que II ; rostre atteignant le métasternum. Pronotum
1,15-1,35fois aussi large que long. Clavus brun noir en avant, s*éclaircissant postérieurement,
avec 3-4 rangées d'aréoles assez superficielles dont les médianes sont incomplètes. Moitié an-
térieure des cories jaunâtre, moitié postérieure brun noir sauf sur les marges latérales qui restent
claires ; bord postérieur arqué-concave ; membranes aussi longues que les cories, atteignant ou
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dépassant un peu l'apex de l'abdomen, brunâtres sur le tiers antérieur, puis progressivement
blanchâtres ou d'un blanc sale sur le reste de leur surface, avec les nervures brun noir parallèles,
bien marquées, et des lignes brunes interrompues entre les nervures ; bord postérieur liséré de
brun noir. Fémurs bruns, les antérieurs avec une petite dent vers le tiers distal du bord antérieur ;
apex des tarses bruns, tibias jaunâtres, assombris antérieurement

Long : 8 2,6-2,9 mm, V 2,8-3,35 mm ; antennes (articles) : (I)0,17 à 0,21- (II)0,38 à 0,45-
(III)0,25 à 0,31- (IV)0,38 à 0,43 mm. Large : diatone 0,55-0,65 mm, hémélytres (ensemble) 0,80
à 1,0 mm.

Ecologie. —Ce Microplax relativement rare colonise les lieux secs en-
soleillés à végétation basse ; ses plantes-hôtes ne sont pas connues ; il est
raisonnable de penser que ce soient des Asteraceae. D'Ah!TEssAhtTY (1891)
l'a observé dans l'Aube sur des Gnaphalium en fin de floraison. Il a aussi
été collecté sur des Sambucu.s et des Cupressus (refuges ?), et en Provence
sur des Rubus (RAMADE 1960). Les adultes hibernent probablement, et se
rencontrent jusqu'en octobre.

30'~vs~o

rn
dV
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Carte n" 66. —Distribution de Mioroplax albofasciata.

Distribution. Carte n" 66. —Microplax albofasciata est un élément euro-
méditerranéen. Vers le Nord-ouest il atteint la Bretagne, l'île de Jersey et la
Belgique ; il est absent d'Europe centrale. Vers l'Est, il est présent dans les
Balkans, en Crimée, et atteint la Turquie ; on le trouve aussi dans l'Est du

Maghreb.

FRANCE. Assez répandu sans être commun, en plaine et régions collinaires. Finistère ! ; Loire-
Atlantique ! ; Maine-et-Loire ! ; région parisienne ! ; Aube ! ; Yonne (Porvvvs 1881) ; Indre ! ;
Haute-Vienne ! ; Allier ! ; Lozère ! ; Gironde ! ; Dordogne (Pic 1910b) ; Tam ! ; Tam-et-Garonne ! ;
Haute-Garonne ! ; Hautes-Pyrénées (LAMBERTIE 1909) ; Rhône ! ; Pyrénées-Orientales ! ; Vau-
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cluse ! ; Bouches-du-Rhône ! ; Var ! ; Alpes-Maritimes ! ; Corse ! —ILE DE JERSEY. (LEQUEstsE
1953). —BELGIQUE. Limbourg : Lanaye (BosMANs 1978). —ITALIE. Répandu. Liguria ! ;
Piemonte ! ; Trentino ! ; Veneto ! ; Emilia (SERVADEI 1967) ; Toscana ! ; Umbria ! ; Lazio ! ; Abruzzo
e Molise ! ; Campania (CosTA 1847c) ; Puglia ! ; Calabria (TAMANttst 1981) ; îles de Giglio !,
Elba, Capri. Sardegna ! ; Sicilia ! —ANDORRE. (WAUNER 1955b). —ESPAGNE. Semble man-
quer dans le Sud ?. Coruna ! ; Lugo ! ; Burgos ! ; Soria ! ; La Rioja : Canales (CHAMploN 1904) ;
Huesca (Val d'Aran !), Zaragoza ! ; toute la Cataluïia ! ; Teruel ! ; Cuenca ! ; Madrid ! ; Salamanca :
Ciudad Rodrigo ! —PORTUGAL. ?Coimbra : Soure (SEABRA 1930b). —CROATIE. Dalmatie :
Novi (HQRVÁTH 1897b). —BOSNIE-HERZÉGOVINE. Mostar (HNHM !), « Herzegovina » (Ltts-
NAVUORI 1953). — MACÉDOINE. Skoplje, Bitola (KDRMtLEv 1938), Valandovo (KDRMtLEv
1943) ; défilé de Treska (coll. Eckerlein !). —ALBANIE. Elbassan (MADER leg.m div. coll, !);
« Kula Lumps » (Cstxt leg.m HNHM !). — ROUMANIE. Dobroudja : Mangalia (MoNTANDoN
1876). —BULGARIE. Petrich (coll. Eckerlein !); Ograzhden près de Lebniza (coll. Heiss !).—
GRECE. Thessalia : Pili (MATocv leg. !); Attiki : Athinai ! ; Pelopánnisos, pas rare ! ; île de
Corfu (=Kérkira) !, île d'Eubée (=Evvoia) ! Ile de Crète (=Kriti) : Canea (LtutsAvvoRt 1953),
col de Zakros (HEtss 1983). —CHYPRE. ? Très probablement présent mais, comme l'atteste le
matériel du MZHF, visiblement confondu avec M. limbata par LtNDBBRc (1948). —TURQUIE.
Turquie d'Europe : Edirne (HoBERLANDT 1955), « Constantinople » (SIENKIEwlcz 1964). Anato-
lie : Kizilcahamam !, Kayseri !, Bursa ! (SEIDENsTUCKER leg.), Mts Taurus : Bulghar dagh
(LINNAVUORI 1953). —UKRAINE. Crimée (ZMAS ! ; PUTsttxov 1969b). —ALGÉRIE. « Philip-
peville » (=Skikda) (MNHN !), « Bône » (=Annaba) (id. !); « Djebel Gaddar » (LiNNAvvoRi 1953) ;
50km S de Biskra (EcKERLEIN leg. !). —TUNISIE. Aïn Draham (coll. Linnavuori !); Bizerte,
Tunis (HANtsoTtttAvx leg. !).—ISRAEL. « Palestine » (BDDENHEIMER 1937).

Nota : L'indication d'Allemagne (Saxe) par STtcttEL (1938) est probablement basée d'après Mi-
CHALK (1938a) sur une erreur d'identification de Macroplax preyssleri.

5. —Microplax interrupta (Ficher)

lineolata Herrich-Schaeffer 1835b : 121, 8 (Heterogaster) (nec Schilling) [Allemagne ; Types
perdus] ; —interruptus Ficher 1837 : 345 (Oxycarenus) [Bohême ; types ?].

HoRVÁTH 1875 : 41 (Lyg. Hong.) ; PUTDN 1878a : 33 (Syn. Hét. Fr.) ; LETH1ERRY
k. SÉVERIN 1894 : 183 (Cat. Hém.) ; OsHANIN 1906 : 297 (Verz. Pal. Hem.) ; ST!-
cHEL 1958 : 150 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 663 (Cat. Lyg.) ; PUTSHKov 1969b :
180 (Lyg. Ukr.) ; HQBERLANDT 1987 : 18, 21 (in clé) ; GRozEVA 1995 : 56 (chrom.).

Adulte. Habitus : pl. h.t. n 7b, et fig. 158a p. 54. —Macr. seuls connus. Allongé ; tête,
thorax et scutellum noirs, assez mats ; antennes et pattes en partie claires, hémélytres clairs,
nervures assombries sur les membranes. Revêtu en-dessus de la tête, du pronotum et du scutellum
d'une pubescence claire dressée, plus condensée en avant du pronotum, les poils aussi longs
que les 2/3 du premier article antennaire ; clavus et cories glabres. Tête rugueusement ponctuée,
aussi longue que large, rétrécie en arc convexe en arrière des yeux ; front et clypeus peu arqués
(fig. 156c p. 47) ; distance des yeux au prothorax moindre que leur longueur ; tubercules anten-
nifères invisibles de dessus ; buccules réduites à un lobule saillant en avant ; antennes brèves,
noires à brun sombre, sauf l'article II jaunâtre, parfois assombri aux extrémités ; article I bref,
largement dépassé par le clypeus ; II au moins 2,5 fois aussi long que I, et 1,4-1,5 fois aussi
long que III ; IV à peu près aussi long que H ; rostre atteignant le métasternum. Pronotum
densément ponctué, 1,25-1,35 fois aussi large que long, callosités antémédianes peu marquées.
Clavus jaunâtres avec 3-4 rangées d'aréoles assez superficielles dont les médianes sont incom-
plètes. Cories jaunâtres ; bord postérieur arqué-concave ; membranes aussi longues que les cories,
atteignant ou dépassant l'apex de l'abdomen, blanchâtre ou d'un blanc sale, avec les nervures
brunes parallèles, bien marquées. Fémurs bruns, les antérieurs avec une petite dent vers le tiers
distal du bord antérieur; apex des tarses bruns, tibias jaunâtres. Caryotype : 2 (7 + m) + XY.

Long : cî 3,0-3,3 mm, 9 3,3-3,6 mm ; antennes (articles) : (I)0,15 à 0,17- (II)0,38 à 0,46-
(III)0,27 à 0,31- (IV)0,38 à 0,43 mm. Large : diatone 0,60-0,68 mm, hémélytres (ensemble) r(
0,85-0,95 mm, l 0,92-1,0 mm.
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(Euf. Fig. 14Se p. 6. D'après Pt'rstttcov. Forme en concombre irrégulier. Chorion brun

pâle avec dcs rides enchevêtrées. Micropyles cn général au nombre de S, sphériques, assez vi-

sibles. Long : 0,85 mm ; diamètre max. : 0,30 mm ; diamètre couronne micropylaire : 0,08 mm.

Larves. Habitus stade IV. fig, 158c ; stade V, fig. I Sgb. —D'après mes observations sur des

spécimens stades II â V de France méridionale : Hcrault, env, d'Aniane. Assez luisantes ; tête
et thorax couverts de poils clairs dressés aussi long » que le diamètre du 2'rticle antennaire.
Tête rougeâtre (stades I-III) ou presque noire (IV-V) ; antennes brunâtres, article II plus clair ;

rostre clair, atteignant ou dépassant â tous les stades les mctacoxae (selon Putshkov 1969b,
dépassant à peine les procoxae aux stades III-V, indication contredite pour la populations que
j'ai vue). Pronotum brun clair ou verdâtre avec une large bande sombre de chaque côté. qui
n'atteint pas le bord antérieur. Lobes hémélytraux atteignant le tergite I (stade IV) ou III (stade

V), parcourus par une bande brunâtre plus ou moins sombre prolongeant celles du pronotum.
Pattes claires, verdâtres, profémurs microscopiqucment dentés aux stades I et H, puis armés en

avant aux stades III, IV et V d'une épine et d'une spinule. Abdomen verdâtre ou jaune brunâtre,

dessus avec 2 larges bandes latérales entièrement rougeâtres, se prolongeant en avant sur les

méta- et mésonotum (presque effacées dans ces régions aux stades âgées) ; cn outre aux stades

âgés une b'tnde diffuse rougeâtre dans la région médiane sur les tergites III-V (aux stades jeune~

on voit par transparence dans ces régions les 2 glandes odorifères) ; aux stades âgé » également,

prè » du bord interne des bandes rouges latérales, sur les tergites HI-VH, une rangée longitudinale

de 2-S points rouges ; bord postérieur dcs tergites IV et surtout V prolongés en arrière vers leur

milieu, où sc trouvent les ostioles des glandes odorifères ; connexivum clair en-dessus, et avec

en-dessous une large lisière rouge prè » de son bord interne.

Stade Il. Long 1,3 mm.

Stade III. Long : 1,75 mm ; antennes (articles) : (l)0,10- (Il)0,15- (III)0,13- (IV)0,23 mm.

Large : diatone 0,35 mm ; abdomen 0,60 mm.

Stade IV. Long : 2,2 mm ; antennes (articles) : (l)0,12- (II)0,21- (III)0,17- (IV)0,31 mm.

Large : diatone 0,47 mm ; abdomen 0,80 mm.

Stade V. Long : 2,9 mm ; antennes (articles) : (I)0,17- (II)0,37- (III)0,2S- (IV)0,39 mm. Large :

diatone O,S6 mm ; abdomen 0,92 mm.

Fig. 158. —IVIicroplax interrupta, de France méridionale, habitus. —a, adulte ; b, larve

stade V ; c, larve stade IV. —Échelles en mm. —Originaux.
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Ecologie. Ce Microplax affectionne les lieux secs, de préférence sa-
bleux ou pierreux. Il se développe essentiellement sinon uniquement sur des
Asteraceae et paraît assez polyphage au sein de ce groupe ; je l'ai collecté
en France méridionale (Hérault) au pied d'Helichrysum sp., adultes et larves
à tous stades fin juillet ; dans les Pyrénées-Orientales (Cerdagne, ait. 1 300 m)
sur Tanacetum vulgare ; en Portugal (Bragança) sur Gnaphalium sp., adultes
en juin ; il se trouve aussi sur Filago arvensis, F. minima et Micropus erectus
en Europe occidentale (Doastv. 1947) : trouvé une fois en nombre sur F. ar-
vensis en Moravie (STEHLix & VAVRfNOVÁ 1997a) ; Pvrsnvov le signale en
Ukraine sur Achillea glaberrima, A. gerberi, A. pectinata, Helichrysum are-
narium, plus rarement sur des Anthemis et Pyrethrum ; cet auteur mentionne
également les Crassulaceae Sedum acre et S. sexangulare ; TAMANINI (1981)
cite Thymus serpyllum en Italie ; WAGNER (1960a) indique Filago sp., Reseda
complicata et Ptilotrichum purpureum en Espagne (Sierra Nevada) à 3000 m
d'altitude; enfin en Azerbaidzhan, GtoAvArov (1982) indique Achillea o-
chilleuca [?], A. micranthia et aussi Thymus serpyllum.

Les adultes hibernent dans la couche superficielle de sable et parmi les
détritus végétaux à proximité des plantes nourricières. En Ukraine les pontes
débutent à la fin de mai et se poursuivent jusqu'au milieu d'août; les oeufs
sont insérés isolément dans les capitules des végétaux nourriciers ; les larves
I-III se rencontrent à partir de la seconde moitié de juin, et l'apparition des
jeunes adultes débute au milieu de juillet.

Carte n 67. —Distribution Ouest-paléarctique de Microplax interrupta

Distribution. Carte n'67. —Microplax interrupta est un élément turani-
co-méditerranéen. Il habite toute l'Europe méridionale, de la Péninsule Ibé-
rique à la Russie du Sud; en France il est confiné dans le Sud, mais en
Europe centrale il remonte la vallée du Danube et atteint la Rép. Tchèque
et la Slovaquie, et plus à l'Est on le trouve jusqu'au 53'arallèle. Du côté
Sud, il est présent et commun en Maghreb. Vers l'Est on le connaît d'Asie
Mineure, de Transcaucasie, du Proche- et Moyen-Orient, du Kazakhstan, et
d'Asie centrale jusqu'en Kirghizie.
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FRANCE. Seulement dans le Midi, où il semble commun. Pyrénées-Atlantiques ! ; Pyrénées-
Orientales ! ; Hérault ! ; Gard ! ; Bouches-du-Rhône ! ; Var ! ; Alpes-Maritimes (Ptc 1910b) ;
Alpes-de-Haute-Provence ! ; Drôme (S»EtvxtEwtcz 1964) ; Isère ! ; Ardèche ! ; Tam ! Corse ! —ITA-
LIE. Liguria, Piemonte, Veneto (SERVADBI 1967) ; Toscana ! ; Umbria ! ; Lazio (SBRVADEI 1967) ;
Campania !, Puglia ! ; Calabria ! ; Basilicata (TAMAtvtt »t 1981) ; îles de Giglio !, Elba ; Sardegna ! ;

Sicilia ! —ANDORRE. (WAcNER 1955b). —ESPAGNE. Partout, commun même en altitude (Sier-
ra Nevada) ! — PORTUGAL. Probablement répandu : Bragança ! ; Braga ! ; Coimbra ! ; Faro :

Tavira (VAN VOLxEM leg., sec. SBABRA 1930b). —AUTRICHE. Seulement vers l'Est : Hain-

burg ! ; Burgenland ! ; Niederàsterreich (REssC 1995). —RÉP. TCHEQUE. Bohême (HoBERCAt »DT

1977) ; Moravie : Brno, Nebovidy !, Pouzdrany (STEt»Lix & VAVRit »ovA 1997a). —SLOVAQUIE. !
Présent dans d'assez nombreuses localités (STEHL(K & VAVR(NQVÁ 1996). —HONGRIE. ! (Hott-
vÁTtt 1897b). Simontornya ; répandu h l'Est du Danube. —CROATIE. Dalmatie : vallée du

Treblin (LINNAVUORI 1953). —YOUGOSLAVIE. Srbija : Deliblat, Ruma, Vrdenik, Kéîrolyvdros

(=Karlovci) (HoRvÁTt » 1897b), Leskovac, Vranje (KDRMtcEv 1937). —MACÉDOINE. Tetovo
(KDRMtt Ev 1937), Skoplje ! ; Silenikovo ! ; Drenovo ! —ALBANIE. « Kula Ljums » (HNHM !) ;

« Djalica Ljums » (MAt »cINI 1953b). —ROUMANIF.. Transylvanie : Gàrgeny (HDRvÁTt » 1897b) ;

Dobroudja : Macin (Mot »TAvoov leg.—> MNHN !), delta du Danube (Kts 1972, 1976) ; Molda-
vie-Valachie : Bucuresti, Comana (StatvvtEwtcz 1964), Mts Vrancea (E. Sct»t»E»DBR 1976).—
BULGARIE. Mt Rila (MZHF !) ; Kazanlik (Jostrov leg. !) ; Plovdiv (coll. Heiss !).—GRECE.
Makedhonia : Pisaderion (REMAr »E leg. !); Attiki : Marathon !.Athinai (MZHF !); Pelopánnisos :

g
F,:

Fig. 159. —Habitus des Microplax. —a, M. albofasciata d'Espagne : Salamanca; b,
M. limbata, de Syrie. —Échelles en mm. —Originaux.
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Olympus (EOKERLEIN leg. !), Githion ! ; île de Corfu (=Kérkira) (LINNAvttoRI leg. !); île de Crète
(=Kriti) (MNHM !); île de Karpathos (Lt<xtsAvt;oRt leg. !).—CHYPRE. Troodos, Livadia (LtNO-
nrRî; 1948). —TURQUIE. Turquie d'Europe : Edirne (HonrRLANDT 195S). Anatolie : répandu,
surtout dans la moitié orientale de la partie péninsulaire ! ; aussi en Arménie turque (sud du Mt
Ararat !).—RUSSIE D'EUROPE. Atteint au Nord Voronezh (Pvrsttxov 1969b), Kuybychev et
Orenburg (ZMAS !), au Sud Krasnodar et le Daghestan : Derbent ! ; Basse-Volga : Saratov, « Sa-
repta », Astrakhan (ZMAS !).—MOLDAVIE. (POTsuvov 1969b). —UKRAINE. Presque partout,
au Nord jusqu*en Ukraine transcarpathique, Lvov, Kiev, Kharkov, Poltava, au Sud jusqu'à la
Mer Noire : Odessa !, Crimée. —GÉORGIE. Tbilissi (HNHM !), Kvarili (MZHF !).—ARMÉ-
NIE. Erevan (ZMAS !), Akhta (AKRAMovsKAJA 19S9). —AZERBAIDZHAN. « Elisabethpol xs
Lenkoran (ZMAS !), Baku (ieL !). Nakhichevan : Orduhad, Parago (KtRtTsEENKo 1918), —MA-
DERE. (div. coll. !). — ILES CANARIES, Hierro !, Tenerife !, Gran Canaria !, Gomera !—
MAROC, ALGÉRIE, TUNISIE. Commun dans toute la partie non désertique du Maghreb !—
EGYPTE. ! Delta, Fayoum, zone du canal (PRtesNER & AîrtERt 1953). —ISRAEL. Jérusalem
(LINNAvooRI 1953). —SYRIE. Tell Tamer (coll. Eckerlein !). —LIBAN, (coll. Eckerlein !).—
IRAQ. Nord et Centre (REMANE leg. !, LINNAvooRI leg. !).
EXTENSION ASIATIQUE. Iran ! ; Kazakhstan ! ; Turkménie ! ; Uzbékistan ! ; Tadzhikistan ! ;

Kirghizie ! Pamir, Inde (d'après SLATER 1964b).

6. —Microplax limbata Fieber

limbrnn Ficher 1864b : 322 [Turquie ; Types ?].

REUT1'.R 1913 : 55 (reîlescr.) ; STIcHEL 1958 : 150 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 665
(Cat. Lyg.) ; ÇAGATAY 1986 : 23 et fig. 4 (génit. tî) ; HoEERLANDT 1987 : 22 (in
clé).

Adulte. Habitus : fig. 1S9b. —Macr. seuls connus. Anon< é ; tête. prothorax et scutellum
noirs, luisants, densément ponctués, revêtu en-dessus d'une pubescence claire dressée, plus con-
densée en avant du pronotum, les poils aussi longs que les yeux : clavus et cories glabres ;

antennes en partie claires, pattes brun clair. Tête aussi longue que large, rétrécie en arc convexe
derrière les yeux ; front et clypeus régulièrement arqués (fig. 16lb p. 60) : distance des yeux
au prothorax un peu moindre que leur longueur ; tubercules antennifères invisibles de dessus ;

buccules réduites à un faible lobe en avant ; antennes relativement longues. noires à brun sombre,
sauf l'article H jaunâtre, parfois assombri aux cxtrémités ; article I atteignant l'apex du clypeus ;

Il 2.2-2.3 fois aussi long que l, et 1,3-1,4S foi » aussi long que III ; IV à peu près aussi long
que 11; rostre atteignant les mésocoxae. Pronotum 1,18-1,23 fois aussi large que long, callosités
antémédianes peu marquées. Clavus jaunâtres avec 3-4 rangées d'aréoles assez superficielles dont
les médianes sont très incomplètes. Cories jaunâtres en avant, brunes en arrière, sauf les bords
latéraux entièrement clairs : bord postérieur arqué-concave ; membranes presque aussi longues
que les cories, atteignant ou dépassant un peu l'apex de 1*abdomen, uniformément brunâtres
avec les bords externe et postérieurs clairs ; nervures à peine plus sombres, parallèles. Fémurs
brunâtres, les antérieurs avec une petite dent vers le tiers distal du bord antérieur ; tibias brun
jaunâtre, apex des tar~es bruns.

Long : '3,30-3,7S mm ; « ntennes (articles) : (I)0,22- (II)0,46 à 0,50- (III)0,33 à 0,3S- (IV)0.46
à 0,48 mm. Large : diatone 0,64-0,72 mm, hémélytres (ensemble) 1,0-1,10mm.

Ecologie et distribution. Microplax limbata est un élément Est-médi-
terranéen. Il a été collecté dans l'île de Chypre par ECKERLEIN sous l'Aster-
acée Filago spathulata, plante-hôte très vraisemblable. Le Dr HALPERtN l'a
trouvé en Israël en battant Cupressus sempervirens et aussi Pinus halepensis,
qui n'étaient à l'évidence que des plantes de refuge (coll. Linnavuori !).
L'aire de distribution connue comprend la Grèce, l'île de Chypre, l'Asie Mi-
neure et le Proche-Orient.



58 SYSTÉMATIQUE

GRECE. Ipiros : Igoumenitza, VIII l994 (CARAvnzzA leg. !); Makedhonia : sud du M'ermion,
alh 1000 m (id. !); Vrontous, alL 1600 m, VIII 1994 (id. !).Nouveau pour la Grèce. —CHY-
PRE. Très répandu (div. coll. ! ; LtNDRERG 1948 sous le nom albofasciata). —TURQUIE. Surtout
dans la région au N-W et à 1*E du golfe d'Iskender (notamment SEIDENsTÜcKER leg.) : Tarsus !,
Mersin !,Adana !, Ulukishla !,Antakya !, Namrun !, Gaziantep ! : aussi Ankara !, G63bashi !, Kay-
seri ! — ISRAEL. Répandu et probablement commun. Désert du Neguev ; Est de Dimona
(EcvERLEtN leg. !),Béer'sheva (Ecr<ERLEtN leg. !) ; Jérusalem (BDDENEEmER leg. !), Ramât Hasha-
ron ! (LINNAVUQRI leg. !), « Kaiffa » (REUTER leg.m MZHF !). — SYRIE. Alep, Es Sabcha
(SEIDENsTÜcKER leg. !), Hama (id. !), Tell Kalakh (EcvERLEiN leg. !).—LIBAN. Beyrouth (Eca-
ERLEIN leg. !). —IRAQ. Nord : Sulaymaniyah, pr. Dukan, VI 1980 (LINNAvuoRr leg. !), Arbil
(id. !).

GEN. 47. —MACROPTERNELLA SLATER 1957

Espèce-type : Ozycarenus inermis Ficher 1852

Macropterna Ficher 1860 : 54 ; 186la : 208. —Macropternella Slater 1957 : 36 (nom, nov, pr.
Macropterna, praeocc.).

STAL 1872 : 49 (in clé) ; PUTON 1 878a : 32 (Syn. Hét. Fr.) (Macropterna) ; LETHtER-

Rv & SÉvERIN 1894 : 182 (Cat. Hém.) ; OsIIANIN 1906 : 295 (Verz. Pal. Hem.) ;

WAGNER 1956a : 12 (clé spp.) ; STlcHEL 1958 : 140, 146 (Hét. Eur.) ; SLATER

1964b : 652 (Cat. Lyg.) ; PÉRlcART 1993a : 436-442 (mat.-type spp médit., disc.) ;

SLATER & O'DoNNELL 1995 : 76 (suppl. Cat.).

Adultes. —Macr. à brach. Ovale. Tête et pronotum au moins en partie
finement ou très finement ponctués et portant une pubescence dressée fine
et éparse ; yeux ne touchant pas le bord antérieur du pronotum ; ocelles rap-
prochés des yeux ; clypeus non élargi en avant; tubercules antennifère non
ou peu saillants ; article I des antennes ne dépassant pas l'apex du clypeus ;

buccules presque invisibles. Rostre atteignant au plus le bord antérieur du
mésosternum. Clavus non ou obsolètement ponctués, cories imponctuées, à
nervures saillantes, membranes claires, tachées ou non de sombre, celles des
submacr. et macr. couvrant complètement l'abdomen. Profémurs non épineux ;

protibias dilatés apicalement. Paramères des 8 très uniformes au sein du

genre, à corps élargi et lame allongée, aiguë, dirigée perpendiculairement au

plan du corps (fig. 161e, f p. 60).

Larves : Non connues.

Ecologie et distribution. —Les espèces de ce genre vivent dans les lieux
secs et sablonneux, surtout dans la région méditerranéenne et à proximité
des côtes chaudes de l'Atlantique ; deux espèces ont été décrites d'Afrique
tropicale. La biologie des Macropternella n'est pas connue ; Linnavuori a
collecté l'une des espèces sur des Poaceae.

Systématique. —Elle présente encore des difficultés ; quelques confusions
ou erreurs des auteurs antérieurs (PÜTGN, WAGNER) semblent à présent élu-
cidées (PÉRIcART 1993a), mais le matériel vu reste insuffisant pour que les
résultats soient vraiment considérés comme définitifs.
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Fig. 160. —Habitus des Macropternella. —a, M. i »ermix, dc Tunisie méridionale ; h,
M. marginalis, macr. du Portugal; c, M. margi »alix, suhmacr. de France Sud-Ouest.
—Échelles en mm. —D'après l'auteur, 1993.

TABLEAU DES ESPÈCES (ADULTES)

1 (4)

2 (3)

3 (2)

4 (1)
5 (6)

6 (5)

7 (8)

8 (7)

Scutellum jaunâtre dans sa moitié postérieure ou au moins à son apcx .....2
Scutcllum plan, sans carène apicale; callosités antcrieures du pronotum nor-
malement développées (fig. 161d). Long : 2,7-2,9 mm. Elémcnt turanico-Est-
méditerranéen et déserticole.....................................1. inermis (Ficher) (p. 60)
Scutellum renflé et caréniforme dans sa moitié postérieure. Pronotum forte-
ment gihhcux sur les 2/3 antérieurs de sa surface (fig. 161c). Long : 2,6-
3,1 mm. Elémcnt Nord-ouest méditerranéen ....2. marginali » (Ficher) (p. 62)
Scutellum entièrement noir et suhplan (groupe de M. convexa)....................5

Pronutum non gihheux, plan ou seulement un peu convexe sur son lobe an-
térieur (fig. 164a, h p. 71), mat, entièrement ponctué. Long : 2,2-2,8 mm. E-
lément Nord-ouest méditerranéen.

3. bicolor (Scott) et subsp. conica (Rey) (p. 63)
Pronotum fortement gihhcux sur son lobe antérieur (fig. 164c,d).................7

Gibbosité brillante, généralement trè » finement et éparsément ponctuée, ou
imponctuée. Long : 2,2-3,3 mm. Elément Ouest-méditerranéen .........................

..................................................................................4. convexa (Ficher) (p. 65)
Gibbosité mate, finement ponctué. Long : 2,1-2,75 mm. Connue de Tunisie.... 5. gibbicollis (Puton) (p. 66)
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Fig. 161. —a, Microplax albofasciata, tête vue de profil; b, id. chez Microplax lim-

bata ; c, Macropternella marginalis, profil de l'avant-corps ; d, id. chez Macropternella
inermis. —e-h, Macropternella bicolor : e,f, paramère gauche, 2 positions ; g, phallus
en extension, réservoir éjaculateur vu de dessus ; h, réservoir éjaculateur vu de profil.
—Échelles en mm. —Original.

1. —Macropternella inermis (Fieber)

inermis Ficher 1852 : 464 (Oxycarenus) [« Serbie » ; Types ?J ; —lethierryi Saunders 1876a : 221
(Macropterna) [Grèce : Attique ; Type détruit !J ; —ornata Jakovlev 1890 : 331 (Macropterna)
[Kazakhstan ou Turkménie ; holotype (á') ZMAS !J.

FIEBER 1861a : 208 (Hét. Eur.) (Macropterna) ; PUToN 1881a : 122 (syn.) ; OsHANIN

1906 : 295 (Verz. Pal. Hem.) ; PRIESNER 1939 : 350 (écol.) ; STICHEL 1958 : 147
(Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 654 (Cat. Lyg.) ; PÉRICART 1993a : 438 (disc.) ; 1994a :
97 (syn. de M. ornata) ; 1997a : 69 (lect. lethierryi).

Adulte. Habitus : fig. 160a. —Macr. seuls connus. Oblong ; hémélytres peu plus larges que
le pronotum. Tête et pronotum noirs, luisants, finement ponctués, pourvus de soies rares dressées,
fines, surtout visibles en avant des côtés du pronotum. Yeux petits, rapprochés du prothorax
mais ne le touchant pas ; front 3-4 fois aussi large que les yeux vus de dessus ; ocelles rapprochés
des yeux ; tubercules antennifères peu visibles. Antennes brunâtres, article II plus clair, article
I souvent plus sombre : article I atteignant l'apex du clypeus ; article II 2,5 fois aussi long que
I et 1,25-1,45 fois aussi long que III ; IV 0,9 fois aussi long que Il. Rostre atteignant le milieu

du mésosternum. Pronotum trapéziforme, 1,2-1,4 fois aussi long que large, modérément bombé
au niveau des callosités (fig. 161d), qui portent souvent chacune une fossette en leur milieu ;

surface des callosités finement pointillée, le reste ponctué. Scutellum ponctué, noir dans sa

moitié basale, jaunâtre dans sa moitié apicale. Hémélytres pris ensemble 1,8-2,0 fois aussi longs

que larges, atteignant, ou presque, ou bien dépassant un peu l*apex de l'abdomen ; aucune ponc-
tuation discernable ; base étroitement noirâtre, puis en arrière sur le tiers antérieur une zone
claire jaune blanchâtre qui devient ensuite un peu rougeâtre, le reste des cories brun plus ou

moins sombre ménageant une tache blanche au milieu du bord postérieur le long de la membrane ;

membranes brunâtres, avec une tache blanche au milieu du bord antérieur, prolongeant celle
des cories, et deux larges taches blanches le long des bords postérieurs des côtés interne et
externe. Fémurs noirâtres ou éclaircis apicalement ; tibias blanchâtres, un peu assombris aux

deux extrémités. Gouttières odorifères et bord postérieur des métapleures blanchâtres, le reste
du dessous du thorax et l'abdomen noirs.
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Long : tI 2,2-2,5 mm, 9 2,5-2,9 mm ; antennes (articles) : (I)0,15 à 0,18- (II)0,35 à 0,38-
(III)0,26 à 0,31- (IV)0,31 à 0,37 mm. Large : diatone 0,46-0,54 mm ; hémélytres (ensemble) 8
0,73-0,85 mm, V 0,80-1,0 mm.

Cette espèce est peu variable et facile à reconnaître.

Ecologie. —Les plantes-hôtes de Macropternella inermis sont inconnues ;
selon LrwNAvuoRI (1960) ce pourraient être des Poaceae" . Je l'ai capturée
fin mars dans le désert sud-tunisien dans le sable au pied de plantules non
identifiables ; en Egypte, où elle est commune, PRtEsNER (1939) signale son
pullullement dans des bottes de blé, lieu de refuge par grosse chaleur (mi-
juillet), au point de polluer les grains par ses déjections ; selon cet auteur
elle peut éventuellement piquer l'Homme.

Distribution. Carte n'68. —Cette espèce présente une aire de répartition
turanico-Est-méditerranéenne et probablement saharo-sindienne. Dans le bas-
sin méditerranéen, on la connaît de presque tout le Sud, et vers l'Est à partir
de la Grèce. Son extension dans les zones désertiques asiatique et africaine
paraît importante.

?AUTRICHE. Ancienne indication ; aucune confirmation. —YOUGOSLAVIE. Srbija (KoRMILEV
1937). —GRECE. Attiki (MNHN !); Pelopánnisos : Mt Taygetos 1900-2400 m, IX 1985 (TttA-
LER leg.m coll. Heiss !); île d'Eubée (=Evvoia) (RatirER 1891b) ; îles Cyclades : Tinos
(CARAt'EzzA leg. !); île de Crète (=Kriti) : Khania (HEtss 1984). —CHYPRE. Pas rare. Amathus !,
Kalohorio !, Larnaka !,Athalassa !, etc. —TURQUIE. Adana !, Tarsus !, Mersin ! (SEtoawsrocvER
leg.). —ILES CANARIES. (HEtss & BAEz 1990) : Tenerife !, Gran Canaria, Lanzarote. —MA-
ROC. « Mogador » (=Essaouira) (coll. Eckerlein !); probablement plus largement répandue.—
ALGÉRIE. bord du Chott Merouane, 100 km S de Biskra, IV 1964 (Ect<ERI atvi leg. !); 30 km
N d'Aflou, V 1964 (Ect<ERt.Etvt leg. ; EcvERt.Etsi & WAonER 1965) ; Sahara : massif du Hoggar
(LINNAVUOR1 leg. !).—TUNISIE. Sousse, Sfax (DE VAtit.ooER leg.m MNHN !); Djebiniana (HAtt-
nortttAtix leg. !); Sud : Matmata (EcvERt.Etis leg. !) ; 50 km N de Remada, III 1992 (PÉRtcAR+
leg. !).—LIBYE. Tripolitaine : 20 km S d'Azizia (EcKERLEIN leg. !); « Libya occid., S. Mesri »,

Carte n 68. —Distribution Ouest-paléarctique de Macropternella inermis.

' LwwAvtioRt & VAN HARTEN (1997) indiquent aussi en Yémen la Tiliacée herbacée Cor-
churus depressus.
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Vll (IL KRÜGER leg.—> MCSN !). —EGYPTE. Commun dans lc delta et lc désert ! ; Assouan

(coll. Rizzotti Vlach !).—ISRAEL. ! (LINNAvuoRI 1960), Apparemment pas rare. —SYRIE. Alep

(SEIDENSTÜcKER Ieg. !).—IRAQ. Sud. prov. de Bassorah : Al Zobaïr, IV 1958 (REMANE Ieg. !).
EXTENSION ASIATIQUE. Kazakhstan ! ; Turkménic (type de M. orne(o) !, Uzbékistan ! ; Tad-

zhikistan ! ; Arabie Saoudite ! ; Yémen !

EXTENSION AFROTROPICALE. Soudan ! ; Erythrée !

2. —Macropternella marginalis (Ficher)

marginnlis Ficher 186 la : 208 (Mur roprerno) !France Sud ; Type (?) (rt) MNHN !1.

PUToN 1878a : 32 (Syn. Hét. Fr.) (Macropterna) ; LETH!ERRv & SEvERIN 1894 :

183 (Cat. Hém.) ; SEA!IRA 1930a : 289 (Hém. Portugal) ; 1930d : 1 (redescr. ; obs.) ;

CARAvoN 1949 : 17 (écol.) ; MANc!N! 1952a : 60 (obs.) ; STIcHEI 1958 : 147 (Hét.

Eur.) ; SLATER 1964b : 655 (Cat. Lyg.) ; PÉRICART 1993a : 435-442 (mat.-type ;

disc.).

Adulte. Habitus macr. : fig. 160b p. 59 ; habitus submacr. (arrière-corps) : fig. 160c ; profil

dc l'avant-corps : fig. 16lc. —Macr. à submacr. Noir, subglabrc, brillant, pattes et antennes

bicolores, hémélytres variés de brunâtre et de clair. Tête fincmcnt ponctuée-chagrinée, front un

peu arqué de profil ; tubercules antennifères peu visibles de dessus à l'aplomb mais bien visibles

en penchant un peu la tête vers l'avant ; article I des antennes noirâtre à brunâtre, en général

éclairci apicalement, article II jaunâtre, 2.5 fois aussi long quc I et 1,25-1,50 fois aussi long

que III, qui est brunâtre, assombri apicalement ; article IV noir, 1,1 fois aussi long que III.
Rostre dépassant à peine les procoxae. Pronotum 1.0-1.15fois aussi large quc long, divisé en

un lobe antérieur lisse, très convexe (fig. 16lc p. 60). un peu pointillé en avant, et un lobe

postérieur plus large, densément ponctué, séparé du précédent par un profond sillon transversal ;

parfois des marques jaunâtres sur la ii<une médiane (fig, 160c). Scutellum ponctué, noir et dé-

primé en avant, jaune blanchâtre et lortement carcnilorme cn arrière, cette partie plus ou moins

étendue. Hémélytres de développement variable, ceux dcs macr. couvrant ou dépassant I*abdo-

men, ceux des submacr. laissant découverte son extrémité ; bord antérieur noirâtre, lc reste des

clavus et cories jaune blanchâtre, avec une large tache noire ou brune sur les 2/3 postérieurs

de l'exocorie, encerclant à demi Ia tache blanche du bord postérieur ; nervures des cl »vus et

cories plus saillantes chez les submacr. Membranes des submacr. se recouvrant très incomplè-

tement, presque entièrement blanchâtres, celles des macr. se recouvrant complètement, brunes

avec 3 taches blanches. Fémurs noirs, lcs antérieurs éclaircis apicalement ; tibi;ts blanchâtres,

les intermédiaires et postérieurs souvent assombris à la base ; tarses brun cl'tir. dernier article

plus sombre. Dessous du thorax noir avec les gouttières odorifères blanchâtres et lcs régions

pleurales en partie blanchâtres ; abdomen noir.

Long : 2,6-3,1 mm ; antennes (articles) : (I)0,19- (II)0,42 à 0,52- (III)0,29 à 0,35- (IV)0,31
à 0,38 mm. Large : diatone 0,55-0,62 mm, pronotum (base) 0,63-0,90 mm (influence du déve-

loppement hémélytral).

Espèce immédiatement reconnaissable.

Distribution. —Macropternella marginalis a été trouvée en France mé-

ridionale et Péninsule ibérique. Sa biologie est inconnue. Cependant, en no-

vembre 1995, un spécimen fut découvert en hibernation au Cap-Ferret
(Gironde : localité « classique » française) dans une touffe d<Oyat (Ammophila

arenaria) par J.-PH. TAMIsIER (TAMIsIER & DAUPHIN 1996), et au vu de ce

que l'on connaît (assez peu de choses !) sur la biologie des Macropternella,
ce végétal pourrait être une plante-hôte.
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FRANCE. Gironde ; Arcachon, Cap-Ferret VI 1908 ( ?R.L. DvFovR leg., ex coll. Tempères
coll. Péricart ; MNHN in coll. A. Perrier !); id., VIII 1956 (WAoNER leg.m div. coll. !); id. IX
1995, cf supra. Signalé de Toulouse par LAMBERT(E (1909) mais il s'agit de M. t onica !).—?ITA-
LIE. L'Italie et la Sicile sont recensées par SLATER (1964b) et indiquées dans mon article de
1993, mais je n*ai pas vu à ce jour de spécimens de ces pays ; voir M. convexa. —ESPAGNE.
Valencia : Alicante, Petrer, IV 1974 (SAvLEoA leg. ! ; Rtaas ét SAvLEoA 1979) ; Granada : Sierra
Nevada, Mte Veleta, ait. 2500 m (WAGNER 1960a ; non vérifié). —PORTUGAL. Foz de Minho,
VIII 1985 (RIBEs leg.m div. coll. !).

3. —Macropternella bicolor (Scott)

3a. —Macropternella bicolor conica (Rey)

bi(olor Scott 1872 : 193 (Macropterna) [Corse ; lectotype (d) BMNH !]; —convexa f. conita
Rey 1888a : 99 (Macropterna) [France Sud ; lectotype (d ) MHNL !)]; —convexa f, cannenxix
Pic 1910a ; 38 (Macropterna) [France Sud-est ; Types ?] ; —conica f. intermedia et f. nigriclava
Stichel 1958 : 148 (Mai ropterna') [provenance '?].

PL(TQN 1878a : 33 (Syn. Hét. Fr.) ; REY 1888b : 3 (conica, sp.pr.) ; SEABRA 1937a :
9 (sous le nom convexa et f. conica : descr., écol.) ; 1937b : 1 (f, conica) ; WAGNER
1956a : 10 (disc.) ; STIcHEL 1958 : 149 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 652 (Cat. Lyg.) ;
PÉRIcART 1993a : 436, 437 (disc. ; ]ectt.).

Adulte. Habitus : fig. 162a. —Submacr.. plus rarement macr.. Ovale ; hémélytres 1,3-(()
1,45 fois aussi larges que le pronotum. Tête et pronotum noirs, finement ponctués, pourvus de
soies rares dressées, fines, surtout visibles sur les côté» du pronotum. Yeux petits, séparés du
pronotum par une distance égale â la moitié de leur longueur ; front 3,5-5 fois aussi large que
les yeux vus de dessus ; tubercules antennifères peu visibles de dessus ; article I des antennes
brun sombre, articles II et II jaunes ou jaune brunâtre, article IV plus sombre ; article 1 atteignant
l'apex du clypeus ; article II 2,2 foi » aussi long que I et 1,4-1,5 fois aussi long que III ; IV
0,8 fois aussi long que II. Rostre dépassant peu le bord antérieur du mésosternum. Pronotum
trapéziforme, noir, ou avec une étroite bande longitudinale jaunâtre au milieu parfois réduite à
une ou deux taches, 1,25-1,4 fois aussi long que large, plan ou un peu bombé au niveau des

.(2)

callosités (fig. 164a, b p. 71) ; surface des callosités finement pointillée, reste ponctué. Scutellum
noir, ponctué, peu déprimé en avant, subcaréné postérieurement. Hémélytres pris ensemble 1,4-
1,5 fois aussi long » que larges, atteignant, ou presque, ou bien dépassant un peu l*apex de
l'abdomen : aucune ponctuation discernable ; base étroitement noirâtre, puis en arrière sur le
tiers antérieur une large zone claire jaune blanchâtre, le reste des cories brun plus ou moins
sombre ou noirâtre ; membranes pas plus longues que les cories, se recouvrant plus ou moins,
largement brun sombre dans leur tiers basai, cette coloration s'étendant plus ou moins sur le
reste de la surface en ménageant au moins une large zone blanche sur le bord externe et une
marge blanche le long du bord apical et parfois aussi du bord interne ; chez les spécimens
d'Italie (Latium) quc j'ai vus, la partie sombre des membranes est presque noire. Fémurs noi-
râtres ou éclaircis apicalcment ; tibias blanchâtres, un peu assombris aux extrémités. Gouttières
odorifères et bord postérieur des nmétapleures blanchâtres, le reste du dessous du thorax et
l'abdomen noirs. Phallus en inflation : fig. 16lg, h p. 60 ; paramères (2 positions) : fig. 161e, f.

Long : 2,2-2,8 mm ; antennes (articles) : (l)0,13 à 0,17- (II)0,28 à 0,39- (III)0,23 à 0,27-
(IV)0,27 â 0,35 mm. Large : diatone 0,52-0,61 mm, hémélytres (ensemble) 0,90-1,20 mm.

Nota. I*ai vu au MCSN une forme macroptère collectée au Portugal et au Maroc, que
((I

je rapporte à cette espèce, cependant il n'est pas impossible qu*il s'agisse d'une morphe de M.
convexa.

(z) Cette bande jaunâtre n'existe pas chez les Types de bicolor et n'est pas mentionnée dans
leur description d'origine ; elle est pourtant utilisée comme caractère diagnostic dans les clés
des auteurs européens (Wagner 1956a, Stichel 1958) ce qui a conduit à des erreurs dans les
collections récentes (voir Péricart 1993a, op. cit.).
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Macropternella conica, décrite par REY du Sud de la France comme variété

de M. eonvexa, et que je considère comme une sous-espèce continentale de

M. bieolor, est très semblable à la forme typique (corso-sarde) de M. bicolor ;

elle s'en différencie cependant par son pronotum un peu plus convexe en

moyenne (fig. 164b) et toujours sans bande longitudinale claire au milieu.

Cependant la bande claire est loin d'être toujours présente chez les formes

insulaires, et la convexité pronotale varie chez les uns et les autres ; toutefois

une différence statistique existe incontestablement.

Ecnlogie. —Cette espèce hiberne à l'état adulte. Elle vit dans les lieux

sableux, notamment dunes littorales de la côte méditerranéenne et atlantique.
D'après SEABRA (1937a), elle pourrait être liée au Portugal à l'Asteracée An-

dryala arenaria ; je l'ai collectée dans les Pyrénées orientales françaises au

pied de Paronychia capitata, et RIBES k. SAULEDA (1979) la signalent à Va-

lencia dans l'Ammophilium. L'incertitude subsiste sur ses liaisons trophiques

réelles (polyphagie ?). Les adultes ont été collectés de mai à septembre et

en décembre.

Fig. 162. —a, Macropternella bicolor, spécimen de Corse, habitus ; b, Leptodemus

minutus, spécimen de Tunisie Sud, habitus. —Échelles en mm. —Originaux.
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Distribution. La forme nominale de Macropternella bicolor est connue
de Corse et Sardaigne. La sous-espèce conica se rencontre en France méri-
dionale, Italie, Péninsule ibérique et Maghreb.

FRANCE, Pyrénées-Orientales ; pas rare sur les dunes côtières ! ; Hérault : Sète (MARI2t>ET
1894 : « convexa ») ; Aude : Narbonne (HANNoTIIIAt>x leg. !) ; Gard : Le-Grau-du-Roi (div.
coll. !) ; Bouches-du-Rhône : CAMARGt>B (Wagner leg. !) ; Var : Hyères, Toulon (MNHN !); Al-
pes-Maritimes : Cannes (coll. Royer> MNHN !); Gironde : Arcachon (MNHN !);
Haute-Garonne : Toulouse (NHMW !).Corse (f.n.) : Ghizonaccia !, Tallone !, Bonifacio !, Figari !
—ITALIE. Liguria : La Spezia (MCSN ! ; MANc>NI 1963, sous le nom >onvexa) ; île d'Elba
(MCSN !); ïoscana : Grossetto (RtzzoTTI-VLAcH leg. !) ; Lazio : Roma (Hstss leg. !), Sasso Fur-
bara (PATRIZI leg. !); Calabria : Reggio di C. (TAMANINI 1981), Montalto (id.). Sardegna (f.n.) :
Cagliari !, Sassari !, Catania. Sicilia (TAMANI ~ t, op. ci(.). —ESPAGNE. Gerone (RIBEs leg. !);
Barcclona et env. (id. !); Tarragona : Alfacs (MZBS !); Valencia : Gondiâ ! ; Huelva (RIBEs
leg. !); Câdiz (MNMS !).—PORTUGAL. Mata de Leiria (div. coll. !) ; S. Pedro de Muel (SEABRA
1937) (macr. et submacr.). —MAROC. Tanger (HNHM !, sous le nom > r>nvexa) ; Rabat (Erv,-
ERI.BIN leg., sous le nom r onvexa !), « Mogador » (=Essaouira) (f, macr.) (MCSN !).—TUNISIE.
La Goulette (MCSN !).

4. —Macropternella convexa (Fieber)

convexus Ficher 1837 : 345 (Oxycarenus) [Sicile ; Types ?] ; —fo> eicr>llis Costa 1881 : 42, 57
(Macropterna) [Italie : Calabre ; lectotype (á) ZIUN !].

FIEBER 1851 : 468 (redescr.) ; PIITGN 1878a : 32 (Syn. Hét. Fr.) ; LETHIERRY &
SÉYERIN 1894 : 183 (Cat. Hém.) ; MANCINI 1952a : 60 (Macropterna) (foveicollis,
sp.pr. ; redescr.) ; WAGNER 1956a : 12-13 (descr., illustr., clé) ; STICHEI 1958 : 148
(Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 654 (Cat. Lyg.) ; PÉRIcART 1993a : 439 (disc., syn. de
foveicollis) ; CARAPEzzA et al. 1995 : 285 (lect. foveit ollis).

Adulte. —Macr. ou sub-brach., assez variable, même au sein d'une série locale.
Mar r. : Ovale oblong ; tête et pronotum noirs pourvus de soies rares dressée~, fines, surtout

visibles sur les côtés du pronotum. Yeux petits, séparé » du pronotum par une distance égale à
la moitié de leur longueur ; front 3,5-4,5 fois aussi large que les yeux vus de dessus ; article I
des antennes brun sombre, articles suivants jaunes ou jaune brunâtre, le dernier ou les 2 derniers
souvent plus sombres ; article ll 2,5 fois aussi long que I et 1,25-1,5 fois aussi long que III ;

IV 0,7-1,0 fois aussi long que II. Rostre dépassant peu le bord antérieur du mésosternum. Pro-
notum trapéziforme, 1,3-1,4 fois aussi large à sa base que long, plus ou moins fortement gibbeux
sur les 2/3 antérieurs (fig. 164d p. 71), gibbosité brillante, lisse ou parfoi » fïncment ponctuée ;
tiers postérieur plus ou moins nettement délimité par une faible dépression transversale, s'abais-
sant graduellement, couvert d'une ponctuation assez dense variable en grosseur. Scutellum noir,
subplan ou légèrement caréné postérieurement. Hémélytres pris ensemble 1,6-1,7 fois aussi longs
que larges, dépassant largement l'apex de I*abdomen ; aucune ponctuation discernable ; base
ctroitement noirâtre, puis en arrière sur le tiers antérieur une large zone claire jaune blanchâtre,
le reste des cories brun plus ou moins sombre ou noirâtre ; membranes plus longues que les
cories, se recouvrant largement, typiquement brunes avec une étroite bande transversale blanche
à leur base, une tache blanche vers le milieu du bord externe, qui s'avance presque jusqu'au
bord interne, et l'apex blanc. Fémurs noirâtres ou éclaircis apicalemcnt : tibias blanchâtres, un

peu assombris aux extrémités. Goutticrcs odorifères et bord postérieur des métaplcures blan-
châtres, le reste du dessous du thorax et l'abdomen noirs.

Sub-bra>1>, : proportions antennaircs comme chez les muer. Pronotum moins trt>péziforme.
gibbosité en moyenne un peu plus élevée, Membranes convexes, se recouvrant particllernent,
atteignant à peine ou ne dépassant pas l';>pex de l'abdomen.

Long ; muer. 2,9-3,3 mm ; sub-brach. 2,2-2,9 mm ; antennes (articles) ; (I)0,15 à 0,19- (11)0,38
à 0,46- (lll)0,27 à 0,32- (IV)0,35 à 0.38 mm. Large : diatone 0.56-0,64 mm, hémélytrcs (en-
semble) muer. 0,95-1,30 mm.
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Distribution. —Cette espèce, dont l'écologie n'est pas connue, se trouve
en Italie méridionale, Sardaigne, Sicile Péninsule ibérique et Maghreb.

ITALIE. Çalabria (TAMANINI 1981) : Citá, Punto Alice (Types de foveii.ollis), Monasterace VIII
1961. Sardegna : Oristano (CDSTA), Catania (div. coll. !).Sicilia : Marsala VII 1973 (CARAEEzzA

leg.), Selinunte IV 1973 (id. !); Licata VI 1978 (id. !); Balestrate X 1973 (RoMANo leg., in

coll. Carapezza !).—ESPAGNE. Valencia : Alicante, Santa Pola !, sut Launea resedifolia (RIEEs
& SAULEDA 1979). —PORTUGAL. Mata de Leitia (MNHN !).—TUNISIE. Hammam Lif (HAN-

NOTHIAUX leg. !).

5. —Macropternella gibbicollis (Puton)

gibbicollis Puton 1887 : 96 (Macropterna) [Tunisie ; lectotype (d) MNHN !l ; —convexicollis
in Wagner 1956a : 13 (Macropterna) (in clé seulement : lapsus).

OsHANIN 1906 : 296 (Verz. Pal. Hem.) ; STIcHEL 1958 : 149 (Hét. Eur.) ; St.ATER

1964b : 654 (Cat. Lyg.) ; PÉRIcART 1993a : 437, 441 (lect. ; in clé).

Submact. seuls connus. très voisin de M. bicoloryconica. En diffère pat son ptonotum un

peu plus gibbeux (fig. 164c p. 71) ; autres caractères morphologiques identiques. WAUNER (1956)
et à sa suite STIOHEI (1958) séparent ce taxon pat la position des yeux, qui toucheraient le

bord antérieur du ptonotum. Ce caractère est erroné, et résulte simplement, selon un contrôle
des syntypes, d'un mauvais angle d'observation.

Long : o 2,1-2,4 mm, 9 2,4-2,75 mm ; antennes (articles) : (I)0,12 à 0,16- (II)0,31 à 0,35-
(IH)0,25 à 0,27- (IV)0,33 mm. Large : diatone 0,42-0,58 mm, hémélytres (ensemble) à 0,87-
0,96 mm, 9 0,95-1,2 mm.

Macropternella gibbicollis a été décrite de Tunisie : Sousse. l'ai vu

2 syntypes et 3 autres spécimens étiquetés simplement « Tunisie ». Je pense
qu'il s'agit seulement d'une sous-espèce nord-africaine de M. bicolor.

GEN. 48. —LEPTODEMUS REUTER 1900

Espèce-type ; Macropterna minuni Jakovlev 1876

Leptodemus Reuter 1900a : 244, —Çy proplax Lindberg 1948 : 68.

OSHANIN 1906 : 296 (Verz. Pal. Hem.) ; DE BERGEVIN 1923b : 226 (écol.) ; 1924 :
259 (id.) ; LINDBERG 1924 : 38 (descr.) ; K. SCHMIDT 1939a : 21 (clé des spp) ;

KIRITsHENKo 1951a : 262 (Hét. Russie d'Eur.) ; PLITsHwov 1958a : 404 (larves) ;

STIcHEL 1958 : 140, 143 (Hét. Eur,) ; LINNAVUoR! 1960 : 39 (syn. de Cyproplax) ;

SI.ATER 1964b : 641 (Cat. Lyg.) ; PUTsHt<ov 1969b : 175 (Lyg. Ukr.) ; SI.ATER &
O'DONNELL 1995 : 75 (suppl. Cat.).

Adultes. Macr. seuls connus. Allongés. Tête, pronotum et scutellum
finement ponctués et portant une pubescence dressée plus ou moins dense ;

yeux ne touchant pas le bord antérieur du pronotum ; tubercules antennifères

peu saillants ; article I des antennes atteignant ou dépassant un peu l'apex
du clypeus; buccules presque invisibles. Rostre atteignant au plus le bord
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postérieur du mésosternum. C[avus non ou obsolètement ponctués, cories im-
ponctuées, à nervures saillantes ; membranes claires, tachées ou non de som-
bre, dépassant largement l'abdomen. Profémurs non épineux ou avec une
spinule aciculaire ; protibias très dilatés apicalement.

Larves. —Voir Leptodemu,s minutus.

Ecologie et distribution. —Le genre Le72todemus ne compte que 3 es-
pèces connues, dont une Sud-africaine et deux paléarctiques qui vivent dans
les biotopes chauds et sableux de la zone des déserts, du Maghreb à l'Asie
moyenne.

TABLEAU DES ESPÈCES (ADULTES)

1 (2)

2 (1)

Tête aussi large ou plus large que longue (fig. 164h p. 71) ; corps 3,5-3,7 fois
aussi long que la largeur du pronotum. Premier article dcs tarses postérieurs
plus long quc les 2 suivants rcuni ». Long : 2,5-3,6 mm. Elément turanico-
Sud-méditerranéen et érémien ............................I. minutus (Jakovlev) (p. 67)
Tête plus longue que large (lig. 164j) ; corps 4,2-4,4 foi » aussi long que la
largeur du pronotum. Premier article des tarses postérieurs un peu plus court
que les 2 suivants réunis. Long : 2,8-3,0 mm. Elémcnt turanico-méditerranécn„„„„„...„„„„„„„„,2. hicotar Lfndberg (p. 70)

1. —Leptodemus minutus (Jakovlev)

minuta Jakovlev 1876a : 64 (M« r rapterna) [Astrakhan ; lectotype ( V ) ZMAS !l ; —f, « lhicans
Reuter 1900 : 245 l »Turkestan » ; Type id, MZHF) détruit ! l ; —f. pattidula Reuter 1900a : 245
[Algérie Sud ; holotype (et) MZHF !]; —scorteccii Mancini 1936 : 304 [Libye ; lcctotype (o )
MCSN !J ; —sr arte« ii f. raa »cinii Stichel 1958 ; 144 [provenance ?, Types ? l ; —f. pallida Wagner
1958a ; 201 (lapsus pr. patlidula).

PUTofs I883b : 285 (écol.) ; REUTI'.R 1900a : 246 (pos. gén.) ; OsHAwtN 1906 : 296
(Verz. Pal. Hem.) ; DE BERGI'VIN 1923c : 27 (écol.) ; 1923b : 226 (écol.) ; PRtEsfsER
1939 ; 350 (écol.) ; STtcHEL 1958 : 144 (Hét. Eur.) ; SI.ATER 1964b : 642 (Cat.
Lyg.) ; CARAYON 1964a : 196 (spermath.) ; PUTsnvov 1969b ; 175 (Lyg. Ukr.) ; ÇA-
GATAY 1986 : 20 ct. fig. 2 (genit. c( ) ; Pf.:RICART 1994 : 97 (lcct. ; syn.) ; Grozcva
1995 : 56 (chrom.).

Adulte. Hahitus : fig. 162h p. 64. Oblong, brunâtre, les hémélytres en grande partie ou
entièrement pâlctu pattes et antennes brunâtres ; fête ct pronofum pourvus d'une pubescence
claire, fine, dressée, peu dense, presque aussi longue quc le diamètre longitudinal des yeux.
Tête brun clair à brun noir, le clypcus plus ou moins éclairci ; Iront peu arqué (fig. 164,i
p. 71), transversalement convexe. 4-5 tois aussi large qùe les yeux vus dc dessus, clypcus étroit
(fig. 164h). Antennes jaunâtres à brun sombre, article I atteignant l'apcx du clypeus. presque
toujours plus sombre quc les suivants, articles III ef IV parfois plus sombres que II : article Il
2,5 tois aussi long quc I, 1,3 fois aussi long que III. et 1,0-1,1 fois aussi long que IV. Rostre
dépassant un pcu lc milieu du mésosternum. Pronotum trapéxiformc. à peine sinuc latéralement,
1.6-1.7fois aussi large quc long ; bord antérieur étroitement jaunâtre, su>v> d'une bande trans-
versale sombre un peu convexe qui couvre la région des callosités ; champ postérieur plus clair ;
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souvent une étroite bande longitudinale claire rarement entière ; chez la forme nominale la bande

sombre transversale est brun clair et la partie postérieure jaunâtre ; chez la forme xcorteccii la

bande sombre est presque noire et la partie postérieure brun sombre. Scutellum brunâtre. Il-
mélytres dépassant l'abdomen, pris ensemble 1,70-2,15 fois aussi longs que larges, cories et

clavus jaune blanchâtre avec les nervures jaunâtres ou en partie brunâtres, apex des cories as-

sombris (forme nominale) ou non assombris (f. paltidultt) ; membranes blanchâtres ou un peu
teintées de brun, nervures brunâtres. Fémurs brun sombre, tibias et tarses plus clairs (forme
nominale), ou fémurs presque noirs, tibias et tarses brun sombre (f. scorteccii). Tarses longs et

minces, premier article un peu plus long que les 2 suivants réunis. Caryotype : 2 (7 + m) +
XY.

Long : 2,5-3,6 mm ; antennes (articles) : (I)0,15 à 0,20- (II)0,37 à 0,45- (III)0,27 à 0,35-
(IV)0,37 à 0,41 mm. Large : diatone 0,50-0,65 mm, hémélytres (ensemble) tI 0,80-1,0 mm, '2

1,00-1,25 mm.

La forme veorteccii, décrite de Libye d'après des individus à livrée sombre
à l'exception des hémélytres clairs, me paraît n'être qu'une simple variation
de coloration ; les Types avaient été trouvés en mars 1934 ; j'ai récolté en
Tunisie saharienne en mars 1992 des spécimens appartenant à cette forme
et on ne peut exclure l'effet de l'hibernation sur ce caractère.

La forme albicans est décrite du Turkestan d'après des spécimens à ab-
domen blanchâtre strié de noir ; chez la forme pallidula décrite d'Algérie,
l'angle postérieur des cories est blanchâtre. Ces variations sont dénuées de
valeur taxinomique sauf peut-être au niveau infra-subspécifique.

Larves. —D*après Pttrsttxov 1969b. Corps portant des soies dressées, dispersces, plus den-

ses sur la tête et moins denses sur l'abdomen, aussi longues que la moitié du diamètre des

articles antennaires (stades Il-ill) ou aussi longues que ce diamètre (stades IV-V). Tégument
brillant, brunâtre pâle, tête et thorax un peu plus sombres que l'abdomen ; antennes, rostre et

pattes clairs, de la couleur du corps ; antennes relativement minces. rostre atteignant les méso-

coxae (stades I-II) ou les atteignant à peine (stades III-V). Dessus de 1*abdomen avec une bande

rouge longitudinale sudivisée en petites stries. qui se prolongent sur le pronotum ; tergites I à

III marqués de petites taches circulaires rouges ; aires évaporatoires (tergites IV-V) rouges. Bord
interne des connexivums dorsaux et ventraux délimité par un sillon rougeâtre qui s'interrompt

à la séparation dc chaque urite ; en outre quelques points rouges forment une rangée transversale

sur chaque tergite, Dessous de l'abdomen gris pâle, avec une mince bande rougeâtre le long

du bord externe des connexivums.

Ecolcgie. —Cette espèce vit sur les sols sableux sous les climats déser-
tiques ; elle est rencontrée jusqu'en haute altitude (plancton éolien ?) : dans

le Haut-Atlas marocain jusqu'à 4000 m, à Tenerife sur le pic de Teyde jus-
qu'à 3700 m, en Asie Moyenne jusqu'à 2400 m. Elle semble hiberner à l'état
d'adulte, et peut-être de larve (?, d'après PttTSHKov). Les hibernants se trou-
vent sous la couche superficielle de sable au pied des plantes ou parmi leurs

résidus, on en a découvert aussi dans un terrier de Rongeur (VI.Asov k Kl-

RITslltlNKo 1937). Les imagos actifs se rencontrent du début du printemps à

la fin de l'automne ; des larves aux stades III-V ont été collectées en Ukraine
(Donetz) au milieu de juillet.

L'espèce pourrait être polyphage. Elle a été trouvée en Russie méridionale
au pied de Plantago indit a ; aussi en nombre au pied d'Artemi via inodora
au début d'août (KoRINEK 1940) et en Israël au pied de Poaceae, notamment

Aristida si oparia (LINNAvuùRI 1960).
Elle a été aussi mentionnée parmi les insectes nuisibles aux vignobles en

Algérie (SoRAttER 1932), mais ceci ne paraît pas avoir été ultérieurement cor-
roboré.
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DE BERGEVIN (1923a, b) a signalé des attaques et piqûres de l'Homme lors
de pullullements prodigieux (« en essaims ») du Leptodemus en Algérie à In-
Salah, et confirmé ceci d'après un autre cas en Libye, à Benghazi.

-20

JV

U

Carte n" 69. —Distribution Ouest-paléarctique de Leptrtrlemus minutus (trame pointillée
et petits cercles) et de L. bicolr>r (petits carrés).

Distribution. Carte no 69. —Leptodemus minutus est un élément turani-
co-Sud-méditerranéen et saharo-sindien. Il se rencontre, parfois très commun,
dans toute la partie saharienne de l'Afrique du Nord, du Maroc à l'Egypte ;
aussi en Russie méridionale, où sa limite Nord semble se situer vers Voronezh
et Orenburg, et de là en Transcaucasie, Proche-et Moyen-Orient, et en Asie
centrale jusqu'en Kirghizie.

FSPAGNE. Cordoba (BwavIA, ln litt. 1995). —CHYPRE. Trikomo !, Larnaka ! (LINuuERE leg. !).
—TURQUIE. Anatolic : Gazianrep (SEJDENSTucKER 1960b). —RUSSIE D EUROPE. Voronezh,
Orenhourg, Astrakhan (types de minutus) (ZMAS !), Volgograd (Pursuvov 1969b) ; Caucase sep-
tentrional (id.). — UKRAINE. Bas-Donetz pré » de la mer d'Azov (Pus'sIIKov 196)b).—
AZERBAIDZHAN. Baku. Shusha (GIDAYArov 1982), « Araxesthal » (HNHM !). Nakhichevan.
Ordubad (KIRIrsIIENKo 19 1 g). —H.ES CANARIES Tenerife : Pic de Teide, ait. 3 700 m (HElss
et ul. 1996). —MAROC. Haut-Atlas : Arround, ait. 2000 m (LINunERc leg. !), Djebel Toubkal
(coll. Hciss !) ; Sud-esl : Boudcnib (EcKERcEIN leg. !).—ALGÉRIE. TUNISIE. Semble répandu
dans Ioule la partie désertique, jusqu'au milieu du Sahara (Hoggar !, Adrar !). —LIBYE. Tri-
politaine : Tarhuma !, Zuara !, Homs ! ; Cyrénaïque : Benghazi ! ; Fezzan (types dc scnrteccii) :
Sokna ! ; oasis de Kufra ! —FCIYPTE, ISRAEL. Commun. —SYRIE. Tell Tamer, 40 km NW
de Hassétché (EcKERI.EIN leg. !). —JORDANIE. Aqaba V 1962 (EcKI RI.I.IN leg. !). —IRAQ.
Apparemment commun dans tout le Croissant Fertile, de la région de Mosul au Nord jusqu'au
Chau el Arab au Sud (REivIANE leg. !, LINNAVUORI leg. !).
EXTENSION ASIATIQUE. Iran ! ; Afghanistan ; Arabie Saoudite ! ; Yémcn ! ; Kazakhstan ! ;
Tadzhikistan ; Uzbékistan ! ; Kirghizie ; Tian Shan.
EXTENSION AFROTROPICALE. Nord-est et Nord du Soudan !
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Fig. 163. —a, Leptode>nus bicolor, d d'Egypte, hahitus; b, Carnptr>telu » lineolatus,

V dcs Alpes méridionales françaises, hahitus. —Échelles en mm. —Originaux.

2. —Leptodemus hicolor Lindberg

t>iir>tor Lindberg 1924 : 39 [« Transcaspienne », holotype (d) MZHF !l; — avenue Lindhcrg

1948 : 68 (Cyproplox) [Chypre ; holotype (á ) MZHF !1 ; —bieolor f.i eiitralis K. Schmidt 1939a :

20 I Egypte ; types 21.

STICHJ!L 195g : 143 (bicolor), 145 (rivenae) (Hét. Eur.) ; Linnavuori 1960 : 39 (syn.
de Cipri>pl« .r « te »ae) ; SLATFR 1964h : 642 (Cat. Lyg. ; syn.) ; PÉRICART 1997a :

65 (lect. et paralect. ave>zae).

Adulte. Hiihitus : tig. 163a. Oblong. submat. brun;"ttrc cn avant, en grande partie jaune

blanchfîtrc ou gris blanchâtre cn iirriirc, antennes jaune hrunîtrc clair ii 4e article plus sombrc,

pattes jaune brunâtre clair ; tête, pronotum et scutcllum pourvus d'une pubcsi:encc hhinchc assez

dense comportiint des poils couchés, ct des soies dressés pcu ni>mhreuses presque iiussi longues

que le diamitrc longitudinal dcs yeux. Tête 1,1-1,2 lois iiussi longue que liirgc (fig. 164j). brun

sombre avi.c le clypeus un peu échiirci ; front peu arqué (lig, 164k). Articl » I dcs antennes

dcpassiint l'apcx du clypcus. iirticl » H I,S fois aussi long que I, 1.15-1,3fois au~si long que

III, ct 0,') lois aussi long quc IV. Rostre dépassant un pcu le milieu du mésostcrnum. Pronotum

dcnsémcnt ponctué, trapézilorm«, è peine sinué latériilemcnt, 1,35-1.5 lois aussi large que long :
moitié antérieure brun sombre ou avec ]e bord avant piirlois étroitement éclairci, moitié posté-

ricui>c progressivement éclaircie ct devenant apiciilcmcnt jaunâtre blanchâtre ; ou bien pronotum
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Fig. 164. —a-d, Macropternella, profils de pronotums : a, M. bicolor f.n. de Corse ;
b, M. bicolor conica des Pyrénées-Orientales ; c, M. gibbicollis de Tunisie ; d, M.
convexa de Sicile. —e-g, Camptotelus lineolatus, tête d'un spécimen des Alpes mé-
ridionales françaises : e, vue de dessus (selon la direction de la flèche sur g) ; f, vue
de dessous ; g, vue de profil. —h-k, têtes de Leptodemug, dessus et profil : h,i, L.
minutus de Tunisie Sud ; j,k, L. bicolor d'Egypte. —Échelles en mm. —Originaux.

entièrement brun avec les angles postérieurs éclaircis et une bande médiane longitudinale claire
interrompue en avant. Scutellum brun sombre ou un peu éclairci apicalement. Hémélytres dé-
passant l'abdomen, pris ensemble 2,10-2,15 fois aussi longs que larges, cories et clavus jaune
brunâtre ou blanchâtre avec les nervures concolores ou plus claires ; membranes blanchâtres ou
un peu teintées de brun, à nervures brunâtres très tranchées. Abdomen clair, ou dessous marqué
de bandes rougeâtres longitudinales. Tarses moins longs que chez L minutus, article I plus
court que II et III réunis.

La forme ventrnlis, distinguée par quelques détails de coloration et de revêtement, n'a prob-
ablement pas de valeur taxinomique.

Long : 2,8-3,0 mm ; antennes (articles) ; (I)0,19- (II)0,32- (III)0,26- (IV)0,37 mm. Large :
diatoue 0,45-0,50 mm, hémélytres (ensemble) 0,80-0,95 mm.

Ecologie. —Cette espèce a été collectée sur des Poaceae : Avena barbara
dans l'île de Chypre (LINDBERG 1948), Avena gp. en Israël (LINNAvvoRI 1960),
Panicum turgidum en Egypte (PRIEsNER & AEE!ERI 1953), et aussi Phragmites
sp. dans le même pays (PATRtzl leg.m MCSN !).

Distribution. Carte no 69 p. 69. —Dans la zone euro-méditerranéenne
Leptodemus bicolor est connu plus ou moins ponctuellement de Sicile, Grèce,
Chypre, Libye, Egypte, Israël et Iraq ; son aire est très étendue en Asie cen-
trale et on le connaît aussi du Soudan.

SICILE. Palermo : Maganoce 15 XI 1987, l tî (CARApEzzA leg. !). —CRECE. Pelopdnnisos
(Lakonia) : Kotronas 3 V 1994 (Ptt. MAGtstEts leg !) ; île de Karpathos VI 1990 (LttsttAvvoRi
leg. !).—CHYPRE. Ayia Napa (LINDBBRG leg. ; Types de avenae !), Akrotiri !, Amathus !, Yer-
masoyia ! (div. coll.). —LIBYE. Tripolitaine : Jebel Nefoussa : Garian IV 1965 (Ecvrat.Etn &
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WAo ~RR 1969 : f. ventrali »), —EGYPTE. (Types de ventrtrli») : Duhsciuh XII (PATRtzt leg.m
MCSN !) ; Pyramides (OLML !).—ISRAEL. Beer*shcva, Revivim, Gruloth, Saad (LtNNAvcoRt

leg. !).—IRAQ. Bughdad X 1958 (RRMANE leg. !); Ninawa, Diyaia, Dahuk, Irbil, Zawha (LtN-

NAvuoRI leg. !).
EXTENSION ASIATIQUE. Iran ! ; Turkménie ! : Tadzhikistan ! ; Uzbékistun ! ; Tian-shun.
EXTENSION AFROTROPICALE. Soudan !

GEN. 49. —CAMPTO TELUS FIEBER 1860

Espèce-type : Heterogaster lineolata Schilling 1829

Camptotelu » Pichet 1860 : 53 ; 1861a : 204.

STAL 1872 : 48 (in clé) ; HORVÁTH 1875 : 39 (Lyg. Hong.) ; PUToN 1878a : 31
(Syn. Hét. Fr.) ; LETH1FRRv & SÉvERtN 1894 : 182 (Cat. Hém.) ; OsHANtN 1906 :

294 (Verz. Pal. Hem.) ; PLtTsHt<ovA 1956 : 267 (oeufs) ; PL!TsHvov 1958a : 404 (lar-
ves in clé) ; STIcHEL 1958 : 140, 142 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 630 (Cat. Lyg.) ;

PHTsHvov 1969b : 176 (Lyg. Ukr.) ; HonERt ANDT 1987 : 17 (clc) ; V!Not<vRov

1988 : 885, 896 (gen. et spp. Extr.-Orient) ; SLATFR & O DoNNELL 1995 : 75
(suppl. Cat.).

Adultes. —Tête, pronotum et scutellum finement ponctués ou ponctués-
granulés et portant une pubescence blanchâtre plus ou moins dense, parfois
glanduleuse ; yeux ne touchant pas le bord antérieur du pronotum ; buccules
vues de profil petites, discernables seulement en avant, vues de dessus élar-

gies en avant, formant 2 petits lobes apicaux auriculiformes ; tubercules an-

tennifères peu saillants ; article I des antennes n'atteignant pas l'apex du

clypeus. Rostre atteignant ou dépassant peu le bord postérieur du prosternum.
Clavus non ou superficiellement ponctués, cories imponctuées ou à ponctua-
tion très fine et superficielle, à nervures saillantes; membranes dépassant

peu l'abdomen, convexes, se recouvrant souvent incomplètement, à nervures

brunes saillantes. Profémurs armés normalement d'une petite dent.

(Eufs, larves et écologie. Voir C. lineolarus.

Distribution. Dans son acception actuelle, ce genre ne compte que
3 espèces, dont deux dans notre faune, l'une euro-méditerranéenne et l'autre

pontique.

TABLEAU DES ESPÈCES (ADULTESB

1 (2)

2 (1)

Tête beaucoup moins large que !a hase du pronotum. Antennes cn partie noi-

res. Long : 2,9-3,7 mm. Elément curo-sibérien vivant sur Ies Tltvnttt » ............
.„„,.........1. litteolatu » (Schilling) (p. 73)

Tête presque aussi large que la hase du pronotum. Antennes jaune brunâtre.

Long : 3,25-4,2 mm. Elément pontiquc .............2. ltarallelu » Horváth (p. 76)
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1. —Camptotelus lineolatus (Schilling)

tineotata Schilling 1829 : 89 (Heterogaster) [Silésie ; Types perdus] ; —eostata Herrich-Schaeffer
1840 : 34 (Heterogaster) [Allemagne ; Types perdus) ; —subsp. damavandi Hoberlandt 1987 :
13 [Iran ; holotype (d), et paratypes NMPC !].

FIEBER 1852 : 466 (syn. de tostatus) ; 1861a : 205 (Hét. Eur.) ; STAL 1872 : 48
(descr.) ; HDRVÁTH 1875 : 40 (Lyg. Hong.) ; PUTQN 1878a : 31 (Syn. Hét. Fr.) ;

LETHIERRY & SÉVERIN l 894 : 1 82 (Cat. Hém.) ; OsIIANIN 1906 : 295 (Verz. Pal.
Hem.) ; K. SCHMIDT 1932 : 78 (comp. avec Tropidophlebia) ; MICFIALt< 1938a : 80
(écol.) ; Pt!TsIIRov 1956 : 39 (écol.) ; PL!TSFIRovA 1956 : 267, 278 (teuf, écol., dé-
vel.) ; STlcHEL 1958 : 142 (Hét. Eur.) ; SEIDENST0cRER 1961 : 12 (comp. avec
costatis ; écol.) ; SLATFR 1964b : 632 (Cat. Lyg.) ; CARAYQN 1964a : 196-218 (voies
génit. V) ; HQBERLANDT 1987 : 17 (in clé).

Adulte. Habitus : fig. 163b p. 70. —Submacr. à sub-brach. Oblong. brun à noirâtre, varié
de brun clair et jaunâtre, revêtu d'une assez dense pubescence blanche, à poils courts, mi-dressés,
épais, en partie glanduleux ; couvert par places d*une sécrétion blanchâtre notammemnt sur la

région sternale. Tête noire. I, l fois aussi large que longue, front arqué (fig. 164g), oreillettes
distales des buccules bien développées (voir la tête à l'aplomb, fig. 164e), et de dessous,
fig. 164f) ; ocelles peu visibles, noyés dans la pubescence ; Articles I, III et IV des antennes
brun plus ou moins sombre, II clair parfois assombri aux extrémités ; article II 2,5 fois aussi

long que I, 1,75-1,9 foi » aussi long que III et 1,0-1,3 fois aussi long que IV. Rostre atteignant
le bord postérieur du prosternum. Pronotum densément ponctué, trapéziforme ou légèrement
bisinué latéralement, 1,25-1,50 fois aussi large que long, brun avec les callosités noirâtres et
souvent une ligne claire longitudinale vers le milieu. Scutellum sombre. Hémélytres pris en-

semble 1,55-1,70 fois aussi longs que larges, longitudinalement et transversalement convexes.
un peu arqués latéralement, dépassant peu ou pas l'abdomen ; clavue et cories jaune grisâtre
avec les nervures brunes, saillantes. Membrane se recouvrant en grande partie (suhmacr.) ou

très partiellement (sub-brach.), presque tncolores avec les nervures brunes ; première et dernière
nervure se rejoignant souvent postérieurement en formant une lisière ; ailes postérieures des
sub-brach. réduites à des lobes elliptiques étroits ne dépassant pas le milieu de l'abdomen,
Pattes courtes et robustes, tarses peu élancés ; fémurs noirâtres, éclaircis apicalement, les anté-
rieurs avec une petite dent qui peut manquer; tibias clairs, assombris aux extrémités, tarses
jaune brun, à dernier article plus sombre. Abdomen brun noirâtre.

Long : 2,9-3,7 mm ; antennes (articles) : (I)0,16- (II)0,36 à 0,46- (III)0,21 à 0.24- (IV)0,33
à 0,38 mm. Large : diatone 0,72-0,77 mm ; hémélytres (ensemble) 1,15-1,35 mm.

La sous-espèce damavandi, décrite d'Iran d'après des sub-brach. (sensu
m.), ne me paraît différer de la forme nominale que par sa forme un peu
plus courte, les autres caractères distinctifs proposés tombant dans l'intervalle
de variabilité des C. lineolatus d'Europe occidentale.

fKuf. Fig. 145f p. 6. —D'après Pursttxov. Brun pâle, rosissant au cours du développement
embryonnaire ; allongé, légèrement arqué. Chorion très mince, parcheminé, irrégulièrement cou-
vert de minces rides longitudinales. Micropyles blanchâtres, verruciformes, au nombre dc 5,
rarement 4. Long 0,90 mm ; diamètre max. 0.31 mm ; diamètre couronne micropylaire 0,12 mnn

Larves. Silhouette dc l'arrière-corps : fig. 144a p. 5. —D'après Pt!Tsuvov. Brunâtre sombre
à noir varié de clair sur la tête et le thorax, blanc grisâtre avec des bandes rouges sur 1*abdomen.

Corps mat. couvert dc soies brunâtres, tête pourvue de soies claires dressées. généralement glan-
duleuses. Tête presque aussi longue quc large, une tache blanche en-dessus devant les yeux,
s'élargissant aux stades III-V sur la face inférieure et embrassant lcs tubercules antcnnifèrcs.
Antennes minces. brunâtre pâle (stades I-II). pui » colorées comme chez l'adulte. Rostre atteignant
lcs mésocoxac (stades I-III) ou seulement les procoxae (stades IV-V). Thorax bordé dc clair et

portant en outre unc bande médiane longitudinale subdiviséc cn striolcs rougeâtres. Patte~ aux

stades âgés colorécs comme chez l'adulte : Abdomen blanc grisâtre avec en-dessus 5 bandes
longitudinales rouges plus ou moins étroites (pas toujours d!scernables aux stades 1-11) : une

bande médiane prolongeant celle du thorax, mais plus large. atteignant le milieu du tcrgitc IV ;
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deux bandes sublatérales qui se rapprochent sur IV, se réunissant en une tache ovale prolongée
sur V, et finissent en deux arc sur VI et VII ; deux bandes latérales qui suivent le bord interne
du connexivum ; bord externe du connexivum également rougeâtre ; parfois, aux stades III à V,
des rangées transversales de quelques points rougeâtres sont visibles sur les tergites III-V. Des-
sous de 1*abdomen blanc grisâtre avec des bandes rouges longitudinales et transversales.

Ecologie. —Cette espèce se rencontre sur les terrains à végétation buis-
sonnante, ouverts, bien ensoleillés, plutôt sur sol sableux, mais aussi pierreux
ou argileux. Bien que signalée comme vivant dans les Mousses par divers
auteurs d'Europe —par exemple MlclIAI v. (1938a) l'a trouvée sur Polytri-
chum piliferum, elle est en réalité liée aux Thymus; ceci fut jadis noté
par JARocHEvsKY (1874) en Ukraine et plus tard vérifié par Pvrsttwov dans
la même région, et par SEIDE~srücxER (1961) en Bavière ; j'ai moi-même cap-
turé ce Camptotelus au pied des Thymus sur le Causse du Larzac, et en nom-
bre dans les Alpes de Haute-Provence, mais en d'autres occasions dans la
Mousse ; il est fréquent que le thym herbacé (Thymus serpyllum) croisse par-
mi les Mousse ce qui peut expliquer ces données ; une autre plante-hôte très
probable dans la région méditerranéenne est Lavandula latifolia : selon A.
PERRIER (1937), dans le Tam, l'insecte se tient, après la floraison, au milieu
des feuilles nombreuses et serrées situées à la partie inférieure des tiges de
Lavande ; il faut froisser vivement et fortement ces feuilles et passer en revue
lentement et attentivement les débris tombés sur le sol pour le découvrir. En
Ukraine, Pt rsttwov note des populations importantes sur Th. serpyllum, Th.
dimorphus, et Th. marshallianus, avec des nombres d'imagos atteignant 20-
50 par dm . Il indique cependant que l'espèce reste localisée. L'hibernation
s'effectue à l'état adulte pour 85-90% des populations, et aussi aux stades
larvaires. La reprise d'activité a lieu au printemps dès la fonte des neiges,
fin avril-début mai en steppe boisée d'Ukraine. A cette époque les gonades
des V sont immatures, et la formation des oeufs s'accomplit jusqu'à la fin
de mai. Les pontes des adultes hibernants continuent ensuite jusqu'au début
d'août, et celles des adultes issus des larves hibernantes se poursuivent jus-
qu'à la mi-septembre. Les oeufs sont déposés individuellement dans les ca-
lices des Thyms ou rarement dans divers abris parmi les détritus végétaux,
sans être collés au substrat. K.Schmidt (1937) mentionne en Allemagne oc-
cidentale des individus pondant fin juillet, et JoRDAN (1953) note en Alle-
magne de l'Est la présence de larves et adultes en août. On trouve ainsi des
imagos durant toute la belle saison ; à la fin de l'automne les Camptotelus
se dissimulent sous la couche superficielle de sable, parmi les détritus, sous
les touffes de Thym ou de Poacées pluri-annuelles, etc.

Pttrsttt<ov précise, à l'appui de sa thèse d'une liaison trophique nécessaire
des Camptotelus avec les Thymus, que les larves ne se rencontrent pas dans
les associations d'où ceux-ci sont absents ; cependant dans les associations
contenant des Thymus, adultes et larves sucent le contenu des graines de
nombreuses autres plantes : Helichrysum, Artemisia..., et même les graines
se trouvant dans les crottes du bétail. Sur les Thyms, imagos et larves ponc-
tionnent les organes végétatifs et reproductifs, et le contenu des graines,
celui-ci semblant particulièrement important pour la maturation des gonades
et le développement des larves.
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Carte no 70. —Distribution Ouest-paléarctique de Cn>!zp>rrtelz> » li>zer)lotus.

Distribution. Carte no 70. —Camptorelus lineolr>rus est un élément euro-
sibérien. Sa limite Nord passe par la France, l'Allemagne, la Pologne et la
Russie, et se prolonge, a la latitude d'environ 55", a travers la Sibérie mé-
ridionale jusqu'en Yakoutie. En Europe, il est absent de la zone sous influence
atlantique, et rare ou cantonné en moyenne montagne dans la partie la plus
méridionale des trois péninsules. Contrairement à une indication erronée il
n'existe pas en Afrique du Nord.

FRANCE. Midi et Alpes, en moyenne altitude plutôt qu'en plaine. Pyrénées-Orientales : pas
rare en Ccrdagne vers l 000-1 500 m (P(RIcaRT leg. !) ; Hérault : causse du Larzac. ait. 1 000 m

(id. !); Gard : causse dc Blandas (LE«ou leg. !); Tam : Driolles (A. PER!z!ER le«.m MNHN !) :
Drôme : Nyons (MNHN !) ; AlPes-Maritimes : col de Braus, ait. l 000 m (PÉRI(lvRT les. !) ; Al-
pes-de-HI)i(te-Plovencc : Dtgne ct cnv. (>(E !) ; Savot('. (HRKKQTHIAux leg. !).(Son indication dttns
la région parisienne est erronée : voir Tr()()id()J)(z(chi(> cos>n?is). —AI.I,EMAGNE. Württcmberg 7

(ancienne indictttion non confirmée) ; Bayern : Sicgenburg !. Rcgenshurg !, Eichstatt (SEIDIuv!I-
Tc('K!:I( 1961) : Thùrin cn (R (EE 1944) : Gotha, Arnstadt ; Sachscn (JQRuws 1963) : Obcrlausitz,
Lohsa, L()misch;)u ! ; Mark (Mtc!t>(!.K 1938 ; GOLE!(ER-S('RE!ulvc 1977) : nombreuses localités
aux env. de Berlin et Frankfurt a. Oder. —SUISSE. Bêle (I REv-GEsss!ER 1864) ; Valais : Sierrc
(MNHN !),Tessin : Breno pr. Lugano, ait. 800 m (LttvuREt((! (eg. !).—ITALIE. Liguria : Genova
(MCSN !) ; Piemonte : Vercelli (MCSN '.) : Alto Adlgc : Lt)so (TRMA!v!vl 1982) ; March« : Mt«
Sihillini (Rtzzorl't-VER('II le(n !) ; Ahruzzo : L'Aquila, ait. I 400 m (Ost:t.t w ?«(E !). Sic!ha : Mtc
Etna, ;tlt. l 600-2 000 m (Havtvor!l!at x ?»,. !). —ESPAGNE. Collines ct si« rras, dans la quart
Nord-cst, Ctttaluüa (RIR!.s !eg. ') : Gcronc !, Barcelona !, Tarragon« !.Castcllon !.Lerida ! : Hues-
ctt ! ; Tcruel : Gargallo (Rt via ~ t. (e(c !).Alharracin (dlv. coll. !): Cuenct) : Part)cucllos (R!:I(IA(s!;
le?E !)!, Una (MA(;vIEK. Marc('Q (!( PÉRI(l(RT (e(E ! ; Zaragoza (coll. Ribes !) ; Soria (i(E !).—
AUTRICHF.. Burgcnland (At)!.RAt!E!e k HE!tss 1980) : Neusi« dtersce ! —RÉP. TCHEQUE. Bo-
hôme (kloRER!tir>sur 1977) ; Mor;!vie : parti » méridionale, Brno, Pravlov, Pouzdl'àny (S'rrntt.iK é(
Vavalx()vx l')97a). —SI.OVAQUIE. Ouest et Sud : Bratishtva, Cenkov, Hradista (STERI (K é(
Vavalv()vx 1996), —HONGRll'., Simontornya (coll. 1)ckerlcin !) ; I orrá, Kccskcmét ! (H()tevÁTR
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1897b). —CROATIE. Dalmatie : Cetinje (LtNNAvvoRt 1953). —YOUGOSLAVIE. (HoRYÁTH

1897b) : Deliblat, Grebenac, Ruma, Gjurgjevac. —MACÉDOINE. Skoplje (KoRMrt.fv 1937).—
ROUMANIE. Presque partout (Kts 1991). Vatachie : Bucuresti, Comana, Plainesti, Sinaia, Buzau
(SIENKtfwlcz 1964). Moldavie : vallée du Barlad (id.) ; Vrancea : Dumbraveni (E. ScHNEtofR
1976). Dobroudj a : Mâcin (MoNTANDoN leg. !), Babadag (StfNKrfwrcz 1964). —BULGARIE.
Répandu, plaines et montagnes (Jostfov 1964a) ; « Dimitrovo » (EcKBRLftN leg. !), Rozen (Govt.-
Nf R-ScHFIDING & ARNot.o 1988). —GRECE. Serres Vrontous, ait. l 600 m (OsELLA leg. in coll.
Carapezza !) ; Ipiros : Igoumenitza (id. !). —TURQUIE. Anatolie : Abant Gülü/Bolu, ait. 1500 m
(Osft LA leg. !); Sivas, Ankara (id. !); Konya, Kayseri (HonfRLAtsor 1955). —POLOGNE. Silésie
(Types de lineolarus) ; env. de Krakáw (SMRfczYNsKI 1954). —LITHUANIE. Kaunas (LCKAsvvK
1997). —RUSSIE D'EUROPE. Au Nord jusqu'à Voronezh !, Saratov !, Volgograd, Orenbourg !
(ZMAS) ; au Sud jusqu'à la mer Noire et au Caucase septentrional : Krasnodar, Stavropol, Vla-
dikavkaz !, Kalmytskaja obi. !, Daghestan. — KAZAKHSTAN D'EUROPE. Uralsk !

BIÉLORUSSIE. Polotsk (coll. Seidenstücker !), vallée du Pripet, Mozyr (Pvrsvxov 1969b).—
MOLDAVIE. (PvrsHKov 1969b). —UKRAINE. (Pvrsnvov 1969b). Répandu à pcu près partout,
de la Transcarpathie jusqu'à la Mer Noire ; Odessa ! et bas Dniepr !, Crimée ! —ARMÉNIE.
Maralik, Byurakan, Akhta, etc (AKRAMovsKAJA 1959), Erevan (ZMAS !).—AZERBAIDZHAN.
Lerik (GroAYATov 1982). Nakhlchevan : Ordubad (ZMAS !).
EXTENSION ASIATIQUE. Iran septentrional (types de damavandi) ; Kazakhstan ! ; Kirghizie
(Pt!Tsxvov 1969) ; Sibérie méridionale : Minusinsk ! ; Altaï ; Tuva ; Transbaïkalie ; Yakutic.

2. —Camptotelus parallelus Horváth

paralielus Horváth 1894 : 173, 181 lArménie ; holotype (d ) HNHM ! l ; —arrrgusrrrx Kiritshenko
1912b : 385 l« Turkestan » ; holotype (cï) ZMAS ! l ; — rnolrtandoni Kiritshenko 1912b : 385
l« Turkcstan » ; lectotypc (rt) ZMAS !].

SEIDENsTUcKFR 1957a : 182 ; ST!cHEL 1958 : 142 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 634
(Cat. Lyg.) ; HOBERLANDT 1987 : 13 (syn.) ; PÉR!CART 1996c : 156 (hol. parallelus),
1998a : 128 (lect. montandoni)'.

Adulte. Habitus holotypc (d sub-brach.) : fig. 165a. —Sub-brach. Diffère de C. lineolarrrs
par sa coloration plus claire, brun jaunâtre, la présence, outre la pubescence courte semi-appli-
quée, d'une puhescence dressée éparse au moins aussi longue que lc ler article antennairc, sur
la tcte, lc pronotum, et lcs pattes, son corps plus étroit et plus allongé, sa tête relativemcnt
plus grosse. presque aussi large yeux compris que la base du pronotum, Ics yeux plus saillants,
les antennes entièrement brun clair, à dernier article en moyenne plus allongé, les bords latéraux
des hémélytres presque parallèles. Sutures clavus/corie non discern'lbles.

Long : 3,25-4,2 mm (holotype : 3,4 mm) ; antennes (holotype) (articles) ; (l)0,17- (11)0,42-
(Ill)0,29- (IV)0,42 mm. Large (holotype) : diatone 0,75 mm ; pronotum (à sa base) 0,82 mm ;

hémélytres (ensemble) 0,98 mm.

Canzptotelus parallelus habite l'Anatolie, la Transcaucasie, l'Iran, le Ka-
zakhstan et l'Asie centrale lTurkménie, Uzbékigtan, Tadzhikigtan).

TURQI)IE. Ankara (ZMAS !); Kayscri, Aksehir (SfrvtfssTv('KFR 1957a) ; Ulukishla, Nigde (Sfl-
Df NsTvcKf R lerv !).—ARMÉNIE. Erevan (ZMAS : types de /rarattetus !). —AZERBAIDZHAN.
Nakhichevan : Ordubad (ZMAS !), Shakhhuz (GroAYATov 1982).

EXTENSION ASIATIQUE. Iran : Mts Elhurz (HonfRt.ANDT 1987) ; Turkménic ! ; Kazakhstan ! ;

Uzbékistan ! (types de morrrandonr't d'rrngulrus) ; Tadzhikistan !

(l l Dans cette publication, c'est par erreur que nronurnrloni cst indiqué synonyme de linerr-
larus.
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Fig. 165. —a, Camptotelu » purallelus, hahitus de l'holotype <5 d'Arménie ; b, Tropi-
tlophlebitt oostali », habitus d*une V d'Allemagne, Oherfrankcn. —Échelles en mm.—
Originaux.

GEN. 50. —TROPIDOPHLEBIA KERZHNER 1964

Espèce-type : Stenoxoster t ostolis Herrich-Schaefler 18SO

Ste »oxoste> Hahn 1835 : 15 (Parn). —Co>nntotelus Ficher 1860 : 53 ; 18ála : 204 (Part.).—
Tropidophtei>it> Kerzhner, in KERzHRER & JAcïLwsKI 1964 : 786, 799.

PL rstJKov 1969b : 173 (Lyg. Ukr.) ; SLATER & O DoNNELL 1995 : 78 (suppl. Cat.).

Macr. à sub-brach. Petit genre voisin de Camptotelu », mais clairement dif-
férent. S'en sépare aisément par l'absence d'élargissements apicaux à
l'extrémité des buccules, et ses yeux touchant le pronotum. Nervures des
hémélytres, membrane incluse, larges et saillantes, largement assombries sur
toute leur longueur ; bord postérieur des cories avec une nervure noire
saillante. Deux espèces connues, l'une dans notre faune, l'autre en Asie cen-
trale.
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1. —Tropidophlebia costalis (Herrich-Schaeffer)

< ostalis Herrich-Schaeffer 1850 : 214 (S(enogaster) (Europe ; Types perdus).

STAE 1872 : 49 (redescr.) ; HoRvÁTH 1875 : 40 (Lyg. Hong.) ; PUToN 1878a : 32
(Syn. Hét. Fr.) (Cttmpto(élus) ; LI=.THIERRV & SFvERIN 1894 : 182 (Cat. Hém.)
(Cantptotelus) ; OSHANIN 1906 : 295 (Verz. Pal. Hem.) (Camptotelus) ; K. SCHlvlIDï
1932 : 78 (comp. avec Camptotelu » lineolatus) ; KIRIïsHENKo 1951a : 275 (Hét.
Russie d'Eur.) (Camptotelus) ; STICHEL 1958 : 142 (Hct. Eur.) (Camptotelus) ; SI A-

TER 1964b : 631 (Cat. Lyg.) (Cumi)totelus) ; PUTSHK()v 1969b : 174 (Lyg. Ukr.) ;
VINQKURov 1979 : 143 (Hét. Extr.-Orient russe).

Adulte. Hahitus sub-macr. : fi< . 165b ; hémélytres macr. : fig. 166c. Macr, ou I » plus sou-
vent suh-hrach. Tcguments mats, cn grande partie bruns sauf sur les hcmélytres, portant des
soies claires raides soulevées ou dressées un peu glanduleuscs dont les plus grandes, sur la tête
et le pronotum, sont aussi longues quc les 2/3 du l'" article antennairc. Tête (l'ig. 166a, h) sombre,
penchée en avant, 1.2-1,35 fois aussi large que longue, yeux touchant lc bord antérieur du pro-
notum : ocelles absents cher. les suh-hrach. ; huccules vues de profil atteignant le milieu du bord
inférieur de la tête, vues de dessus nullement élargies cn avant. Antennes brun plus ou moins
sombre, articles II et III en général plus clairs, article II deux foi » aussi long que I et presque
aussi long que 1<< distance interoculairc ; III guère plus long que I. ct IV suhégal à II. Rostre
dépasst<nt un pcu Ics procoxac. Pronotum 1,2-I,S lois au~si large que long, brun, parfoi~ éclairci
en avant et en arriire de sa ligne médiane. Scutellum brun. Hémclytres des sub-hrach. ne sc
recouvrant pas ou se recouvrant faiblement, n'atteignant pas l'apex de l'abdomen, clavus non
délimité des cories ; nervurcs des clavus et des cories larges. un pcu saillante~, les intervalles
entre les nervures pas plus larges que ccues-ci, jaune grisâ<tre ; bord postérieur des cories liséré
de brun ; membranes blanchâtres à larges nervure~ brunes ct une lisiirc brune à peu de distance
du bord postérieur. Hémélytres des macr, dépassant l'abdomen d'une longueur égale à celle du
scutellum, membranes sc lecouvrant. Pattes robustes, fémurs bruns. un peu éclaircis apicalement,
lcs antérieurs non dentés ; tibias et tarses brunâtres. Poitrine brun notr, abdomen brun rouge
avec la région apicalc noire.

Long : 2,0-2.5 mtn ; antennes (articles) : (I)0,17- (II)0,35 à 0,39- (III)0.20- (IV)0,31
0.35 mm. Lt<rge : dit<tone 0,53-0,65 mm, hémélytres (ensemble) hrach. 0.95-1.05 mm.

I.arves. —D'apris Puïsnvov 1969b. ( orps légircment luisant (stades I-III) ou mat (IV-V),
brun rougeâtre, avec la tête et lc thorax plus rouges, couvert en grande partie de poils <*landulellx
attei<anant en longueur aux stades âgés lcs 3/4 de l'épaisseur de 1*article II des antennes ; ab-
domen presque glabre. Tête un pcu plus longue quc 1;<rge : rostre dépassant un peu les procoxt<e
(stades I-II) ou les atteignant seulement (stades III-V). Abdomen unicolore, rouge sombre puis
rouge brun, p« rlois couvert de petite~ tache~ claires cher, lcs larves ayant séjourné dans 1*alcool.

Ecologie. —Cette espècc paraît affectionner les jachères sableuses, ou
crayeuses sèches, bien chaulfées par le soleil, ou le Callunetum, parmi les
Mousses, Lichens, Armoises et Thyms. Ses liaisons trophiques n'apparaissent
pas clairement et pourraient être larges. Seidenstücker (1961) indique qu'en
Bavière, à l'opposé de Camptotelus lineolatus, il n'est nullement lié aux Thy-
mus, mais plutôt aux couverts de Lichens du genre Cladania ou à la présence
d Aïtt )11i sia t ampestris ; STEHL(K & VAvR(NovA (1996, 1907) formulent à peu
près la même opinion, et soulignent la relative similitude du cycle annuel
de cette espèce et de C. liner)i<)tus. Selon PUïsHKov, cn Ukraine les imagos
et larves ponctionneraient les graines d'Armoiscs et de diverses plantes prin-
tanières à croissance fugace, ainsi que les Mousses et Lichens. Stichel (1958)
cite aussi Hentiaria, Et hitùm. Vulgare et Calluna t<ulgari ».

En Ukraine, l'hibernation aurait lieu surtout au stade larvaire.
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Fig. 166. —a-c, Tropidophlebia costalis : a,b, tête vue de profil et de dessus ; c,
arrière-corps vu de dessus. —d, Anomaloptera helianthemi, profil. —Échelles en mm.
—Originaux.

Carte n" 71. —Distribution Ouest-paléarctique de Tropidnphlebia costalis. Les lignes
continues marquent les limites de répartition respectivement Nord, Ouest et Sud. Il
existe en outre une localité de capture non figurée, au Nord-Ouest de la presqu'île
de Kola (Mourmansk).
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Distribution. Carte no 71. —Tropidophlebia costalis est un élément euro-
sibérien à répartition mal connue ; il paraît rare du fait notamment de sa
petitesse, de son mode de vie dissimulé, et de sa ressemblance, sur le terrain,
avec les petits spécimens de Camptotelus lineolatus; les deux espèces co-
existent d'ailleurs parfois dans les mêmes biotopes. Son aire s'étend sur l'Eu-
rope méridionale, moyenne et septentrionale. Vers le Nord il atteint les
Pays-Bas, l'Allemagne, la Pologne, l'Estonie. Il paraît présent en Russie jus-
qu'à 61"N. Vers l'Est il est connu jusqu'en Yakoutie. Son indication du Maroc
est probablement erronée.

Nota : Dans la liste des provenances ci-après, la confusion reste possible avec C. lineolatus
pour les cas non vérifiés [absence de ! et auteur obscurj ; les '? sont relatifs à des indications
non contrôlées à ce jour).

FRANCE. Région parisienne : Bouray, ancienne capture (coll. Marmottant MNHN : 2 ex. ac-
couplés ! ; Piiïou 1882b, sous le nom linerrlatus). —PAYS-BAS, Utrecht et Noord-Holland ;
dernière capture en 1943 (AtJKEMA 1989). — ALLEMAGNE. Hessen : Ftankfurt ! (GUI.DB
1921) ;

'? Wiirttemberg (ancien, non confirmé) ; Bayern : Fürth i.B., VI 1929 (K. ScHvtIDT leg.m
div. coll. !) ; Thüringen : Gotha (WAGNER 1966) ; Sachsen : Oberlausitz, Làmischau ! (JGRDAN
1953), Kànigswarth, Mücka (id.) ; Mark : env. de Berlin, Glindow, Nd Lehme (GoLLlùBR-SCHEI-
DING 1977). —SUISSE. Valais (DFTHIBR, in litt.'). —ITALIE. Lazio : Roma (HEtss leg. !).Sicilia
(Palermo) : Maganoce Xl 1987 (CARAFEzzA leg. !).—AUTRICHE. Burgenland : Winden, Hack-
elsbetg (ADLBAUFR & Htuss 1980). — RÉP. TCHEQUE. Moravie : Dubnany (HOBBRLANDT
1944c), Velatice, Matenicc, Bohutice (STFiii.(K & VAvaitùovÁ 1977). —SLOVAQUIE. Ouest et
Sud : Pozsony, Cenkov, Lapkova, Jakubov, Vozokany (STEHLIK & VAvRINovx 1996). —HON-
GRIE. ! Budapest et env. (HGRVÁTH 1897b). —YOUCOSLAVIE ?. (d'après SïtcHEL 1958).—
ROUMANIE ? (id.). —BULGARIE. Sandanski Vl 1972 (PAFAcBK leg. ; Josirov 1993). —SUE-
DE. Ile de Gotland (CovLIANos & OssiANuit.ssoN 1976). —POLOGNE. Silésie (SïtcBBL 1938) ;
Warszawa (SMREczYNSKI 1964). —ESTONIE. (ZMAS !). —RUSSIE D'EUROPE. env. du lac
Ladoga (J. SAHLBERG 1920) ; St Petetsburg, Mourmansk, Nizhni-Novgorod, Voronezh, Saratov
(PtrïsiiKov 1969b) ; Kuybychev, Orenbourg (ZMAS !).—UKRAINE. Kiev, Cherkassy, Kharkov,
Lugansk, Donetzk (PuïsuKov 1969b), Kherson (ZMAS !).
EXTENSION ASIATIQUE. Kazakhstan ! ; Altaï ! ; Yakoutie !

GEN. 51. —ANOMALOPTERA AMYOT & SERVILLE 1843

Espèce-type : Anomaloptera helianthemi
Amyot & Serville 1843

Anonutloptero Amyot & Serville 1843 : 302. —Crophius Stal 1874 : 141.

FIEBEI< 1861a : 204 (Hét. Eur.) ; STAI 1872 : 48 (in clé) ; PLiïoN 1878a : 31 (Syn.
Hét. Fr.) ; LETIIIERRY & SÉVERIN 1894 : 182 (Cat. Hém.) ; OsHANItù 1906 : 293
(Verz. Pal. Hem.) ; CHINA 1945 : 128 (pos. syst.) ; STIcHEL 1958 : 139 (Hét. Eur.) ;
SLATER 1964b : 623, 635 (Cat. Lyg.) ; CARAYQN I 964a : 196-218 (voies génit. V ) ;
HOBERLANoï 1987 : 26 (syn. dc Crophi us) ; SLATER & O'DoNNELL 1995 : 74
(suppl. Cat.).

Genre connu par une vingtaine d'espèces, dont deux paléarctiques, et les
autres du Nouveau Monde (ancien genre Crtipitius) ; un seule représentant
dans notre faune.
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Adultes. —(Diagnose valable seulement pour les représentants paléarc-
tiques). Article I des antennes dépassant largement le clypeus. Buccules bien
développées, atteignant le tiers postérieur de la face ventrale de la tête. Hé-
mélytres convexes, couvrant complètement l'abdomen (brach.) ou moins con-
vexes et le dépassant (macr.). Profémurs sans épines ni dents.

Sécrétions des cellules des glandes tégumentaires (sternites VI et VII) col-
lectées de chaque côté par un long réservoir tubulaire, ces 2 réservoirs
convergeant vers un orifice médian unique entouré de poils dressés (CARAYON

1984).

Fig. 167. —Attomaloptera helianthemi, hahitus. —a, Y macr. d'Espagne centrale, GUN-

THER leg. ; b, d'rach. de France, forêt de Fontainebleau. — Échelles en mm.—
Originaux.

1. —Anomaloptera helianthemi Amyot R Serville

helian(hemi Amyot & Serville 1843 : 302 [France : Landes ; Type (hrach.) ?] ; —f, iberica Stichel
1958 : 141 [Espagne ; Type ?l.

FtEttER 1861a : 204 (Hét. Eur.) ; PvTots 1881b : 144 (f. macr.) ; LErtttERRv & SÉ-
VERIN 1894 : 182 (Cat. Hém.) ; OSHANIN 1906 : 293 (Verz. Pal. Hem.) ; SEAaRA
1930b : 288 (Hét. Portugal) ; 1930c : 2 (in clé) ; GULDE 1936 : 75 (Hét. Eur. moy.) ;
STICHEL 1958 : 141 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 624 (Cat. Lyg.).
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Adulte. Habitus macr. fig. 167a p. 81 ; brach. : pl. h.t. n" 7c et fig. 167b ; profil brach.
fig. 166d. —Brach., très rarement macr. Brach : Ovale, coléoptéroïde, atténué en avant ; une
très fine pubescence blanche couchée, condensée notamment sur la tête et le pronotum. Tégu-
ments densément ponctués sur le pronotum et les hémélytres, la ponctuation brune ou concolore.
Tête noire, longuement atténuée en avant des yeux, buccules blanc jaunâtre au moins en arrière,
hautes, s'élargissant d'avant en arrière, prolongées jusqu'au tiers postérieur de la tête ; pas d*ocel-
les ; tubercules antennifères visibles de dessus. Antennes bicolores ; article I noir, dépassant
grandement l'apex du clypeus, II blanc jaunâtre, pas plus long que I, beaucoup plus mince, 111

blanc jaunâtre, de moitié plus court, article IV noir, subégal à II. Rostre noir, atteignant les
mésocoxae. Pronotum 1,4-1,5 fois aussi large que long, rectangulaire ou un peu bisinué latéra-
lement au niveau des callosité » antémédianes, jaunâtre avec une large bande noirâtre au niveau
des callosités, qui envahit plus ou moins, en dégradé, les régions antérieure et postérieure. Hé-
mélytres blanc jaunâtre avec des mouchetures brunes, pris ensemble 1,35-1,45 (d) ou
1,25-1,35 fois (9) aussi longs que larges, jointifs, apparemment soudés, entièrement sclérifiés,
sans clavus ni membrane différenciés, sans nervures bien distinctes ; pas d'ailes postérieures.
Mésocoxae et métacoxae écartées, le métasternum relativement large, tronqué en arrière. Macr. :
Diffèrent des brach. par le pronotum beaucoup plus trapéziforme, 1,8 fois aussi large que long,
les hémélytres complets, à membrane bien développée, dépassant un peu l'abdomen, incolore
avec des taches brunes et les nervures brunes. Pattes brèves, fémurs sombres avec les apex
blanc jaunâtre, tibias blanc jaunâtre, légèrement assombris aux extrémités, tarses clairs sauf le
dernier article brunâtre. Dessous sombre, bord postérieur des pleures et gouttières odorifères
blanc jaunâtres, bord postérieur des sternites abdominaux éclaircis.

Taille brach. : long : d 1,85-2,10 mm, 9 2,2-2,4 mm ; antennes (articles) : (I)0,23 à 0,28-
(II)0,21 à 0.29- (III)0,12 à 0,13- (IV)0,25 à 0,26 mm. Large : diatone 0,51 à 0,55 mm, hémélytres
(ensemble) tt 0,81-0,90 mm, 9 0,90-1,15 mm.

Taille macr. : long 2,7-3,0 mm ; large 1,15-1,25 mm.

Chez la forme mélanisante iberica, la tête est noir violacé, ainsi que le
pronotum dont seule la base est éclaircie ; les hémélytres sont entièrement
gri sâtres.

Ecologie. —Cette espèce est monophage en Europe occidentale sur la
Cistacée Tuberaria guttata, dont elle ponctionne les graines, tant à l'état
d'adulte que de larve. Les adultes ont été trouvés en mai-juin au Portugal
et découverts à la mi-juillet 1984 dans le bassin parisien (forêt de Fontai-
nebleau), en nombre ! (PÉRIcART 1985) ; dans cette dernière station les ac-
couplements avaient lieu à cette même période ; on peut donc penser que
les larves se développent durant l'été aux dépens des graines mâtures de la
plante-hôte. A noter que l'espèce n'a pas été revue dans la région depuis
cette époque, ce qui suggère, comme pour Jakowleffia setulosa (voir p. 85)
l'existence de fluctuations de populations très importantes.

Distribution. Carte n" 72. —Anc>maloptera helianthemi habite le Nord-
ouest du bassin méditerranéen : France, Italie, Péninsule ibérique, y compris
les domaines insulaires de Corse, Sardaigne et Sicile.

FRANCE. Rare. Seine-et-Marne ; forêt de Fontainebleau, VII 1984 (CARAvon, CAwror t'Er, MA-

rocO cr PÉRlcARr leg. ; PÉRIcART 1985) ; Gironde : Arcachon et St Michel de Castelnau
(LAMBERrIE 1909) ; Landes (PERRts 1857 ; Pcrots 1878a ; div. coll. !), Dax (A. PRRRteR 1937) ;

Tam : Albi (coll. Perrier —> MNHN !), Cambon ! (PRRRtER, op. rin) ; Gard : Bellegarde (J. TttÉ-
Rono leg.m coll. Audras !); Var : Hyères (REY 1888b). Corse (div. coll. !) —ITALIE. Ile de
Giglio, en nombre (G. DoRtA leg.—> MSNG ! ; MANcINI 1952b) ; Lazio : pr. Roma, X 1972 (Co-
t.owEt.t.t teg.—> coll. Carapezza !). Sardegna : Golfo Aranci III 1903 (DooERo teg.m MCSN !),
Barcamini VI 1936 (U. LosrtA teg.—+ MCSN !).Sicitia : M 'tna, ait. l 500-2 000 m, VII 1968
(HAtstsorntAt:x teg. !).—ESPAGNE. Teruel : Albarracin VIII 1979 (GuNTEtER leg.m div. coll. !) ;

Cuenca ou Guadalajara 2 : « La Poveda » (MNMS !) ; Albacete : Laguna de Ruidera V 1976 (Ecw-
t:ttrEtx leg. !); Madrid : « Madrid » (PERFz ARcAs teg. ; Bot.tvAR & CtttcorE 1879) ; S'e
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Carte n" 72. —Distribution d'un élément Nord-ouest méditerranéen typique : Anr>rna-

lr>1>rertr heliarrthemi. La station la plus septentrionale connue, très isolée, sc situe cn
forêt de Fontainebleau.

Guadarrama Vlll 1978 (RFMAIùE leg. !); Scgovia VIII 1978 (REMANF leg. !); Tolcdo : S" de Grc-
dos, Almorox V 1976 (Et'KERt.Ftrù leg. !) ; Cacerex : P S. Vicente VIII 1969 (Rrars leg. !).—
PORïUGAL. Bragança : Oleirinhox, bd du rio Sabor, cn nombre, Vll 1989 (MATocO & PFRIcART
leg. !) ; Guarda : N-E de la Sierra de Estrela, Gouvcia V 1983 (Pntttr Atrr leg. !) ; Leiria : Mata
de Lciria (SEAuttA 1930h), Nazarc V 1970 (EcKFRI.FIN leg. !) : Santarém : Alto da Serra VIII
1969 (RtnEs leg. !); Setuhal : Sines V 1970 (ieh !).

GEN. 52. —JAKOWLEFFIA PUTON 1875

Espècc-type : Arramalr>prerrr serulaxa Jakovlev 1874

Jukr »r leffia Puton 187Sb : S12.

LFTHIERRY & SFVFRIN 1894 : 183 (Cat. Hém.) ; OsHANIN 1906 : 294 (Verz. Pal.
Hcm.) ; KtRITsHENKo 1951a : 262 (Hét. Russie d'Eur.) ; STtcHEI 1958 : 140 (Hét.
Eur.) ; SLATER 1964b : 640 (Cat. Lyg.) ; PHTsHKov 1969b : 169 (Lyg. Ukr.i ; CA-
RAYQN 1964a : 196-218 (génit. V ).

Adultes. —Yeux touchant le bord postérieur du pronotum. Article I des
antennes dépassant au moins un peu le clypeus. Buccules bien développées,
atteignant le tiers postérieur de la face ventrale de la tête. Clavus et corie
des hémélytres très réduits, dépassant à peine ou peu le scutellum ; mem-
branes grandes, à nervures saillantes ou même lamelliformes, constituant la
majeure partie de l'hémélytre et couvrant complètement l'abdomen (brach.)
ou le dépassant largement (macr.). Méso- et métacoxae assez écartées, le
métasternum relativement large. Profémurs sans épines.
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Petit genre russo-asiatique connu par deux espèces à la limite Sud-est de
notre faune. Aussi présent en Egypte.

Fig. 168. —Jakowleffia setulosa. —a, habitus d'une V macr. de Russie méridionale :
Astrakhan ; b, V brach., même provenance ; c, id., profil de l'avant-corps. —Échelles
en mm. —Originaux.

TABLEAU DES ESPÈCES (ADULTES)

1 (2)

2 (1)

Ponctuation de la tête et du pronotum très fine, réduite sur les callosités à
une granulation. Nervures de la membrane caréniformes, marquées de petite
mouchetures brunâtres. Plus grand., macr. à brach. Long : 2,5-3,6 mm. Habite
la Russie méridionale et l'Asie moyenne......... 1. setulosa (Jakovlev) (p. 84)

Ponctuation de la tête et du pronotum bien marquce, même sur les callosités.
Nervures de la membrane lamelliformes, marquées de taches noires. Plus pe-
tit, brach. seul connu. Long : 2,15 mm. Trouvé en Iraq sur Suaeda, et en

Egypte sur Anahasis. 2. inanna Linnavuori (p. 85)

1. —Jakowleffia setulosa (Jakovlev)

setulosu Jakovlev 1874 : 261 (Anomaloptera) [Astrakhan ; lectotype (d') ZMAS !].



GEN. JAKOWLEFFIA 85

PUTON 1875 : 512 (transf. à Jakowleffia) ; LETHIERRY k. SÉYERIN 1894 : 183 (Cat.
Hém.) ; OsHANIN 1906 : 294 (Verz. Pal. Hem.) ; KIRITSHENKo 1951a : 275 (Hét.
Russie d'Eur.) ; LINNAvUoRI 1953 : 152 (f. macr.) ; STIcHEL 1958 : 141 (Hét. Eur.) ;
SLATER 1964b : 640 (Cat. Lyg.) ; PUTsHKov 1969b : 169 (Lyg. Ukr.) ; GRQZEYA
1995 : 56 (chrom.) ; PÉRIcART 1998a : 126 (lect.).

Adulte. Habitus macr. : fig. 168a ; silhouette brach. : fig. 168b. —Macr. à brach., avec des
intermédiaires. Jaune brunâtre, pourvus sur le corps et les pattes d'une très brève pubescence
squamiforme blanche ; une ponctuation très fine et superficielle sur la tête et le pronotum. Tête
1,1-1,2 fois aussi large que longue, front et clypeus fortement arqués (fig. 168c) ; tubercules
antennifères invisibles de dessus. Antennes jaunâtres, assez grêles, article I dépassant le clypeus
par le 1/3 de sa longueur ; II mince, 1,6 fois aussi long que I et 0,8-0,9 fois aussi long que la
distance interoculaire ; III 0,5 fois aussi long que II, IV 0,9 fois aussi long que II. Rostre at-
teignant presque l'apex du métasternum. Pronotum 1,45-1,75 fois aussi large que long,
trapéziforme, bords latéraux bisinués au milieu, surtout chez les macr. Hémélytres pris ensemble
1,45-1,60 fois aussi longs que larges (macr.) ou 1,2 fois (brach.) ; clavus et cories distinctement
séparés et dépassant le scutellum d'une longueur égale à ses 2/3 (macr.), ou indistinctement
séparés et ne le dépassant pas (brach.) ; membranes incolores avec 4 nervures costiformes ta-
chetées de brunâtre, dont les 2 internes se réunissent avant l*apex, celles des macr. dépassant
largement l'abdomen, celles des brach. atteignant tout juste son apex ou le laissant un peu
découvert. Pattes assez grêles. Caryotype : 2 (6 + m) + XY.

Long : 2,5-3,6 mm selon le sexe et le degré de macroptérisme ; antennes (articles) : (I)0,21
à 0,27- (II)0,39 à 0,42- (III)0,22- (IV)0,36 mm. Large : diatone 0,65-0,72 mm, hémélytres (en-
semble) 1,00-1,75 mm.

Ecologie. —Selon PUTsHKov, cette espèce vit dans les biotopes sableux,
surtout un peu salés, où on la trouve parmi les détritus végétaux ; elle ponc-
tionne le contenu des graines, notamment d'Artemisia sp. Elle hiberne à l'état
d'adulte et aussi probablement de larve (des jeunes imagos ont été capturés
fin mai en Kazakhstan). On trouve les adultes durant toute la belle saison,
les larves surtout en juin-juillet.

Sujette à des fluctuations de populations importantes : on l'observe en
grandes quantités certaines années puis elle devient rare ou introuvable pour
longtemps (JAKovLEv, 1874; PUTsHKov 1969b).

Distribution. —Jakowleffia setulosa habite la Russie méridionale, le Ka-
zakhstan et l'Asie centrale.

RUSSIE D'EUROPE. Voronezh, réserve de Khopersk (Pvrsttxov 1969b) ; Belgorod (ZMAS !);
« Sarepta » (pr. Volgograd) (/d. !) ; Orenbourg (ZMAS !); Astrakhan, en nombre (localité-type ;
div. coll. !).—UKRAINE. Env. d'Odessa (Pvrsttxov 1969b), —KAZAKHSTAN D'EUROPE.
steppes subdésertiques à l'Est de la Volga ; nord du fleuve Ural (ZMAS !).
EXTENSION ASIATIQUE. Kazakhstan ! ; Tadzhikistan ! ; Uzbékistan, Kirghizie ! Aussi en Si-
bérie méridionale : Omsk !, Tuva ! et en Mongolie !

2. —Jakowleffia inanna Linnavuori

inannri Linnavuori 1984 : 12 [Iraq, holotype (o ) coll. Linnavuori !].

Habitus brach. : fig. 169a. —Brach, seul connu. Jaune brunâtre pâle, à ponctuation un peu
plus sombre, bien marquée sur la tête et le pronotum y compris les callosités. Corps portant
une pubescence squamiforme. Tête 1,2 fois aussi large que longue ; antennes brun jaune, article
I assombri ainsi que l'apex de II, article IV noir sauf à la base. Rostre atteignant l'apex du
métasternum. Pronotum légèrement trapézoïdal, 1,5 fois aussi large que long. Scutellum trans-
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versalement ridé dans sa moitié postérieure, un peu prolongé en arrière en languette carénifonne.
Partie sclérifiée des hémélytres ne dépassant pas le scutellum, clavus non séparé des cories ;

membranes sc chevauchant â peine, recouvrant complctement l'abdomen. incolores avec quelques

marques brunâtres et 4 nervures lamelliformes marquées de taches noires, les 2 internes réunies

avant l'apex. Fémur~ brunâtres, jaunâtres à leur extrémité, tibias blanc jaunâtre, tarses blanc
jaunâtre à dernier article assombri.

Diffcre de J, setulosn f.brach, par la ponctuation plus forte de la tête et du pronotum, les

nervures des hémélytres lamelliformes.

Long : 2,15 mm ; antennes (articles) : (1)0,19- (ll)0,31- (III)0.17- (IV)0,24 mm. Large : dia-

tone 0,58 mm ; hémélytres (ensemble) 1,12 mm.

Ecologie et distribution. —Cette espèce semble vivre sur des Salsola-
ceae. Elle a été trouvée par R. LINNAVUORI en iraq sur Suctedrt vermiculrtta
dans un marais salé, et tout récemment en Egypte par W.G. ULLRILH en nom-

bre, sur et au pied d'Anctbasis,setifera.

FGYPTF.. Environs du C;tire ct désert oriental, dans les wadis, pas rare, hiver 1998. (W.G.
Ut.rtttt'tt leg. !).—IRA@. Karbala, Aïn Al Tamar Ramadi. 20 IV 1980, LtNNAvttoat leg. (holo-

type).

$+~u

Fig. 169. —a, Jakou leffïa inrtnni, habitus de l'holotype o brach. d'Iraq ; b, Neocamp-
toteltrs rter>nii, habitus d'un paratype V de Tcnerife ; c, irl., tête vue de profil. —Échelles
en mm. —Originaux.

GEN. 53. —NEOCAMPTOTELUS HOBERLANDT 1987

Espècc-type : Camptotelus aermii Lindberg 1953

Cumptotelu » in Lindberg 1953 : 64 (part.). —Neornmprotelus Hoberlandt 1987 : 18.
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Dessus à longue pubescence dressée. Yeux ne touchant pas le bord anté-
rieur du pronotum. Buccules très brèves, visibles seulement en avant.
Hémélytres à clavus et cories abrégés, ne dépassant pas le scutellum, mem-
branes couvrant tout l'abdomen, comme chez les Jakowleffia. Profémurs
inermes.

Diffère notamment de Jakowleffia par la position des yeux, la forme des
buccules, la pubescence dressée. S'éloigne par de nombreux caractères de
tous les autres Oxycaréniens de nos régions.

Genre singulier, monospécifique, endémique dans les Iles Canaries, séparé
à bon escient de Catnptotelus par Hoberlandt.

1. —Neocamptotelus aeonii (Lindberg)

aeonii Lindberg 1953 : 64 (Camptorelus) lTenerife ; holotype (d') MZHF !l.

SLATFR 1964b : 631 (Cat. Lyg.) (Camptotelus) ; HOBERLANDT 1987 : 18 (transf. à
Neoeamptotelus).

Adulte. Habitus : fig. 169b. —Brach, seuls connus. Ovale oblong, noir, assez luisant, pattes
et antennes brunes. Tête et pronotum densément ponctués, pourvus ainsi que le scutellum et la
partie sclérifiée des hémélytres de longs poils dressés fins et assez denses. Tête convexe en-
dessus ; profil comme fig. 169c, yeux ne touchant pas le pronotum, toutefois peu éloignés de
celui-ci ; tubercules antennifères invisibles de dessus. Article I des antennes n'atteignant pas
tout à fait l'apex du clypeus, article 11 0,9 fois aussi long que la distance interoculaire, 2,2-
2,5 fois aussi long que I et 1,8-1,9 fois aussi long que 111 ; IV subégal à II. Rostre sombre,
atteignant Ics mésocoxae. Pronotum convexe, 1,05-1,2 fois aussi large que long. sinué latérale-
ment et aussi large ou même un peu plus large en avant du milieu qu*à sa base. Hémélytres
très convexes, pris ensemble 1,30-),45 fois aussi longs que larges, leur partie sclérifïée ne dé-
passant pas le scutellum ; clavus noirs, avc 3 rangées d'aréoles, démarqués des cories, qui sont
ponctuées, blanc jaunâtre en avant, brun noirâtre en arrière, largement explanées latéralement.
Membranes entièrement brun noir. couvrant entièrement l'abdomen, contiguës ou se recouvrant
à peine, arrondie~ séparément à l*apex, explanées en gouttière sur leur bord latéral. cette cx-
planation prolongeant celle des cories.

Long : 2,2-2,7 mm ; antennes (articles) : (l)0,17- (II)0,35 à 0,39- (111)0,19 à 0,23- (IV)0,31
à 0,37 mm. Large : diatone 0,56-0,67 mm, hémélytres (ensemble) 1,05-1,20 mm.

Espèce impossible à confondre avec d'autres Oxycaréniens.

Ecologie et distribution. —Neocamptotelus aeonii est seulement connu
de l'île de Ténérife, où LINDBERG l'a découverte dans les tiges pourries et
desséchées d'Aeonium haworthii, 21 II 1950.

GEN. 54. —BIANCHELLA REUTER 1907

Espèce-type : Bianchella adelungi Reuter 1907

Bianchella Reuter 1907 : 599.
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KIRITsHENKo 1951a : 262 (Hét. Russie d'Eur.) ; STIcHEL 1958 : 140 (Hét. Eur.) ;

SLATER 1964b : 628 (Cat. Lyg.) ; PUTSHKov 1969b : 172 (Lyg. Ukr.).

Adultes. —Le plus souvent brach., en ovale court. Yeux touchant le bord
antérieur du pronotum. Buccules brèves, visibles seulement à l'apex. Article I

des antennes atteignant à peine le bord antérieur du clypeus. Rostre ne dé-

passant pas les procoxae. Dessus imponctué, portant une longue pubescence
mi-dressée. Profémurs non dentés.

Larves. —Voir B. sarmatica.

Petit genre russo-asiatique comprenant 2 espèces connues, dont l'une aux

confins orientaux de notre faune.

1. —Bianchella sarmatica Kiritshenko

sarmatica Kiritshenko 1926 : 218 [Russie Sud ; lectotype (rI) ZMAS !J.

KIRITSHENKO 1951a : 275, 283 (Hénb Russie d'Eur.) ; 1952 : 129 (écol.) ; STICHEL

1958 : 146 (Hét. Eur.) ; SLATFR 1964b : 629 (Cat. Lyg.) ; PLIïsHKov 1969b : 172
(Lyg. Ukr.) (macr. et brach.) ; PÉRlcART 1998a : 128 (lect.).

Adulte. Habitus brach. : Itg. 170a. —Macr, plus souvent hrach.

Brach. : En ovale court, élargi en arrière, brun noirâtre varié en-dessus de blanc jaunâtre
ainsi quc sur les antennes et les pattes. Téguments imponctués, portant unc pubescence blan-

châtre, fine, longue, mi-dressée ou dressée, les poil » les plus grands aussi longs que l'article 1

des antennes. Tête noire, 1,1 fois aussi large que longue, yeux saillants ; ocelles petits mais

présents ; tubercules antcnnifères invisibles de dessus. Antennes robustes ; articles I et III as-

sombris, II brun clair, IV presque noir ; article I n*atteignant pas tout à fait l'apex du clypeus,
Il deux fois aussi long quc l et 0,8 fois aussi long que la distance interoculaire, III 0,75 fois
aussi long que II, IV suhégal à II. Rostre bref, ne dépassant pas les procoxae. Pronotum tra-

péziforme. 1,6 fois aussi large que long, noir avec en avant une large tache triangulaire jaune
hl »nchâtre ou verdâtre, et en arrière une large bande de la même couleur, qui n'englobe pas

les angles postérieurs. Scutellum noir au moins dans sa moitié basale. Hémélytres abrégés, join-
tifs, sans clavus ni membrane ni nervures, ne dépassant pas en arrière le tergite V de l'abdomen,

blanc jaunâtre ou verdâtre avec chacun une large bande brun noir recourbée en forme dc C,
(parfois divisée en 2 parties) qui ne touche ni la suture ni les bords postérieurs. Pattes robustes ;

fémurs noirâtres, avec l'apex blanc jaunâtre ; tibias et tarses blanc jaunâtre, le dernier article

tarsal un peu rembruni. Méso- et métacoxae distantes, métasternum large, tronqué postérieure-

ment. Dessous sombre, avec les gouttières odorifères blanchâtres ainsi que la partie postérieure

des métapleures ; lames coxales jaune brunâtre.

Macr. : Clavus normalement entièrement sombre, bien distincts, cories claires avec une bande

sombre avant le sommet, membranes dépassant l'abdomen.

Long : 2,2-3,0 mm ; antennes (articles) ; (I)0,16- (II)0,32- (III)0,23- (IV)0,32 mm. Large :
diatone 0,60 mm, hémélytres (ensemble) 1,15 mm.

Larves. —D'après PIIïsIIKov 1969b. Corps élargi, peu brillant, couvert d'une pubescence

peu dense, glanduleuse et dressée, les poils à peu près aussi longs que le diamètre des articles
antennaires ; tête et thorax brun noir, abdomen jaune. Antennes courtes. jaunâtres. avec la base
de 1*article I et l'article IV brunâtres. Pronotum brun noir avec la partie postérieure jaunâtre
et une mince bande longitudinale claire au milieu. Pattes jaunâtres avec les fémurs et tarses

brunâtres. Abdomen avec des bandes transversales ocrées près des bords antérieurs des tergites,
complètes sur I à III, interrompues au milieu sur les suivants ; en outre près du milieu des

bords latéraux des tergites IV à VI se voient des stries transversales composées de taches ocrées
isolées.
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Ecologie. Cette espèce se rencontre sur les bords sableux un peu her-
beux des cours d'eau, près des racines des Thymus et parmi les Slipa ga-
zonnants. En Ukraine les imagos apparaissent de juin à août, le plus souvent
en exemplaires isolés, exceptionnellement en grande série en compagnie de
larves âgées.

Distribution. —Bianchella sarmatica habite le Sud de l'Ukraine, d'Odes-
sa à Kherson, la région d'Orenbourg, et le Kazakhstan.

RUSSIE D'EUROPE. Orenburg (ZMAS !). — UKRAINE. région de Kherson (Types ; div.
coll. !): Odessa (ZMAS !) ; Crimée (id. !). —KAZAKHSTAN. (ZMAS !).

Fig. 170. —a, Bianchella xarmutica, habitus d'une V d'Ukraine : Kherson ; b, Philo-
myrmex insignis, silhouette d'un spécimen de Sibérie : Irkutsk ; c, id., profil de
l'avant-corps. —Échelles en mm. —Originaux.

GEN. 55. —PHILOMYRMEX R.F. SAHLBERG 1848

Espèce-type ; Philomyrmex insignis R.F. Sahlberg 1848

Phuomyrmex R.F. Sahlberg 1848 : 82.

FIEBER 1861a : 388 (Hét. Eur.) ; STAL 1862 : 224 (in Oxycar.) ; 1872 : 48 (in clé) ;
LETtttERRv & SÉvERw 1894 : 182 (Cat. Hém.) ; OsttAx>hi 1906 : 294 (Verz. Pal.
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Hem.) ; KIRITsHENKo 1951a : 262, 275 (Hét. Russie d'Eur.) ; STIcHEL 1958 : 140
(Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 692 (Cat. Lyg.) ; PUTs!!Kov 1969b : 171 (Lyg. Ukr.) ;
Vinokurov 1988 : 896 (Hét. Extr.-Orient URSS).

Tubercules antennifères visibles de dessus ; yeux ne touchant pas le bord
antérieur du pronotum. Tête, pronotum et scutellum densément ponctués. Ner-
vures de la corie concolores, non fortement saillantes. Profémurs non dentés.

Une seule espèce à distribution scandinave et russo-sibérienne.

1. —Philomyrmex insignis R.F. Sahlberg 1848

insignis R.F. Sahlberg 1848 : 83 [Finlande ; Types ?] ; —viduus Stal 1858a : 181 (Oxyrarenus)
lSibérie) ; lectotype l'ai NHRS !].

FIEBER 1861a : 389 (Hét. Eur.) ; STAL 1862 : 224 (syn.) ; REUTER 1879a : 50 (re-
descr.) ; LETHIERRY & SÉVFRIN 1894 : 180 (Cat. Hém.) ; OSIIAN!N 1906 : 294 (Verz.
Pal. Hem.) ; PFAI.ER 1936 : 72, 82 (cycle annuel) ; PFALER-CQLLANDER 1941 : 36
(chrom.) ; K!RITsHENKO 1951a : 275, 283 (Hét. Russie d'Eur.) ; ST!cIIEL 1958 : 142
(Hét. Eur.) ; SLATFR 1964b : 693 (Cat. Lyg.) ; PUTsHKOV 1969b : 171 (Lyg. Ukr.) ;
VINoKURov 1988 ; 896 (Hét. Extr.-Orient URSS) ; MEI.BER & SPRIcK 1993 : 445
(1" capt. en Europe centr.) ; GRozEVA 1995 : 57 (chrom.) ; PÉRIcART 1997a : 70
(lect. viduus).

Adulte. Silhouette : fig. 170b p. 89 ; profil d* avant-corps : fig. 170c. —Macroptères seuls
connus. Entièrement brun sombre y compris les membranes, les antennes et les pattes. Subglabre,
atténué en avant, large en arrière, densément ponctué sur la tête ; le pronotum et le scutellum.
Tête conique, aussi longue que large, tubercules antennifères visibles de dessus ; ocelles extrê-
mement petits, presque invisibles ; buccules quasi-nulles. Article I des antennes n'atteignant pas
tout à fait l'apex du clypeus ; article II 2.0-2,5 fois aussi long que I et 1,6-2,2 fois aussi long

que III ; IV 0,74-0,95 fois aussi long que II. Rostre atteignant le milieu des mésocoxae. Pronotum
trapézoïdal, 1,5-1,7 fois aussi large que long, sensiblement déclive d*arrière en avant et formant
de profil un angle marqué avec l'arrière-corps, nettement déprimé cn son milieu. Hémélytres

pri » ensemble 1,5-1,6 fois aussi longs que larges, explanés latéralement, élargis régulièrement
de la base au tiers postérieur, puis largemment arrondis en arrière ; clavus avec 3 rangées de

petites aréoles, cories éparsément et très superficiellement ponctuées, membranes larges, som-

bres, aussi longues que les cories, à nervures concolores, étroites mais saillantes, présentant
entre elles quelques anastomoses inconstantes. Caryotype : 2 (6 + m) + XY d'après GRozEVA

1995.

Long ; 4,0-5,0 mm ; antennes (articles) : (I)0,21- (II)0,50 à 0,58- (III)0,25 à 0,30- (IV)0,41
à 0,48 mm. Large ; diatone 0,75-0,80 mm, hémélytres (ensemble) 1,6-1,8 mm.

Cette espèce rappelle par son aspect Oxycarenus modestus, mais il s'agit
d'une convergence et les différences sont nombreuses : coloration hémély-
trale ; absence de dents aux profémurs, etc.

Larves. —Stades III à V, d'aprè » Pttïsttvov 1969b. Ovales, élargies, mates et glabres, la
tête seule avec une très courte puhescence. Tête, thorax, antennes et pattes brun noir unicolore,
seuls les bords latéraux et postérieur du pronotum et les bords externes des lobes hémélytraux
un peu plus clairs. Tête allongée, aussi longue que le pronotum. Abdomen large, rouge avec la
partie postérieure des tergites jaunâtre, ces parties jaunâtres étroites en arrière et de plus en

plus larges en avant, envahissant presque complètement les premiers tergites. Aires évaporatoires
en ovale court, petites, pas plus larges que 1*épaisseur des tibias, et distantes l'une de l'autre.
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Ecologie. —Le mode de vie de cette espèce est resté longtemps mysté-
rieux ; elle fut réputée vivre avec les Fourmis, d'où le nom du genre. Ce-

endant J. SAHLBERo en Finlande et plus tard K1Rrrstzvwvo en ibérie
signalèrent sa capture près des Pins ou sur ceux-ci. Ptzvstztcov ( ) pré '.
sa liaison trop ique : a uh' d ltes et larves ponctionnent les graines dans les cônes
des Pins (Pinus xilvexrris) en Europe, et vraisemblablement aussi celles des
Cèdres en Sibérie.

D'après PFALER (1936), en Finlande, l'espèce hiberne à l'état adulte, les
pontes ont probablement lieu en juin et les jeunes adultes se montrent au
début d'août. Selon Ptzvsnvov, en Kazakhstan septentrional on trouve les ima-
gos de juin à septembre et les larves âgées apparaissent au début de jui et.

Carte n" 73. — Au Nord, distribution Ouest-paléarctique de Philomyrmex izzxignis
(trame pointillée et petits cercles noirs). Au Sud, distribution d'Auchenodex coszez i>
(petits carrés ; noter la disjonction en deux aires).

Distribution. Carte n" 73. Philomyrmex insignis est un élément russo-
sibérien. On le connaît de Suède, Norvège, Finlande, Russie septentriona e
et moyenne, Nord-Kazakhstan, et d'une série de stations en Sibérie dans la
zone des orets jusqu au ord f " '

bord de la mer d'Okhostk. Il a été récemment dé-
couvert en Allemagne centrale. Sa mention en France provient d'une erreur.
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ALLEMAGNE. Sachsen Anhalt : Staffelde, bord de l'Elbe IX 1992 (WttstcEr.MAxu leg. ! ; MEL-

BER & SpRIcK 1993).—NORVEGE. Atteint 61 N. Kongsberg (MZHF ! ; WARcoE 1924), Lyngdal,

vallée de Numedal, Fagernes (WARcoE, op. cit.). —SUEDE. (CouuAtsos & OssIANNILssoN 1976).
Atteint la même latitude qu'en Norvège. Halland : Tylásand ; Dalarne : Falun. —FINLANDE,

Répandu presque jusqu'au Cercle Polaire. (LAstMEs & RtNNE 1990 ; MZHF) : archipel d*Aland ! ;

Raisio (LINNAVUQRI leg. !), Uusimaa ; Satakunta ! ; Tavastie australe ; Savonie australe ; Tavastie

boréale ! ; Carélie ! ; Ostrobothnie moyenne et boréale, Laponie du Kemi ! —RUSSIE D'EU-

ROPE. Kaliningrad (Pcrsttttov 1969b), Vybor !, S'etersburg !, Nizhni-Novgorod !, Kaluga,

Voronezh, Kuybyshev, Orenburg ! —BIÉLORUSSIE. Mozyr (GITERMAN 1931).

EXTENSION ASIATIQUE. Kazakhstan ! ; Uzbékistan : Samarkande (ZMAS !); Sibérie méri-

dionale ; lac Baïkal ! (Type de viduus !), Transbaïkalie ! jusqucà la mer d'Okhotsk ; Yakutie ;

Mongol ie !

GEN. 56. —AUCHENODES HORVÁTH 1891

Espèce-type : Microplax conspersa Jakovlev 1885

Auchenodes Horváth 189la: 129.

Fig. 171. —Genre Auchenodes. —a, A. costaiis, spécimen d'Espagne méridionale, ha-

bitus ; b, id., profil de l'avant-corps ; c, A. utu, <S holotype d'Iraq, habitus. —Échelles
en mm. —Originaux.
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OSHANIN 1906 : 302 (Verz. Pal. Hem.) ; STICHEL 1958 ; 141, 157 (Hét. Eur.) ; SLA-
TER 1964b : 625 (Cat. Lyg.) ; LINNAvuoRI 1984 : 15 (disc. ; clé spp.) ; PÉRIcART
1994a : 97 (Bycanistellus, Auchenodes) ; SLATER & O DoNNELL 1995 : 74
(suppl. Cat.).

Adultes. —Habitus myrmécomorphe, la tête convexe et étranglée en cou
en arrière. Tubercules antennifères non saillants en vue de dessus. Profémurs
armés d'au moins une dent sur leur bord antérieur.

Genre déserticole, comprenant une demi-douzaine d'espèces connues, dont
4 dans les parties Sud et Sud-est de notre sous-région.

TABLEAU DES ESPÈCES (ADULTES)

(d'après Linnavuori)

1 (4)

2 (3)

3 (2)

4 (1)

5 (6)

Marge costale des cories avec une tache médiane noire.................................2

Pas de tache à l'angle apical des cories ; membranes étroites, presque imma-
culées (fig. 172c). Tête longue et étroite (fig. 171b, 172e). Long : 3,6-4,1 mm.
Elément Nord- et Est-méditerranéen .................2. costalis (Lethierry) (p. 94)
Une petite tache noire sur l'angle apical des cories ; membranes élargies api-
calement, avec de nombreuses mouchetures noires entre les nervures
(fig. 172a). Tête courte et large. Long : 3,5-3,75 mm. Connu d'Asie moyenne

...................................conspersus (Jakovlev)

Marge costale des cories sans tache médiane noire ; angle apical largement
no ir ............................ ......................................................................5
Membranes étroites, à côtés presque parallèles, marquées entre les nervures
de mouchetures grises petites et dispersées (fig. 172b), ou sans mouchetures.
Tête grande et pronotum étroit (fig. 173a p. 96). Long : 3,8 mm. Connu du
Caucase et de Jordanie ................................1. capito Horváth (p. 94)

Fig. 172. —Genre Auchenodes. —a-c, hémélytres : a, A. conspersu » ; b, A. capito ; c,
A. costalis. —d,e, têtes vue de profil : d, A. capito ; e, A. costalis. —Échelles en mm.
—D'après SEIDENsTÙcKER & JosIFOV, 1961.
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6 (5) Membranes distinctemcnt élargies en arrière, à mouchetures noires nombreu-

ses. . 7

7 (8)

8 (7)

Plus petit : long 3,2-3,5 mm. Pronotum moins allongé (fig. 173b). Clavus à

forte ponctuation. Connu d'Iran et de la péninsule du Sinak.......,....................
. 4. peyerimhoffï Royer (p. 96)

Long : 3,6 mm. Pronotum plus allongé (fig. 173c). Ponctuation des clavus va-

riable. Connu d'Iraq et d'Arabie...................„..........3. utu Linnavuori (p. 95)

1. —Auchenodes capito Horváth

cupito Horváth 1891a : 130 [Arménie russe ; lectotype (o ) HNHM !l.

STIcHEL 1958 : 158 (Hét. Eur.) ; SEtrtENsTBcvER & JostFov 1961 ; 28-32 (disc.) ;

LtNNAvt/oRt 1984 : 15 (disc. ; in clé) ; PÉRlcART 1996c : 154 (lect.).

Adulte. —Noir, brillant, tête, pronotum et scutellum fortement et densément ponctués. An-

tennes brun fauve, article II blanchâtre, un peu rembruni aux extrémités, III et IV parfois

noirâtres. Tête presque aussi large que le pronotum, qui est étroit, à bord » latéraux sinués, à

peine élargi postérieurement (fig. 173a p. 96). Hémélytres blanc jaunâtre, la base des cories et

des clavus noirs, ainsi qu'une grande tache triangulaire apicale sur les cories (vu au ZMAS un

rI d'Arménie à clavus clair rembruni aux extrémités !); membranes à côtés parallèles, imponc-

tuées ou presque imponctuées, pâles à nervures concolores (fig. 172b p. 93). Tibias blanchâtres

avec la base et l'apex assombris. Long ; 3,75 mm.

Long : (lectotype) 3,8 mm ; antennes (articles) : (I)0,25- (Il)0,83- (III)0,40 -(IV)0,48 mm,

Large : diatone 0,70 mm ; hémélytres (ensemble) 1,16 mm.

Cette espèce est connue d'Arménie, Azerbaidzhan et Jordanie.

ARMÉNIE. « Arménie russe » (Types) ; Dzhraber VIH 1955 (At<RAstovst<AtA 1959),
Dzhrvezhskoe ushch., IV 1955 (id.), r. Getar, Zeytun Vl 1955 (id.). —AZERBAIDZHAN. Nakhi-

chevan : Ordubad V 1957 (RlcHTER leg.m ZMAS !).—JORDANIE. Suweilih, 31 X 1980, l ex.,
en battant Pnterium spinosum sur la pente d'une colline calcaire (LnsNAvt:oat leg. !).

Nota : un spécimen collecté en Pakistan, ait.1600m par Htnss est présumé appartenir à cette

espèce.

2. —Auchenodes costalis (Lethierry)

cos(alix Lethierry 1877 : 36 (Bycanistes) lportugal ; lectotype (d ) ISNB ! l ; —j oakimqffi Sei-

denstdcker & Josifov 1961 : 27 [Bulgarie ; holotype ZISB ; allotype ZSMC !J.

PUTùtù 1886a : 25 (Cat. Hét. pal.) ; 1899 ; 30 (id.) ; STICHEL 1958 : 157 (Hét. Eur. :

Bycanistellus) ; SLATER 1964b : 625, 630 (Cat. Lyg. :joakimoffï, crtstalis) ; LINNA-

vttoRI 1984 : 15 (discuss. ; in clé) ; PÉR!CART 1994a : 97-98 (lect. costalis ; transf.

au genre Auchenodes; syn. de joakimoffï).

Adulte. Habitus : fig. 171a p. 92. —Allongé, 4,6-4,9 fois aussi long que la largeur du pro-

notum. Luisant, brun plus ou moins sombre, les hémélytres en grande partie clairs, pourvu sur

l'avant-corps d'une ponctuation peu serrée et peu profonde et de soies dressées très fines, peu

denses, aussi longues que les 2/3 de l'article I des antennes. Tête allongée. convexe (fig. 172e,

173e), 1,25-1,35 fois aussi longue que large, et 1,2-1,3 fois aussi longue que le pronotum. Buc-
cules généralement un peu visibles de dessus. Tubercules antennifères presque invisibles de
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dessus ; clypeus vu de profil faiblement arqué. Antennes assez allongées, article I brun rouge,
n*atteignant pas l*apex du clypeus, article II blanc jaunâtre, assombri aux deux extrémités,
0,9 fois aussi long que le diatone et 1,4 fois aussi long que III; articles III et IV brun noir, ce
dernier 0,8 fois aussi long que II. Rostre atteignant le bord postérieur des mésocoxae. Pronotum
0,9-1,1 fois aussi long que large. Hémélytres blanc jaunâtre avec une tache basale noire sur les
clavus et cories, et une petite tache noire plus ou moins sombre vers le milieu du bord latéral
des cories : membranes blanchâtres à nervures concolores, avec parfois de petites mouchetures
dispersées entre les nervures (fig. 172c). Fémurs brun rouge à noirs, les antérieurs armés d'une
grande et d*une petite épine ; pattes pourvues de longues soies blanchâtres ; tibias blanc jaunâtre,
à extrémités largement brun rougeâtre clair ; tarses brun rougeâtre clair, à dernier article plus
sombre.

Une pruinosité cireuse blanchâtre sur les métapleures et sur la région antérieure du pronotum.
Long : 3,6-4,1 mm ; antennes (articles) : (1)0,24- (H)0,60- (Ill)0,45- (IV)O,S5 mm. Large :

diatone 0,67 ; hémélytres (ensemble) 0,9-1,0 mm.

Voisin dvu capito ; chez ce dernier l'angle apical des cories est largement noir, la tête lé-
gèrement plus brève, le clypeus vu de profil plus arqué (fig. 172d,173a).

Les spécimens de Turquie (syntypes de joakimoffi) ont la tête et le pronotum de forme très
légèrement plus allongés que ceux du Portugal (type de costaiis), et leurs buccules sont plus
étroitement visibles de dessus. Je ne pense pas que ces différences minimes justifient de séparer
les deux taxa, ni même de les considérer comme deux sous-espèces.

Larve stade V. —D'après SEIDENsTvcKFR gz JosIFov (op. cit. : joakimoffi). Lobes hémély-
traux noirs ainsi que le corps. Appendices de même couleur que chez l'adulte.

Ecologie. —Cette espèce a été trouvé en Anatolie dans une plaine sa-
bleuse à végétation clairsemée au pied des Matricaria et dans la couvertures
de lichens, en compagnie de Metopoplax origani et Microplax interrupta.
Les adultes ont été vus d'avril à septembre, et la larve en juin.

Distribution. Carte n" 73 p. 91. —Auchenodeg cogtalis montre une aire
de distribution disjointe : à l'Ouest en Péninsule ibérique, à l'Est en Péninsule
balkanique, Asie Mineure, Transcaucasie et Proche-Orient. Il n'est pas si-
gnalée d'Afrique du Nord.

ESPAGNE. Madrid, sur Poaceae (UCMA !); Ciudad Rcal : Malagán (DE Lw FIIEIVTE leg.i
MNMS !), Pozuelo de Calatrava (SIENKIEwlcz 1964) ; Jaén : Sierra Morena, S'" Helena. IV 1925
(Liisviiunr /eg.—I div. coll. !) ; Badajoz (UHAGois leg.—I MNMS !). —PORTUGAL. (Types de
costaiis) ! « Casa Branca » (VAN VovxEN ieg. ; OvivRIRA 1896). —BULGARIE. Stara Zagora
(JoslFov 1964a) ; Petrich (div. coll. !), Sredna Gora pr. Kazanlik (série-type de joakimoffi).—
GRECE. Pelopánnisos : Githion IV 1956 (SCHÙRFRT /eg.—> coll. Eckerlein !); Pirgos (REvTER
1891b). — TURQUIE. Bursa !, Osmaniye !, Ankara !, Kayseri !, Gaziantep ! (SFIDENsTÙcKER
ieg.) ; Edremit/Van Gàlü ait. 1750m VII 1975 (SCHÙRFRT ieg. in coll. Eckerlein !).—GÉORGIE.
Env. d*Akhaltsykhe, VI 1949 (KIRITSHENKO /eg.m div. coll. !).—ARMÉNIE. Erevan (ZMAS !).
—ISRAEL. Rehovot VI 1958 (LiisisAvvoRI ieg. !).—ISRAEL/SYRIE. Mt Hermon, ait. 1900m
VH 1961 (LiwisAvvoRI ieg. !).

3. —Auchenodes utu Linnavuori 1984

uta Linnavuori 1984 : 16 [Iraq ; holotype (rl) coll. Linnavuori !J.

LllsilsiAvt/oRI 1986 : 86 (Arabie Saoudite).

Adulte. Habitus : fig. 171c ; avant-corps vu de dessus : fig. 173c. —Allongé, noirâtre,
brillant, densément et fortement ponctué sur la tête et le pronotum, portant des soies dressées,
très longues sur la tête, le pronotum et les pattes antérieures, plus courtes ailleurs. Tête 1,15 fois
aussi longue que large. Antennes noires ti article II jaune brunâtre ; article I dépassé longuement
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par le clypeus ; article II 3 fois aussi long que I, 0,8 fois aussi long que le diatone, et 1.5 foi »

aussi long que III ; article IV 0,9 fois aussi long que II. Rostre atteignant les mésocoxae. Pro-

notum 1,1 fois aussi large que long, modérément élargi en arrière. Hémélytres dépassant

légèrement l'abdomen ; clavus et cories gris ocracé, étroitement noirs à la base et avec une

large tache apicale qui atteint la commissure ; ponctuation des clavus plus ou moins forte, alignée

en 3 rangées ; membranes élargies postérieurement, grisâtres, avec de nombreuses mouchetures

grises entre les nervures. Fémurs noirs, tibias et tarses jaunâtres, sauf le dernier article tarsal

noir.

Long : 3,6 mm (et non 4,2 comme indiqué dans la description d'origine) ; antennes (articles) :

(I)0,17- (II)0,58- (III)0,38- (IV)0,50 mm. Large : diatone 0,50 mm ; hémélytres (ensemble)

I, 15 mm.

Cette espèce a été collectée en Iraq : Irbil près de Salahuddin, 13-14 VI
1980, LINNAYUORI leg., 1 d'holotype), en fauchant des xérophytes sur la pente
sèche d'une colline. Elle a été également trouvée en Arabie Saoudite : Asir
National Park, près d'Abha, ait. 2200 m, 7 VI 1982, 2 ex., HElss leg.

Fig. 173. —Genres Auchenrrdes et Bycanistellus. —a-d, tête et pronotum vus de dessus :

a, Auchenvdes capito ; b, A. Ireyerimhoffi ; c, A. utu ; d, Bycanistellu » naso. —e, Au-

chenodes costalis, tête vue dc dessus, —Échelles en mm. —D'après LlNlvAVUoRI, 1984.

4. —Auchenodes peyerimhoffi Royer

peyerimhoffi Royer 1914 : 140 (Mont Sinaï ; holotype (d) non trouvél.

STICHEL 1959 : 328 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 625 (Cat. Lyg.) ; SEttrENsTUCKER

& Joslpov 1961 : 30 (disc.) ; LlNNAVUORt 1984 : 15, 16 (disc. ; in clé).

Adulte. Avant-corps : fig. 173b. —D*après RovER, description originale, et LINNAVUORL op.
cir. Semblable à A. utu mais un peu plus petit et plus robuste. Tête plus large, 0,9 fois aussi

large que la base du pronotum et 0,94 fois aussi large que longue ; rostre dépassant les métacoxae.
Pronotum beaucoup plus large, 1,2 fois aussi large que long, à bords latéraux presque parallèles.
Ponctuation du clavus plus forte. tache apicale noire des cories n'atteignant pas la commissure

(comme fig. 173a).

Long : 3,2-3,5 mm.
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Découvert sur le mont Sinaï, leg. P. oE PEvERlMHoFF (Type) ; des spécimens
rapportés à cette espèce ont été collectés également en Iran, Shashrud 5 VI
1914, KtRtrstlEwvo leg !

Nota : N'ayant pas vu le Type (unique) d'A. peyerimhttffi (que LINNAVUQRI, d'après sa publica-
tion, semble avoir examiné) mais ayant étudié et dessiné l'holotype d'A. utu, je soupçonne une
possible synonymie. Les proportions comparées du pronotum des deux espèces, reproduites ici
d'après l'illustration de LINNAvtioRI (fig. 173h,c) semblent montrer une différence marquante,
tandis que mes mensurations et mon dessin d'habitus de A, utu reflète un pronotum de rapport
longueur/largeur très semblable à la figure que donne LtNNAvuoRI pour A. peierimhoffi. Les
autres différence entre ces taxa, supputées d'après les descriptions originelles de RovrR et de
LinnAvuoRi, ne peuvent apporter la certitude d'une différence spécifique.

Fig. 174. —Genres Bycanistellus et Barberocoris. —a, Bycanistellus naso, habitus d'un
spécimen du Sud-tunisien ; b, id., profil de l'avant-corps ; c, Barberocoris mirei, sil-
houette d'un spécimen, probablement du Sahara; d, B. mirei periboia, silhouette d'un
spécimen d'Israël. —Échelles en mm. —a,b, originaux ; c,d, d'après LttststAvt3oRt, 1989.

GEN. 57. —BYCANISTELLUS REUTER 1890

Espèce-type : Bru anistes naso Stàl l 872

Byt iiniste » St il I 872 : SO. — Bra nnisteiius Reuter I 890h : 249 (nom. nov, pr, /3yt anis(es.
placocc.).
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LETHIERRY & SÉVERIN 1894 : 186 (Cat. Hém.) ; OsHANIN 1906 : 302 (Verz. Pal.
Hem.) ; STlcHEL 1958 : 141, 157 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 629 (Cat. Lyg.).

Adultes. —Habitus myrmécomorphe, la tête convexe et étranglée en cou
en arrière. Tubercules antennifères fortement saillants en vue de dessus. pro-
notum dépourvu de sillon médian. Profémurs armés d'au moins une dent sur

leur bord antérieur.

Genre déserticole, comprenant une seule espèce connue, qui appartient à

notre faune. (Nota : comme indiqué p. 94), B. costalis est transféré au genre
Auchen odes)

1. —Bycanistellus naso (Stal)

naso Stâl 1872 : 50 (Bycanistes) [Algérie ; Type (o) ?].

LETHIERRY & SÉvERIN 1894 : 186 (Cat. Hém.) ; OsHANIN 1906 : 302 (Verz. Pal.
Hem.) ; STIcHEI. 1958 : 157 (Hét. Eur.) ; SI.ATER 1964b : 630 (Cat. Lyg.) ; CARAYON

1964a : 196-218 (voies génit. V).

Adulte. Habitus : fig. 174a p. 97 ; avant-corps, dessus et profil : fig. 173d p. 96, 174b.—
Sub-brach. Corps pourvu de longues soies brunâtres éparses sur la tête, le pronotum et les pattes
antérieures, brun noir, brillant, éparsément ponctué sur la tête et le pronotum, hémélytres en

grande partie blanc jaunâtre. Tête convexe, 1,20-1,27 fois aussi longue que large, resserrée pos-
térieurement en cou, tempes saillantes, tubercules antennifères très saillants en vue de dessus ;

buccules visibles seulement en avant. Article I des antennes brun noir, n'atteignant pas l'apex

du clypeus, article H jaune blanchâtre, largement assombri aux deux extrémités, aussi long que
la distance interoculaire et 1,3-1,5 fois aussi long que HI, articles HI et IV brun noir, IV 1,2 fois
aussi long que HI. Rostre très long, atteignant les métacoxae. Pronotum 1,05 fois aussi long

que large, plus large au niveau du renflement antémédian qu'au bord postérieur. Hémélytres

laissant visibles les tergites VI et VH, se recouvrant à peine ; clavus jaunâtres, indistinctement

délimités, avec 2-3 rangées de points obsolètes, cories jaunâtres avec une bande transversale

brun noir sur la partie postérieure, terminée en arc transversal concave léger, ne dépassant pas

ou dépassant à peine les clavus ; membranes beaucoup plus longues, blanc grisâtre à nervures

brunes, fines, parallèles ; une rangée de vagues taches brunâtres entre les nervures. qui manquent

parfois. Fémurs brun noir, tibias blanc jaunâtre assombris aux extrémités, tarses clairs, dernier

article assombri. Dessous du thorax brun rougeâtre clair ; abdomen brun rougeâtre, urite V blanc

sur sa bordure apicale.

Carte no 74, —Distribution de Bycanistellux naxo.
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Long : 3,2-3,6 mm ; antennes (articles) : (I)0,17- (II)0,46 à 0,58- (III)0,35 à 0,38- (IV)0,41
à 0,50 mm. Large : diatone 0,65-0,78 mm ; hémélytres (ensemble) 0,76-0,90 mm.

Ecologie. —Les moeurs de cette espèce sont inconnues. J'ai capturé des
adultes aux mois de mars à mai en diverses stations de Tunisie centrale et
méridionale dans des biotopes sableux subdésertiques, au pied de plantes
basses non identifiées. PARoo indique une capture en Maroc septentrional
près des Anaba »is, et EcKI!RLEIN a trouvé l'espèce en Algérie (Afloul sur
Plantago albican ».

Distribution. Carte n" 74. —Bycani »tellus na »a est un élément Sud-mé-
diterranéen. Son aire de distribution connue comprend tout le Maghreb, la
Libye, l'Egypte et Israël.

MAROC. Melilla et env. (PARDo AncAIDE leg.m div. coll. !); Figuig, IV 1969 (PARDo
At.cAtot'eg.m

coll. Ribes !); Salé (VtDAL 1937). —ALGÉRIE. Oran !.Perrégaux !, Algcr ! (div. coll.) ;

Miliana, Tcniet el Haad, « Orléansville » ! (MNHN !) ; région d*Aflou (EcKERLFIN leg. !) ; Taguine
(S>ENK>Ew>cz 1964) ; M 'e 1*0uarseni » (id.). —TUNISIE. Tunis, Sfax (HNHM !): Tabarka V
1978 (EcKER>.FIN leg. !) ; Téboursouk V 1978 (PÉR>>-ARr leg. !); Dj. Zaghouan X 1991 (OsEL A

leg.m coll. Carapezza !); Fériana (Go>R.NLEITNER leg.M coll. Heiss !) ; région dc Gafsa (CARA-
PEzzA leg. !) ; Gabès V 1978 (PÉR>cAttr leg. !), Ksar Haddada III 1992 (id. !); zone désertique
Sskm N de Remada III 19)2 (id. !). —LIBYE. Tripolitaine : 100 km E de Homs VIII 1962
(LINNAvt!o>r> leg. !) ; Cyrénaïquc : Tobruk IV 1963 (Er'KI Rl EIN gr WA(>NER 1969). —EGYPTE.
Marsa (coll. Fckcrlein !). Mariout (PRR:sNI'.R k. At.F>ERt 19S3). —ISRAFI.. Béer'sheva (LINNA-
vi!ORI !.EîK>'RI.LIN !).

GEN. 58. —BARBEROCORIS MILLER 1956

Espècc-type : Bnrberiu risberi Miller 1951

Bnrberiu Miller 19S I ; 1054 (in M>odochinae). —B«rbernr r>ris Mi11er 19S6 ; 784 (nom. nov.
pr. Br!rberir>, praeocc.). —Gr!rrrnu!n » Dispons lr)63 : 1208.

SCUDDER 1957c : 155 (in Or> careninae) ; St ATER k. SWFET 1970 : 229 (syn. de
Gnramans) ; SLATLR 1964b : 626 (Cat. Lyg.) ; LtNNAvUoRt 1984 : 14; 1989a : 2
(clé spp) ; SI.ATE>r >ve O'DoNNt t L 1995 : 74 (suppl. Cat.).

Adultes. —Aspect myrmécomorphe. Téguments de l'avant-corps brillants,
légèrement et éparsément ponctués, pourvus ainsi que les pattes antérieures
de soies raides et assez longues, parfois en partie glanduleuses. Tête très
convexe, rétrécie postérieurement en cou, yeux petits, très éloignés du bord
antérieur du pronotum ; buccules bien développées ; ocelles très petits, tu-
bercules antcnnifères un peu visibles de dessus. Pronotum à collet antérieur
différencié et disque divisé en 2 lobes par un sillon transversal assez profond.
Protibias multidentés.

Genre éthiopien et érémien, comprenant une dizaine d'espèces connues
dont 3 vivent aux confins Sud et Sud-est de notre faune. Ces Oxycaréniens
myrmécomorphcs sont peut-être aussi myrmécophiles. LINNAVUDRI (comm.
pers.) a collecté l'espèce éthiopienne B. »omalir u » sur l'Acanthacée Blepbaris
riliari », en compagnie constante d'unc Fourmi noire de même taille (gen. ?).



100 SYSTÉMATIQUE

Fig. 175. —Genre Bart>erocoris. —a, B. astre>1;r>li, d'acr. d'Iraq, habitus ; b, id.,
avant-corp » vu de profil; c, B. le>r>, >3 d'Israël, habitus; d, id., avant-corps vu de

profil. —Échelles en mm. —Originaux.

TABLEAU DES ESPÈCES (ADULTES)

1 (2)

2 (1)

3 (4)

4 (3)

Rostre court, atteignant seulement le milieu dcs mésocoxae. Long : 2,6-
3,5 mm. Macr. à sub-brach. Connu du Sahara, Soudan, Somali, Yémen.........

3 >nirei f.n. (Dispons) (p. 102)
Connu d'Israël. subsp. periboia Linnavuori (p. 102)

Rostre long, atteignant au moins le tiers antérieur de l'abdomen. Au moins

le scutellum noir. 3

Article IV des antennes noir ainsi que la partie distale de III. Lobe postérieur
du pronotum souvent noir. Long : 3,25-4,25 mm. Connu d'Iraq.......................

2. ostrog »Ii Linnavuori (p. 101)

Antennes jaunâtres, seule la partie distale du dernier article noire. Lobe pos-
térieur du pronotum sculemcnt rembruni cn arrière. Long : 3,10-4,25 mm.

Connu d'Israël ct du Sinaï.............................,.......I. Ieto Linnavuori (p. 100)

1. —Barberocoris leto Linnavnori

Ieto Linnuvuori 1989u : 4 llsraël ; holotype lá l AMNH).
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Adulte. Habitus et profil de l'avant-corps : fig. 175c, d. —Sub-brach. seuls connus. Allongé,
pyriformc. Tcte en partie brun noir, le reste du corps, les antennes sauf à l'apex et les pattes
jaune brunâtre, les hémélytres presque entièrement blanchâtres. Avant-corps et pattes antérieures
hérissés de soies fines et en partie épaissies vers leur apex ou glanduleuses. Tête très convexe
en-dessus, 1,3-1,6 fois aussi longue cou inclus que son diatone, bien plus large que la base du
pronotum ; coloration jaune brunâtre, plus ou moins envahie de brun noir en-dessus et latéra-
lement, tégument brillant, à ponctuation éparse et superficielle ; yeux petits, ocelles vestigiaux ;

buccules bien développées, atteignant le tiers postérieur. Tubercules antennifères bien dévelop-
pés, quoique peu visibles de dessus ; antennes longues et robustes, article I dépassant légèrement
l*apex du clypeus, II 0,65-0,8 fois aussi long que le diatone, 1,9-2,5 fois aussi long que I et
1,3 fois aussi long que III ; IV subégal à IH. Rostre atteignant le tiers antérieur de 1*abdomen.
Pronotum 1.2-1,4 fois aussi long que large, jaune brun, s'assombrissant sur la région postérieure,
assez densément et rugueusement ponctué ; sillon médian profond, callosités élevées, distincte-
ment séparées. presque aussi hautes que le lobe postérieur. Scutellum petit, noir. Hémélytres
éparsément pubescents, atteignant l'apex de l'abdomen, blanc légèrement jaunâtre, sauf la base
du clavus noircie le long du scutellum ; largeur max. vers le tiers postérieur. Ailes postérieures
atteignant le milieu de l'abdomen. Dessous du thorax jaune brun avec les gouttières odorifères
et le bord postérieur des métapleures blanchâtres. Fémurs brun rouge à brun noir, les antérieurs
armés de 5 épines dont une plus grande ; tibias et tarses pâles. Abdomen jaune brunâtre, noirci
à l'apex.

Long : 3,1-4,25 mm ; antennes (articles) : (I)0,27 à 0,31-(II)0,62 à 0,78- (HI)0,50 à 0,58-
(IV)0,54 à 0,58 mm. Large : diatone 0,61-0,74 mm ; hémélytres (ensemble) 1,08-1,27 mm.

Ecologie et distribution. —Barberoeoris leto a été collecté sur l'Acan-
thacée Blepharis edulis, dans des biotopes sableux. Il est connu d'Israël :
Mt Ramon, Es Saharonim, 13 VII 1986 (Ltts>AvvoRI leg.), W. Faria, 27-31 V
1973 !, 27 V 1976 ! (FREIDBFRG leg. in col[. Linnavuori) ; aussi en Egypte :
Mt Sinaï, 5 km N Ofira, 22 V 1981 (FREtriauao leg.).

2. —Barberocoris astragali Linnavuori

astragali Linnavuori 1984 : 12 [Iraq ; holotype (il) coll. Linnavuori !].

LINNAVUORI 1989c : 2 lin clé).

Adulte. Habitus et profil de l'avant-corps des macr. : fig, 17Sa, b. —Macr. à suh-brach.
Très voisin de B. ie(n. En diffère par ses antennes un peu pluss robustes. dont l'article IV et la
moitié distale de III sont noirs et un peu plus épaissis. la tête sauf le clypeus et souvent le
dessous en grande partie noirs, le pronotum it callosités moins développées et indistinctement
séparées sur le lobe antérieur, à lobe postérieur parfois noir. Pronotum 1,10 à 1,25 fois aussi
large que long (muer.) ou 0,8 fois aussi large que long (sub-brach., d'aprè » Linnavuori), le lobe
postérieur fortement élargi chez les macr., sculcment un peu plus large que le lobe antérieur
chez les sub-brach. Hémclytres légèrement plus long » (macr.) ou lcgèrcment plus courts (sub-
brach.) que l'abdomen. Fémurs brun noir. tibias et tarses clairs. Dessous noir, ou dessous dc
la tête. du thorax et dc la hase de l'abdomen brun rouge, le reste dc l'abdomen noir.

Long : 3,2-4,25 mm ; antennes (articles) : (1)0,27 à 0,31- (II)0,56 à 0,80- (III)O,S4 à 0,58-
(IV)0,57 à 0,63 mm. Large : diatonc 0,63-0,73 mm ; hémélytres (ensemble) 0,95-1,20 mm.

Fcologie et distribution. —Barberoeoris astragali a été trouvé sur As-
tragalus spinosus, sur les bords pierreux des petits wadis et sur les pentes
des collines. Il est connu d'Iraq : Duhok pr. Mosul, 16 VI 1958 (REMANF.

leg. !); Al Muthanna, pr. Nograt Salman, 3 IV 1981 ! (LitsisAvuottt leg. : ho-
lorype) ; Al Anbar, pr. Ana, IO IV 1981!(id., paratypes) ! ; Rutba al Qaim,
9 IV 1981, (id.).
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3. —Barberoeoris mirei (Dispons)

mirei Dispous 1963 : 1208 (Goromons) lTibesti ; holotype (o ) MNHN !] ; — subsp. periboio
Liuuavuori 1989a : 2 (Israël : holotype (tI) AMNH].

LINNAvUORI 1984 : 14 (discuss.) ; 1989c : 2 (in clé ; subsp. periboia).

Adulte (Forme nominale). Silhouette : fig. 174c p. 97. —Suh-brach. seul connus. Tête,
pronotum et pattes hérissés d'assez longs poils brun jaune clair, la plupart uu peu épaissis vers
l'apex. Brun roux, tête parfois plus sombre ou noirâtre ; antennes claires, article III rosé dans
sa rrtoitié apicale, article IV noir ou brun rouge. Rostre atteignant le milieu du mésostetnum.
Pronotum, hémélytres et pattes comme chez B. ieto, le prouotum 1,3 loi » aussi large que long

Long : 2,6-2,9 mm. Large : diatoue 0.58-0.65 mm ; pronotum (hase) 0,58-0,68 mm.

La série-type a été collectée en Sahara central (Tibesti) sur l'étage mon-

tagnard supérieur, bassin de Koudou, ait. 2000m, versant occidental de l'Emi
Kaussi, 9-10 IX 1959, au pied de la Salsolacée Sabsola baryosma !, (B. DE

MIRÉ leg.). De nombreux spécimens ont été collectés ultérieurement en Sou-
dan sur la même plante, et aussi en Somali sur SaLsala battae ! (LI ~ NAVUoRI

leg.), et en Yémen ! sur Sals<rla,spinescens (LINNAVUoRI & VAN HARTEN 1997).

Subsp. perihoia. Silhouette : mact. Iig. 174d. Généralement macr. Plus grand que la forme
nominale. Corps a côtés parallèles. Tête finement ponctuée. un peu plus étroite (macr.) ou un

peu plus large (sub-brach.) que la base du pronotum. Pronotum des macr. 1,46-1,S fois aussi

large que long. callosités modérément élevées, nettement plus basses que le lobe basai, qui est
fortement élargi ; pronotum des sub-brach. 1,33 fois aussi large que long, callosité» aussi hautes

que le lobe basai : ponctuation du pronotum plus fine ct mésosteruum plus large. même chez
les sub-brach,. que chez la forme nominale.

Même plante-hôte (S. baryasma) que la forme nominale. Découvert en

Israël : 10-15 km N de Yotvata, 24 IV 1986, (LINNAvUoRI leg. !).

GEN. 59. —BETHYLIMORPHUS LINDBERG 1953

Espèce-type : Betioiitttorphtt » teutophoes Lindhetg 1953

Betb) iimorphus Lindbctg 1953 : 68 (in 15tediottotinae). —Bettt) irnttorphrts in Stichel 19S9 : 329
(lapsus).

SLATIIR (964h : 615 (Cat. Lyg.) (in Btedionotintte) ; SFIDENsTUcKFR 1964h : 274
(transf'. tt O.xv t areninae).

Adultes. Habitus myrmécomorphe. Profémurs armés d'une fine dent et
d'un denticule. Tête convcxc, plus large quc lc prothorax, rétrécie en arrière,
yeux petits, peu saillants. éloignés du pronotum ; pas d'ocelles visibles. Pro-
notum divisé en deux lobes par un sillon transversal. Hémélytres abrégés,
avec 2 bandes transversales blanches.

Genre monospéciliquc, connu par une espèce des Iles Canaries.
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1. —Bethylimorphus leucophaes Lindberg

leucophaes Lindberg 1953 : 70 [Iles Canaries ; holotype (d), paratypes ! MZHF] ; —salviae Lind-
berg in litt. [Tenerife 1949 ; nom, nudum ; « Types » MZHF !].

SLATFR 1964h : 615 (Cat. Lyg.) (in Bledionotinae) ; SEIDENSTÜCKER 1964b : 274
(disc. pos.).

Adulte. Habitus : fig. 176a ; profil de l'avant-corps : fig. 176b. —Allongé, brun, assez lui-
sant, pourvu sur l'avant-corps de soies dressées fines, claires, assez longues. Tête brune, très
convexe ; col beaucoup plus petit que le diatone ; yeux petits, peu saillants, distants, très éloignés
du bord antérieur du pronotum ; tempes grandes, arquées vues de dessus ; ocelles vestigiaux ou
non apparents ; buccules étroites mais visibles de profil, atteignant le niveau du bord postérieur
des yeux ; tubercules antennifères petits, invisibles de dessus. Antennes grandes, robustes, brunes
avec le sommet de l'article II et les 2 suivants plus sombres ; article I dépassant un peu le
clypeus ; article II aussi long que la distance interoculaire, 1,5 fois aussi long que III ; IV 1,3 fois
aussi long que III. Rostre atteignant le milieu du mésosternum. Pronotum 1,1 fois aussi long
que large, sillon médian assez profond, lobe antérieur brun noir, convexe, plus large et plus
haut que le lobe postérieur. Hémélytres n'atteignant pas l'apex de l'abdomen, un peu sinués en
arrière de la base, puis s'élargissant jusqu'à l'extrémité de la corie ; clavus bruns, longs, cories
brunes avec 2 bandes transversales blanches, l'une en arrière du milieu, interrompue par les
clavus, et l'autre, un peu convexe, sur la bordure apicale ; membranes brun sombre, sans nervures
visibles, se recouvrant peu. Pattes brunes, les fémurs un peu plus sombres. Dessous brun.

Long : 2,8-3,2 mm ; antennes (articles) : (I)0,23 à 0,27- (II)0,46 à 0,58- (III)0,31 à 0,37-
(IV)0,43 à 0,50 mm. Large : diatone 0,64-0,75 mm ; hémélytres (ensemble) 0,70-0,85 mm.

l

Q.

Fig. 176. —a, Bethylimorphus leueophaes, hahitus d'une V paratype de La Gomera;
b, id., silhouette du profil de l'avant-corps ; c, Bogdania myrmiea, hahitus d'un spé-
cimen du Kazakhstan ; d, id, silhouette du profil de l'avant-corps. —Échelles en mm.
—Originaux.
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Cette espèce myrmécomorphe présente un peu l'aspect des Miridae des
genres Pilophorus, ou Systellonotus cI.

Ecologie et distribution. —Bethylimorphus leucophaeg a été trouvé sur

diverses plantes : Leueophae (=Si deri ti s) canari engi s, Salvi a cana ri en gis

(« Types » de salviae), Cedronella, Bygtropogon, Mieromeria, Juniperus sp.
(coll. Remane, coll. Heiss ; HE(ss & REMA(sn 1994). Il est endémique et com-
mun dans les Iles Canaries occidentales : Gomera ! ; Ténérife !, La Palma !,
du niveau de la mer jusqu'en haute altitude.

GEN. 60. —BOGDANIA KERZHNER 1964

Espèce-type : Bogdania myrmica Kerzhner 1964

Bogdania Kerzhner in KERztttsER & JAczEwsxt 1964 : 786, 800,

Buccules brèves, ne dépassant guère le niveau des tubercules antennifères.
Hémélytres très abrégés, membranes rudimentaires. Profémurs non épineux.
Genre myrmécomorphe, monospécifique, connu du Kazakhstan et du Caucase
septentrional.

1. —Bogdania myrmica Kerzhner

myrmica Kerzhner <n Kerzhner & Jaczewski 1964 : 800 !Russie Sud, Kazakhstan ; syntypes ZMAS !l.

Adulte. Habitus : fig. 176c p. 103 ; profil avant-corps : fig. 176d. Allongé, myrmécomorphe,

fortement brach., en grande partie brun plus ou moins sombre ; téguments assez brillants sauf
sur les moignons hémélytraux, densément pointillés sur la tête et le pronotum, qui portent, ainsi

que les fémurs, une pubescence raide blanchâtre 2 fois aussi longue que le diamètre des tibias.
Tête brune, convexe en-dessus, front 7-8 fois aussi large que les yeux qui sont petits, noirs,

saillants ; antennes peu robustes, 0,45 fois aussi longues que le corps, brunâtres avec 1*article

Il blanchâtre assombri à chaque extrémité ; article I dépassant un peu le clypeus ; II 0,7 fois
aussi long que le diatone et 1,25 fois aussi long que III ; IV subégal à II. Rostre peu robuste,

atteignant le milieu du prothorax. Pronotum brunâtre, à peu près aussi long que large, convexe
en-dessus, sans trace de carènes latérales. Scutellum formant postérieurement un petit renflement

presque hémisphérique. Hémélytres mats, brun grisâtre, ne dépassant pas le tergite III ; clavus
distinct, avec une rangée de fossettes, cories avec une vague rangée de fossettes le long du

clavus, et 2 nervures longitudinales ; membranes réduites à des lobules grisâtres. Gouttières odo-

rifères blanches, complètement bilobées. Fémurs brunâtres, tibias et tarses clairs, le dernier

article tarsal un peu assombri. Abdomen en grande partie découvert ; connexivum bicolore, blan-

châtre sur la partie postérieure des urites III-V, le reste de la face dorsale de III à V blanchâtre

bordée latéralement de brunâtre clair ; face ventrale brun clair ; urites génitaux brun noir.

Long : 2,85 mm : tête 0,65 mm ; antennes (articles) ; (I)0,17- (II)0,38- (III)0,30-
(IV)0,38 mm ; pronotum 0,44 mm ; hémélytres 0,42 mm. Large : diatone 0,52 mm : pronotum

0,46 mm ; abdomen 0,6S mm.

Cette espèce est connue d'Ukraine et Russie méridionales, et de Kazakhstan.
Collectée en Kazakhstan au pied de Phragmites eommunis sur terrain salé.

RUSSIF. D'FUR<DPE. Astrakhan : M'o< do (série-type) ; Daghcstan ; env.dc Dcrbent. lac Adzhi

28 Vll 1983 (Kt.ttzttts<t:.tt teg.—t ZMAS). —UKRAINE. Kherson ; réserve d'Askttnia Novtt (P.V.
Ptttsttvov & Kttovtt.tsxo 1985). —KAZAKHSTAN. Région de Karaganda. div. loc. (ZMAS !).
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SUBFAM. 12. —BLEDIONOTINAE REUTER 1S78

Genre-type : Bledi onotu s Reuter I 878

BLEDIONOTINA Reuser 1878 : 144. —BLEDIONOTINAE Lethierry & Sévérin l894 ; 187.

PUTQN 1899 : 30 (Cat. Hém. pal.) ; OsHANIN 1906 : 303 (Verz. Pal. Hem.) ; STIcHEL
1958 : 158 (Hét. Eur.) ; CIIINA & MILLER 1959 : 8, 42 (trib., in Megaionotinae) ;

ScvDDER 1963c : 81 (pos. syst.) ; SLATER 1964b : 615 (Cat. Lyg.) ; SEIDENsTücvER
1964b : 269 (pos. syst. de Bledionotu.s) ; SLATER & O'DONNELL 1995 : 72
(suppl. Cat.).

Groupe de position incertaine. CHINA & MILLFR (1959) avaient placé Ble-
dionotus avec rang de tribu distincte au sein des Rhyparochrominae
(=Megalonotinae au sens de ces auteurs).

ScUDDER (1963c), comme les auteurs antérieurs sauf China & MF.L.RR, con-
sidéra les Bledionotinae comme une sous-famille propre. De plus, sur la base
de diverses similitudes, à savoir la positions des stigmates, des trichobothries,
les sutures des premiers tergites et des premiers sternites, la structure des
spermathèques, la position des glandes larvaires dorso-abdominales, cet au-
teur y réunit, avec rangs respectifs de tribus :

—sous le nom Bledionotini, les Bledionotinae des auteurs précédents.
—sous le nom Pamphantini, la sous-famille myrmécomorphe Pamphantinae

que BARBER & BRUNNER (1933) avaient érigée pour un petit groupe de genres
néotropicaux.

Il reconnut cependant l'existence d'une incertitude, tant pour cette réunion
que pour la position systématique de ces deux tribus.

SEIDENsTUcKFR (1964b) n'admit pas les propositions de ScUDDFR, et donna
des arguments en faveur de la séparation des Pamphantinae, et du maintien
du genre Bledir>notus dans les Rhyparochrominae, en indiquant, sur la base
notamment de plusieurs de ses caractères abdominaux, qu'il devrait être rat-
taché plus précisément à la tribu des Myodochini. Le même auteur transféra
par ailleurs dans les Oxycareninae le genre Bethylimorphus que LINDBERG

(1953) avait placé dans les Bledionotinae (voir p, 102).
J'ai examiné les points de vue de ScvDDFR et de SFIDENsTücvER; sans pos-

sibilité de les départager par l'étude comparative de caractères nouveaux, je
garderai finalement la position conservative consistant à suivre le catalogue
de SLATER, plaçant les Bledionotinae prè » des Oxycareninae, avec lesquels
ils partagent quelques caractères, dont celui, non mentionné par les auteurs
cités, de certaines ressemblances dans la structure de la spermathèque des
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TRIBU BLEDIONOTINI

Myrmécomorphes. Gouttières évaporatoires longues, auriculiformes. Ailes
postérieures sans hamus (fig. 178d). Stigmates abdominaux II, III, IV dor-
saux, V, VI, VII ventraux. Tergite IV élargi et uni avec les précédents.
Sternites II à IV soudés, sans suture discernable (fig. 178c) ; suture entre IV
et V droite, atteignant les bords latéraux. Deux glandes odorifères abdomi-
nales larvaires, débouchant sur les jointures des tergites IV-V et V-VI.
Trichobothries de l'abdomen disposées comme indiqué sur la fig. 178c.

Un seul genre et une seule espèce connus.

GEN. 61. —BLEDIONOTLts REUTER 1878

Espèce-type . B. systellonotoides Reuter 1878

Bledionorus Reuter 1878 : 144.

1. —Bledionotus systellonotoides Reuter

sysrellonotoides Reuter 1878 ; 144 (Syrie ; lectotype ( V ) MNHN !].

LETHIERRY & SÉVERIN 1894 : 187 (Cat. Hém.) ; KIRITsHENRo 1952b : 169, 174
(notes descr.) ; LINDEERG 1953 : 69 (disc.) ; ST!cHEt. 1959 : 328 (Hét. Eur.) ; Sctto-
DER 1963c : 86 (in clé) ; SLATER 1964b : 616 (Cat. Lyg.) ; SEIDENsTBcYER 1964b :
269 (disc.) ; PÉRIcART 1997a : 68 (lect.).

Adulte. Habitus : fig. 177a,b. —Macr. seuls connus. Myrmécomorphe, mais surtout mimé-

tique des Miridae Hallodapinae notamment Systellonotus. Allongé, 3-3,5 fois aussi long que
large, portant en-dessus des soies dressées brunes, éparses, 2 fois aussi longues que le diamètre
des métatibias. Tête et pronotum luisants, hémélytres submats. Brun rougeâtre varié de brun
sombre, abdomen rouge vif sur lcs premiers sternites. Tête penchée en avant, éparsément ponc-
tuée, yeux modérément saillants, touchant le bord antérieur du pronotum ; ocelles présents ; front
4,7-6,4 fois aussi large que les yeux vus de dessus ; diatone aussi large que le bord antérieur
du pronotum. Antennes 0,65 fois aussi longues que le corps, robustes, brunâtres, le dernier article
brun noir, long, fusiforme et d*un diamètre 2 fois aussi grand que les autres ; article I dépassant
le clypeus par la moitié de sa longueur, article II 0,65-0,80 fois aussi long que le diatone et
0,92-0,95 foi » aussi long que 1*article III ; IV 1,25-1,45 fois aussi long que II. Rostre long,
atteignant le milieu des métacoxae. Pronotum 1,1-1,2fois aussi long que large, éparsément ponc-
tué, convexe longitudinalement et transversalement, presque aussi large en avant qu'en arrière,
un peu resserré en arrière du milieu, bords latéraux non ou très faiblement carénés (voir de
profil). Hémélytres pris ensemble 1,8-2,05 fois aussi longs que larges, atteignant l*apex de 1*ab-

domen ; coloration brunâtre sur les cories et clavus, avec 2 taches triangulaires d'un blanc pur,
l'une occupant le premier tiers des cories, l'autre leur partie postérieure ; membranes brun noi-
râtre, à nervation réduite ; clavus marqués par 3 rangées de quelques fossettes, et présentant en
outre à leur base une zone pourvue de soies argentées très fines et appliquées ; cories avec une
rangée de fossettes le long des clavus et une autre près de la nervure principale, plus quelques
fossettes éparses. Pattes élancées, les fémurs non dilatés, sans armement d'épines. Région pos-
térieure des métapleures largement blanche ; lobes méso- et métacoxaux blancs. rl. Pygophore :
fig. 178a,b ; paramères : fig. 178e-g. 9. Spermathèque : fig. 178h.

Long : 2,55-2,75 mm ; antennes (articles) : (I)0,23- (11)0,43 à 0,46- (111)0,45 à 0,49- (IV)0,56
à 0,66 mm. Large : diatone 0,59-0,68 mm ; hémélytres (ensemble) 0,67-0,77 mm.
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Fig. 177. —Bleui »tutu » .rvxtellnnutnides. —a, habitus de la V holotypc de Syrie ; b,
profil dc l'avant-corps. —Échelle cn mm. —Originaux.
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Ecologie. —Le mode de vie de cette espèce est quasiment inconnu. SEI-

DENsTÜcKER indique l'avoir collectée en Anatolie au pied des Cistes. LINNA-

VUORI (in litt.) m'a informé de sa capture en Iraq, vers Ninawa, sur des
Parietaria dans le précipice d'une vallée en compagnie de Fourmis rouges
et du Lygéidé Hyalochilus fasciatus.

Distribution. —Bledionotus systellonotoides est connu du Bassin médi-
terranéen oriental et d'Asie moyenne et centrale.

CHYPRE. Kalopanayotis ait.3000 ft 8 Xl 1965, (MAvRoMousTARIs leg.m coll. Eckerlein !).—
TURQUIE. « Turquie » (SIcIIEc leg. ; REUTER 1890a) ; Anatolie : Bursa (SEIDEIssrocvER 1960c).
—7 SYRIE. (REUTER 1878 ; REIcHE leg. : holotype ! ;) (Nota. Je rappelle qu'il peut y avoir doute
sur les indications sans localité précise du nord de la Syrie datant du siècle dernier, qui peuvent
concerner l'actuelle Turquie). —IRAQ. Ninawa, Al Qosh, XI 1979 (LINIsAvtIoRI leg. !).
EXTENSION ASIATIQUE. Afghanistan : Nuristan (KI.APPERIcH /eg.—> coll. Eckerlein !); Tad-
zhikistan : env. de Dushambe, Kandara VI 1971 (ZMAS et div, coll, !), Gissarskiy Khrebet,
Varzoh, VIII 1972 (JosII:ov leg. !).

cst
C)

Fig. 178. —Bledionotus systellonotoides. —a, pygophore du á vu de profil; b; id.,
ouverture génitale ; c, moitié de l'abdomen, lace ventrale d'une d (la détormation est
due à l'aplatissement entre lame ct lamelle) ; d, partie dis(ale de l'aile postérieure
(schéma) ; e-g, paramèrc du d (3 positions) ; h, spermathèquc de la 9. —Échelles
en mm. —a,b,e-g, originaux ; c,d,h, adaptés de ScUDDER, 1963c.



109

SUBFAM. 13. —RHYPAROCHROMINAE
AMYOT R SERVILLE 1843

Genre-type : Rhyparoehromus Hahn 1826

RHYPAROCHROMIDES Amyot & Serville 1843 : 25 1. —PACHYMERIDAE Uhler 1860 : 227.
—RHYPAROCHROMIDA Stal 1862 : 210. —MYODOCHINA Stal 1872 : 40, 50. —PACHYME-
RINI Puton 1875 : 23 ; 1878 : 37. —APHANINI Puton 1887a : 105 (nom. nov. pr. Pachymerini).
—APHANIDAE Lethierry & Séverin 1894 : 188. —APHANINAE Distant 1904 : 45. —APHA-
NINA Oshanin 1906 : 303. —RHYPAROCHROMINAE Van Duzee 1916 : 21. —MYODOCHINAE
Esaki 1931 : 212 : (VI) I. —MEGALONOTINAE Slater 1957 : 35 (nom, nov, pr, Rhyparochro-
minae).

STAt. 1874 : 142 (clé divis.) ; REVTER 1881a : 75 (clé tribus) ; BUTLER 1923 : 151
(abs. ocelles braeh.) ; GULDE 1936 : 90 (clé tribus) ; PUTsHKovA 1956 : 273 (oeufs) ;
Asnl.ocK 1957 : 421 (phallus) ; ScvooER 1957c : 152 (clé tribus) ; SLATER &
HURLttvTT 1957 : 73, 75 (aile post.) ; STtcHEL 1958-59 : 159-293 (Hét. Europe) ;

AsHLocK 1958 : 200 (alim.) ; PUTsnKov 1958a : 398, 405 (larves) ; AsHLocK 1964 :
414 (caract.) ; SLATER 1964a : 149 (Lyg. Afr. S) ; 1964b : 779 (Cat. Lyg.) ; SwEFT
1967 : 208 (tribus) ; PUTsttKov 1969b : 193-374 (Lyg. Ukr.) ; UEsttiMA & AstlvocK
1980 (chrom.) ; SLATER & D'DoNNFLL 1995 : 89 (suppl. Cat.).

Adultes. —Forme, ponctuation et pubescence du corps très variables selon
les tribus et genres ; le plus fréquemment brun sombre, châtain ou noir, quel-
quefois avec des parties rouges ou un dessin clair. Pronotum à bords latéraux
lamelliformes étroits ou larges. Polymorphisme alaire variable, le macropté-
risme étant prédominant sauf chez les Plinthisini, Hémélytres ponctués, no-
tamment sur le clavus. Suture des sternites IV-V de l'abdomen (3e suture)
n'atteignant pas les bords latéraux, se recourbant en crochet aux extrémités,
sauf chez les Plinthisus et quelques Stygnocorini (Acompus) et Drymini
(Drymus, Gastrodes). Stigmates II-IV dorsaux ou ventraux (tous ou certains
d'entre eux), V-VII toujours ventraux. Nombre et disposition des trichobo-
thries ventro-abdominales : 3 paires vers la région médiane des sternites III
et IV, 3 de chaque côté près des bords latéraux sur les sternites V et VI,
deux près des bords latéraux sur le sternite VII. La position relative des
trichobothries du sternite V, chacune par rapport aux deux autres et par rap-
port au stigmate, sont importantes pour l'identification de plusieurs tribus.
Les divers types de disposition des stigmates et trichobothries des Rhyparo-
chrominae paléarctiques sont schématisées sur la fig. 179 adaptée de SWEFT

(1967), et sur le tableau du vol. 1, p. 18.

(Eufs. —La plupart des espèces de ce sous-genre pondent des oeufs du

type aphanoïde, qui sont disposés individuellement sur divers détritus végé-
taux. D'autres moins nombreuses (Aellopus, Sphragisticus, quelques Rhypa-
rochromus) pondent des oeufs du type lygéien ; cependant, à l'opposé de ceux
des Lygaeinae, les micropyles sont resserrés près du pôle antérieur. Les ceufs
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de toutes les espèces connues des genres Plinthisus, Peritrechus, Ischnoeoris,
ainsi que ceux d'Aeompus rufipes, sont du type piesmatidien, et ceux des
Gastrodes, du type bérytien. Dans les deux derniers cas cités, les oeufs sont
déposés sur des supports végétaux particuliers : fleurs de Valérianes pour
Aeonzpus rufipes, cônes de Pinaceae pour les Gastrodes. Chorion des oeufs
en général assez résistant, souvent pigmenté, pas rarement hérissé de villo-
sités, micropyles en colonnes ou verruciformes, souvent rapprochés du som-
met et resserrés près de celui-ci.

Larves. —Corps et pubescence aussi variables que chez les imagos. Ce-
pendant chez la plupart des espèces la tête et le pronotum sont sombres,
châtain sombre (stades I-II) ou noirs (stades III-V), et l'abdomen rouge à
rouge sombre (stades I-V), ou encore gris sale avec un dessin bariolé (stades
III-V). Suture des tergites III-IV simple et atteignant les bords chez les tribus
Plinthisini, Gonianotini, Megalonotini et quelques autres, et du type cannelé
(notamment chez les Stygnocorini, Drymini, Rhyparochromini et Myodochi-
ni. Ces sutures de type cannelé peuvent être simplement transversales, ou
bien présenter un branchement de chaque côté le long des bords des tergites
III,II et I (suture en Y ou « way-suture » des auteurs de langue anglaise).
Glandes odorifères au nombre de deux, débouchant près du bord postérieur
des tergites IV et V (Gonianotini), ou au nombre de trois, débouchant près
du bord postérieur des tergites III, IV et V (autres tribus, sauf exceptions).
La forme des aires évaporatoires et la distance de leurs ostioles sont assez
variables.

Ecolcgie. —Les espèces de cette sous-famille vivent le plus fréquemment
parmi les détritus végétaux et ne se rencontrent que rarement sur les plantes
vivantes, et encore moins leurs larves ; dès les jeunes stades elles ponction-
nent le suc de diverses graines. En laboratoire le développement de ces HI-
miptères peut être obtenus en les alimentant avec des graines de tournesol
(Swi.;i!r 1960).

Cependant parmi les espèces connues dc nos régions quelques-unes sont
liées à des plantes vivantes déterminées : Atompus rufipes à des Valérianes,
Gastrodex aux cônes des Pinaceae. Il y a aussi une attraction certaine des
Boraginaceae pour les Aellopus et divers sous-genres de Rhyparoehromus
(Aellopideu », Microtomide« x), et une attraction des Ericaceae notamment
pour les Stvz,'noeoris et pour Mat rodenza mit ropterunz.

Classification. —La classification du complexe Rhyparochrominae a subi
diverses vicissitudes historiques qui ont été rappelées dans les Généralités
(voir vol. 1, p. S9). Celle adoptée ici est basée en grande partie sur les ca-
ractères abdominaux déjà cité » plus haut : sutures des tergites et sternites,
position des stigmate, position des trichobothries du stcrnite V. Elle est con-
forme à la dernière proposition de Sv t:.1-:z (1967), un pcu différente de celle
de SLATER & Swt:1n (1961) suivie par Pt!Ts!zvov (1969b). Le groupe le plus
homogène et aussi lc plus difficile est constitué par la tribu Rhyparochromini.
On trouvera vol. 3, p. 185 un exposé du problème de cette tribu et de la
manière dont il a été traité (à coup sûr provisoirement) dans les limites de
notre faune.



RHYPhROCHROMINAE : TRIBUS

Fig. 179.—a, avant-corps d'un Myodochini sp. vu de dessus ; b, Plinthisus americanus,
abdomen, face ventrale vue de profil; c, Stygnocoris rusticus, id. ; d, Antillocoris mi-

nutus, id. ; e, Ozophora picturata, id. ; f, Drymus unus, id. ; g, Lethaeus cribratissimus,
id. ; h, Phasmosomus araxis, id. —a, original; b-h, d'après SwEET, 1967.

TABLEAU DES TRIBUS

Adultes

1 (2) Antennes fines, plus longues que le corps. Corps étroit, allongé. Tous les
stigmates abdominaux ventraux. Urites III à VI pourvus de paratergites in-
ternes (fig. 181b). Tribu monogénérique connue par une ou deux espèces du
Caucase, d'Iraq et d'Egypte ..........................Tribu 4. Phasmosomini (p. 227)

2 (1) Lygaeidae ne présentant pas l'ensemble de ces caractères. Antennes rarement
plus longues que le corps (certains Ozophorini) .....................3

3 (4) Pronotum étranglé par un profond sillon transversal post-médian, qui atteint
les bords latéraux (fig. 179a). Stigmates des urites II, III et IV dorsaux, les
autres ventraux Tribu 11. Myodochini (vol. 3 p. 313)
(Stigmate II ventral ou malaisé à distinguer : voir aussi tribu Ozophorini,
gen. Mannottania p. 220, et tribu Megalonotini, gen. Polycrates, vol. 3
p. 121).

4 (3) Pronotum marqué ou non d'un sillon transversal sur la partie postérieure du
disque, mais celui-ci, s'il existe, superficiel et n'atteignant pas les bords la-
téraux 5

5 (16) Tous les stigmates abdominaux ventraux . 6

6 (13) Paires postérieures de trichobothries du sternite V (et plaquettes sombres d'où
elles naissent) situées l'une au-dessus dc l'autre en vue de profil (fig. 179b) ;

cicatrices des aires évaporatoires des glandes odorifères larvaires visibles sur
les sutures des tergites abdominaux III-IV, IV-V, V-VI...................................7
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7 (8)

8 (7)

9 (12)

10 (11)

11 (10)

12 (9)

13 (6)

14 (15)

15 (14)

16 (5)

17 (18)

18 (17)

19 (20)

20 (19)

Suture des sternites IV et V de l'abdomen droite, atteignant les bords latéraux.
V : une membrane intersegmentaire présente entre les sternites IV et V ; 8 :
un appareil stridulatoire dont le plectrum est situé sur le tergite I de l'abdomen
(fig. 182b p. 117) et le strigile sur l'aile postérieure (fig. 182a).......................

Tribu 1. Plinthisini (p. 115)

Suture des sternites IV et V de l'abdomen arquée vers l'avant, et recourbée
de chaque côté en crochet vers l'arrière sans atteindre les bords latéraux

(fig. 179c,e,f,g) (exceptions pour quelques Drymini comme Gastrodes). 8
sans appareil stridulatoire.................., 9

Trichobothries du sternite V plus proches du stigmate que du bord postérieur
du sternite (fig. 179c,f). Ailes postérieures possédant un hamus et des nervures
secondaires (fig. 180a : H, NS). Pronotum sans collet antérieur; tête sans
gouttières sur le vertex. . 10

Sternite V portant toujours des trichobothries (et des plaquettes sombres d'où
elles naissent) postérieurement à ses stigmates, qui se trouvent sur le l/3 pos-
térieur (fig. 179c) ; sternites III et IV sans pores au voisinage de leur stigmate

Tribu 2. Stygnocorini (p. 163)

Toutes les trichobothries du sternite V (et les plaquettes sombres d'où elles
naissent) antérieures aux stigmates, qui se trouvent sur le tiers médian

(fig. 179f) ; des pores près des stigmates des sternites III et IV : Pr (sauf
genre Ischnocoris) Tribu 5. Drymini (p. 231)
Paire postérieure de trichobothries du sternite V plus proche du bord posté-
rieur du sternite que du stigmate (fig. 179e). Ailes postérieures à nervation
réduite, sans hamus et (ou) sans nervures secondaires (fig. 180b). Pronotum
à collet antérieur distinct. Pas de paratergites internes fig. 181a). Pattes très
élancées. Tribu 3. Ozophorini (p. 219)
Trichobothries du sternite V (et plaquettes sombres d'où elles naissent) dis-
posées en série longitudinale (fig. 179g), ou dans le cas contraire, buccules
se rejoignant loin en arrière du rostre . 14

Buccules se rejoignant immédiatement en arrière de la naissance du rostre.
Vertex marqué de places irisées.............................Tribu 7. Lethaeini (p. 383)

Buccules se rejoignant loin en arrière de la naissance du rostre, formant une
aire gulaire ; vertex dépourvu de places irisées. Trichobothries du sternite V
comme fig. 179d.. . Tribu 6. Antillocorini (p. 367)

Au moins le stigmate IV dorsal, sur le paratergite externe. Paire postérieure
de trichobothries du sternite V (et plaquettes sombres d'où elles naissent)
toujours situées l'une au-dessus de l'autre en vue de profil .......................17

Stigmate III ventral ; seulement 2 vestiges d'aires évaporatoires larvaires, res-
pectivcmcnt sur les sutures des tergites IV-V et V-VI. Abdomen souvent noir
et fortement sclérifié Tribu 8. Gonianotini (p. 397)

Stigmates III et IV dorsaux ; généralement 3 vestiges d'aires évaporatoircs
larvaires, respectivement sur les sutures des tergitcs III-IV, IV-V, V-VI (ex-
ceptions : gen. Icux ct Protlerus chez les Megalonotini) ..............................19

Pronotum non rebordé latéralement ou avec seulement un mince rebord. Su-
ture dcs tergites III-IV de l'abdomen droitc,comme lcs suivantes....................

Tribu 9. Megalonotini (vol. 3 p. 83)

(Voir aussi subfam. myrmécomorphe Bledionotinac, gcn Bledionotus, p. 106).

Bords latéraux du pronotum largement lamcllilormes sur toute la longueur.
Suture des tergites III-IV de l'abdomen formant une cannclurc qui se distingue
fortement des sutures dcs tcrgitcs suivants (lig. 18ld)..

Tribu 10. Rhyparochrotnini (vol. 3 p. 185)
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Fig. 180. —a-e, ailes postérieures : a, Stygnocoris rusti< us, b, Ozophora picturata ; c,
Phasmosomus araxis; d, Tropistethus holosericus; e, Lethaeus sp. — f-i, têtes : f,
Lethaeus picipes, vue de dessous ; g, L. picipes, vue de dessus ; h, Tropistethus ho-
iosericu », vue de dessous ; i, id. vue de demi-profil. —a-c, d'après SwEET, 1967 ; e,
d'après Asttt.oc@., 1964; d,f-i, originaux.

pige

ptg i

sY

IV

V

VII

Fig. 181. —Face dorsale de l'abdomen : a, chez Ozophora picturata ; b, chez Phas-
mosomus araxis ; c, chez Stygnocoris rusticus; d, chez Rhyparochromus vulgaris, larve
stade III (moitié gauche) : voir la structure en Y de la suture III-IV. —a-c, d'après
SwEET, 1967; d, d'après PtITsttvov, 1969b.

ptge = paratergites externes ; ptgi, paratergites internes ; sY, suture en Y.
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Larves stade V

1 (10)
2 (3)

3 (2)

4 (9)

5 (6)

6 (5)

7 (8)

8 (7)

9 (4)

10 (1)

11 (16)
12 (13)

13 (12)

14 (15)

15 (14)

16 (11)

17 (18)
18 (17)

Suture des tergites III-IV simple, comme celle des tergites suivants........... 2

Dos de l'abdomen portant 2 aires évaporatoires.
. Tribu 8. Gonianotini (p. 397)

Dos de l'abdomen portant 3 aires évaporatoires (exception : gen. Icus, peut-
être Proderus et un ou plusieurs Megalonotus) 4

Abdomen pâle, rosâtre ou rougeâtre ; aires évaporatoires en forme de bandes
transversales sombres. Tous les stigmates ventraux 5

Suture des sternites abdominaux IV-V presque droite, atteignant les bords
latéraux de l'abdomen. . Tribu 1. Plinthisini (p. 115)
Suture des sternites abdominaux IV-V arquée et n'atteignant pas les bords
latéraux de 1*abdomen. . 7

Aires évaporatoires des 2 glandes odorifères postérieures subégales en largeur
Tribu 6. Antillocorini (p. 367)

Aire évaporatoire de la glande odorifère postérieure beaucoup moins large
que la médiane Tribu 7. Lethaeini (p. 383)

Abdomen rouge sombre ou presque noir. Aires évaporatoires de forme plus
ou moins ovale, souvent malaisément visibles. Stigmates III et IV dorsaux..

. Tribu 9. Megalonotini (vol. 3 p. 83)

Suture des tergites III-IV formant une cannelure très apparente qui se dis-
tingue fortement des sutures des tergites suivants . 11
Tous les stigmates abdominaux ventraux et situés près du bord ................12

Paire postérieure de trichobothries du sternite V plus proche de bord posté-
rieur du sternite que du stigmate. Larves allongées.

Tribu 3. Ozophorini (p. 219)
.Tribu 4. Phasmosomini (p. 227)

Trichobothries du sternite V plus proche du stigmate que du bord postérieur
du sternite . 14

Deux trichobothries du sternite V (ou seulement une plaque sombre) non si-
tuées en avant du stigmate (comme fig. 179c p. 111). En ovale court, tête
courte, obtuse en avant. Abdomen entièrement noir.

Tribu 2. Stygnocorini (p. 163)

Les 3 trichobothries du sternite V (ou les 2 plaques sombres) se trouvent en
avant du stigmate (comme fig. 179f). Corps plus ou moins allongé, tête at-
ténuée en avant. Abdomen généralement brunâtre, grisâtre sale, souvent avec
un dessin bariolé...........................................Tribu 5. Drymini (p. 231)

Tout au moins les stigmates des segments III et IV de l'abdomen dorsaux ..
17

Stigmates de l'urite II ventraux.. Tribu 10. Rhyparochromini (vol. 3 p. 185)

Stigmates de l'urite II dorsaux .............Tribu 11. Myodochini (vol. 3 p. 313)
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TRIBU 1. —PLINTHISINI SLATER & SWEET 1961

Genre-type : Plinthisus Stephens 1829

STYGNOCORINI auct. (part). —PLINTHISINI Slater & Sweet 1961 : 206.

SWEET 1967 : 208-226 (tribus Rhyp.).

Tribu érigée pour le genre unique Plinthisus; le petit genre Oriental Bos-
bequius Distant (1 espèce) est à présent rattaché à cette tribu.

GEN. 62. —PLINTHISLIS STEPHENS 1829

Espèce-type : Lè g ueu » brevipen nia Latreille 1807

Piin<hisus Stephens 1829 : 6S ; —Locurius Distant 1918a ; 192.

FIEBER 1861a : 177 (Hét. Eur.), 1864b : 213 (clé spp) ; STAL 1872 : 53 (clé spp) ;
REUTER 1875a : 233 (dimorph. alaire) ; HGRvÁTH 1876b : 721-736 (révis. getL) ;

PUTGN 1878a : 44 (Syn. Hét. Fr.) ; HGRYÁTH 1882b : 146 (disc. pol.), 1886b : 215
(révis.) ; LETHILRRY <tc SEYERIN 1894 : 205 (Cat. Hém.) ; OsHANIN 1906 : 328 (Verz.
Pal. Hem.) ; STIGHEL 1958 : 167 (Hét. Eur.) ; PUTsHKov 1958a : 399 (larves) ;

WAGNER 1963c : 97 (révis. spp. pal.) ; 1964a : 255 (compl. ) ; SLATER 1964a : 152
(Lyg. Afr. S), 1964b : 781 (Cat. Lyg.) ; Popov 1968 : 8 (révis. spp subgen. N« n<>-

piinthisus) ; PUTSHKov 1969h : 199 (Lyg. Lkr.) ; SLATER 1971 : 377 (spp néotrop.) ;

SLATER éc SwEET 1977 : 109 (spp Austr.) ; JoslFov & KERzHNER 1978 : 137 (clé
spp Est-pal.) ; ÇAGATAY 1985 : 76 (spp Turquie) ; VINQKURov 1988 : 896 (clé spp.
Extr.-Orient russe.) ; SLATER <lc O DONNELL 1995 : 89 (suppl. Cat.).

Adultes. —Macr. à brach. Yeux munis d'une longue soie et d'autres plus
petites. Pronotum de forme variable selon le développement alaire, finement
rebordé latéralement, généralement élargi en avant, enchâssant la base de la
tête jusqu'au bord des yeux. Profémurs armés au moins d'une épine. Tous
les stigmates abdominaux ventraux. Dos de l'abdomen pourvu de paratergites
internes. Suture des tergites III-IV semblable aux suivantes ; suture des ster-
nites IV-V droite, atteignant les bords latéraux ; vestiges des aires évapora-
toires dorso-abdominales larvaires présents sur les sutures des tergites III-IV,
IV-V, V-VI. Les deux trichobothries postérieures du sternite V situées en ar-
rière du stigmate, et non disposées sur la même ligne longitudinale
(fig. 179b). d' un appareil stridulatoire comportant deux plectrums mi-
crostriés situés en avant du tergite I (fig. 182b p. 117) et sur chaque aile
postérieure, même chez les brach., un strigile constitué par une nervure mo-
difiée portant plusieurs rangées irrégulières de fines aspérités (brach. :

fig. 182a). Petites espèces : 1,1-4,5 mm.
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Larves. —Corps allongé, glabre, thorax et appendices plus sombres ; ab-
domen clair unicolore ou avec des bandes transversales sombres. Tête assez
large; yeux petits, munis (au moins aux stades âgés) d'une longue soie, et
touchant étroitement le bord antérieur du pronotum, celui-ci aussi large (jeu-
nes stades) ou plus large (stades âgés) que le diatone. Tous les stigmates
ventraux. Suture des tergites III-IV semblable aux suivantes, atteignant les
bords latéraux. Aires évaporatoires au nombre de 3, en forme d'étroites ban-
des transversales dont la plus large ne dépasse pas le 1/4 de la largeur de
l'abdomen ; tergites III à V, qui portent postérieurement ces aires, infléchis
vers l'arrière vers leur milieu, III très faiblement, IV davantage et V forte-
ment, si bien que la distance entre la dernière aire évaporatoire et l'apex de
l'abdomen est moindre que sa distance à la première aire.

(Eufs (voir fig. 199a p. 162). Type piesmatoïde ; pôle antérieur tronqué,
limité par un petit rebord ; pôle postérieur plus ou moins atténué et arrondi.
Chorion généralement gaufré longitudinalement, sans côtes. Micropyles ver-
ruciformes ou en bâtonnets, au nombre de 4 à 6, disposés sur une large
couronne dont le diamètre est seulement un peu moindre que celui de la
partie plane antérieure.

Ecologie et distribution. —Toutes les espèces, adultes et larves, vivent
dans la litière et la couche superficielle du sol, et ne se rencontrent jamais
sur la partie aérienne des plantes. Leur mode d'alimentation est mal connu :

on présume qu'ils ponctionnent le contenu des graines, cependant on en
trouve dans des biotopes qui en sont dépourvus ; il n'est pas exclu qu'ils
sucent le contenu des hyphes des moisissures ou les radicelles des plantes.
Une espèce, Pl. minutissimus est réputée myrmécophile, mais ceci n'est pas
confirmé.

Le genre est cosmopolite et comprend de l'ordre d'une centaine d'espèces
décrites, avec près de la moitié dans la région paléarctique dont une trentaine
dans la sous-région euro-méditerranéenne.

Systématique. La petitesse des espèces et surtout l'existence fréquente
d'un polymorphisme alaire rendent les identification difficiles, d'autant qu'un
certain nombre de taxa, de validité encore incertaine, ne sont connus que
par quelques spécimens, voire un seul; ceci est particulièrement le cas parmi
les Plinthisus s.str.

HQRVÁTH (1876b) publia une première révision des espèces paléarctiques
du genre, et les répartit en 3 sous-genres : Plinthisomus, /sioscytus et Plin-
thisus s.str. Il compléta cette étude dix ans plus tard (HGRvÁTN 1886b) par
une seconde révision sous forme de clé d'identification. WAGNER (1963c,
1964a), présenta une nouvelle révision ; il y intégra avec rang subgénérique
le genre Oriental Lo<u/ius Distant et ajouta deux nouveaux sous-genres, Na-

noplinthisus et Dasyrhisus, ce dernier uniquement Est-paléarctique, divisant
ainsi les espèces paléarctiques en 5 sous-genres, dont 4 euro-méditerranéens.
Cependant ses clés, qui s'inspirent très fortement de celle d'HoRvÁTN, n'ap-
portent pas beaucoup de clarté au niveau de l'identification des espèces.
SLATER & SwEET (1977) étudiant la faune de la région australienne, contes-
tèrent la valeur à l'échelle mondiale des coupures effectuées par les auteurs
précédents.
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Nota : le sous-genre Ommatoplinthisus Carapezza 1984 est un synonyme de Camptoeera (voir
p. 394).

O
O

O

025

Fig. 182. —a,b ; appareil stridulatoire chez Plinthisus brevipennis (f. brach.) : a, strigile
sur le moignon d'aile postérieure ; b, plectrum sur l'avant du tergite I de l'abdomen.
—c-e : tibia (c : V, e : eI) et fémur de la patte avant droite de Pl. brevipennis. —f-i,
partie postérieure des hémélytres des formes brachyptères : f, Pl. pusillus ; g, Pl.
laevigatus ; h, Pl. minutissimus ; 1, Pl. Ptilioides. —j,k, paramères des o : j, Pl. mi-

nutissimus; k, Pl. pusillus. —Échelles en mm. —Originaux.

TABLEAU DES SOUS-GENRES
EURO-MÉDITERRANÉENS (ADULTES)

I (2)

2 (1)

3 (4)

Long : 2,6-4,4 mm. Ponctuation des 2/3 antérieurs du pronotum distinctement
plus fine que celle du tiers postérieur, ou même nulle ; tiers postérieur gros-
sièrement et profondément ponctué. Toujours au moins deux dents et souvent
en outre quelques denticules sur le côté ventral des profémurs (fig. 182d,e).
Protibias des rI fortement arqués (fig. 182e), ceux des V faiblement
(fig. 182c) .........................................Subgen. 1. Plinthisus s.str. (p. 118)

Long : 1,1-2,4 mm. Ponctuation du pronotum uniforme ou nulle, rarement un
peu plus forte en arrière, ou dans le cas contraire protibias du 8 faiblement
arqués et ceux de la '2 droits. Profémurs armés d'une seule dent, rarement
de deux. ..... . ...............................................................3

Hémélytres des brach. laissant seulement découverts le tergite VII et une par-
tie de VI ; vestige de membrane petit mais bien visible (fig. 182f, 188b p. 138).
<5 : paramères lamelliformes (fig. 182k) ; V : ductus de la spermathèque renflé
sur son tiers médian (fig. 191d p. 141). Une seule espèce. Macr. ou brach.
Long : 1,75-2,50m .............................Subgen. 2, Plinthisomus Ficher (p. 141)
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4 (3)

5 (6)

6 (5)

Hémélytres des brach. laissant au moins découverts Ies tergites VI et VII et
une partie de V (région prolongée vers l'arrière portant les cicatrices des
ostioles de la dernière glande odorifère larvaire). Pronotum finement ponctué

5

Probablement toujours brach. Hémélytres sans vestige de membrane, tronqués
droit ou presque droit postérieurement (fig. 182g), laissant découverts les ter-
gites V, Vl, VII et une partie de IV (cicatrices des ostioles des deux dernières
glandes larvaires visibles). o : paramères lamelliformes (fig. 191e p. 141) ...

.................Subgen. 3. Nanoplinthisus Wagner (p. 145)

Hémélytres des brach. présentant un rudiment de membrane sous forme d'une
mince lisière ; bords postérieurs tronqués plus ou moins obliquement, formant
entre eux un angle obtus (fig. 182h,i), couvrant les tergites VI et VII et une

partie de V. cI : paramères falciformes (fig. 196c, f p. 156) ..............................
Subgen. 4. Isioscytus Fieber (p. 154)

SUBGEN. 1. —PLINTHISLIS s.str.

Espèce-type : Lygaeus hrevipennis Latreille 1807

« Grandes » espèces : long 2,6-4,4 mm. Macr. rares, inconnus chez diverses
espèces. Ocelles réduits mais bien visibles chez les brach. Une longue soie
oculaire. Pronotum de forme variable ; champ antérieur finement ponctué ou
glabre ; champ postérieur grossièrement et densément ponctué. Hémélytres
des brach. à clavus indifférencié et membrane réduite à une lisière plus ou
moins large. Profémurs armés en-dessous au moins de 2 grandes dents et
souvent de plusieurs petites dents, les dents disposées normalement sur 2 ran-

gées. Protibias munis sur leur tranche interne d'une rangée de spinules, ceux
des ci fortement arqués, ceux des P faiblement.

Une vingtaine d'espèces, dont une quinzaine dans notre sous-région. Iden-
tifications très difficiles.

Systématique. —Les représentants Ouest-paléarctiques de ce groupe pa-
raissent rassembler deux « complexes » et quelques espèces plus isolées.

Le premier complexe, qui est le plus important en diversité, est celui de
Pl. brevipennis, caractérisé par les paramères des cI en lame relativement
large, et des hémélytres ne laissant normalement découverts chez les brach.
que les tergites VI et VII ainsi qu'une partie plus ou moins importante de
V (chez certaines V brach. on voit aussi le tergite IV). La systématique de
ce groupe reste confuse, notamment en raison du fait qu'un nombre appré-
ciable d'espèces ne sont connues que par un nombre d'individus insuffisant
pour estimer la variabilité intraspécifique.

Le second complexe est celui de Pl. longicolli », qui ne rassemble que 2
ou 3 espèces. Les paramères des a sont falciformes, les hémélytres des brach.
cI et V laissent découverts les tergites V, Vl, VII et une partie plus ou moins
importante de IV.
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18 (17)

19 (16)

(fig. 185d p. 131). Paramères : fig. 187c p. 136. Long : 2,8-3,7 mm. Elément
ponto-méditerranéen, 8. angulatus Horváth (p. 130)

Ponctuation du scutellum plus fine que celle des hémélytres. Plus trapu, seu-
lement 2,0-2,3 fois aussi long que large. Pronotum fortement élargi en avant

(fig. 186d p. 134). Long : 2,7-3,5 mm. Iles Canaries..
9 canariensis Wagner (p. 131)

Vestiges des membranes moins réduits, tout au plus 5 fois aussi larges que
longs 20

(Nota : Les alternatives n" 20 à 31 ci-aprè », éprouvées d'après un nombre insuffisant de spéci-
mens pour les espèces corucinus, autrani, convexus et major f. brach., ne sont pas satisfaisantes,
et je n'ai pu les améliorer (cf Introduction, vol. I p. XVII, et pour autrani le commentaire de

la p. 1261.

20 (21)

21 (20)

22 (25)

23 (24)

24 (23)

25 (22)

26 (27)

27 (26)

28 (29)

29 (28)

30 (31)

31 (30)

Champ antérieur du pronotum complètement lisse, sans aucune ponctuation.
Elément turanico-Est-méditerranéen. Long : 3 mm.

7. marginatus Ferrari (p. 129)

Champ antérieur avec tout au moins des points enfoncés sur les bords... 22

Une fine et obsolète ponctuation sur tout le champ antérieur du pronotum.
Pubescence du dessus courte mais distincte. Paramères : fig. 187g, 187h-j
p, 136 . 23

Long : 3,0-3,75 mm. Bord postérieur des cories moins oblique (fig. 186c
p. 134). Paramères : lig. 187g. Méditerranéen .......5. major Horváth (p. 127)

Long : 2,5-2,75 mm. Bord postérieur des cories plus oblique (fig. 184c
p. 128). Nord-ouest méditerranéen. Paramères : fig. 187h-j p. 136. Connu
d'Italie et îles attenantes ...........................................6. flavipes Fieber (p. 128)

Bords du champ antérieur du pronotum plus fortement ponctués que le milieu,
ce dernier souvent lisse. Pubescence dorsale à peine discernable ..............26

Antennes et pattes en grande partie noires. Points du scutellum bien marqués
et presque aussi gros que ceux des hémélytres. Espèce plus petite. Paramères :

fig. 187,1 p. 136. Long : 3 mm. Connue d'Italie et des Balkans........................
2 coracinus Horváth (p. 125)

Antennes et pattes en grande partie brun jaune à brunes. Points du scutellum

plus fins que ceux des hémélytres . 28

Champ antérieur du pronotum plus fortement convexe, vu de profil tombant

presque verticalement en avant sur l'occiput (fig. 190f p. 140). Stature ro-
buste. Lame des paramères presque falciforme (fig. 187d p. 136). Long :
3 mm. Est-méditerranéen et pontique....................4. convexus Fieber (p. 126)

Champ antérieur du pronotum normal, vu de profil formant en avant une

courbe régulière avec l'occiput (fig. 190g p. 140). Coloration foncière noire,
en partie brun de poix . 30

Article II des antennes 1,1-1,2 fois aussi long que III. Ponctuation de la région
postérieure des hémélytres plus superficielle et irrégulière ; dessus de la tête
distinctement chagriné, avec quelques points. Paramères du 8 (fig. 190b
p. 140) plus petits. Elément turanico-euro-méditerranéen. Long : 2,8-3,6 mm

. I. brevipennis (Latreille) (p. 122)

Article II des antennes 1,3-1,4 fois aussi long que III ?. Ponctuation hémély-
trale uniforme; tête finement ponctuée. Paramères du o (fig. 190d) plus
grands ?. Taille plus élancée ?. Long ; 3 mm. Connu d'Afrique du Nord et
d'Espagne méridionale. (Voir commentaire p. 126).

3. autrani Horváth (p. 125)
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Fig. 183. —Plinthisus brevipennis. —a, habitus d'une ç'acr. de France, forêt de
Fontainebleau ; b, silhouette d'une P brach., même provenance ; c, habitus d'une larve
stade V, Massif central français. —Échelles en mm. —Originaux.

1. —Plinthisus (s. str.) brevipennis (Latreille)

brevipennis Latreille 1807 : 123 (Lygaeus) [France ; Types (brach.) ? ; —bidentu?us Herrich-
Schaeffer 1840 : 31 (Par ttvmerus) [Allemagne Sud ; Types (macr.) perdus] ; —bidenticulatus
Costa 1853 : 27 ; 1855 : 249 (Pachymerus) [Italie Sud ; lectotype (9 macr.) ZIUN !]; —longi-
pennis Ferrari 1874 : 157 [Italie Nord ; (Type MCSN ?)] ; —brevi ceps In Azam 1893 : 17 et
Blote 1926 : 110 (lapsus) ; — maderi Lindberg 1924 : 40 [Autriche ; lectotype (rl brach.)
MZHF !]; —pseudoconvexus Wagner 1963c : 146 [Sardaigne ; holotype (d brach.) ZMUH !].

HoRVÁTH 1876b : 734 (in clé) ; Pt!TGN 1878a : 45 (Syn. Hét. Fr.) ; HoRvÁTH 1886b ;

220 (in clé) ; LETHIERRY & SÉVERIN 1894 : 205 (Cat. Hém.) ; OsiiANIN 1906 : 331
(Verz. Pal. Hem.) ; BUTLER 1923 : 161 (écol.) ; CARAYON 1949 : 17 (écol.) ; MASSEE

1954 : 256 (écol.) ; WooDRGFFE 1955b : 282 (écol.) ; LEQt!EsNE 1957 : 58 (morph.) ;
STIGHEL 1958 : 176, 178 (Hét. Eur.) ; Sot!Tllwooo & LESTON 1959 : 87, 104 (Hét.
Iles Brit.) (larves ; écol.) ; WAGNER 1963 : 147, 149 (révis. gen.) ; SLATER 1964b :
786, 795 (Cat. Lyg.) ; PvTsllvov 1969b : 208 (Lyg. Ukr.) ; PÉRICART 1997a : 65
(lect. maderi) ; 1997b : 483 (syn. de macleri et de pseudoconvexus).

Adulte. Habitus macr. : fig. 183a ; habitus brach. : pl. h.t. n" 8a ; silhouette brach. : fig. 183b.—Brach., plus rarement macr. Subglabre, brillant, brun noir à noir avec les antennes et les
pattes brunâtres ; hémélytres des brach. brun noir, ceux des macr. brunâtres, Antennes à peine
aussi longues que la moitié du corps ; article I dépassant le clypeus par près de la moitié de
sa longueur ; article H 1,1-1,2 fois aussi long que la distance interoculaire, HI 0,8-0,9 fois aussi
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long que ll ; IV subégal à III. Rostre atteignant le milieu des mésocoxae. Pronotum subrectan-
gulaire (brach.), ou nettement trapéziforme (macr.), de proportions très variables : 1,25-1,60 fois
(macr.) ou 1,15-1,40 fois (brach.) aussi large que long ; champ antérieur à ponctuation fine et
éparse, champ postérieur à ponctuation plus grossière et plus serrée, les points cependant non
contigus. Scutellum densément ponctué, les points plus petits que ceux du champ postérieur du
pronotum et de l'avant des hémélytres. Hémélytres des brach. laissant découverts le tergite VII
et le milieu de Vl, rudiments de membranes toujours bien développés ; hém. des macr. couvrant
tout l'abdomen. Ponctuation des clavus et de l'avant des cories dense et assez grossière comme
celle du champ postérieur du pronotum, comportant 2 rangées (clavus) et l rangée (cories) de
points alignés ; partie postérieure des cories à points plus petits et plus dispersés tout au moins
chez les brach. Profémurs portant 2 rangées d'épines sur leur face ventrale : l'une avec 3 épines,
l'autre avec 4-5 spinules (fig. 182d, e p. 117). á. Paramères à lame aplanie (fig. 190b p. 140),
vésica du phallus à réservoir éjaculateur pourvu de 2 ailes bien développées, tube de la vésica
formant 4-6 spires (fig. 190a,h,i). 9. Spermathèque à capsule hémisphérique, non sclérifïée, duc-
tus long formant plusieurs boucles (fig. 190c).

Long : 2,8-3,6 mm ; antennes (articles) : (1)0.19 à 0,22- (II)0,38 à 0,46- (III)0,30 à 0,40-
(IV)0,38 mm. Large : diatone 0,52-0,62 mm ; pronotum brach. 0,9-1,15 mm, macr. 1,1-1,35mm ;

hémélytres brach. 1,15-1,40 mm, macr. 1,35-1,55 mm.

Espèce assez peu variable.

La synonymie de Pl. maderi a été suggérée par WAGNER (1963c) et je la
confirme ; celle de Pl. pseudoconvexus me paraît évidente d'après l'examen
des Types.

(Xuf. —D'après Ptrrsttvov 1969b. —Plus long que celui de Pl. pusiflus, jaunâtre clair,
brillant ; plan du pôle antérieur limité par un rebord visible et pôle postérieur en ovale arrondi ;

gaufrage du chorion visible ; micropyles au nombre de 5 à 6, brefs, verruciformes, pas plus
sombres que le fond. Long 0,80 mm ; diamètre max. 0,30 mm ; diamètre couronne micropylaire
0,08 mm.

Larve stade V. Habitus : fig. 183c p. 122. —D'après des spécimens du Massif Central fran-
çais : Causse Méjean, 22 VIII 1992, MAGNtEN et PgRtcARr leg. Allongé, brillant, subglabre ;

tête, pronotum, lobes hémélytraux et alaires noir~ ; antennes gris-noir ; pattes grisâtres, les pro-
fémurs trcs renflés et pourvus d'une petite dent sur leur bord antérieur ; prosternum, lobes méso-
et métacoxaux noirâtres ; abdomen rouge framboise (cette coloration se résout à fort grossisse-
ment en une multitude de points roses serrés sur fond jaunâtre), sutures des urites blanchâtres.
Tête petite, subtriangulaire, noire, yeux petits, assez saillants, à ommatidies relativement grosses.
touchant le bord postérieur du pronotum. poun tts tl'une longue stzie et d'une petite soie visibles
de dessus ; diatone moins large que le pronoturn en avant ; antennes gris sombre ; article I 0,6 fois
aussi long que lc diatone, II 2 fois aussi long que I et 1,3 fois aussi long que III ; IV 1,1 fois
au~si long que 111. Rostre grisâtre, atteignant le bord antérieur des métacoxae. Pronotum fai-
blement trapéziforme, bords latéraux un peu arqués et finement rebordé ». Lobes hémélytraux
finement rebordés latéralement, dépassant un peu le bord antérieur du tergite III. Toutes les
sutures des tergites atteignent les bords latéraux de l'abdomen ; aires cvaporatoires minces, trans-
versales, noires, celle de la suture III-IV un peu moins large que les deux suivantes, qui sont
subégales. Urite IX noirâtre.

Long : 2,6-2,8 mm ; antennes (articles) : (I)0,20- (II)0,38- (III)0,29- (IV)0,33 mm. Large :
diatone 0,33 mm ; mésonotum (lobes hémélytraux inclus) 1,0 mm ; abdomen l,l mm.

Ecologie. —Cette espèce est mésophile, et se rencontre dans la litière,
les feuilles mortes et les mousses sur les terrains à couverture végétale pau-
vre : dunes, clairières, bords de forêts, notamment de pins, pentes des mon-
tagnes jusqu'à 1000m d'altitude. Elle hiberne à l'état adulte. Selon Pvrsnttov
les pontes ont lieu de la mi-mai à la mi-juillet, les oeufs sont déposés épar-
sément parmi les détritus végétaux ; les jeunes imagos apparaissent en juillet,
mais on rencontre des larves âgées jusqu'en août. STEHLix & VAYRINovÁ

(1997b) l'ont observé en Moravie méridionale ponctionnant les graines mû-
rissantes de Poa nemoralis sur pied.
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Carte n 75. —Distribution Ouest-paléarctique de Plinthisus brevipennis

Distribution. Carte n'5. —Plinthisus brevipennis est l'espèce du genre
la plus commune dans presque toute l'Europe moyenne et méridionale ; sa
limite Nord se trouve vers le 60'arallèle en Scandinavie. Il est aussi présent
en Maghreb, mais y semble rare; également connu dIAsie centrale.

FRANCE. Partout, très commun ! ; Corse ! —ILE DE JERSEY. (LEQt3Estse 1953).—GRANDE-
BRETAGNE. (MAssEE 1955). England : répandu au Sud d'une ligne Bristol-Thames. et connu
en outre de Yorkshire, Cheshire, Suffolk et Norfolk. Wales : signalé de Glamorgan, Denbigh et
île d'Anglesey. —IRLANDE. Wicklow (HAt.nERr 1934). —BELGIQUE, PAYS-BAS. Répandu
presque partout. —LUXEMBOURG. (REtcttt.ttsc & GEREtso 1994). —ALLEMAGNE. Partout,
commun (WAGNER 1966). —SUISSE. Genève !, Argovie, Schaffhouse (FREv-GEsstsER 1864), Va-

lais (DELARZE & DETHIER 1988). —ITALIE. Partout, cependant non encore recensé en Aosta
et Alto-Adige (TAMAtsttst 1981). Sardegna ! (Type de pseudoconvexus), Sicilia, commun ! —AN-
DORRE. ! — ESPAGNE. Paraît commun partout, peut-être moins fréquent dans le Sud.—
PORTUGAL. Bragança (OctvEtRA 1896), Coimbra !, Guarda !, Setubal ! Probablement pas rare.
—AUTRICHE. Oberásterreich (PRIEsNER 1927) ; Niederàsterreich ! (Types de maderi) : Burgen-
land (ADLBAt3ER & HEtss 1980). —RÉP. TCHEQUE. Bohême, Moravie (HonERcAtsor 1977).
—SLOVAQUIE. Partie Sud à climat relativement chaud (S+Ettcit< & VAvR(NOVA 1998a). —HON-
GRIE. (HoRvÁ+tt 1897b). — SLOVÉNIE. (GOGALA &. GOGALA 1986). — CROATIE. !—
BOSNIE-HERZÉGOVINE. ! —YOUGOSLAVIE. (HoRVÁTH 1897b, part.). —MACÉDOINE.
(JostFov 1986a). —ALBANIE. ! —ROUMANIE. Partout (Kts 1991). Valachie ! ; Moldavie !—
BULGARIE. ! —GRECE. Thessalia !, Attiki !, Pelopánnisos ! ; île d'Evvoia !, île de Corfu
(=Kérkira) (LtntsAvuoRt 1953). —DANEMARK. ! — NORVEGE. (WARt.oE 1924) : Lyngdab,
Adger. —SUEDE. ! Partie méridionale jusqu'à 60"N ; îles de Gotland et Oland (CouuAtsos &
OsstAtststcssots 1976). —FINLANDE. Archipel d'Aland ! —POLOGNE. « Pommern » (Srtcttnc
1938) ; Krakáw, Damosc, Leçzyca (SMREczYNsKI 1954). —RUSSIE D'EUROPE. Pas commun :
Kursk (KtRtssttEtsvo 195 la), Volgograd, Orenburg (Pvrsttvov 1969b) ; Caucase du Nord : Der-
bent (Ktatrsttntstco 1918). —BIÉLORUSSIE, MOLDAVIE. (Pt3rstttcov 1969b). —UKRAINE.
(Pvrsttvov 1969b) : Surtout à l'Ouest, régions de Lvov, Zhitomir, Cherkassy ; plus rare à l'Est :

Lugansk !, Zaporozhye, Crimée ! —AZERBAIDZHAN. Adzhikend (KtRtrsttEt3tto 1918) ; Shekin,
Khanlar, Kasum-lsmailly, presqu'île d'Apsheron (GtoAvArov 1982). Nakhichevan : Ordubad,
Shakhbuz (id.). —?ILE DE MADERE. (div. coll, !).—?ILES CANARIES. Tenerife (coll. Eck-
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erlein ; à revoir). —MAROC. Rabat (VtoAL 1937), —ALGÉRIE, Tlemcen (MNHN !); Oran,
Teniet el Haad (SIEissiEwicz 1964), Alger (LucAs 1849). —TUNISIE. Djebel Mansoura (HAN-
NOTHIAUx leg. !); Aïn Draham (irL !).—ISRAEL. « Palestine » (BooENIIEIMER 1937).
EXTENSION ASIATIQUE. Iran Nord-ouest (LiisNAvvoRI leg. !); Tadzhikistan (KIRITsttENso
1964) ; Kirghizie (Povov 1965).

Nota : les indications de Madère et des Iles Canaries pourraient se rapporter à Pi. canariensis,
voir p. 131.

2. —Plinthisus (s.str.) coracinus Horváth

coracinus Horváth 1876b : 733 (flavipes var.) [Grèce : îles de Corfu (=Kérkira) et Kefallinia ;

lectotype (9 macr.) BMNH !, paralectotype (d brach.) HNHM !].

HGRVÁTH 1886b : 220, 221 (in clé ; sp.pr.) ; STIcHEL 1958 : 175 (Hét. Eur.) ;
WAGNER 1963c : 141, 155, 156 (révis.) ; SLATER 1964b : 792 (Cat. Lyg.) ; SCUDDER
1970 : 200 (disc. mat.-type) ; HEIss & HoPP 1987 : 191 (phallus) ; PÉRIcART 1996c :
154 (lect.).

Adulte. —Macr. ou brach. Les brach. se distinguent de ceux de Pi, brevipennis par leur
coloration d'un beau noir brillant, rarement les hémélytres d'un brun obscur, et par leurs antennes
et pattes également en grande partie noires. Chez les macr. les hémélytres sont brun jaune avec
les cories obscurcies au bord apical et le long des clavus. Chez les deux morphes macr. et
brach. la ponctuation du scutellum et des hémélytres est assez grossière. WAoNFR (1963c) donne
un dessin d'un paramère (reproduit fig. 187,1 p. 136), qui fait apparaître la lame de celui-ci plus
large que chez Pi. brevipennis. Haiss & Hopp (1987) figurent le phallus en comparaison avec
celui de PI. brevipennis, montrant de légères différences de développement des lobes de la con-
jonctive. Long : macr. 2,7-3,50 mm, brach. 3,0 mm.

Observation : Les brachyptères de Corfu du BMNH, coll. Saunders, sous le nom « flavipes »
sont des Pi. Iongicoliis !

Plinthisus coracinus vit dans le Sud des Balkans, y compris diverses îles
grecques. Il est aussi recensé d'Italie péninsulaire et de Sicile. Sa biologie
est inconnue ; JosIFov l'a collecté en Bulgarie sous les pierres.

ITALIE. Toscana : Pratolino (HoRvÁTII 1876b) ; Sicilia : Ficuzza (KRÜGER Ieg.—+ ZIUP !).—
CROATIE. Dalmatie (JosiFov 1986a). —ALBANIE. Avlona (=Vlonë) (voN OERTzFN leg.m coll ;
Seidenstücker ! ; REvTER 1891b ; HNHM !).—BULGARIE. Kerdzhal VI 1959 (JosiFov 1964a).
—GRECE, Attiki (REUTLR 1891b ; MZHF !); île de Corfu (=Kérkira) (div. coll. !); île de Ke-
fallinia (PAGANETTI ieg. ! ; lec(otvpe) ; île de Crète (=Kriti) ; ruines de Groznia (HoFF leg.m
coll. Heiss ! ; HEtss & Honn 1987) ; Canea (Bino leg.m HNHM !).—TURQUIE. Anatolie oc-
cidentale : « Besika Bay » (HoRvÁTH 1886b).

3. —Plinthisus (s.str.) autruni Horváth

aurrani Horváth 1898b : 152 [Algérie ; lectotype (tî) HNHM, paralectotype (9 brach) MZHF !].

WAGNER 1963c : 148, 155, 156 (révis.) ; SI.ATFR 1964b : 784 (Cat. Lyg.) ; Sct!DDER
1970 : 198 (lect.).

Adulte. Silhouettes d'après Wagner : macr. fig. 185c p. 131, brach. fig. 185b. —Macr. ou
brach. Brun noir avec pattes et antennes jaune brunâtre ; hémélytres jaune brunâtre (macr.) ou
plus sombres (brach.). D'après les descriptions et clés d'HoRvÁTH et de WAcNER, différerait de
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Pl. hrevipennis par les caractères suivants (desquels j'ai éliminé les détails peu discriminants

concernant la forme du pronotum). Allure générale plus svelte. Tête finement pointillée (finement

chagrinée chez hrevipennis) ; antennes plus élancées, article II 1,3-1,4 fois aussi long que III
(1,1-1,25 fois chez hrevipennis). Pronotum plus étroit, chez les macr. seulement 1,25 fois aussi

large que long (1,45-1,60 fois chez les macr. de hrevipennis). Ponctuation des hémélytres uni-

forme (plus légère vers l'arrière chez hrevipennis). Forme des paramères selon WAoNER : fig. 190d

p. 140.

Long : 3,0 mm.

Validité. Décrit d'après des 8 et V de la forêt de Msila (Algérie). WAGNER

y rapporte des spécimens d'Espagne, notamment méridionale : Sierra Nevada,

Sierra de Cazorla. J'ai vu un des syntypes, et des spécimens d'Espagne N-W

(Lugo) (GoNzÁLEz leg.m coll. Ribes). La séparation d'avec Pl. brevipennis
d'après les proportions antennaires n'est pas plus valable que les autres ca-
ractères proposés pour la discrimination, et il pourrait bien s'agir d'un

synonyme de Pl. brevi permis.

4. —Plinthisus (s.str.) convexus Ficher

eonvexus Fieber 1864b : 214 [Basse-Volga ; Type (tl) perdu).

HoRVÁTII 1886b : 220 (in clé) ; SI'iciiFL 1958 : 176 (Hét. Eur.l; WAGNER 1963c :

145, 155, 156 (révis.) ; SLATER 1964b : 791 (Cat. Lyg.) ; PER)cART 1998b : 9 (note
sur matériel-type).

Le Type est perdu depuis fort longtemps et HoRVÁT)-t, qui ne le vit pas,
attribua d'abord ce nom dans sa première révision du genre (1876b) à Pl. hun-

garicus Horváth 1875 (= brevicollis Ferrari 1874). Il y rapporta ensuite

(1886b) des spécimens du Caucase (LEoER leg.), paraissant s'accorder avec
la description de FIEBER. Un exemplaire V de cette seconde série existe dans

la coll. Puton du MNHN. Il diffère assez peu de Pl. brevipennis, cependant
WAGNER (1963c) figure un paramère d'un <5 (même série ?) qui ressemble

plus à celui de Pl. longicollis qu'à celui de Pl. brevipennis.

Adulte. Silhouette macr. fig. 184a p, 128, brach. fig, 184b. —Macr. ou brach., plus large

et plus robuste que P. hre>i permis. auquel il ressemble. Pronotum à champ antérieur plus brillant

et plus convexe. Ponctuation de la corie relativement grossière, même apicalement. d, Paramères

à lame assez étroite (fig. 187d p. 136, d'après Wagner).

Long : macr. 3,75 mm ; brach. 3,0 mm ; antennes (articles) : (1)0,23- (ll)0,46- (III)0,38-
(IV)0.38 mm. Large : pronotum l, l mm ; hémélytres (ensemble) 1,3 mm.

Au total je n'ai vu que très peu de matériel présumé appartenir à cette
espèce ; les indications ci-après sont surtout celles de la littérature, dans la-

quelle je considère avec suspicion l'indication de France, et encore plus celle
du Portugal (OLIVEIRA 1896) qui résulte d'une confusion avec une autre es-

pèce, probablement brevipennis f. brach. d'après le dessin qu'en donne cet
auteur. La biologie n'est pas connue ; GtoAvATov indique qu'en Azerbaidzhan,
contrairement aux autres espèces, il a collecté celle-ci en zone des forêts.

Plinthisus convexus serait un élément Est-méditerranéen et pontique.

? FRANCE. Pyrénées-Orientales (WAGNER 1955b), douteux. —? PORTUGAL. (OLtvEtRA 1896).
Nombreuses localités, mais il s'agit probablement d*une autre espèce. —CROATIE. Dalmatie ;
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Split (NovAK & WAUNER 1951).—GRECE. (Jostvov 1986a) ; Ile de Corfu (=Kérkira) (HoRvÁTH
1876b). —TURQUIE. Anatolie : Bursa (HQRvÁTH 1883a) ; Tatvan, VI 1975, VII 1973 (coll.
Eckerlein !).—RUSSIE D'EUROPE. « Sarepta » (près Volgograd) (Type) ; Astrakhan (JAKovLEv
1874). —AZERBAIDZHAN. ? « Kaukas » (LEDER leg.—> div. coll. !); Lenkoran (KIRITsHENKo
1918), Shekin, Zakataly (GIDAVATov 1982). —ISRAEL. « Palestine » (BoDENHEIMER 1937).

5. —Plinthisus (s.str.) major Horváth

major Horvàth 1876a ; 81 [Algérie ; lectotype (d brach.) MNHN !]

HORvÁTH 1876b : 732 (redescr.) ; 1886b : 219, 222 (in clé) ; STIcIIEL 1958 : 174
(Hét. Eur.) ; WAGNER 1963c : 139, 154, 156 (révis.) ; SI.ATER 1964b : 795 (Cat.
Lyg.) ; ScUDDER 1970 : 202 (lect.).

Adulte. Silhouette : fig. 186c p. 134. —Macr. ou brach. Brun noir, les appendices brun
clair, les fémurs souvent plus sombres que les tibias. Hémélyîres des marx jaune brundtre, à
bords externes étroitement éclaircis. ceux dcs brach. brun plus ou moins sombre. Antennes assez
allongées, article II 1,3-1,4 fois aussi long quc le diatone, 2 fois aussi long que I et 1,3 fois
aussi long que III ; IV subégal à III. Rostre atteignant les mésocoxae. Pronotum de forme et
proportions remarquablement variables, 1,3-1,4 fois (macr.) ou 1,2-1,3 fois (brach.) aussi large
que long, presque toujours bisinué et un peu resserré au milieu même chez les macr., sa plus
grande largeur généralement à la base (macr.) ou vers le tiers antérieur (brach.) ; champ antérieur
assez convexe, finement pointillé, assez luisant (macr.) ou plus mat (brach.) ; champ postérieur
à ponctuation très dense chez les brach. Scutellum densément et assez finement pointillé, les
points plus petits que ceux de l'arrière du pronotum et des corics. Hémélytres des macr. couvrant
tout l'abdomen, ceux des brach. laissant découverts les tergites VI et VH et une partie de V,
coupés un peu obliquement à l'apex, avec une vestige de membrane de longueur assez variable
(5 à 15 fois plus courte que large) ; une ou deux lignes de points alignés sur les cories le long
des clavus, le reste de la surface densément et assez grossièrement ponctuée surtout chez les
brach. d'. Paramères (fig. 187g p. 136) très semblables à ceux de Pl. brevipeîînis.

Long : 3,0-3,75 mm ; antennes (articles) : (I)0,23 à 0,27- (H)0,48 à 0,58- (Hl)0,38 à 0,42-
(IV)0,38 à 0,46 mm. Large : diatone 0,55-0,70 mm, pronotum 1.06-1,30mm, hémélytres 1,28-
1,48 mm.

Les brach. de cette espèce se distinguent généralement bien de ceux de
Pl. brevipennis par leur pronotum souvent plus large en avant qu'en arrière,
resserré au milieu, à champ postérieur plus densément ponctué, et par leurs
hémélytres plus densément ponctués jusqu'en arrière.

Distribution. —Plinlhisus maj or vit en Maghreb, notamment dans les
massifs boisés collinaires : Kabylie et Edough en Algérie, Kroumirie en Tu-
nisie, également dans les régions semi-désertiques. J'ai vérifié aussi sa pré-
sence en Péninsule ibérique et en Sicile ; il est signalé également de
Sardaigne, Grèce et Turquie, provenances plausibles mais que je n'ai pu con-
trôler.

ITALIE. Sardegna : Sassari (SERvADEI 1952) ; Sicilia : Messina (VITALE leg.m ZIUP !), Ficuzza
(ZIUP !).—ESPACNE. Madrid : S" de Guadarrama (SEABRA 1926 ; non vérifié). —PORTUGAI..
Portalegre (MNHN !).—GRECE. (STIcHEL 1958, non vérifié). —TURQUIE. « Akbès » (i Ekbaz)
(PUToN & NoUALHIER 1895 ; matériel non vu au MNHN). —ALGÉRIE. Répandu : Oran !, Aïn
Sefra !,Alger !, Mts d*Ouarsenis !, Mecheria !, Bou Berak pr. Dellys en Kabylie !, Geryville (lec-
îotype !), Mts Edough !, Annaba !, Biskra ! —TUNISIE. Aïn Draham !, Bebessia !, Bizerte !

EXTENSION ASIATIQUE. « Turkestan », « Bekljar-Bek », VIII 1896, (J. SAHLBERG leg, ; LIN-
NAvUQRI 1953).
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Fig. 184. —Silhouettes de divers Plinthixus s.str, ; a, Pl. con »exus, f. macr. du Caucase ;

b, id., f. brach. de Russie méridionale; c, Plinthisus flavipes, f. brach. de Sicile ; d,
Pl. obsoletus, f. brach. d'Anatolie. —Échelles en mm. —a-c, d'après WAGNER, 1963 ;

d, original.

6. —Plinthisus (s.str.) flavipes Fieber

flnvi pet Ficher 1861a : 178 [Sicile ; lectotype (o brach.) MNHN, coll. Puton !l.

FERRARI 1874 : 156 ; HoRvÁTH 1876b : 733 ; 1886b : 219, 221 (in clé) ; STIcHEL

1958 : 174 (Hét. Eur.) ; WAGNER 1963c : 140, 155, 156 (révis.) ; SLATER 1964b :
792 (Cat. Lyg) ; PÉRICART 1998b : 9 (lect.).

Adulte. Silhouette brach. ; fig. 184c. —D'après le lectotype de la coll. Puton, plusieurs

spécimens des coll. Puton et Noualhier, et une petite série sicilienne de l'Université Portici
(coll. Ragusa). Macr. ou brach. Ovale allongé, peu brillant, brièvement pubescent, brun noir,

avec les antennes, la base du pronotum, les hémélytres, les tibias et tarses jaune brunâtre, les

fémurs un peu plus sombres. Article Il des antennes 2 fois aussi long que I et presque aussi

long que le diatone, 1,3 fois aussi long que III ; IV 1,15 fois aussi long que III. Rostre atteignant
la base des mésocoxae. Pronotum des brach. subrectangulaire, 1,2-1,3 fois aussi large que long,
bisinué et un peu resserré vers le milieu, ponctuation du champ antérieur fine, plus ou moins

serrée, obsolète, celle du champ postérieure assez dense mais peu profonde ; scutellum assez
densément et finement ponctué. Hémélytres des brach. laissant découverts les tergites Vl et VII
ainsi que la partie médio-postérieure de V ; des rangées de points sur les clavus et la partie
attenante des cories, le reste ponctué sans ordre ; apex coupé plus ou moins obliquement ; vestige
de la membrane 4-5 fois aussi large que long. o . Paramères (fig. 187h-j p. 136) très semblables

h ceux de Pl. brevipennis mais plus petits.

Long : 2,6-3,0 mm ; antennes (articles) : (I)0,22- (II)0,38- (III)0,29- (IV)0,32 mm. Large :

diatone 4,3 mm ; pronotum 0,92 mm, hémélytres (ensemble) 1,15 mm.

Espèce reconnaissable dans le groupe de Pi. brevipennis par sa petite taille,
son aspect assez mat, sa coloration à dominante brun clair sur l'arrière-corps
et les appendices.
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Ecologie et distribution. —Plinthisus flavipes apparaît comme un élé-
ment endémique d'Italie et des îles attenantes. Il a aussi été signalé d'Espagne
et de l'île grecque de Corfu, mais je n'ai pu vérifier ces dernières indications.
Les adultes hibernent.

ITAI.IE. Piemonte. Stazzano (FERRAR( 1874). Emitia (SRRvAoEr 1967). Umbria. Perugia IV
1940, I 1944 (MANcINI leg.m MCSN !); Arezzo, Pergine, X 1912, X 1917, X 1920, I 1921
(A!sDREINI teg.m div. coll. !) ; Lippiano (ich !); Grossetto : Poggio Cavallo. IV 1920 (AN!)RErNr
leg.—) div. coll. !). Toscana. Firenza (CARAPFZZA leg. !); Pisa (MCSN !); Livorno (MCSN !),
Pratolino X 1872 (KERIM leg. ; HNHM !), id. (MCSN !).Lazio ; Roma (J. SA(rut)ERo leg. ! ; L(N-
!sxvuoR( 1953), id. VIII 1966 (HEiss leg. !); Acilia V 1936 (CAsTELLA!(i teg.m MCSN !), Sasso
Furbara IV 1933 (PATR(zi leg.—) MCSN !). Campania : Salerno, Sicignano (MCSN !); Puglia :
Cagnano. M 'argano VIII 1982 (OsELLA teg.m coll. Péricart !). Iles dc Capraia !, Ponza (TA-
MA!si(s) 1973). Sicilia. Palermo et env. (div. coll. !); Madonie V 1972 (CARAvEzzA leg. !) ; Ficuzza
(RAcrusA leg.—) ZIUP !); Mre Soro IX 1981 (Oser LA leg.) MSNV) ; Pachino IH 1913 (DODERo
teg.—) MCSN !); îles Lipari VH 1968 (TAMAvrsr 1973). —'? ESPAGNE. (WALveiz 1875). —?
CRECE. (Josivov 1986a) ; île de Corfu (=Kérkira) (WA(.i<ER 1875).

7. —Plinthisus (s.str.) marginatus Ferrari

marginntu » Ferrari 1874 : 158 [Iran ; lectotype (á brach.) MCSN ! l ; —horvathi Saunders 1878 :
104 (ne( Popov 1964) lAnatolie ; lectotype (d macr.) BMNH !].

HoRVÁTH 1876b : 734 (redescr. brach.) ; 1886b : 220, 222 (macr., brach., in clé) ;
PUToN 1886a : 94 (syn. d'horvathi) ; REUTER 1913 : 57 (descr. macr.) ; STtctiEL
1958 : 177, 179 (Hét. Eur.) ; WAGNER 1963c : 133, 154, 155 ; SLATER 1964b : 796
(Cat. Lyg.) ; SCUDDER 1966 : 268 (lect. horvathi) ; PERICART 1998b : 7 (lect. mar-
gi na tu,):).

Adulte. —Macr. ou brach. Brun noir, brillant, presque glabre, tibias et tarses plus clairs.
Rostre atteignant les mésocoxae. Pronotum à bords latéraux presque droits ou un peu bisinués-
resserrés au milieu, marginés, un peu élargi postérieurement chez les macr. ; champ antérieur
entièrernent lisse et brillant, champ postérieur densément ponctué. Scutellum très finement ponc-
tué. Hémélytres des brach. brun sombre, laissant découverts les tergites VI et VII et la partie
postérieure du milieu de V ; des lignes de points sur le clavus et la partie attenante de la corie.
Hémclytres des macr. jaune brunâtre dépassant l*apex de l'abdomen, avec une tache sombre sur
le bord postéro-interne des clavus et une tache triangulaire sombre qui atteint le bord postérieur
des cories. ces 2 taches pouvant respectivement manquer ; membranes blanchâtres. á. Lame des
paramères large, avec une protubérance basale bien développée (fig. 187c p. 136).

Se distingue des autres espèces du groupe dc Pl. brevipennis par son pronotum lisse et brillant
sur le champ antérieur, et la macule triangulaire sombre des cories des macr.

Long : macr. 3,5 mm ; brach. 3 mm ; antennes (articles) : (I)0,22- (II)0.50- (III)0,38- (IV)0,38
à 0,44 mm. Large : diatone 0,60 mm ; pronotum macr. 1,20 mm, brach. 1,0 mm ; hémélytres (en-
semble) macr. 1,40 mm, brach. 1,25 mm.

Distribution. Carte n" 76. —Piinthisus margitzatus est un élément pon-
tique et Est-méditerranéen.

GRECE. (ZMAS !); Thracc : Alexandroupolis VI 1974 (EcKFRI.EIN leg. !).—CHYPRE. Yerma-
soyia IV 1967 (MAvnoxrousrxxrs teg.m coll. Eckcrlein !). — TURQUIE. Ouest-Anatolie :
« Besika Bay » (SAUNurns 1878 : Types de bon arlri !) ; Ankara !, Adiyaman !, Antakya !, Fski-
sehir ! (Suri)nssTt'cxi:rt leg.) ; Konya (SEIDEvsrt(cKER 1957a). — RUSSIF. D'EUROPF..
Da hcsti(n : Makhatshkala !, Shankhtrl ! (ZMAS). —GEORGIF.. Tbilissi ! (ZMAS). —ARMÉ-
NIE. Frcvan !, Dzhufarkhan !, Shorhulag ! (ZMAS !) ; div. Ioc. (AKRA!vr()vsKAJA 1959).—
ISRAFI.. Nazareth (div. coll. !), H.(ifa (Lrvs!AV('ORI 1960). —SYRIE. (REuri:r( 1913 ; MZHF !).
EXTENSION ASIATIQUE. « Iran » (Types de n(((rginat((s), lran Nord : Khorassan (LINNAV(luRI
leg. ') ; Uzbékistan : Samarkande (ZMAS !) ; Turkmcnie '? : « Transcaspiennc » (MZHF !).
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Carte n 76. —Distribution Ouest-paléarctique de Plinthisus marginatus (petits cercles)
et de Pl. angulatus (petits carrés).

8. —Plinthisus (s.str.) angulatus Horváth

anguiatus Horváth 1876a : 81 [Iran ; lectotype (ct brach.) MCSN !l ; —hum/lis Horváth 1886b :
219 [Israël ; lectotype (rt) HNHM !l.

HGRVÁTII 1876b : 731 (redescr.) ; 1886b : 219 (in clé) ; STlcHEL 1958 : 173 (Hét.
Eur.) ; WAGNER 1963c : 144, 154 (révis.) ; SI.ATER 1964b : 783 (Cat. Lyg.) ; Scuo-
DER 1970 : 198 (lect.) ; PÉRICART 1996c : 153 (lect. angulatus), 1996c : 155 (syn.
de hurnilis).

Adulte. Silhouette brach. : fig. 185d. —Brach. ; aussi macr. (Wagner 1963 : Iran). Brach. :

relativement étroits, brun à brun noir, luisants. Antennes élancées, article II 0,7-0,8 fois aussi

long que le diatone, 2 fois aussi long que I, et 1,2-1,45 fois aussi long que III ; article IV 1,0-
1,15 fois aussi long que III. Rostre atteignant le bord antérieur des mésocoxae. Pronotum

1,2-1,35 fois aussi large que long, de forme assez variable, élargi en avant, parfois fortement,

avec sa plus grande largeur vers le 1/3 antérieur, un peu élargi en arrière, les bords latéraux

généralement sinués-resserrés en arrière du milieu ; champ antérieur brillant, avec des points

petits et peu serrés, voire dispersés ; champ postérieur assez densément et grossièrement ponctué.
Scutellum densément ponctué, les points presque aussi gros que ceux des hémélytres. Hémélytres

de longueur variable, laissant découverte au moins la partie médio-postérieure du tergite V, mais

parfois tout le tergite V et le bord médio-postérieur de IV ; c!avus indifférenciés ; membranes

réduites à une lisière à peine visible ; ponctuation assez grossière et serrée, formant deux lignes

sur la partie postcrieure du clavus et une sur la corie le long du clavus, ailleurs sans ordre. o.
Paramcres : fig. 187c p. 136.

Long (brach.) : 2,8-3,7 mm ; antennes (articles) : (I)0,21 à 0,27- (II)0,38 à 0,54- (III)0,31 à

0,46- (IV)0,38 à 0,45 mm. Large : diatone 0,55-0,70 mm ; pronotum 0,95-1,30 ; hémélytres (en-

semble) 1,20 à 1,50 mm.

Cette espèce appartient certainement au groupe de Pl. brevipennis, cepen-
dant la longueur des hémélytres des brach. montre une transition vers le

groupe de Pl. longieollis ; on la reconnaît assez aisément à l'extrême étroi-
tesse de la membrane des brach. Je n'ai pas vu de macr., et WAGNFR (1963c),
qui indique leur existence, ne les fait pas figurer dans son tableau.
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Distribution. Carte n" 76. —Plinthisus angulatus est un élément ponto-
méditerranéen, connu aussi d'Iran et Kazakhstan ; les anciennes indications
des Iles Canaries qui figurent dans la littérature concernent Pl. canariensis.

'? ITALIE. Puglia ;
M" Gargano, Cagnano, Vlll 1982 (OsELLA leg.m MSNV !), identité incer-

taine. —GRECE. M'aygetos, ait. 2 000 m, Vl 1989 (LINtsAvt/ORI leg. !); île de Corfu (=Kérkira)
(ZMAS !).—CHYPRE. Ayios Epictitos, Trikomo (KtRtcAt ov 1904b). —TURQUIE. Ankara (St t-

DENsTÜcKER leg. !), Pazarcik (Marash) VI 1968 (irL !), « Akbès » (=Ekbaz) (MNHN ! ; Ptrrox &
NoUALHIER 1895). —RUSSIE D'EUROPE. Nord-Caucase : Gelendzhik X 1961 (ZMAS !).—
UKRAINE. Odessa (ZMAS !).—ARMÉNIE. riv. Gedaz, pr. Zeitun (ZMAS !). —'? ALGÉRIE.
Tiaret, Chellala (Stnxt<tewtcz 1964, à vérifier). —LIBYE. Tripolitaine : Gharyan III 1936 (R.
et C. Kocn leg.m MCSN !). —ISRAEL. Haïfa ! (Types de humilie !), Nazareth !, Jérusalem !,
Jericho ! (div. coll.). —« SYRIE », (Syrie ou Turquie ou Israël ; div. coll. !).—LIBAN. (MNHN !).
—IRAQ. Al Muthannah, pr. Samawah X 1979 (LINNAVUORI leg. !).
EXTENSION ASIATIQUE. Iran méridional ! (Types d'angulatus) ; Kazakhstan (AsAtsovA 1980).

9. —Plinthisus (s.str.) canariensis Wagner

angulatus in Lindberg 1936 : 27 ; 1953 : 80 ; —canariensis Wagner 1963c : 142 [Iles Canaries ;
holotype (cî) ZMUH !].

Adulte. Silhouette : fig. 186d p. 134. —Brach. seuls connus. Très voisin d'angulatus. En
diffère par sa coloration plus ferrugineuse, ses antennes un peu plus élancées avec l'article II
0,8-0,85 fois aussi long que le diatone, le pronotum plus élargi en avant, la ponctuation du
scutellum plus fine, beaucoup moins grossière que celle des hémélytres. d. Paramères très sem-
blables (fig. 187f p. 136).

Long : 2,7-3,5 mm ; antennes (articles) : (1)0,23 à 0,27- (ll)0,48 à 0,52- (III)0,35 à 0,41-
(IV)0,36 à 0,42 mm. Large : diatone 0,57-0,64 mm ; pronotum 1,0-1,2 mm ; hémélytres (ensem-
ble) 1,25-1,40 mm.

Endémique des îles macaronésiennes.

Fig. I85. —Silhouettes de divers Plittthisus s.str. : a, Pl. meharliensi », 9 brach. de
l'îlc dc Corlu ; b, Pl. auttztni, o hrach. d'Algérie; c, irl., V muer. ; d, Pl. attgulatus,
cî hrach. d'lran mcridional. —Échcllcs en mm. —a, original ; b-d, d'aprè » WAGNEte, 1963.
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MADERE. Punta S. Començo IV 1959 (MATEv leg.—+ coll. Heiss !); Ribeira Pria, ait. 500 m

XI 1980 (id. !). —ILES CANARIES. La Palma, Gran Canaria, Gomera !, Tenerife ! (HEIss k
BAEz 1990) ; Hierro (COLONELLI leg., in coll. Carapezza !).

10. —Plinthisus (s.str.) mehadiensis Horváth

mehadien »is Horvàth 1881 : 40 [Roumanie : Banat ; type perdul ; —balcanicus Wagner 1964a :
255 [Croatie et Albanie ; holotype (d ) ZMUH ! l.

HORYÁTH 1886b : 219 (in clé) ; STtcHEL 1958 : 174 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b :
796 (Cat. Lyg.) ; ScvririER 1970 : 202 (Type perdu) ; PÉRtcART 1996c : 155 (com-
ment. sur Types), 1997b : 484 (syn. de balcanicu »).

Adulte. Silhouette : fig. 185a p. 131.—Brach. seuls connus. Entièrement brun, luisant, muni
d'une pubescence claire éparse, rude, mi-dressée, poils les plus longs de l'ordre de 0,1 mm.

Tête très finement et assez densément ponctuée. Yeux pourvus de plusieurs longues soies dres-
sées. Antennes relativement grêles, presque 0,5 fois aussi longues que le corps, munies d'une

pubescence oblique 2 fois aussi longue que le diamètre des articles ; article II 0,85 fois aussi
long que le diatone, 2 fois aussi long que I et 1,25-1,40 fois aussi long que III; III 1,1 fois
aussi long que IV. Pronotum éparsément et très finement ponctué sur son champ antérieur, den-
sément et assez grossièrement sur son champ postérieur ; bords latéraux un peu bisinués-resserrés
en arrière du milieu. largeur au tiers antérieur égale à la largeur basale. Scutellum un peu plus
finement ponctué que le champ postérieur du pronotum. Hémélytres laissant découverts les ter-

gites VII, VI, et la partie médio-postérieure de V (tl ), ou VII, Vl, V, et la partie médio-postérieure
de IV (L') ; bords postérieurs obliquement tronqués, angles postéro-externes brièvement arrondis,
membranes réduites à des lisières très fines ; ponctuation de la surface comprenant 2 rangées
de points plus gros que ceux du pronotum, situés vers le bord postérieur (non démarqué) des
clavus et le bord antcrieur des cories, le reste densément couvert d'une ponctuation un peu
moins grosse, désordonnée. d. Paramères : fig. 187b p. 136.

Long : 3,7-4,5 mm ; antennes (articles) : (I)0,28 à 0,32- (Il)0,65 à 0,70- (III)0,42 à 0,46-
(IV)0,38 à 0,44 mm. Large : diatone 0,57-0,65 mm ; pronotum 1,26-1,40 mm, hémélytres (en-
semble) 1,58-1,76 mm.

Ce Piinthisu » est, avec Pi. lepineyi, l'espèce paléarctique la plus grande
du genre ; il est aisé à reconnaître par sa taille, et par sa pubescence mi-

dressée très apparente.

4V
n

Carte n" 77. —Distribution de Plinthisu » mehadien »Es.
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Distribution. Carte n'77. —Plinthisus mehadiensis est connu de l'Est
des Carpathes, des Balkans, d'Anatolie et d'Israël.

CROATIE. Dalmatie : Sturany pr. Zara (=Zadar) !, Split ! (Types de balcanicus). —MACÉ-
DOINE. Sisevo pr. Üsküb (=Skoplje) (NHMW !). —ALBANIE. Kula Ljums (div. coll. !).—
ROUMANIE. Banat : Mehadia, Orsova (HoRVÁTM 1881 : Types de mehadiensis). —BULGARIE.
Plovdiv (Jos!Fov 1969), —GRECE. « Morea » (div. coll. !) ; Pelopánnisos : Patras (REMDUA ieg.
in coll. Ribes !); île de Corfu (=Kérkira) (div. coll. !). —TURQUIE. Anarolie. Bursa VI 1961
(SEIDENsTUcKER ieg. !); Bulghar dagh IV 1904 (J. SAFIUDERo ieg. ; LnvNAVUQRI 1953).—ISRAEL.
Tel Aviv IX 1935 (coll. Hannothiaux !).

11.—Plinthisus (s.str.) obsoletus Horváth

obsoletus Horváth 1886b : 219 [Israël ; lectotype (tI) HNHM ; paralectotypes (d) MZHF !l.

STICHEI. 1958 : 173 (Hét. Eur.) ; WAGNER 1963c : 137, 154 (révis.) ; SI.ATER 1964b :
797 (Cat. Lyg.) ; Sc!JDDER 1970 : 202 (lect.).

Adulte. —Brach. seuls connus. Large et robuste, luisant, subglabre, entièrement brun jaune
à brun noirâtre. Tête finement pointillée. Antennes élancées, 0,45 fois aussi longues que le corps ;
article II 0,85 fois aussi long que le diatone, 2 fois aussi long que I et 1,25 fois aussi long que
III ; III 1,05-1,1 fois aussi long que IV. Rostre atteignant le milieu des mésocoxae. Pronotum
à champ antérieur éparsément et très finement pointillé, champ postérieur assez densément ponc-
tué ; bords latéraux presque parallèles dans le tiers basai, puis sinués-divergents et arrondis, la
largeur maximale vers le tiers antérieur. Scutellum et hémélytres assez finement ponctués sans
ordre. Hémélytres laissant découverts les tergitcs VI et VII ainsi qu*au moins la partie médio-
postérieure de V, ou V. VI, VII et la région postérieure de IV (surtout 9) ; bords postérieurs
obliquement tronqués, vestiges de membranes insignit!ants. Profémurs très fortement épaissis,
avec sur la face ventrale 2 dents et plusieurs denticules ; protibias du à fortement arqués. o .
Paramères très semblable à ceux des autres espèces du groupe (fig. 187k p. 136).

Long : <5 3,6-3,7 mm ; antennes (articles) : (I)0,28- (II)0,48 à 0,68- (III)0,39 à 0,46-
(IV)0,43 mm. Large : diatone 0,62-0,69 mm ; pronotum 1,20-1,30 mm ; hémélytres (ensemble)
1,60-1,55 mm.

Cette espèce est aisée à reconnaître par sa ponctuation hémélytrale assez
fine et entièrement désordonnée.

Plinthisus obsoletus a été collecté en Anatolie, Syrie, Israël et Iran.

TURQUIE. Anatolie : Bursa !, Ankara !, Kayseri !, Ulukishla !, Aksehir !, Malatya ! (SEIDENS-
TÜcKER ieg. !). — ISRAEL. « Palestine » (BQDEivHE!MER ieg.), Haifa (div. coll. ! ; Lr ~ !sAvt!OK!
1960). —SYRIE. Banyas V 1952 (SEIDEtssTUOKER ieg. !). —LIBAN. (J. SAttcaFRO teg.m coll.
Linnavuori !).—IRAN. Nord-est (coll. Eckerlein !).

12. —Plinthisus (s.str.) lepineyi Vidai

iepineyi Vidai 1940 : 443 [Maroc ; holotype (<5 macr.) ICRM ?].

WAGNER 1963c : 150, 156 (révis.) ; SI.ATI..R 1964b : 794 (Cat. Lyg.).

Adulte. —Macr. ou brach. Plus ou moins luisant, brun noir, hémélytres plus clairs, ceux
des macr. d'un jaune ferrugineux avec une tache allongée obscure le long des bords externes,
ceux des brach, brunâtre uniforme. Fémurs brun sombre, tibias ct tarses jaunfttres, Antennes
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élancées, brunâtres, 0,44-0,5 fois aussi longues que le corps, article I dépassant le clypeus par

la moitié de sa longueur, article II 1,15-1,25 fois aussi long que le diatone et 1,15-1,3fois aussi

long que Ill ; IV subégal à III ou un peu plus long. Rostre atteignant les mésocoxae. Pronotum

1,15-1,3Sfois aussi large que long, champ antérieur finement pointillé ou alutacé, champ pos-

térieur ponctué. Scutellum ponctué. Hémélytres à clavus et cories densément ponctués, points

alignés en rangées sur les clavus et 1*avant des cories, sans ordre en arrière ; chez le Type

macr., d'après Vidai, les hémélytres dépassent un peu l'abdomen ; chez les brach. vus, les cories

sont obliquement tronquées et les membranes réduites à des lisières 8-10 fois aussi larges que

longues, laissant découverts les tergites VI et Vll et la plus grande partie de V. Profémurs très

renflés armés en avant de 2 grandes épines acérées et quelques autres plus petites. d. Paramères

(brach. de Cordoba) : fig. 190e p. 140.

Long : o macr. 4,2 mm ; d-V brach. 3,9-4.3 mm ; antennes (articles) : (I)0,3- (Il)0,57-
(III)0,48- (IV)0,47 à 0,51 mm. Large : diatone 0,6-0,7 mm ; hémélytres ensemble (brach.) 1,52-

1,70 mm.

Distribution. —Cette espèce est connue du Maroc et d'Espagne méri-

diona]e.

ESPAGNE. Cordoba : Cerro de la Manura, Lugue, 3 II 1996, lieu sec sur Stipti antennata, macr.

et brach. (BAENA leg. !).—MAROC. Oujda (HANNoT>ttAt>x leg. !); ? Azrou, 1 brach. (H. FRANz

leg.—> NHMW ! ; identité douteuse) ; Djebel Toubkal, ait. 3 950 m, VII 1935, DE LaetNsv leg.

(Types ; non vu).

Fig, 186. —Aspects de divers Plinthisus s.str, : a, Pl. longicollix, V de France méri-

dionale; b, id., 9 de Hongrie (= « hungaricus » ou « brevicc>llis ») ; c, Pl. majr>r, o
brach. d'Algérie ; d, Pl. canariensis, 8 des Iles Canaries. —Échelles en mm. —a-c,
originaux ; d, d'après WAGNER, 1963.

13. —Plinthisus (s.str.) longicollis Fieber

brevipennix sensu Costa 1847b : 271 (Pai h>a>terne) (nec Latreillc, 1807) ; —langit'allia Ficher

186 I a : 178 [Italie ; Types ?] ; —fiaiipes f. l>reiit t>(fis Fcrrari 1874 : I S7 [Italie Nord ; lectotype

( 9 ) MCSN !] ; —flavipe » var. piibe i i ens Ferrari 1874 : 157 [Italie Nord ; lectotype ( 9 )
MCSN !] ; —hungari eus Horváth 187S : S9 ] Hongric : Types ? [ ; —r r>ni exu » sensu Horváth 1876b :
729 (net Ficher 1864) ; —hungarit u » f. giaba.iit Horv;ith 1886h : 218 (provenance ? ; Types ?) ;
—ela>zgatus Horvàth 1886b : 2 I 8 [Grèce : « Morde » ; lectotypc (ct ) HNHM ?].
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HoRvÁTH 1876b : 731 (redescr.) ; PUTON 1878a : 46 (Syn. Hét. Fr.) (convexus) ;
HQRvÁTH 1886b : 218 (révis. ; in clé ; syn. de hungaricus avec brevicollis) ; PUTON
1899 : 32 (Cat. Hém. pal.) (hungaricus ; longicollis) ; OsHANIN 1906 : 329, 330
(Verz. Pal. Hem.) (hungaricus, longicollis) ; STICHEL 1958 : 172, 173 (Hét. Eur.)
(longicollis, elongatus, hungaricus) ; WAGNER 1963c : 135, 136, 154 (révis.) (lon-
gicollis, elongatus, hungari eus) ; SLATER 1964b : 784, 792, 794 (Cat. Lyg.)
(longicollis, brevicollis, elongatus) ; PUTSHKOV 1969b : 206, 308 (Lyg. Ukr.) (bre-
vicollis, longicollis) ; JOSIFov 1987 : 6 (syn. de elongatus avec brevi collis) ;
PÉRICART 1997b : 484 (syn. de brevicollis avec longicollis) ; 1998b : 7 (lect. bre-
vicollis Ferrari et pubescens).

Adulte. Silhouettes : fig. 186a,b. —Brach. seuls connus. Brun noir, submat (populations
Occidentales), plus ou moins brillant (populations Orientales) muni d'une pubescence claire,
courte, couchée, bien visible ; hémélytres et appendices bruns. Tête finement pointillée ; article
Il des antennes 0,65-0,75 fois aussi long que le diatone, 2 fois aussi long que I et 1,25-1,40 fois
aussi long que III; IV 1,0-1,2 fois aussi long que III. Rostre atteignant le bord antérieur des
mésocoxae. Pronotum 1,2-1,35 fois aussi large que long ; champ antérieur finement pointillé,
plus ou moins luisant ; champ postérieur densément et assez grossièrement ponctué. Scutellum
densément et finement ponctué. Hémélytres submats à sub-brillants, laissant découverts les ter-
gites V, VI et VII et le milieu de la partie postérieure de IV ; apex obliquement tronqués avec
les angles postéro-externes aigus (populations occidentales) ou tronqués presque droit (popula-
tions orientales) ; résidus de membrane 4-5 fois aussi larges que longs ; ponctuation assez
grossière et dense sur les clavus et cories, comprenant 3 lignes de points dont 2 sur le clavus
et 1 sur la partie attenante de la corie. rl. Paramères falciformes, lame recourbée à angle droit
(fig. 187a p. 136).

Long : 3,0-3,7 mm ; antennes (articles) : (I)0,2 à 0,25- (II)0,42 à 0,54- (III)0,35 à 0,39-
(IV)0,38 à 0,46 mm. Large : diatone 0,53-0,68 mm ; pronotum 1,05-1,15mm ; hémélytres 1,15-
1,43 mm.

Nota : Comme en témoignent les synonymies ci-dessus, la confusion a constamment régné dans
la littérature sur les rapports entre les taxa brevicollis, hungaricus, elongatus, et longicollis ;
compte tenu du dernier travail (JoslFOV 1987), le nombre de taxa valables a été ramené à deux,
longicollis et brevicotlis (= hungaricus), le principal argument en faveur de leur maintien étant
le suivant : chez Pl. brevicotlis la troncature postérieure des hémélytres est presque transversale
(comme fig. 186b), et les angles postéro-externes droits ou un peu obtus, alors que chez lon-
gicollis la troncature postérieure est plus oblique et les angles postéro-externes un peu aigus
(comme fig. 186a). On trouve des cas intermédiaires, surtout en Italie, Corse et Sardaigne. La
brillance des téguments, la forme du pronotum varient appréciablement, cependant la morphe
brevicollis est plus luisante ; les paramères des à sont à peu près invariables. Après avoir revu
un matériel important et les principaux Types, j'ai conclu récemment (PÉRncART 1997b) en faveur
de l'existence d*une seule espèce à grande aire de distribution, avec une cline d'Ouest en Est
partant de la forme « longicottis » et allant vers la forme « brevicollis », Ceci peut aussi s'in-
terpréter comme deux sous-espèces avec une zone intermédiaire d'intergradation ; il est difficile
de trancher. La forme elongata se réfère aux spécimens dont le pronotum est le plus brillant
et le plus élargi en avant, mais je pense comme JostFOV (op. cit.) qu'elle n'a pas de valeur
taxinomique.

(Euf. Fig. 199a p. 162. —D'après Puxsttxov (brevicoltis). D'un blanc jaune sableux, deve-
nant rose quand l'embryon mûrit ; en forme de cylindre arqué avec le pôle postérieur largement
arrondi. Rebord du plan du pôle antérieur non discernable. Surface couverte de côtes peu serrées,
atteignant presque le pôle postérieur. micropyles au nombre de 4-5, en forme de bâtonnets,
disposés en couronne serrée. Long : 0,8 mm ; diamètre max. 0,29 mm ; diamètre couronne mi-
cropylaire 0,05 mm.

Larves. —D*après Pùrsttxov, op. cit. (brevi<oltis). Corps couvert de poils clairs, courts,
assez denses, mi-dressés. Antennes portant des poils dressé » dont certains beaucoup plus longs
que l'épaisseur des articles. Tête, thorax et appendices brun clair (stades I-III) à brun sombre
(III-V) ; deux larges bandes claires. l'une transversale au milieu du pronotum, l'autre transversale
à la base du mésonotum. Abdomen jaunâtre avec une bande transversale rouge sur chaque seg-
ment, ces bandes visibles dès le stade I. Aires évaporatoires assez minces, la première moins
large que la deuxième et de l/3 à l/4 plus étroite que la troisième ; distance entre ces aires un
peu plus grande que la largeur de la dernière.
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Fig. 187. —Paramère gauches des á de divers Plinthisus s.str. :— a, Pl. longicollis des

Pyrénées orientales françaises ; b, Pl. mehadiensis de l'île de Corfu ; c, Pl. angulatus

de Palestine ; d, Pl. convexus du Caucasc ; e, Pl. marginatus de l'île de Chypre ; f,
Pl. canariensis, paratype des Iles Canaries ; g, Pl. major d'Algérie; h-j, Pl. flavipes
de Sicile ; k, Pl. obsoletus d'Israël; l, Pl. coracinus du sud des Balkans. —Échelles

en mm. —a-c, e-k originaux ; d,l, d'après WAGIsER, 1963.

Ecologie. —Ce Plinthisus affectionne dans le bassin méditerranéen oc-
cidental les biotopes chauds et un peu humides ; dans le Sud de la France
on rencontre les imagos parmi les feuilles tombées et détritus végétaux, ou

dans la couche friable du sol, parfois en des endroits sans aucune couverture

herbacée. TAMAIsIIsI (1961b) signale l'espèce dans les montagnes d'Italie mé-

ridionale de 1250 à 1 800 m d'altitude. Je l'ai trouvée en Tunisie du Sud

dans les oasis. En Europe orientale, selon PII3.sIIvov, elle est caractéristique
de biotopes plutôt ensoleillés en bordures de forêts, jachères pluriannuelles,

pentes des collines et montagnes, aussi sables des régions littorales. L'hi-

bernation a lieu à l'état adulte ; d'après PII+sIIRov, les pontes ont lieu de mai

à août; les oeufs sont déposés isolément parmi les résidus végétaux et dans

la couche meuble du sol jusqu'à 3 mm de profondeur ; les larves se déve-

loppent de juin à septembre ; dans la région de la mer d'Azov les jeunes
adultes apparaissent de début juillet à septembre, mais on rencontre quelques

larves âges jusqu'en début d'octobre. L'espèce pourrait être bivoltine car de

jeunes larves sont encore visibles en nombre fin juillet à début aôut. On

peut la trouver en montagne (jusqu'à 2000 m en Caucase d'après GIDAYATov

1982).

Distribution. Carte n" 78. —Plittthis« s longit ollis esl. un élément tura-

nico-mcditerranéen ; il est commun dans la plus grande partie du bassin de

la Méditerranée et dc la Mer Noire (semble manquer en Libye et Egypte) ;

vers le Nord il ne dépasse pas le 48'arallèle ; il est présent en Transcaucasie,
Asie Mineure et Asie moyenne.
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Carte n" 78. —Distribution Ouest-paléarctique de P/inthisus lvngicollis sensu lato. Les
lignes en traits mixtes séparent schématiquement les domaines, en réalité mal tranchés,
de la forme typique (à l'Ouest), dc la forme brevicr>i/i< (à l'Est) et des intermédiaires.

FRANCE. Assez commun à très commun en Roussillon, Languedoc, Sud du Massif Central et
Provence ; non mentionné plus au Nord ni même cn Aquitaine. Pyrcnées-Orientales ! ; Aude ! ;

Hérault ! ; Gard ! ; Bouches-du-Rhône ! ; Vaucluse ! ; Drôme ! ; Var ! ; Alpes-Maritimes ! ; Tam !

Corse ! —SUISSE. D*après Sïtcuac 1959 ; non vérifié. — ITALIF.. Répandu, rare seulement
dans la région alpine : Liguria ! ; Piemonte ! ; Aosta ! ; Alto Adige ! ; Friuli-Venezia Giulia ! ; Tos-
cana ! ; Umbria (MNNctNJ 1947) ; Marche (MANclNI 1962) ; Lazio ! ; Ahruzzo (M><NCJNJ )953c) ;
Campania ! ; Puglia ! ; Calabria (TA!v<ANtNt 1981) ; Sardegna ! ; Sicilia ! ; îles thyrrhéniennes.—
ESPAGNE. Commun sauf Nord-ouest. Toute la Cataluna ! ; Lerida ! ; Teruel ! ; Soria/Zaragoza
(CHAMploN 1904) ; Lugo ! ; Valladolid ! ; Madrid ! ; Toledo ! ; Avila ! ; C;iceres ! ; Badajoz ! ; Ciu-
dad Real ! ; Albacetc ! ; Malaga ! ; Cádiz ! ; Huelva ! ; Baleares ! —RÉP. TCHEQUF.. Moravie :
collines de « Pavlovské kopce » (S'rEHL(t< & VAvR(NovÁ 1997b), —SLOVAQUIE. Région méri-
dionale : Ccnkov, Sturovo (STFHcix & V!<vR(Nov/< 1998a : brevicr>llis). — HONGRIE. !—
('ROATIE. « Illyrie » (Josifov 1986a). Nombreuses localités en Dalmatie ! —BOSNIE-HERZÉ-
GOVINE. ! — MACFDOINE. Skoplje (Kot<tvttcav 1937), Drcnovo (coll. Heiss !) ; défilé de
Kresna (coll. Günther !).—ALBANIE. Kanina, Lapad ((MANctNt 1953b). —ROUMANIE. Rare.
Banat (Kts 1991) ; Valachie ; Comana (MDN+ANDDN /eg.—> MNHN !); Dobroudja : Mangalia,
Mâcin (MDNB vNDQN 1876, Kis 1976). —BULGARIE. Répandu, notamment dans le Sud (Josttov
1964a ; GOFLVFJ<-ScHFII>livG & ABNot.o 1988) : Kharmanlik, Topolovgrad, Sandanski ; Plovdiv
(Jos!Fov leg. !). —CRECE. Pas rare. Makedhonia ! ; Thessalia ! ; Attiki ! ; Pelopánnisos ! ; îles
d*Evvoia !, Corfu (=Kérkira) !, Cyclades !, Nord-Sporades !. Dodccanese ! ; Crète (=Kriti) !—
CHYPRE. ! Répandu (LINDBERG 1948 ; coll. Heiss !). —TURQUIE. Turquie d'Europe : Istam-
bul ! ; Anatolie : Ankara !, Kayseri !, Konya !, Adiyaman !, Malatya ! (SFJDBNsn!ct<FJ< leg.).—
RUSSIF. D'EUROPE. Basse-Volga : « Sarepta » (pr. Volgograd) (MNHN !); Krasnodar !, Novo-
rossiysk ! (ZMAS) ; Daghestan : Petrovsk (KJR!zsHFNxo 1918), Derbent (ZMAS !).—MOLDAVIE.
Kishincv (Put stt<<<>v 1969h). —UKRAINE. Selon Pt!TsHKov, cotlln!un dans Ic Sud à proximité
de la Mer Noire : Odessa !, Kherson !, Nikolaiev ! Crimcc ! ; se raréfie plus au Nord et ne dépasse
pas unc ligne Kishinev-Voznecensk-Zaporozhye-Lugansk ; connu aussi d'Ukraine transcarpathi-
que. —(".ÉOR( IE. Tbilissi !, prov. d*Ahkhazie ! (ZMAS). —ARMFNIE. ! Erevan (KJRtzsHBNJ<o

1918), Megri et div. loc. (AKRA>aovsKAJA 19S9). —AZFRBAIDZHAN. (GJDAvxt<ov 1982) :

« Elizahethpol » (=Gyandzha), région dc Baku, vallées dc l'Araxe « t du Kura. Nakhichevan :
Ordubad, Shakhbur.. —MAROC. Nord et côte septentrionale : JVlelilla !, Tanger !, Bab Tara ! ;

Ouest du Moyen-Atlas !. Ouest de l'Anti-Atlas (Kerdous !). —AI,GFRIE. Très répandu dans
toutes les plaines côtières ! : çà et là plus au Sud : Aïn Selra !, « Geryville » !.Djebel Abiod '.,

Biskra. —TUNISIF.. Au Nord, pas rare dans la plaine côticre et les monts de h< dorsale tuni-
sienne ! ; plus au Sud notamment au bord des sebkhas et des oasis : G;thès !, région du Djérid !
—ISRAFI,. Tel Aviv (Ltvv svtioRJ /eg. !).Yehuda (/ri. !), Haïl';t (MZHI'), —SYRIE. (MNHN !).
EXTENSION ASIATIQUE. Iran ! ; Turkménie ! ; Kazakhstan Sud, Est et Centre ! ; Tadzhikis-
tan ! : Kirghirie !
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Fig. 188. —a, Plinthisus putoni, habitus d'un d'rach. des Pyrénées-Orientales fran-
çaises ; b,c, Pl. pusillus, aspect d'un brach. et d'un macr. des Préalpes méridionales
françaises. —Échelles en mm. —Originaux.

14. —Plinthisus (s.str.) putoni Horváth

putoni Horváth 1876a : 81 [France Sud et Algérie ; lectotype (V, France Sud) MNHN !]; —putoni
var. coarctntn Horvâth 1876a : 81 [Algérie ; lectotype (rI, Algérie) MNHN !].

HoRvÁTH 1876b : 729 (redescr.) ; PUTON 1878a : 46 (Syn. Hét. Fr.) ; HDRvÁTH

1882b : 146 (f. macr.) ; 1886b : 217, 222 (in clé : macr., brach.) ; OsHANIN 1906 :
329 (Verz. Pal. Hem.) ; CARAYQN 1950b : 64 (brach.) ; STtctIEL 1958 : 178 (Hét.
Eur.) ; SLATER 1964b : 797 (Cat. Lyg.) ; ScUDDER 1970 : 204 (lect.).

Adulte. Habitus brach. : fig. 188a ; silhouette macr. fig. 189a. —Brach., très rarement macr.
Corps noir, étroit, très brillant, antennes brunes, fémurs brun plus ou moins sombre, éclaircis
apicalement, tibias et tarses jaune brunâtre, les méso- et métatibias souvent noirâtres au milieu.
Tête à ponctuation quasiment nulle. Antennes assez minces, 0,43-0,49 fois aussi longues que le
corps ; article II 0,78-0,86 fois aussi long que le diatone, 2 fois aussi long que I et 1,2-1,35 fois
aussi long que III ; article IV 1,05-1,15 fois aussi long que III. Rostre atteignant le bord antérieur
des mésocoxae. Pronotum des brach. 1,15-1,30fois aussi large que long, sensiblement élargi en
avant, côtés un peu sinués en arrière du tiers antérieur ; pubescence rare et très fine ; champ
antérieur quasiment imponctué, champ postérieur à ponctuation assez forte mais peu serrée ;
pronotum des macr. 1,3 fois aussi large que long, présentant sa plus grande largeur à la base.
Scutellum finement et peu densément ponctué. Hémélytres des brach, brun sombre, laissant dé-
couverts les tergites V, Vl et VII et la partie médio-postérieure de IV, résidus de membranes
étroits, troncatures apicales un peu obliques, pubescence des clavus et cories assez grossière et
uniforme, serrée, formant en avant 3 rangées sur le clavus et la partie attenante de la corie.
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Hémélytres des macr. jaune blanchâtre à jaune brunâtre à membrane blanchâtre, n'atteignant

pas tout à fait l'apex de l'abdomen. cî. Paramères : fig. 189b. 9. Spermathèque (partie scléri-

fiée) : fig. 189c.
Long : macr. 3,4-3,6 mm ; brach. 2,6-3,6 mm ; antennes (articles) : (I)0,19 à 0,23- (II)0,38 à

0,50- (III)0,31 à 0,38- (IV)0,36 à 0,42 mm. Large : diatone O,S0-0,63 mm ; pronotum brach.
0,85-1,0S mm, macr. 1,10-1,15mm ; hémélytres brach. 1,0-1,25 mm, macr. 1,35 mm.

La var. coarctata, très brillante, de stature un peu plus étroite et de co-
loration brun ferrugineux, se rencontre notamment à la limite du Sahara
(Biskra !j ; elle ne paraît pas avoir de valeur taxinomique.

0.1
01

Fig. 189. —a, Plinthisus putoni, V macr. d'Algérie : Blida ; b, id., paramère gauche
d'un 8 d'Espagne méridionale : Sierra de Cazorla ; c, spermathèque d'une V, même

provenance. —Échelles en mm. —Originaux.

Ecologie et distribution. Carte n'9 p. 140. Les adultes de Plinthisus
putoni ont été collectés sur le sol ou dans la mousse et la litière, d'avril à
juin. L'espèce habite l'Ouest du Bassin méditerranéen, et on la trouve aussi

çà et là à l'Est, notamment en Transcaucasie (Azerbaidzhan).

FRANCE. Midi méditerranéen : Pyrénées-Orientales ! ; Aude ! ; Hérault ! (Iectotype de /7utoni) ;

Gard : Nîmes (HNHM !) ; Ardèche : Auhenas (Lttuot.t /eg. !); Bouches-du-Rhône ! ; Var ! ; Alpes-
Maritimcs ! ; Tam : Albi (A. PEtttttt:.tt /eg.m MNHN !); Rhône : Chaponost (At'DRAs /eg.~
MHNL !). Indiqué jadis de Gironde (LAMBERTIE 1909). —SUISSF.. Tessin : Lugano (MNHN !).
—ITALIF.. Liguria : Bordighera !, S.tn Remo (div. coll. !),Casella, Varese ! Lombardia : Magcnta
(ZMAS !). Sardegna : Cagliari (coll. Carapezza !) ; Sicilia : Palcrmo. M" Madonie ! (CARAEI:77A

/eg, !).—ESPAGNE. Toute la Cataluâa ! ; île de Mallorca (Rtnt:.s /e<'. !) ; Cucnca : Una, Huclttlsa,

Canet«, VI 1991 (Mxo ~ IEN, MAToîg FT PÉRIîxltr /eg. !) ; Madrid (RtEEs /ex. !) ; Ciudad Rcttl :
Fucncalicnte (MNMS !) ; Albacetc : Molinicos (ir/. !); Jaén : S'e Cazorla V 1981 (PÉRI('utT

/eg. !) ; Malaga (Rint:.s /eg. !), C;idiï (div. coll. !). —PORTUGAL. Santarcm/Leiria : Scrrtt da

Mindc (MAcHADO /eg.~ MZBS !) ; Lisboa (SîttxrzxtnYR /eg.m MCMS !); I aro : Portimao (Vxr
Vol.xl".vt /eg. ; Olavl!IRA 1896). —GRECE. « Mores » (MCSN. sous le nom e/orîgatu » Horv. !).
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Carte n'79. —Distribution de Plinthisus putoni.
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Fig. 190, —a, Plinthisus brevipennis, spécimens de Bretagne, vesica du phallus d'un
à (partie apicale) ; b, id., paramère gauche ; c, spermathèque d'une V ; d, Pl. uutruni
d'Algérie, paramère gauche d'un à ; e, Pl. lepineyi, paramère gauche d'un à d'Es-
pagne méridionale : Cordoba ; —f,g, profil » du prothorax (respectivement dans l'ordre
indiqué) chez Pl. cnnvexus du Caucase et Pl. brevipennis de France ; —h,i, partie basale
en vue de dessus et profil de la vesica, réservoir éjaculateur inclus, de Pl. brevipennis
(partie en amont de la fig. a). — Échelles en mm. — Originaux, sauf d adapté de
WAGNER, 1963.
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—UKRAINE. Crimée (KIRITsHENKO 1952a). —AZERBAIDZHAN. Evlakh (ZMAS !); Lenkoran,
Lerik, Mts Talysh et quelques autres localités (GIUATATov 1982). —MAROC. Nord : Bab Taza
(MATEU leg. !); Fès IV 1971 (PÉRIcART leg. !); Moyen-Atlas : Aïn Leuh (MSNV !); Anti Atlas :
Tizi n'Tarekatine (MATsU leg. !). —ALGERIE. Très répandu dans les plaines et massifs de la
région côtière ! ; commun à Biskra (Types de courctutus !). —TUNISIE. Tunis, Bizerte (HAN-

NOTHIAUx leg. !), Téboursouk V 1978 (PÉRtcART leg. !), Aïn Draham IV 1979 (irL !) : Maktar,
Djebel Mrhila (HANNQTHIAUx leg. !) ; Sud : Degache pr. Tozeur, en bord d'oasis, III 1992 (PÉ-
RIUART leg. !).

SUBGEN. 2. —PLINTHISOMUS Fieber 1864

Espèce-type : Puchymerus pusillus Scholz 1847

Plinthisus subg. Plinthisomus Ficher 1864b : 213

PLITow 1878a : 44 (Syn. Hét. Fr.) ; HoRVÁTII 1886b : 215 (in clé) ; LETtttERRv &
SÉVERIN 1894 : 205 (Cat. Hém.) ; OSHANIN 1906 : 326 (Verz. Pal. Hem.) ; STICHEL
1958 : 167 (Hét. Eur.) ; WAGNER 1963c : 126, 153 (subg. monospécifique) ; SLATER

1964b : 801 (Cat. Lyg.) ; PUTsHKov 1969b : 202 (Lyg. Ukr.).

o
Csto

Fig. 191. —a-d, Plinthisus (Plinthisr>mus) pusillus : a, paramère gauche d'un cî des
Pyrénées-Orientales françaises ; b, id., pygophore vu de dessus ; c, conjonctive et ve-
sica du phallus, spécimen de même provenance; d, spermathèque d'une V, même
provenance. —e,f, Plinthisus (Nunoplinthisus) fitsriutus) : e, paramère gauche d'un á
dc l'île dc Corfu ; f, phallus du même spécimen. —Échelles en mm. —Originaux.
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Macr. et brach. Ocelles des brach. nuls ou vestigiaux. Une longue soie
oculaire. Pronotum entièrement couvert d'une ponctuation grossière. Hémély-
tres des brach. tronqués peu obliquement à leur apex, membranes réduites
à des vestiges. Profémurs armés d'une seule épine sur leur face ventrale ;
protibias avec une rangée de fins granules. <5. Paramères falciformes. V .

Spermathèque petite, capsule séminale hémisphérique, ductus renflé en sau-
cisse sur son tiers médian. Une seule espèce connue.

Le sous-genre Pli nthi somus sensu HoRvÁTH a été démembré par WAGNER

en deux sous-genres : Plinthisomus pour la seule espèce pusillus, et Nano-
plinthisus Wagner pour les autres.

Nota : contrairement à ce qu* indique WAGNER (1963) les 2 dents de l'ouverture génitale portent
(comme chez les autres sous-genres) quelques poils, mais ceux-ci ne paraissent pas former des
faisceaux.

15. —Plinthisus (Plinthisomus) pusillus (Scholz)

pusillus Scholz 1847 : 145 (Pachymerus) [Silésie ; Types perdusl ; —coteoptratus R.F.Sahlberg
1848 : 60 (Rh<parochromus) [Finlande, lectotype (<5) MZHF !]; —latus Reuter 1870 : 320 [Fin-
lande ; lectotype ( 9 macr) MZHF !l ; —mellae Ferrari 1874 : 158 [Italie Nord ; lectotype ( !<'

MCSN !].

FIEBER 1861a : 178 (Hét. Eur.) ; HoRvÁTH 1876b : 726 (redescr. ; syn.) ; PVToN
1878a : 44 (Syn. Hét. Fr.) ; HORVÁTH 1886b : 216, 221 (in clé) ; LETHIERRY &
SÉVERIN 1894 : 207 (Cat. Hém.) ; OSHANIN 1906 : 327 (Verz. Pal. Henb) ; PRIESNER

1927 : 60 (écol.) ; PFALER 1936 : 75, 82 (écol.) ; STIcHEL 1958 : 168 (Hét. Eur.) ;

WAGNER 1963c : 127, 153 (révis. gen.) ; SLATER 1964b : 803 (Cat. Lyg.) ; PVTSHKOV

1969b : 202 (Lyg. Ukr.) ; UEsHIMA & AsHLocK 1980 : 797 (chrom.) ; PÉRIcART
1997a : 66, 68 (lect. latux et cr>leoptratux) ; 1998b : 7 (lect. mellae).

Adulte. Habitus brach. : fig. 188b p. 138 ; macr. : fig. 188c. Brach, parfois macr. Brun
sombre, antennes et pattes plus claires ainsi que les hémélytres des macr. ; téguments plus ou
moins luisants, très finement et éparsément pubescent ; tête, pronotuin, scutellum et hémélytres
couverts d'une dense et assez fine ponctuation. Ocelles des brach. généralement absents ou
vestigiaux. Antennes robustes, 0,4 fois aussi longues que le corps ; article H 0,52-0,57 fois aussi
long que le diatone, 1,5-1,8 fois aussi long que I et 1,1-1,3fois aussi long que III ; IV subégal
à II. Rostre atteignant le bord antérieur des mésocoxae. Pronotum des brach. subrectangulaire,
1,45-1,7 fois aussi large que long, celui des macr. un peu élargi postérieurement, 1,7-1,9 fois
aussi large que long. Hémélytres des brach. laissant découverts les tergites VI et VII et une

partie de V ; membranes réduites à une mince lisière ; clavus non distinct de la corie ; ponctuation
formant 2 rangées nettes sur les confins clavus-corie, dense et désordonnée ailleurs. d. Pygo-
phore : fig. 191b p. 141 ; phallus : fig. 191c ; paramères : fig. 19 la. 9. Spermathèque : fig. 191d.

Long : brach. : 1,75-2,40 mm ; macr. 2,50 mm ; antennes (articles) : (I)0,14 à 0,19 ; (II)0.23
à 0,29- (III)0.19 à 0,24- (IV)0,27 à 0,31 mm. Large : diatone 0,43-0,54 mm ; pronoium brach.
0,62-0,88 mm. macr, 0,90 mm ; hémélytres (ensemble) brach. 0,75-1,08 mm, macr. 1,08-1,15 mm.

Cette petite espèce à téguments du dessus entièrement et densément ponc-
tués est facile à reconnaître dans la faune paléarctique.

(Euf. —D*aprè » Pi asiixiiv 1969b. Brun clair, modérément allongé. Chorion glabre. brillant,
sans villosités. Rebord du plan du pi>le antérieur visible ; diamètre de ce plan : 0,20 mm ; surface
latérale présentant dcs lacciics longitudinales. Micropylcs vcrruci formes, plus sombres que la
coloration foncière. au nombre dc S, rarcmcnt 4. Long : 0,7 mm ; diamètre max. 0.3 mm ; dia-
ilicilc coui orme inicïopyliiirc 0,08 inin.
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Larves. —Stades 111-V : d'après Pttvsttxov 1969b. Ovale oblong, glabre, modérément
brillant. Coloration foncière de la tête et du thorax brune à brun sombre, antennes brun sombre
avec l'apex des articles un peu éclairci, pattes brun clair ; abdomen rosâtre. Antennes courtes,
pilosité peu dense, à peu près aussi longue que le diamètre des articles. Rostre atteignant les

métacoxae. Profémurs modérément épaissis, non dentés. Aires évaporatoires brun sombre (stades
III-IV) ou presque noires (stades IV-Vh relativement épaisses, la première un peu plus large

que la 2', celle-ci subégale à la 3' distance entre ces aires presque égale à leur largeur.

Ecologie. —Ce Plinthisus, assez xérophile, vit comme ses congénères
dans les détritus végétaux et la mousse ; il affectionne les endroits ensoleillée,
et a été trouvé notamment au pied des Pins sur terrain sableux, ou sur les
dunes, dans le callunetum, ou encore sur sol calcaire. Les imagos hibernent,
parfois aussi les larves âgées. La reprise d'activité a lieu dès la fonte des
neiges, fin mars ou début avril en Ukraine selon PttIstttcov ; les copulations
commencent bientôt, puis les pontes en mai ; les oeufs sont abandonnés iso-
lément dans la couche superficielle du sol ou parmi les détritus végétaux.
A la fin de juin une partie des larves ont atteint les stades âgés et les premiers
adultes font leur apparition ; celle-ci se poursuit jusqu'en août, et en sep-
tembre on ne trouve plus que des imagos. Au Nord (Finlande) d'après PÉDALER

(1936) le cycle est plus tardif. La polyphagie aux dépens de diverses graines
est fort probable.

Distribution. Carte n'80. —Plinthisus pusillus est un élément euro-si-
bérien. A l'exception des Iles Britanniques, il est répandu dans presque toute

Carte n" 80. —Distribution Ouest-paléarctique de Plinthisus pusillus.
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l'Europe tempérée et boréale, atteignant 65"N en Finlande ; plus commun
dans le Nord que dans le Sud, où on le trouve surtout en montagne (Alpes,
Pyrénées, Massif central français, quelques sierras d'Espagne). Vers l'Est il
est répandu dans presque toute la Russie d'Europe, connu du Kazakhstan,
d'Asie moyenne (Kirghizie), et de Sibérie jusqu'en Extrême-Orient.

FRANCF.. Çà et là, rare, manque dans l'Ouest ; Nord : Dunkerque (MNHN, anciennes captu-
res !): Muselle : Bitchc (REIBFR & Purov 1876) ; Indre-et-Loire : Paulmy (Mt roc() tid.) ;
Lozère : Altier, ait. 1 000 m, VIII 1993, tamisage de Mousses (Mxcvtrv, MAïocr) FY PÉRtcAR+
leg. !); Pyrénées-Orientales : Cerdagne, Estavar, ait. I 500 m, VII 1977 (PÉRtcARr leg. !), Mt
Puigmal, ait. 2400 m, Vl 1969 (TEvtPÈRF. ?eg.m coll. Péricart !) ; Vaucluse : Avignon (leg. '?) ;
Alpes-de-Haute-Provence : M="'e Lure, col de la Graille, ait. 1 600-1 700 m, VI 1990 (PÉRtcAttr
leg. !). Corse (MNHN !). —BELGIQUF.. Flandre Occidentale : Knokke-Zwin (Bosvtwvs 1978).
—PAYS-BAS. prov. de Drcnthe, Gelderland, Noord-Holland, Zuid-Holland, Noord-Brabant (At:-
KFMx 1989). —ALLEMAGNF.. Nombrcuscs captures contrôlées ! ; partout, selon Wagner 1966;
découvert en Bade-Württemberg à Neresheim, Heinzental, IV 1971 (RIFriFR 1972). —SUISSE.
Valais (GQLLNF>R-ScHEIDIvc & REZ8ANYAI-RtsER 1992) : Tessin (REzu>,tsvwt-REsER 1993). —ITA-
LIF.. Çà et là dans la partie continentale ; rare ou nul dans la péninsule. Val d'Ar>sta (coll.
Hciss !). Liguria ; Casella, Valle Scrivia (MAtsctvt leg.> MCSN !). Piemonte : Monesi, ait. 1900 m
(Foc<R>r F leg.m MCSN !). Lombardia : Legnano (Type dc mellae !). Piacenza X 1976 (coll.
Carapezza !).LombardialVeneto : marais de Busatello (Rtzzorrt Vt.écu & Zeuut ~ t 1989). Veneto :
Verona, M 'aldo (RIZZQTTI-VLAcH leg. !) ; Bosco di Gaggio (Bt>Ruivt leg.~ MCSN !). Trenti-
no-Alto Adige : Bressanone (TAlvtANINI 1961a). Friuli-Venezia Ciuliu (Dtou 1987).
Emi?ia-I?omagna ; Spilamberto (Mtvozzt leg.m MCSN !), Treviso, Modena ! (MSNV !). La:lo :
Furbara (ld. !).Sardegna : Oristano (coll. Heiss !).—ESPAGNE. Env. de Madrid : P'alangosta
VI 1978 (OHTERcuo leg.m UCMA !), P de la Morcuera VI 1975 (id. !); Ciudad Real : Fuen-
caliente (DE LA Ft>Hissée 1920). —AUTRICHE. Nord-Tirol (Htuss 1973) ; Ost-Tirol (KoF>.FR
1976) ; Kàrnten (HoczEc 1954) ; Niederàsterreich ! ; Oberásterreich (PRtFstsHR 1927) ; Burgen-
land : Neusiedlersee ! — RÉp. TCHEQUE. Bohême : Kostov (Roubal 19S7a) ; Moravie :
Hodonin, (HOBERLANDT 1944c), Strambck, Brno (STFIIL(K & V>vuivov 1997b). —SLOVAQUIE.
Kubrà, Kézmárok. Kecovo, Cenkov, Somotor (mêmes auteurs, 1998a). —HON()RIE. (HoRvg+tt
1897b ; At>KEMA 1990). —CROATIF.. « Illyrie » (Jostrov 1986a) ; Dalmatie (MNHN !).—'? YOU-
GOSLAVIF.. (HoRVÁTII 1897b, implicitement). —BOSNIE-HERZÉGOVINE. Bosnie : Koricna
(O. LuovARo leg.> ZMAS !). —ROUMANIE. Transylvanie (Kts 1991) ; Valachie : Brosteni,
Sinaïa !.Bucuresti. Comana (SIEKKluwu'z 1964) ; Dohroudja, Moldavie (Kts 1991). —BULGA-
RIE. (Jostrov 1969). Çà et là, répandu jusqu'à 1*Ouest de la Stara Planina. —TURQUIF.. Turquie
d'EuroPe (Josirov 1986a). Anatolic : Tatvan, ait. l 800 m, VI 1976 (Scut>HFRY ?eg.—> coll. Eck-
erlein !), Est du lac dc Van, ait. l 800-2000 m (id. !); Osmaniyc, Nur Dagh Vl 1976, ait.
l 500-1 700 m (id. !). —DANEMARK. ! (Mou.FR Avt>t>ttsr>ts & GAt>v 1974). —NORVEGE. ré-
gion de la côte Est jusqu'à 60"N : « Kristiania >v Tonsberg, Kongsberg, Frcdrikstad, Ris', Drobak
(WARLQE 1924). —SUEDF.. D'après CotictAtsos & OssIANNILssots (1976), assez répandu dans
la partie méridionale jusqu'à 60"N, y compris îles de Gotland et Oland ; plus au Nord : Dalarne,
Vasterbotten vers 65"N. —FINLANDE. (I.> tvtutus & Risse 1990 et MZHF) : Archipel d'Aland :
Pargas ! (types dc latus) ; Abo ! ; Nylandia : Helsinki ! (Types de eoleoptratus) ; Satakunta ! ; Ca-
rélie Sud, Carélie Nord !, Savonie Sud, Tavastic Sud, Ostrohothnie à 65"N ! —POLO('NK. Bytom
(J. Lts 1989) ; Pozntm, Krakôw (StvtRaczvvsxt 19S4) ; Pomorze, « Ostprcussen » (Srt('Hut 1958).
— RUSSIE D'FIJROPE. (PursHKov 1969b) : au Nord jusqu'en Carélte, S -Petersburg !, Iaro-
slavl !, Perm, Nizhni-Novgorod, Ryazan ! ; au Sud jusqu'en Kuban !, Krasnodar, Orenhurg.—
BIFI.ORUSSIF.. Gomcl (GtrFitevtxv 1931). —UKRAINF.. (PttrsHKov 1969h) : Transcarpathie,
Kiev, Poltava, Kharkov, Donetsk, Lugansk. Crimée ! —MOI,DAVIE. (PttrsttKov 1969b). —KA-
ZAKHSTAN D'FUROPE. ! —GFORGIF.. Tbilissi (KIRITstttiNKO 1918). —AZERBAIDZHAN.
Dzhulta (GIDAYAIov 1982),

EXTFNSION ASIATIQUE, Kazakhstan ! ; Kirghirie ! (Sud) ; Sihérie ; Amour, Iakutsk !
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SUBGEN. 3. —NANOPLINTHISLIS WAGNER 1963

Espèce-type : Plinthisus fasciatus Horváth 1881

Plinrhisomus Fieber 1864b : 213 ; auctt (part.). —Nanoplinthisus Wagner 1963c : 104, 151.

Popov 1968 : 7 (révis. subgen.)

Adultes. —Toujours brachyptères. Pas d'ocelles. Dessus luisant (sauf
Pl. maaniieii, plus ou moins pubescent, à ponctuation superficielle et dis-
persée, ou complètement absente, y compris sur le pronotum. Une longue
soie oculaire. Pronotum rectangulaire ou un peu sinué sur les côtés. Hémély-
tres très abrégés, à clavus indifférencié, membrane nulle, apex tronqué droit.
Abdomen plus large que le pronotum ; tergites V, VI, VII et une partie de
IV découverts, la suture IV-V toujours complètement visible. Profémurs très
renflés, avec un ou deux petits denticules sur leur face ventrale. Paramères
des <5 lamelliformes, triangulairement atténués. Taille très petite : 1,3-
1,8 mm.

Ce sous-genre groupe une huitaine d'espèces plus ou moins endémiques.
L'identification n'est pas très ardue.

TABLEAU DES ESPÈCES (ADULTES)

1 (2)

2 (1)
3 (4)

4 (3)
5 (10)

6 (7)

7 (6)

8 (9)
9 (8)
10 (5)
11 (12)

Dessus complètement lisse, sans aucune ponctuation. Profémurs armés de
2 denticules, rarement un seul. Long : 1,65-2,15 mm. Connu du Sud de l'Es-
pagne et du Maroc ............. 20. Iaevigatus Puton (p, 150)

Des points enfoncés visibles, au moins sur les hémélytres............................3

Corps élancé, brillant, portant une longue pubescence claire et fine, éparse,
mi-dressée, les soies aussi longues que le double du diamètre des articles
antennaires. Long : 2,2 mm. Connu d'Espagne méridionale et du Maghreb...

........................21. pilr>sellus Horváth (p. 152)

Espèces ne présentant pas l'ensemble de ces caractères.................................5

Dessus fortement ponctué, mat ou faiblement brillant. Profémurs normalement
bidentés ............................................ 6

Dessus brièvement mais densément pubescent, presque mat. Long : 1,7-
2,2 mm. Espèce ibérique....................19. magnieni Péricart & Ribes (p. 150)

Dessus presque glabre, faiblement brillant, densément et assez grossièrement
ponctué sur les hémélytres. Espèces est-méditerranéennes .............................8

Long ; 1,2 mm. Connu de Corfu.................23. perpusillus (Wagner) (p. 153)

Long : 1,4-1,8 mm. Est-méditerranéen ...............22. suhtilis Horváth (p. 152)

Pronotum à ponctuation dispersée, presque glabre, brillant .........................Il
Uniformément brun noir ; pubescence très fine. Tête et pronotum faiblement
brillants à ponctuation peu dense. Profémurs avec 2 dents et un denticule.
Long : 1,40-1,75 mm. Espèce Centre et Sud-ibérique, et maghrébine..............

18. megacephalus Horváth (p. 148)
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12 (11) Au moins la tête, le pronotum et les hémélytres brun jaune. Pubescence plus
distincte et plus dense. Profémurs avec un simple denticule.......................13

13 (14) Côtés du pronotum distinctement sinués devant les angles postérieurs
(fig. 193d p. 148). Abdomen brun noir. Long : 1,25-1,6 mm. Espèce Est-mé-
diterranéenne et pontique..................................16. fasciatus Horváth (p. 146)

14 (13) Pronotum à côté » non sinués, sensiblement rectangulaire fïg. 193e). Long :
1,30 mm. Connu du Maroc et du Sud de la Péninsule ibérique .......................

..........................17. pygmaeus Horváth (p. 147)

Fig. 192. —Gen. Plinthisus (Nanoplinthisus). —a, Pl. magnieni, V d'Espagne Nord-est,
habitus ; b, Pl. fasciatus, d'e l'île de Corfu, habitus. —Échelles en mm. —Originaux.

16. —Plinthisus (Nanoplinthisus) fasciatus Horváth

fasciatus Horviith 1882a ; 222 (Plinthisus subg. Plinthisumus) 1Dalmatie ; lectotype (9)
HNHM !].

HORVÁTH 1886b : 216 (in clé) ; OSHANIN 1906 : 327 (Verz. Pal. Hem.) ; KtRtTsttEN-
Ko 1928 : 130 (discuss.) ; 1951a : 280 (Hém. Russie d'Eur.) ; STlcHEL 1958 : 168
(Hét. Eur.) ; WAGNER 1963c : 105, 152 (révis. gen.) ; SLATER 1964b : 801 (Cat.
Lyg.) ; Popov 1968 : 11 (révis. subgcn. ; in clé) ; PUTsHKov 1969b : 204 (Lyg.
Ukr.) ; SCUDDER 1970 : 200 (lect.).

Adulte. Habitus : fig. 192b. —Luisant, jaune brun avec le quart postérieur du pronotum
très généralement pâle et l'abdomen brun noirâtre. Téguments portant de très fines soies jaunâtres
couchées ou un peu soulevées, éparses, molles, assez longues. Pronotum, hémélytres et dessus
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de l'abdomen avec une pubescence superficielle peu serrée ; points plus denses sur le scutellum.
Tête quasi-lisse, yeux petits, ocelles nuls ou vestigiaux, front 6-8 fois aussi large que les yeux
vus de dessus. Antennes courtes, assez épaisses, article 1 dépassant un peu l'apex du clypeus,
article II O,S-0,6 foi » aussi long que le diatone, 1,6 fois aussi long que I et 1,2 fois aussi long
que Ill ; IV 1,2S-1,3 fois aussi long que III. Rostre atteignant le milieu du mésosternum. Pro-
notum (fig. 193d p. 148) élargi de la base au tiers antérieur où sa largeur est maximale, pui »

resserré de là au sommet. Hémélytres sans clavus ni membrane, tronqués droit cn arrière, laissant
entièrement découverts les tergites V à Vll et une grande partie de IV. Profémurs fortement
renflé », pourvus d'un très petit denticule sur leur face ventrale ; protibias avec une rangée de
très fïnes granulations espacées. à. P»ramères à lame triangulairement atténuée (fig. 19 le p. 141) ;

réservoir éjaculateur du phallus à oreillettes très petites (fig. 191f). 9. Spermathèque à capsule
séminale resserrée en son milieu ; ductus disposé latéralement (fig. 194d p. 149).

Long : 1,25-1,60 mm ; antennes (articles) : (l)0,10- (Il)0.145 à 0,175- (III)0,12S à 0,145-
(IV)0,175 à 0,195 mm. Large : diatone 0,24-0,27 mm ; pronotum 0,42-0,48 mm ; hémélytres 0,51-
0,60 mm.

Larves stades III à V. —D'après Putshkov 1969b. Pâles ; tête, thorax et appendices bru-
nâtres, abdomen rosâtre. pilosité du corps courte, dispersée. Tête relativement large ; antennes
épaisses. Pronotum, même chez les stades âgés, plus large que le mésonotum, lobes hémélytraux
inclus. Lobes hémélytraux atteignant au stade IV le bord antérieur du tergite II, et au stade V
son milieu. Aires évaporatoires dorsales apparaissant comme de minces raies transversales bru-
nâtre pâle, la première occupant à peu près le 1/4 de la largeur de l'abdomen, et de l/4 plus
large que la 2', celle-ci de même largeur que la 3' distance entre ces aires avoisinant la largeur
de la 2'.

Ecologie. —En Crimée, selon Pvrsltxov, cette espèce se rencontre en
montagne, jusqu'à 600-800 m d'altitude, de préférence sur les versants mé-
ridionaux, sous les buissons de Thymus et d'Artemisia, parmi les détritus
végétaux, ou directement sur la couche superficielle du sol, sous les brindilles
de Thymus ; elle a aussi été trouvée sur les sables du bord de mer ; les imagos
sont visibles dès avril et jusqu'à la chute des feuilles ; des larves II à V ont
été collectées fin juin en compagnie des imagos ayant hiberné ; des larves
âgées ont été observées jusqu'au début d'octobre. Il y a certainement au
moins 2 générations par an.

Distribution. —Plinthisus fasciarus est un élément Est-méditerranéen,
répandu dans les Balkans et la Crimée. On le connaît aussi du Liban et
d'Azerbaidzhan.

CROATIE. Dalmatie : « Ragusa » (=Dubrovnik) (MZHF !); île de Lésina (=Hvar) (/errvrype !).
—BOSNIE-HERZÉGOVINE. Neum, 1881 (HNHM ! ; StEtvvtEwtcz 1964). —ALBANIE. Avlona
(=Vlonë) (REUTER 1891b ; Jostrov 1993). —GRECE. Attiki : île d'Angistrion (REGTER 1891b).
Thessalia : Pelion, Volos IX 1995 (THALER leg.m coll. Heiss !). Pelopánnisos : Vouraikos IV
1994 (PÉRIcART leg. !), Kálavrita (ZMAS !); île de Corfu (=Kérkira) (div. coll. !); île de Levkas
(BEIER leg.m MCSN !) ; île de Crète (=Kriti) : Khania et îlot de Dia (HNHM !).—UKRAINE.
Crimée : Sébastopol (PLIGtstsKI leg.~ ZMAS !), Kikineiz (KtRtTsttEtsxo leg.m ZMAS !)
AZERBAIDZHAN. (D'après GtoATATov 1982) : Sheki, steppe de Trut, III 1948 (BGGActtav
leg.) ; Ali-Bayramly V 1969. —LIBAN. (J. SAHLBERG leg., in coll. Seidenstücker !).

17. —Plinthisus (Nanoplinthisus) pygmaeus Horváth

pygmueux Horvâth 1882b : 145 (P/inrhisus subg. P/inthisomus) [Espagne Sud ; lectotype (à)
MZHF !].
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HORvÁTH 1886b : 216 (in clé) ; OSHANIN 1906 : 327 (Verz. Pal. Hem.) ; STICHEL

1958 : 168 (Hét. Eur.) ; WAGNER 1963c : 105, 152 (révis. gen.) ; SLATER 1964b :
806 (Cat. Lyg.) ; Popov 1968 : 11 (révis. subgen.) ; ScttooER 1970 : 204 (lect.).

Adulte. —Extrêmement semblable à Pl. fasciatus, dont il ne diffère que par son pronotum
moins resserré en arrière (fig. 193e), et selon Wagner des paramères de forme un peu différente.
Je n*ai pu voir de cette espèce que le lectotype d, qui provient d'Algeciras, et que je n'ai pas
disséqué. Les spécimens de Catalogne identifiés sous ce nom que j'ai examinés sont des Pl. nti-

nutissimus.

Long (d') 1,30 mm.

Il est possible que Pl. pygmaeus soit une sous-espèce occidentale de
Pl. fasciatus.

Cette espèce n'est connue que d'Andalousie (Algeciras) et, selon WAGNER,

du Maroc septentrional.

Fig. 193. —Gen. Plinthisus (Nanoplinthisus). —a, Pl. megacephalus, silhouette de l'ho-
lotype 8 d'Espagne ; b, Pl. laevigatus, silhouette d'une V d'Espagne : Ciudad Real ;

c, Pl. subtilis, silhouette d'un 8 de Palestine ; d,e, forme du pronotum pour compa-
raison, respectivement chez un Pl. fasciatus de Corfu et un Pl. pygmaeus d'Espagne
méridionale. —Échelles en mm. —Originaux, sauf c adapté de WAcNER, 1963.

18. —Plinthisus (Nanoplinthisus) mngaaeePhalu Horváth

megacephatus Horváth 1876a : 81 (subg. Plinthisomus) [Espagne ; lectotype id) MNHN !];—
iusitanicu » Horváth 1886b : 216 [Portugal ; lectotype (L' MZHF !].

HoRVÁTH 1876b : 725 (redescr. megacephalus) ; OsHANIN 1906 : 326, 327 (Verz.
Pal. Hem.) ; STlcHE1 1958 : 167, 168 (Hét. Eur.) ; WAGNER 1963c : 107, 108, 152
(révis. gen.) ; SLATER 1964b : 801, 802 (Cat. Lyg.) ; Popov 1968 : 8-11 (révis. Na-
noplinthisus ; syn. de lusitanicus) ; ScttoDER 1970 : 202 (lectt).
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Adulte. Silhouette : fig. 193a. —Corps entièrement brun noir, pattes et antennes un peu
plus claires. Un peu luisant, marqué en-dessus d'une ponctuation superficielle, fine, assez dense,
à peu près uniforme, et pourvu d'une fine et courte pubescence claire. Tête assez large, yeux
nettement plus gros que ceux de PI. fasciarus, front 5 fois aussi large que les yeux vus de dessus,
pas d'ocelles. Antennes à peine 0,4 fois aussi longues que le corps, épaisses, article I dépassant
peu l'apex du clypeus, article II 0,5 fois aussi long que le diatone et 1,3-1,4 fois aussi long
que III; IV 1,1 fois aussi long que II. Rostre atteignant le milieu du mésosternum. Pronotum
1,6 fois (d) ou L45 fois (9) aussi large que long, largeur maximale vers le tiers antérieur, de
là faiblement resserré jusqu'au bord postérieur. Hémélytres laissant presque entièrement décou-
vert le tergite IV, clavus indifférencié, pas de membrane, bords postérieurs tronqués presque
droit, formant entre eux un angle très obtus. Profémurs pourvus de 2 petites dents et d'un den-
ticule (fig. 194a), á. Pygophore à ouverture génitale très large (fig. 194b) ; lame des paramères
large (fig. 194f).

Long : 1,40-L75 mm ; antennes (articles) : (I)0,09- (ll)0,18 à 0,20- (III)0,135- (IV)0,19 à
0,22 mm. Large : diatone 0,38 mm, pronotum 0,52 mm, hémélytres (ensemble) 0,66 mm, abdo-
men d',66 mm, 9 0,70 mm.

Plinthisus megacephalus est connu seulement d'Espagne, du Portugal, et
d'lgérie.

ESPAGNE. Prov. de Madrid, nombreuses localités : Escorial !, Cercedilla !, Manzanares !,Villal-
ba !,S'e Guadarrama ! etc (MNMS, UCMA). —PORTUGAL. Coimbra ! (Type de lusiianicus).
—? ALGÉRIE. Mts Edough (unique ancien spécimen au MNHN, coll. Marmottan !)

Co
o

«4o

o~
o l-

oo

Fig. 194. —Gen. Plinthisus (Nanoplinthisus). —a, Pl. megacephalus, patte antérieure ;
b, id., pygophore du 8 holotype d'Espagne ; c, PI. Iaevigatus, spermathèque d'une V
d'Espagne : Ciudad Real ; d, PI. fasciarus, spermathèque d'une 9 de l'île de Corfu ;

e, PI. subrilis, paramère gauche d'un 8 de Palestine ; f, Pl. megacephalus, paramère
gauche de l'holotype á ; g, Pl. Iacvigzttus, paramère gauche d'un 8 du Maroc sep-
tentrional (ou d'Espagne méridionale ?) ; h, Pl. magnieni, paramère gauche d'un o
d'Espagne Nord-est. —Échelles en mm. — a, d'après Popov, 1968 ; b-d,f,h, originaux ;
e,g, adaptés de WAGNER, 1963.
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19. —Plinthisus (Nanoplinthisus) magnieni Péricart R Ribes

pilasellus sensu Wagner 1963c : 110, 152 (net Horváth 1876a) ; —magnieni Péricart gz Ribes

1994 : 245 lEspagne ; holotype (o ) coll. Ribes !, allotypc (9) coll. Magnien !].

Povov 1968 : 11 (sous le nom pilosellus) (in clé Nanoplinthixux).

Adulte. Habitus : ltg. 192a p. 146. Brun à noir, peu luisant, densément ponctué-chagriné

en-dessus, portant une pubescence courte blanchâtre peu serrée mais très visible. Tête nettement

moins large que le bord antérieur du pronotum ; pas d'ocelles, front 3-5 fois aussi large que les

yeux vus de dessus. Antennes assez élancées, cependant d'épaisseur un peu variable ; article I

dépassant le clypeus par presque la moitié de sa longueur ; article II 0,55-0,65 fois aussi long

que le diatone, 1,6-1,8 fois aussi long que I, et 1,2-1,5 fois aussi long que III; IV à peu près

aussi long que II ; articles III et IV parfois assombris ainsi que la moitié postérieure de Il.
Rostre atteignant le bord antérieur du mésosternum, Pronotum 1,35-1,50 fois aussi large que

long, plus ou moins fortement atténué en arrière, largeur maximale vers le l/3 antérieur. Hé-

mélytres sensiblement étranglés en avant, tronqués droit en arrière, clavus indifférencié,

membrane absente ; bords latéraux avec une troncature oblique anté-apicale ; Abdomen découvert

à partir du milieu du tergite IV. Profémurs armés de 2 petites dents sur leur face ventrale.

Long : 1,7-2,2 mm ; antennes (articles) : (I)0,15- (II)0,23 à 0,29- (III)0,17 à 0,20- (IV)0,27
à 0,29 mm. Large ; diatone 0.41-0,47 mm ; pronotum 0,58-0,67 mm ; hémélytres (ensemble) 0,77-
0,87 mm ; abdomen 0,80-0,96 mm.

La coloration est assez variable de même que la forme et les proportions
du pronotum, mais la pilosité brève et blanche rend cette espèce aisée à

distinguer des autres espèces du sous-genre Nanoplinthi sus ; on peut cepen-
dant la confondre avec Pl. megaeephalug, mais la taille de ce dernier est

plus petite, son pronotum en moyenne moins resserré vers la base et moins

élargi vers le tiers antérieur, à ponctuation moins serrée, sa pubescence dor-

sale moins apparente donnant un aspect plus luisant.

Plinthisus magnieni est endémique en Espagne, où il habite surtout le

Nord-est et l'Est de la péninsule :

ESPAGNE. Répandu en Cataluna : Tarragona !, Barcelona ! ; Zaragoza, S'e Alcubierre IV 1977,
(RmEs leg. ! : ho/otype), Los Monegros (RInrs et al. 1997) ; Cuenca : Zafrilla VI 1991 ait.

l 300 m, (MAcytEN leg, ! : allotype) ; Teruel ! ; Valencia ; Castelldn ! ; Alicante !, répandu ; Câce-

res : Garciaz II 1990 (L.G. GostEz leg.—> (UCMA !); Murcia : El Sabinar VI 1979 (PtERo /eg.—>

UCMA !), Sierra Largo. Cubezo XI 1975 (ODTEREt.o leg. !m UCMA !); Ciudad Real : Pozuelo

de Calatrava (MNMS !).

Nota : le spécimen de Cáceres, à pubescence moins apparente, semble représenter un transition

vers Pl. megacephalus).

20. —Plinthisus (Nanoplinthisus) laevigatus Puton

laevigatus Puton 1884a : 142 [Espagne ; lectotype (9) MNHN !l.

HoRVÁTH 1886b : 217 (in clé) ; OSHANtN 1906 : 328 (Verz. Pal. Hem.) ; ST!cHEL

1958 : 171 (Hét. Eur.) ; WAGNER 1963c : 109, 151 (révis. gen.) ; S!.ATER 1964b :

793 (Cat. Lyg.) ; SGUDDER 1967 : 155 (lect.) ; Povov 1968 : 11 (in clé Nanoplin-

thi sus).
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Adulte. Silhouette : fig. 193b p. 148. —Imponctué, brillant, allongé, généralement brun plus
ou moins sombre avec antennes, tibias, tarses, clypeus plus clairs ; pubescence dorsale claire,
fine et dispersée. Tête presque aussi large que le bord antérieur du pronotum ; pas d'ocelles ;
front 4,5-6 fois aussi large que les yeux vus de dessus ; antennes robustes, 0,4-0,45 fois aussi
longues que le corps ; article I dépassant peu le clypeus, article II 0,55-0,60 fois aussi long que
le diatone, 1,6-1,7 fois aussi long que I et 1,2-1,3 fois aussi long que III ; IV subégal à Il.
Rostre atteignant les mésocoxae. Pronotum 1,3-1,7 fois aussi large que long, visiblement resserré
en arrière, largeur maximale vers le l/3 antérieur. Hémélytres sans clavus différencié ni mem-
brane, atteignant le milieu du tergite IV, tronqués droit ou un peu obliquemcnt en arrière, suture
subégale en longueur au scutellum. Profémurs pourvus de 2 petites dents, rarement une seule,
sur leur face ventrale : protibias du d peu arqués. Connexivum presque d'égale largeur jusqu'à
l'apex. a. Lame des paramères large, triangulairement atténuée (fig. 194g p. 149). 9. Sperma-
thèque à capsule subsphérique (fig. 194c).

Long : 1,65-2,15 mm ; antennes (articles) : (l)0,13- (II)0,19 à 0,25- (III)0,185 à 0,195-
(IV)0,21 mm. Large ; diatone 0,35-0,42 mm ; pronotum 0,50-0,60 mm ; hémélytres (ensemble)
0,61-0,80 mm.

Plinthisus laevigatus n'est connu que de la moitié Sud de l'Espagne et
du Maroc septentrional.

Fig. 195. —a, Plinthisus (Nanoplinthi sus) pilosellus, habitus du lectotype V, Maroc
septentrional; b, Pl. (Isioscytus) reyi, habitus d'une V de France, Provence. —Échelles
en mm. —Originaux.
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ESPAGNE. Madrid : Valdelaguna X 1981 (OvTERELo. Ieg.m UCMA !).—Ciudad Real : Puer-

tollano (MNMS !), Pozuelo de Calatrava (div. coll. !) ; Cordoba : El Lomo, Luque Ill 1987
(BAENA leg. !); Sevilla (FRANz leg.m NHMW !), El Viso del Alcor (id. !); Jaén : S" de Cazorla,
Pantano de El Tranco (FRANz leg.m NHMW !); Murcia : Cartagena (MNHN : lecrotype !),Aledo
IV 1971 (RIBEs leg. !), Salinas del Real, V 1978 (J.J. PREsA leg.m UCMA !); Granada : Baza
(FRANz leg.m NHMW !), Sierra Nevada, ait. l 600 m IX 1959 (BgsvcHET leg. !). —MAROC.
Nord : Sidi Badek, Béni Bu lahi, Melilla (PARoo leg.m coll. Ribes !).

21. —Plinthisus (Nanoplinthisus) pilosellus Horváth

pilosellus Horváth 1876a : 81 (nec Wagner 1963c) ]Maroc ; lectotype (9) BMNH !].

HoRvÁTH 1876b : 728 (redescr.) ; 1886b : 217 (in clé) ; STIcHEL 1958 : 171 (Hét.
Eur.) ; SI.ATER 1964b : 797 (Cat. Lyg.) ; ScvooER 1970 : 203 (lect.) ; PÉRlcART &
RIEEs 1994 : 245 (comment. sur mat.-type; redescr.)

Adulte. Habitus : fig. 195a p. 151. —Etroit, oblong, brun jaunâtre, brillant, muni dessus
d'une pubescence claire mi-dressée, dispersée, 2 fois aussi longue que le diamètre des articles
antennaires. Tête aussi longue que large ; antennes élancées, 0,45 fois aussi longues que le corps,
article I dépassant le clypeus par la moitié de sa longueur, II 0,7 fois aussi long que le diatone

et 1,15 fois aussi long que III, IV 1,1 fois aussi long que III. Pronotum seulement l,l fois aussi

large que long, largeur max, au tiers antérieur, assez fortement resserré dans sa moitié posté-
rieure, densément ponctué sur le bord antérieur et sur le quart postérieur, éparsément sur le

disque. Scutellum densément ponctué. Hémélytres densément ponctués, les points formant 4-

5 rangées assez nettes sur le clavus et la région attenante de la corie ; clavus et corie non

démarqués, bords postérieurs coupés presque droit, laissant découverts les tergites V, VI et VII
et une partie de IV ; membranes nulles. Profémurs armés de 2 dents sur leur face ventrale.

Long : 2,15 mm ; antennes (articles) : (I)0,155- (II)0,29- (III)0,25- (IV)0,28 mm. Large ; dia-

tone 0,40 mm ; pronotum 0,60 mm ; hémélytres (ensemble) 0,75 mm.

Cette espèce se distingue de toutes les autres dans le sous-genre par sa

longue pubescence et sa forme élancée.

Distribution. —Plinthisus pilosellus est connu d'Espagne méridionale,
du Maroc et d'Algérie. Il existe aussi une indication de Grèce à confirmer.

ESPAGNE. Cádiz : Algeciras (MZHF : « Type » [invalide !J), id. (BOLlvAR leg. !): id. (coll. Han-

nothiaux !). —MAROC. Tanger (lectotype !); Casablanca (HoRVÁTtt 1886b). —ALGÉRIE. El
Kantara II 1929 (ScHATzMAYR leg.m MCSN !); Kabylie : Bou Berak (PvEL leg.m MNHN in

coll. Royer !).—? GRECE. (sec. Srtcttvv 1958) ; à vérifier.

22. —Plinthisus (Nanoplinthisus) subtilis Horváth

subrilis Horváth 1881 ; 39 [Israël; lectotype (d) HNHM].

HGRVÁTH 1886b : 217 (in clé) ; WAGNER 1963c : 112, 152 (révis. gen.) ; SI ATER

1964b : 799 (Cat. Lyg.) ; Popov 1968 : 11 (révis. Nanoplinlhisus ; i n clé) ; ScvooER
1970 : 205 (lect.).

Adulte. Silhouette du d : fig. 193c p. 148. —Jaune brun, abdomen un peu plus sombre.

Assez allongé, faiblement brillant, presque glabre, assez densément couvert d'une ponctuation

relativement grossière. Front environ 6 fois aussi large que les yeux vus de dessus ; article II

des antennes 1,2 fois aussi long que III, et subégal à IV. Pronotum 1,25-1,30 fois aussi large
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que long, uniformément et fortement ponctué, élargi en avant avec la largeur maximalc vers
son l/3 antérieur, qui est l,l fois aussi large que sa base. Scutellum et hémélytres fortement
ponctué ». Hcmélytres tronqués droit en arrière, laissant découverts les 3 derniers segments ab-
dominaux et la moitié du précédent ; suture hémélytrale subégalc au scutellum (9) ou un peu
plus courte (o) ; pas de membrane. Profémurs armés en-dessous de deux petites dents. o. Pa-
ramères : fig. 194e p. 149.

Long : 1,4-1,8 mm; antennes (articles) : (I)0,12- (II)0,17 à 0,22- (III)0,135 à 0,175-
(IV)0,20 mm. Large : diatone 0,31-0,33 mm; pronotum 0,38-0,44 mm; hémélytres (ensemble)
0,57-0,63 mm; abdomen 8 0,60, 9 0,70 mm.

Cette espèce se différencie de Pl. magnieni par son absence de pubescence
et sa taille plus petite.

Distribution. Plinthisus subtilis habite l'Est du bassin méditerranéen :

Syrie/Israël, Liban.

ISRAEL. Haifa (lectotype). —LIBAN. « Lebanon » IV 1904 (J. SAHLBERG et U. SAAt.As leg. ! ;
LINNAveoRI 1953). —SYRIE. (Peut-être confusion avec Israël).

23. —Plinthisus (Nanoplinthisus ?) perpusillus Wagner

perpusillux Wagner 1963c : 122 (subg. Isioscyrus) [Corfu ; holotype (8) coll. Weber, ZSMC !].

Adulte. —á holotype. Brach., entièrement jaune brun, relativement large et court, mat,
densément, grossièrement mais assez superficiellement ponctué sur le pronotum, le scutellum
et surtout les hémélytres. Front 5 fois aussi large que les yeux vus de dessus. Pas d'ocelles.
Article II des antennes à peu près aussi long que III et 0,8 foi » aussi long que la distance
interoculaire ; article IV manquant. Pronotum 1,7 fois aussi large que long. Hémélytres laissant
découverts les tergites IV à VII, tronqués droits à leur apex, sans résidu de membrane. Profémurs
avec en-dessous une petite dent et un minuscule tubercule.

Long : 1,25 mm. Large : diatone 0,27 mm ; abdomen 0,53 mm.

Nota ; Le spécimen-type, dont l'authenticité n'est pas douteuse d*après la provenance, la taille,
et l'absence indiquée du 4'rticle sur les 2 antennes, ne correspond qu'imparfaitement à la
description de WAGNER. En particulier, celui-ci dessine des hémélytres pourvus d'un résidu de
membrane (qu'il confirme dans sa description), ct cachant presque complètement le tergite IV ;

il place en conséquence l'espèce dans le sous-genre Isioscyrus, en remarquant toutefois qu'elle
présente l'habitus d'un Nunoplhtrlasu » ! A noter aussi que 1*antenne figurée dans ce travail pos-
sède 4 articles. Ie 4' donc été « restauré », Enfin le segment génital, qui a été disséqué, est
réduit à plusieurs débris collé », inutilisables pour l'étude, et les paramères n'existent plus.

Plinthisus perpusillus ressemble à Pl. subtilis, mais il est nettement plus
petit, et son pronotum est plus bref, nullement élargi d'arrière en avant. Il

faudrait disposer d'un matériel plus important pour indiquer sa position avec
certitude.

Le spécimen provient de l'île de Corfu, J. SAHLBERG leg.
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SUBGEN. 4. —ISIOSCYTUS HORVÁTH 1876

Espèce-type : Plinthisus ptilioides Puton 1874

Plinthisus subgen. Isioscytus Horváth 1876b : 724.

HoRVÁTH 1886b : 216 (clé) ; LETHIERRY & SÉvERtiv 1894 : 205 (Cat. Hém.) ; OsHA-
tvtw 1906 : 328 (Verz. Pal. Hem.) ; STtcHEL 1958 : 170 (Hét. Eur.) ; WArwER 1963c :
113, 152 (révis. gen.) ; St.ATER 1964b : 799 (Cat. Lyg.) ; Pvrswt<ov 1969b : 205
(Lyg. Ukr.).

Adultes. —Macroptères et brachyptères. Dessus peu luisant, pubescent.
Ponctuation du pronotum assez fine et dense, parfois un peu plus espacée
sur le champ antérieur. Une longue soie oculaire. Hémélytres des brach. abré-
gés, à clavus généralement indifférencié, membrane réduite à une lisière, apex
tronqué droit ou oblique ; tergites abdominaux VI, VII et une partie de V
découverts, la suture V-VI toujours complètement visible. Profémurs très ren-
flés, avec généralement un ou deux petits denticules sur leur face ventrale.
Paramères des <5 falciformes. Taille très petite : 1,2-1,9 mm.

Ce sous-genre groupe une huitaine d'espèces parmi lesquelles se trouvent
certains des plus petits Lygaeidae connus.

TABLEAU DES ESPÈCES (ADULTES)

1 (8)
2 (7)
3 (6)

Brachyptères. ..........2

Membranes étroites, 7-10 fois aussi larges que longues .................................3

Corps à côtés parallèles (fig. 195b p. 151) ; hémélytres pas plus larges que
le pronotum, bords latéraux presque rectilignes..4

4 (5) Bords postérieurs des hémélytres tronqués très peu obliquement (fig. 195b).
Brun à brun noir. Long : 1,40-1,75 mm. Nord-ouest méditerranéen.................

.........25. reyi Puton (p. 157)

5 (4) Bords postérieurs des hémélytres tronqués obliquement (fig. 198c p. 161).
Noir brillant avec les hémélytres brunâtres, mates. Long : 1,65-1,75 mm. Es-
pagne Sud, Maroc 28. saundersi Horváth (p. 162)

6 (3) Corps plus ou moins ovale, bords latéraux des hémélytres arqués, débordant
distinctement ceux du pronotum. Bords postérieurs des hémélytres tronqués
presque droit ; membranes réduites à d'étroits vestiges, environ 10 fois aussi
larges que longues. Long : 1,20-1,55 mm. Elément méditerranéen et Ouest-
européen 26. minutissimus Fieber (p. 159)

7 (2) Vestiges des membranes tout au plus 5 fois aussi larges que longs (fig. 198a).
Bords postérieurs des hémélytres obliques, formant entre eux un angle dis-
tinct. Long : 1,4-1,9 mm. Elément méditerranéen et pontique...........................

. 24. ptilioides Puton (p. 155)
8 (1) Macroptères.. . 9
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9 (12) Corps plus allongé, hémélytres pris ensemble 1,7 fois aussi longs que larges
. 10

10 (11) Elément ibéro-marocain. Long : 1,65-1,9 mm .
27, andalusicus Wagner (p. 161)

11 (10) Méditerranéen et pontique. Coloration foncière brun noir à noire. Long : 1,4-
1,9 mm 24. ptilioides Puton (p. 155)

12 (9) Corps plus court et plus large, hémélytres pris ensemble 1,5-1,6 fois aussi
longs que larges. Coloration foncière brun jaune. Long : 1,45-1,65 mm. Elé-
ment méditerranéen et Ouest-européen....... 26. minutissimus Ficher (p. 159)

24. —Plinthisus (Isioscyfus) ptilioides Puton

Ptilioides Puton 1874c : 4S2 (Plinthisus subg. Plinthisamus) [Syrie ; lectotype ( S') MNHN !];
—.iubcarinatux Wagner 1949c : l l (Plithixus subg. Plintltisomtts) [Anatolie ; holotypc (rt brach.)
NHMW !l ; —franzi Wagner 1961a : 21 (Plinthisus s.str.) [Tchad ; holotype (d macr.) ZMUH[.

HoRvÁTH 1876b : 727 (redescr.) ; 1886b : 217, 221 (in clé) ; STIGHEt. 1958 : 171,
175 (Hét. Eur.) ; SLATRR 1964b : 793, 800, 806 (Cat. Lyg.) ; WAGNER 1963c : 114,
115, 153 (révis. gen. ; syn. de franzi avec subi arinatus) ; SGUDDER 1967 : 156
(lect.) ; PUTsHKov 1969h : 205 (Lyg. Ukr.) ; PÉR!GART 1997h : 484 (syn. de sub-
cari natus).

Adulte. Silhouette brach. fig. 198a p. 161 ; macr. fig. 198b. —Macr. ou brach. Peu luisant,
brun à brun noir avec hémélytres et appendices plus clairs, revêtu d'une assez fine pubescence
blanchàtre couchée. Distance entre les angles antérieurs du pronotum peu plus grande que le
diatone. Front 4,0-5,S fois aussi large que les yeux vus de dessus ; ocelles des brach. vestigiaux.
Article I des antennes dépassant le clypeus par I/3 de sa longueur, article II 0,6 fois aussi long
que le diatone, 1,4 fois aussi long que l'article I, et 1,2-1,35 foi » aussi long que III ; IV suhégal
à II. Rostre ne dépassant guère le bord antérieur des mésocoxae. Pronotum 1,45-1,75 fois aussi
large que long, côté » arqués-resserrés sur le l/3 antérieur, puis presque rectilignes sur les 2/3 pos-
térieurs (macr., quelques brach.) ou parfois un peu sinués dans la moitié postérieure (brach.),
largeur maximale à la base (macr.), ou largeur basale subégale à la largeur vers le l/3 antérieur
(brach.). Surface assez dcnsément ponctuée, les points un pcu plus gros sur le l/3 postérieur.
Hémélytres des brach. laissant découverts les tergites VI. VII et la partie médio-postérieure de
V, bords latéraux légèremcnt mais visiblement arqués ; apex coupés obliquement ; clavus non

délimites ; rudiments de membrane~ (relativement) assez grands ; suture 1,3 foi » aussi longue
que le scutellum. Hémélytrcs des macr. complets, atteignant ou dépassant un peu l'apex de
l'abdomen. Profémurs trè » renflés, avec une ou deux spinules sur leur face ventrale. Protibias
des o peu arqués. Paramcres : fig. 198l',g.

Long : 1,40-1,90 mm ; antennes (articles) : (I) 0,12 à 0.135- (II)0,19 à 0,24- (III)0,14 à 0,20-
(IV)0,19 à 0,24 mm. Large : diatone 0,33-0,38 mm ; hémélytres 0,60-0,75 mm.

Ecologie. —Cette espèce répandue mais qui semble peu commune paraît
affectionner les terrains steppiques, où elle vit sur le sol au pied des plantes
ou dans la litière. Les imagos ont été collectée de mai à juillet ; des macr.
ont été récoltés à la lumière en Turquie (HoatJRLANDT 1955).

Distribution. Carte n" 81 p. 156. —Plinthisus ptilioides est un élément
méditerranéen et pontique; il atteint vers l'Ouest la Sardaigne, et vers l'Est
le Kazakhstan. Il est par ailleurs connu d'Afrique tropicale.

ITALIE. Sardegna : Oristano (MCSN !) ; Cagliari (div. coll. !).Sicilia : Ficuzza (RAct!sA leg.i
ZIUN !), Palermo (MNHN ! ; CARAvEzzA leg. !).—CROATIE. Dalmatia ; Pridvorje (div. coll. !).
—BULGARIE. (Josiaov 1990) : Région côtière : Nesebur V 1987 (HEt>tNo leg.) ; Sud-ouest :
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Carte n'1. —Distribution de Plinthisus ptilioides.

)v.
env. de Petrich V l983 (Jostrov leg.). —GRECE. Ile de Corfu (=Kérkira) (div. coll. !).—TUR-
QUIE ; Anatolie : Eskisehir IV 1955, Antakya V 1955, Konya V 1955, Ankara VI 1967
(SEIDENsTUîKFR Ieg. !), Mts Taurus (NHMW : Type de subcarinarus !), Adana IV 1964 (NMPC !),
lsparta I 1972 (Looos leg. !).—RUSSIF. D'EUROPE. Nord-Caucase : Krasnodar, Novorossiysk
(Pursttxov 1969b). —UKRAINE. Odessa (ZMAS !); Crimée : Evpatoria (MNHN !, HNHM !).
—ARMÉNIE. Erevan (ZMAS !).—AZERBAIDZHAN. Nukha (ZMAS !).—7ISRAEL. « Pales-
tine » (BooatvttatMER Ieg.). — SYRIE. (MNHN : lcctotype de prilioïdes !). — JORDANIE.
Bethleem (J. Sahlberg leg. ! ; Lw>AvuoRt 1953).

EXTENSION ASIATIQUE. Kazakhstan : Karaganda, Zhana Arka (ZMAS !).
EXTENSION AFROTROPICALE. Soudan : Darfour ; Tchad (Types de frztnzï).

b c

C.
O

Fig. 196. —a-d, Plinthisus (Isioscytus) minutissimus de France, forêt de Fontainebleau :
a, phallus du d ; b,c, paramère gauche, 2 positions ; d, spermathèque de la V. —e-g,
Plinthisus reyi d'Espagne, Cuenca : e, phallus du o ; f, paramère gauche ; g, sperma-
thèque de la V. —Echelles en mm. —Originaux.
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25. —Plinthisus (1sioscytus) reyi Puton

reyi Puton 1882a : 185 [France Sud ; lectotype (o brach.) MNHN !];—bicolor Rey 1888a : 101
(nec Wagner 1963c) lloc. inconnue ; lectotype (o ) MNHN !];

—? parvutus Kerzhner 1962 : 139 ;

[Kazakhstan, holotype (rI brach.) ZMAS !].

HQRVÁTH 1886b : 216 (in clé) ; ST!cHEL 1958 : 170 (Hét. Eur.) ; WAotsER 1963c :
118 (reyi), 120 (hicolor), 153 (in clé) ; SLATER 1964b : 800 (Cat. Lyg.) ; ScUDDER
1967 : 157 (lect. reyi) ; PÉRICART & RIBES 1994 : 248 (syn. de hicolor).

Adulte. Habitus : fig. 195b p. 151. —Brach. seuls connus. Peu luisant, assez densément
couvert d'une pubescence claire, corps et appendices brun clair à brun noir, avec l'abdomen
plus sombre ; ponctuation assez dense et peu profonde sur l'avant-corps, plus marquée sur les
hémélytres. Tête plus étroite que le bord antérieur du pronotum ; ocelles vestigiaux ; antennes
0,45 fois aussi longues que le corps ; article I dépassant le clypeus par la moitié de sa longueur.
article II 0,55-0,6S fois aussi long quc le diatone et 1,25-1,35 fois aussi long que III ; IV subégal
à II. Rostre atteignant les mésocoxae. Pronotum subrectangulaire ou à peine sinué en arrière
du milieu, 1,3-1,6 fois aussi large que long. Hémélytres à bord » latéraux presque parallèles,
laissant découverts les tergites V, VI et VII et une petite partie de IV, coupé » presque droits à
l'apex, formant entre eux un angle trè » obtus ; clavus non différenciés, membranes presque nul-
les : 2-3 lignes de points assez nettes sur les clavus et la partie attenante des cories. Profémurs
très renflés, avec 2-3 dents plus ou moins visibles sur leur face ventrale. d. Protibias un peu
arqués ; oreillettes du réservoir éjaculateur du phallus très développées (fig. 196e) ; paramères
à lame falciforme (IIg. 196f). 9. Spermathèque fig. 196g.

Long : 1,40-1,75 mm ; antennes (articles) : (l)0,11 à 0,14- (II)0,19 à 0,24- (III)0,14 à 0,19-
(IV)0,19 à 0,22 mm. Large : diatone 0,28-0,36 mm ; pronotum 0,48-0,S7 mm ; hémélytres (en-
semble) 0,55-0,67 mm.

Les spécimens d'Espagne sont plus sombres que ceux de France méridionale.

Cette espèce se distingue assez aisément de Pl. ptilioides, chez lequel les
brach. ont des hémélytres plus obliquement coupés apicalement, avec les ru-
diments de membranes beaucoup moins étroits ; chez Pl. minutissimus les
brach. sont de forme un peu plus large, à téguments plus brillants, pubescence
moins apparente.

Carte n 82. —Distribution de Plinthhsus reyi.
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Ecologie et distribution. Carte no 82 p. 157. Plinrhisus reyi vit dans
l l'ecs calcaires ou sableux, dans la litière ou la Mousse; les adultes
ont été collectés en juin, en France dans les garrigues au pied es ymus
et des Lavandula. Ils hibernent très probablement. C'est une espèce Nord-
ouest méditerranéenne, connue de France méridionale et de Péninsule ibéri-
que. y rap o. J'apporte aussi une série de Turquie de la coll. Eckerlein identifiée
« Pl. parvulus Kerzhner ».

FRANCE. Connu seulement dans le quart Sud-est, Pyrénées-Orientales : Collioure (MNHN :
d i !),Port-Bou !,Banyuls ! (div. coll. !); Hérault ; Montpellier (div. coll. !), Mireval

(MNHN !) ; Gard : Remoulins (A. PeRRtER leg.m MNHN !), Les Issards (

leg. !) ; Bouches-du-Rhône : La Montagnette (WAowEtt 1955h) ; Vaucluse : Apt VI 1975 (PÉRtcARr

leg. !), Fontaine-de-Vauclusc (A. PERRIFR leg.m MNHN !), Saumanc-de-Vaucluse III 1977 (PÉ-
RlcART leg. !); Var : a ar eL G d Xll 1953 (EcKERLelN leg. !) ; Alpes-Maritimes : Menton

(MNHN !) ; Loire ; M Pilât (REv leg.m MHNL !) ; Savoie : Bozel (HAttttortttAt!x leg. !).—ES-
PAGNE. Cuenca : Una Vl 1991 (MAovIEtv, MATOCQ ET PÉRIcART leg. !), Canete (id. !) ; Madrid :

' " !,C'1 ', (MNMS !); Cáceres, Avila, Alhacete tM. Cos+As der.) ; Ciudad Real :

F l' (D. LA FusttrE leg.—> MNMS !), Pozuelo de Calatrava (id. !).—uenca ien e s
venstm (JostrovCoimhra III 19S4 (REt tAt'a leg. !). —? BUI,GARIE. Région méridionale (verisim.) (

l Kerzhner). —TURQUIE. Namrun V-VI 1963, VI 197S (ScHUBERTP '""
Cleg.. in coll. Eckerlein, sous le nom pnrvulut) ; Tatvan Vl 1976 (id. !).—? T

(coll. Linnavuori. sous le nom purvulus).

EXTFNSION ASIATIQUF.. ? Kazakhstan (Type de parvulus).

'I

Fig. 197. —a, Plinthisus minutissimu » de France, forêt de Fontainebleau, habitus d une

Y brach. b id., larve stade V, sud du Massif central français. —Échelles en mm.—
'l

Originaux.
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26. —Plinthisus (Isioscytus) minutissimus Ficher

minutissimus Ficher 1864b : 213 (subg. Piinthisomus) [France Sud ; Type (9) perdu ?] ; —var.

meridionoiis Mancini 1935b : 8 [Italie : île de Capraia ; holotype (d) MCSN !]; —bicolor sensu

Wagner 1963c : 120, 152 [Majorque] (nee Rey, 1888a) ; PÉRlcART 1998b : 7 (hol. meridionalis).

HoRVÁTtt 1876b : 725 (redescr.) ; PvTGN 1878a : 44 (Syn. Hét. Fr.) ; HGRVÁTtt 1886b :
216, 221 (in clé) ; MANctNI 1935b : 8 (disc. syst.) ; STtcttEL 1958 : 168 (Hét. Eur.) ;

WAGNER 1963c : 119, 153 (révis. gen.) ; SLATER 1964b : 802 (Cat. Lyg.) ; PÉRtcART

k. RlttEs 1994 : 247 ; CARAPEZZA 1995 : 237 (syn. de meridionalis).

Adulte. Habitus brach. ; fig. 197a. —Macr. ou brach. Brun jaune à brun rouge ou brun

noir, abdomen plus sombre, pattes jaunâtres. Téguments brillants, pubescence pâle et fine, assez
peu apparente, sauf celle des antennes. Ponctuation dorsale généralement peu marquée. Tête un

peu plus étroite que le bord antérieur du pronotum, nullement ponctuée ; antennes 0,4-0,45 fois
aussi longues que le corps, article I dépassant le clypeus par le tiers de sa longueur ; article II
0,5-0,6 fois aussi long que le diatone, 1,2 à 1,5 fois aussi long que III ; IV 1,05-1,15 fois aussi
long que II. Rostre atteignant à peine les mésocoxae. Pronotum 1,6-1,75 fois (macr.) ou 1,4-
1,6 fois (brach.) aussi large que long, légèrement élargi en arrière (macr.) ou subrectangulaire
(brach.) ; ponctuation fine et superficielle sur les 2/3 antérieurs, un peu plus grossière sur le

1/3 postérieur. Scutellum très finement ponctué. Hémélytres des macr. complets, dépassant un

peu l'abdomen. Hémélytres des brach. laissant découverts les tergites V, VI et VII et une petite
partie de IV ; clavus non différencié, membrane réduite à une étroite lisière ; points peu serrés,
superficiels, mais plus grands que sur les autres parties du corps, formant quelques rangées mal

définies sur le clavus et la partie attenante de la corie. Profémurs très renflés avec 1-3 très
petites spinules plus ou moins visibles sur la face ventrale ; protibias peu arqués. iî. Phallus :

fig. 196a p. 156 ; paramères (fig. 196b, c) à lame falciforme, très semblables à ceux de PI. reyi.
9. Spermathèque : fig. 196d.

Long : macr. 1,45-1,65 mm, brach. 1,20-1,55 mm ; antennes (articles) : (I)0,095 à 0,11-
(II)0,15 à 0,19- (III)0,115 à 0,155- (IV)0,17 à 0,20 mm. Large : diatone 0,27-0,33 mm ; pronotum
macr. 0,55-0,60 mm, brach. 0,42-0,52 mm ; hémélytres (ensemble) 0,48-0,70 mm.

Se distingue assez aisément des autres espèces du sous-genre par ses té-
guments brillants.

Larve stade V. Habitus : lig. 197b. —D'après mes observations sur des spécimens du Sud
du Massif central français : Lozère, col du Sapct, ait. l 100 m. Avant-corps brunâtre en-dessus,
abdomen rose à rougeâtre avec les glandes odorifères dorsales (surtout les 2 premières) rouge
plus intense, visibles par transparence. Antennes grisâtres, pattes blanc grisâtre. Lames coxales
grisâtres, le reste de la face ventrale du thorax blanc grisâtre. Pubescence antennaire au moins
aussi longue que le diamètre des articles, celle du dessus du corps plus courte. blanchâtre, fine,
appliquée, dispersée. Yeux portant quelques longues soies. Antennes robustes, article I dépassant
nettement le clypeus, article II 0.5 fois aussi long que le diatone et 1,3 fois aussi long que III ;

IV 1,15 fois aussi long que II. Rostre atteignant presque le bord postérieur des métacoxae. Lobes
hémélytraux atteignant le milieu du tergite III. Long : 1,35 mm ; antennes (articles) : (I) 0,10-
(II)0,16- (III)0,125- (IV)0,19 mm. Large : diatone 0,31 mm ; abdomen 0,60 mm.

Ecologie. —PvTQN (1878a) indiqua que cette espèce se rencontrait dans
les nids de Formica rufa et F. congerens. Cette supposée myrmécophilie est
mentionnée ensuite par de nombreux auteurs, qui probablement n'ont fait
que transcrire les indications du premier. Je n'ai pas de données permettant
de la confirmer ni de la réfuter; j'ai moi-même collecté l'espèce dans la
Mousse du callunetum aussi bien dans la région parisienne en forêt de Fon-
tainebleau que dans le Sud du Massif Central ; aussi dans la Mousse en Afri-

que du Nord, sans noter une quelconque liaison avec des Fourmis, sinon une
certaine convergence des biotopes recherchés. Les adultes que j'ai contrôlés
ont été collectés durant les mois d'avril, mai, juillet et août, ainsi qu'en
hibernation de novembre à février.
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) v.
Carte n" 83. Distribution de Plinthisus minutissimus.

Distribution. Carte n'3. Plinthigus minuti gsimus est répandu dans le
bassin méditerranéen ; il est connu çà et là en France jusqu'en Bassin parisien
qui est sa limite la plus septentrionale ; anciennement signalé d'Allemagne,
Suisse, Autriche et jusqu'en Roumanie ; présent dans les trois péninsules mé-
ridionales ainsi qu'en Maghreb.

FRANCF.. Seine-et-Marne : forêt de Fontainebleau (RovFR 1948), id., hiver 1966 dans la mousse
(PÉRlîART leg. !).non revu depuis cette époque ; Rhône : Lyon (MNHN !); Gironde : Gradignan
et Le Teich VII 1976 (TEMvÈRE leg. !), Arcachon et Cap Ferret (coll. Ribaut !); Lozère : col du

Sapet ait.l100m, VIII 19)3, tamisages (Mwots!L!s, Mwtoco ut PÉtttcART leg !) ; Tam : Castres,
Cambon, bassin de 1*Agout (RtnALrr et A. PnRRtnR leg. !); Pyrénées-Orientales : Banyuls IV 1964
(TEMpÈRE leg.) ; Hérault : Sète XI 1950 (At!GRAs leg.m MHNL !); Bouches-du-Rhône : Camar-
gue (étang du Valcarès), Albaron (A. PERRIER leg.m MNHN !); Vaucluse ; Sérignan, en hiver
(CGFFIN leg., MOULLr det.) ; Var : Saint-Raphaël (MNHN !); Alpes-Maritimes : Cannes
(MNHN !). Corse : Ajaccio (HNHM !). —SUISSE. Valais (CERLR rt 1937). —? ALLEMAGNE.
(Pt!rots 1886a) :? Bayern : « Bavar. » 28 (HNHM !), anciennes captures, pas de recensement
par les auteurs récents. —ITALIE. Répandu, mais probablement stations ponctuelles. Liguria :
Genova !, Deiva ! (MCSN) ; Piemonte : sud (TAMAtsttvt 1973) ; Lombardia : Sondrio XI 1973
(DtoLt 1993) : Veneto (MSNV !); Emilia-Romagna (SERVADEI 1967) ; Toscana : Mte Argentario !,
Lucca !, Grosseto !.Arezzo ! ; Umbria : Perugia !, Bevagna ! ; Lazio (coll. Carapezza !); Campa-
nia : vall. Lucano (SoLwRt leg.m MCSN !); Calabria : Fagnano Castello (TAvtALvtvt 1981) ; îles
de Capraia !, Ponza !, Giglio, Montecristo, etc. Sardegna : Lula, Golfo Aranci (DoosRG leg.—>

MCSN !), Puis, Oristano (SnRvwoEt 1952), archip. Maddalena (Rtzzovrt-VLActt leg. !). Sicilia.
Messina (RAGUsA leg.m ZIUP !), îles Lipari, Eolia ! ; Pantellaria (CARApnzzA leg. !). —ESPA-
GNE. Ile de Mallorca (« type » de bh olor sensu WAG!vER !) ; Gerone !, Barcelona ! (Rtnss leg.),
Montseny (RtnEs &. GGGLA 1995) ; Pontevedra (UCMA ! ; CttAnMA!v & CHAMPIQN 1907), Orense,
Cáceres, Toledo, Avila (Cosrz s, in litt. ; PÉRtcwR+ &. Rtnns 1994), Madrid (Bw+GR 1957).—
PORTUGAL. Castelo Branco : Penamacor (MNHN !, MCSN !).—AUTRICHE. (coll. Royerm
MNHN !, localité '? : ancienne capture). —CROATIE. Dalmatie : Castelnuovo !, « Ragusa » (=Du-
brovnik) (div. col 1, !), « Pridworje » (i d. !). — BOSNIE-HERZÉGOVINE. Neum sur mer
(MNHN !), « Drieno » (HNHM !). —MACÉDOINE. Vêles (KGRM!LEv 1938). —ROUMANIE.
Dobroudja (MotvTANDON leg., in coll. Royerm MNHN !). —GRECE. Pelopánnisos : Lakonia,
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Areopoli V 1994 (PgwrcART leg. !), « Cumani » (BRENsrcE leg.—r MZHF !) ; île de Corfu (=Kérkira)
(div. coll. !); île de Crète (=Kriti) VII 1977 (MAcrcxr leg. in coll. Heiss, sous le nom fa »ciatu »).
—MAROC. Tanger (EscALERA teg.—r MNMS !).—ALGERIE. Massif des Mouzaïa (PEYERIMHOFF
leg.m MNHN !), Dellys (HNHM !), Mts Edough (div. coll. !), « Bône » (=Annaba) (HNHM !),
Tébessa (coll. Eckerlein !). —TUNISIE. Kroumirie : Hammam Bourguiba IV 1979 (PgnrcART
leg. !), Aïn Draham VIII 1962 (LrNNAvoonr leg. !); Téboursouk V 1978 (id:).

27. —Plinthisus (Isiascytus) andalusicus Wagner

ccndalu »icus Wagner 1963c : 125, 153 lAndalousie, Maroc; holotype (o, Séville) ZMUH].

Adulte. —Macr, seuls connus. Ovale allongé, submat, brun, avec les hémélytres, le ler
article antennaire et les pattes plus clairs ; revêtu en-dessus d'une pubescence claire fine et
assez dense et marqué d'une ponctuation assez régulière, plus fine sur la tête et le champ an-
térieur du pronotum. Front 4-5 fois aussi large que les yeux vus de dessus ; antennes assez
longuement pubescentes, article II 2 fois aussi long que I, 1,15-1,35fois aussi long que III et
I,l fois aussi long que IV. Pronotum légèrement trapéziforme, 1,45-1,65 fois aussi large que
long, largeur maximale à la base. Scutellum aussi long que la suture des clavus; clavus avec
une ponctuation mal ordonnée en avant et 2 rangées de points en arrière; partie attenante des
cories avec l rangée de points ; membranes gris-blanchâtre, unicolores, atteignant ou dépassant
un peu l'apex de l'abdomen. Profémurs armés de 2 denticules sur leur face ventrale. á. Para-
mères : fig. 198e.

Long : á 1.6-1,75 mm, S',7-1,9 mm ; antennes (articles) : (I)0,12- (II)0,21 à 0,24- (III)0,18
à 0,20- (IV)0,20 à 0,23 mm. Large : diatone 0,37 mm ; pronotum 0,60 mm ; hémélytres (ensem-
ble) 0,70 mm.

L'espèce est connue du Sud de la Péninsule Ibérique.

ESPAGNE. Jaén : Bailén V 1981 (Rrrrus leg. ! ; Rrnns 1986) ; Sevilla : Cortijo de Maribanez, pr.
Los Palacios II 1951 (lralatype, paratype » !).—PORTUGAL. Beja : Ferreira de Alentejo (NHMW !).
—MAROC. Nord : Zoco el Arhaa, entre Tétouan et Xauen, IX 1939 (FRANz leg.~ NHMW !).

Q b C d e

F g
Fig. 198. —Plitrtlti »« » (t»icr »cp tu »). —a,b, Pl. Ptilioicle », hrach. et rnacr. de l'Est du
bassin mcditerranéen, silhouettes ; c, Pl. »ccu »clersi, V hrach. d'Espagne méridionale,
silhoucttc. —d-g, paramèrc gauche : d, Pl. »aunder »i, du Maroc ; e, Pl. ct »dalcc »icu »,
d'Espagne méridionale ; f,g, Pl. ptilirricle », dc Criméc. —Échcllcs en mm. —a,b,d,e,
d'aprè » WAGNER, 1963 ; c,f,g, originaux.
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Nota : Ce taxon me paraît tout à fait indiscernable de la forme macr. de Pl. ptitioides. Peut-être

est-il la forme macr., encore inconnue, de Pl. saundersi, cependant la série-type a été collectée

par tamisage, sans aucun brach. J'aurais été tenté de réunir ces deux espèces, cependant les

brach, de prilioides ont un rudiment de membrane plus développé que ceux de Pl. saundersi.

28. —Plinthisus (Isioscytus) saundersi Horváth

saundersi Horváth in Saunders 1893 : 100 [Espagne Sud; holotype (S') BMNH !l; —? otini

Vidai 1951 : 62 (Plinrhisus subg. Plinrhisomus) [Maroc ; holotype (S'rach.) ICRM ?J.

WAGNER 1963c : 124 (Isioscytus) (d') ; SLATER 1964b : 803 (Cat. Lyg.) (otinï) ;

SCUDDER 1970 : 204 (lect. saundersi) ; PÉRICART 1996c : 157 (comment. sur Type).

Adulte. Silhouette : fig. 198c p. 161. —Brachyptères seuls connus. Corps brun noir à noir,

assez brillant ; hémélytres brunâtres, submats ; antennes brunâtres ; pattes jaune brun clair. Dessus

couvert de courts et fins poils blanchâtres. Tête finement pointillée-chagrinée ; article I des

antennes dépassant le clypeus par 2/5 de sa longueur ; article II 0,6 fois aussi long que le diatone,

2 fois aussi long que l'article I et 1,25 fois aussi long que III; IV subégal à II. Pronotum 1,5-

1,7 fois aussi large que long, bords latéraux subparallèles, à peine sinués ; champ antérieur

finement pointillé, un peu convexe ; champ postérieur subplan, à ponctuation un peu moins fine.

Scutellum finement pointillé-chagriné. Hémélytres à bords latéraux parallèles, bords postérieurs

coupés un peu obliquement ; clavus indifférencié; suture subégale en longueur au scutellum ;

membrane formant une très étroite bordure, laissent découverts les tergites V, VI, VII de l'ab-

domen et la partie médio-postérieure de IV. Profémurs armés de 2 petites dents sur leur face

ventrale ; tibias antérieurs droits. d. Paramères fig. 198d.

Long : 2 1,65-1,75 mm; antennes (articles) : (I)0,12- (Il)0,23- (III)0,18- (IV)0,23 mm.

Large : diatone 0,30 mm ; pronotum 0,29-0,33 mm ; hémélytres 0,62-0,67 mm.

Ressemble beaucoup à Pl. ptilioides, dont il pourrait n'être qu'une sous-

espèce occidentale. En diffère par ses hémélytres à bords latéraux plus

parallèles, à membranes nettement plus étroites.

Pl. otini, dont je n'ai pu voir le Type, pourrait être un synonyme.

Plinthisus saundersi est connu du Sud de l'Espagne, de Sardaigne ; aussi

du Maroc, si Pl. otini en est un synonyme.

ITALIE. Sardegna ; Palosu, Capo Mannu, IV-V 1992 (HEtss leg. !).—ESPAGNE. Gibraltar (J.J.
WALKER leg.~ BMNH : lectotype de saundersi !) ; Sevilla : Cinca de Pino (H. FRANz leg.~
NHMW ! : « allotypoïde » de otini) ; Cádiz : San Roque II 1971, J. oa FERRER teg.m coll.Ribes !).
—'? MAROC. Fès, 15'OTtN leg. ; Type de otini, non vu).

G CI

t/)o
J

Fig. 199. —(Eufs de Plinthisini et de Stygnocorini. —a, Plinthisus brevicr>llis ; b, Acom-

pus rufipes; c, Stygnocoris rusticus ; d, id., en groupe ; e, Hyalochilus ovatulus.—
Échelles en mm. —a-d, d'après PUTsHtcov, 1969b ; e, d'après DAUpH[N, 1988.



163

TRIBU 2. —STYGNOCORINI GULDE 1936

Genre-type : Srygnocoris Douglus & Scott 1865

STYGNOCORINI Guide 1936 : 141.

PFALER-COLLANDER 1941 : 84, 101 (chrom.) ; ScttortER 1957c : 152 (i n clé ; ca-
ract.) ; STlcltEI. 1958 : 159 (Hét. Eur.) ; Sl.ATER 1964b : 996 (Cat. Lyg.) ; SwFRT
1967 : 220 (caract.) ; Pvrstlvov 1969b : 210 (Lyg. Ukr.) ; SLATER & O DoNNELL
1995 : 125 (suppl. Cat.).

Adultes. —Macr. à brach. Ovales à ovale oblong. Tête brève, inclinée,
yeux touchant le bord antérieur du pronotum ; vertex sans gouttières longi-
tudinales. Pronotum trapézoïdal, sans collet antérieur ; marges latérales sub-
carénées ou explanées. Ailes postérieures avec hamus et nervures secondaires
bien développés (fig. 180a p. 113). Pattes et antennes brèves. Sternites ab-
dominaux IV et V fusionnés, leur suture recourbée en avant près des bords
latéraux et rejoignant le sillon des trichobothries ; paratergites internes pré-
sents sur lcs scgmcnts III à VI (fig. 181c p. 113).Stigmates abdominaux ven-
traux, le V situé vers le 1/3 postérieur du sternite. Paire postérieure de
trichobothries de V plus proche du stigmate que du bord postérieur. 8 : Phal-
lus simple; ailes du réservoir éjaculateur dirigées vers la base ; processus
hélicoïdal long (exemple : fig. 205c p. 176). V. Capsule séminale de la sper-
mathèque sphérique et sclérifié, ductus long, en 2 tronçons (exemple :
fig. 205d).

(Eufs. —Voir Acompus et Stygnocoris.

Larves. —Marges du pronotum et des lobes hémélytraux explanées. Su-
ture des tergites III-IV cannelées et pourvues de branches latérales (sutures
en Y). Trois glandes odorifères ; aires évaporatoires grandes, l'antérieure à
orifices plus écartés que les 2 autres. Abdomen souvent rougeâtre (rouge vif
aux stades jeunes).

Ecologie. —Les Stvgnocorini sont soit oligophages (Hyalochilug sur Pa-
rietaria, A<ompug rufipes sur Valeriana), soit plus ou moins polyphages (di-
vers Srygnor ori g).

Distribution. —Cette petite tribu, dont les éléments afrotropicaux sont
prépondérants, renferme une quinzaine de genres et près de 75 espèces con-
nues ; 6 genres et de l'ordre de 25 espèces habitent la sous-région euro-mé-
diterranéenne.
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Fig. 200. —a, Esuridea lathridioides, silhouette moitié du dessus ; b, Stygnocoris si-

milis, id. ; c, Acompus rufïpes, abdomen larve stade V, face ventrale ; d, id., profil
schématique de la région des sternites III et IV ; e, Stygnocoris rusticus, larve stade
V, profil schématique de la même région ; —f-i, extrémité apicale des hémélytres de
diverses formes brachyptères dc Stygnocoris : f, St. rusticus ; g, St. truncatus ; h, St.

subglaber; i, St. barbieri. —D'après l'auteur 1993b, sauf c-e adaptés de PvTsHKov,
1958.

TABLEAU DES GENRES

Adultes

l (10) Profémurs souvent pourvus en avant de rangées de tubercules piligères, mais
démunis d'épines, ou s'ils portent une épine, pronotum non marginé latéra-
lement. . 2

2 (3)

3 (2)

4 (9)

5 (8)

6 (7)

Bord antérieur du pronotum étroitement limité par une rangée de points en-

foncé », champ antérieur lisse ou à ponctuation dispersée, champ postérieur
plus densément ponctué. Brillant, assez longuement pubescent ........................

Gen. 65. Lasiosotnus Ficher (p. 192)

Pronotum entièrement couvert par une dense ponctuation .............................4

Pubesccncc dorsale apparente (fine et couchée chez les Stygnocoris de Madère
et des Iles Canaries). Avant-corps non entièrement noir, ou dans le cas con-
traire, yeux pubcsccnts. Insectes ovales, plus rarement oblongs ...................5

Base dcs hémélytres pas plus large que celle du pronotum, sans angle huméral

(comme fig. 200b). . 6

Rebords latéraux du pronotum non apparents en vue de dessus, sans expla-
nation. Yeux pubcscents (faiblemcnt chez les espèces de Madère et des Ca-
naries). Taille au moins égale à 2,3 mm

Gen. 63. Stygnocoris Douglas & Scott (p. 165)
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7 (6)

8 (5)

9 (4)

10 (1)

Bords latéraux du pronotum nettement marginés. Taille au plus égale à 1,7 mm
.................................Gen. 66. Stygnocorisella Hoberlandt (p. 198)

Base des hémélytres plus large que celle du pronotum, présentant un angle
huméral (fig. 200a). Genre monospécifique endémique à Madère. Long : 2,6-
2,9 mm ........Gen. 64. Esurtdea Renter (p. 191)
Dessus subglabre. Oblongs. Tête, pronotum et scutellum entièrement noirs
(seul le clypeus éclairci) ; yeux glabres .. Gen. 68. Acompus Ficher (p. 207)
Profémurs portant au moins une épine. Pronotum marginé latéralement.........

.....Gen. 67. Hyalochilus Fieber (p. 201)

Larves connues

1 (2)

2 (1)

3 (4)

4 (3)
5 (6)

6 (5)

Suture des sternites IV-V un peu arquée près des bords latéraux, et atteignant
ceux-ci (fig. 200c, d) ...................................Gen. 68. Acompus Fieber (p. 207)
Suture des sternitcs IV-V recourbée en crochet vers l'arrière sans atteindre
les bords latéraux (fig. 200e). ............................................3
Abdomen marqué de petites taches claires sur fond brun. Mésonotum et lobes
hémélytraux, aux stades âgés, zébrés de bandes longitudinales noires............

.................................Gen. 67. Myalochilus Fiebcr (p. 201)
Abdomen jaunâtre à rosâtre, non ponctué de clair.....................................5

Tête et pronotum lisses et brillants, presque imponctués. Tout le corps hérissé
de soies claires longues et fines ...........Gen. 65. Lasiosomus Ficher (p. 192)
Au moins le pronotum densément ponctué

.......................Gen. 63. Stygnocoris Douglas & Scott (p. 165)

GEN. 63. —STYGNOCORIS DOUGLAS & SCOTT 1865

Espèce-type : lygaeus rustine us Fallén 1807

Stygnus Ficher 1860 : 49 ; 1861a : 186 (prueocc.). —Ophtholmicus Stal 1862 : 214 (nec Schilling
1829). —Stygnocoris Douglas & Scott 1865 : 213. —Stethotropis Ficher 1870 : 245.

DoUoLAs & Scoïï 1875 : 184 (syn. de Stethotropis) ; PUïoN 1878a : 53 (Syn. Hét.
Fr.) (Stygnus) ; LnïtltÉRRY & SÉUERtN 1894 : 208 (Cat. Hém.) (Stygnus) ; OSHANIN
1906 : 333 (Verz. Pal. Hcm.) (Stygnus) ; PFALER-COLLANDER 1941 : 52 (chrom.) ;
Sïtct(EL 1958 : 160, 161 (Hét. Eur.) ; EvLES 1963b : 290 (ceufs, larves) ; Sl AïRR
1964b : 1011 (Cat. Lyg.) ; PUïsttvov 1969b : 214 (Lyg. Ukr.) ; TAMANtNt 1981 :
99-101 (tax. spp ital.) ; VINQKURov 1988 : 897 (spp. Extr.-Orient) ; PÉRtcARï
1993b : 297 (révis. gen.) ; SLAïER & O'Donnell 1995 : 127 (suppl. Cat.).

Adultes. Macr. ou submacr. Corps brun noir à noir, hémélytres géné-
ralement bruns. Mat ou assez brillant, densément ponctué en-dessus, et cou-
vert d'une pubescence dense plus ou moins longue. Tête transverse, yeux
saillants, pubescents, touchant le pronotum, diatone nettement plus large que
le bord antérieur du prothorax. Antennes brèves, plus ou moins sombres, ar-
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ticle I dépassant largement le clypeus. Rostre atteignant les métacoxae. Pro-
notum trapéziforme, régulièrement ponctué, bords latéraux limités par une

carène visible de profil; un petit calus allongé, imponctué, brillant, sur les
angles postérieurs. Scutellum un peu plus long que la suture de clavus. Clavus
portant 4 rangées de points enfoncés ; cories densément ponctuées. Profémurs
épaissis, portant en-dessous 2 rangées de microtubercules sétigères (fig. 206a
p. 176). Paramères des 8 falciformes.

Nota : Stygnocoris prionoides (Kolenati 1845 : 84), décrit de Transcaucasie, et que je n'ai pas

vu, est d'après l'auteur lui-même une espèce douteuse. Il est indiqué « nomen nudum » dans le

Catalogue de Slater (1964b : 1018), et non considéré dans ce qui suit.

Larves. —Voir St. rusticus.

Ecologie et distribution. Ce petit genre euro-méditerranéen, d'une di-

zaine d'espèces, affectionne les biotopes secs, plutôt sableux, notamment le
callunetum ; les espèces dont on connaît les moeurs semblent pour la plupart
granivores pol yphages.

b

csl

o

Fig. 201. —Paramères dc Styl;ruusoris. —a, St. fitligittett » de France Sud (Languedoc) ;

b, St. matocqi dcs Préalpes lrançaiscs (Drômc) ; c, St. foustus de Dalmatie ; d,e, St.
breviceps de Chypre ; f, St. sabulosus du Sud du Massif Central français ; g, St. pyg-
ntaeus de Finlande ; h, St. sitnilis du littoral atlantique français (Vendée) ; i, St. barbieri
de l'île de Tenerifc. —Échelle en mm. —D'aprè » l'auteur, 1993b.
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TABLEAU DES ESPÈCES

Adultes

1 (2)

2 (1)
3 (6)

4 (5)

5 (4)

6 (3)

7 (8)

8 (7)
9 (10)

10 (9)

11 (16)

12 (13)

13 (12)
14 (15)

15 (14)

16 (11)
17 (20)

18 (19)

Espèces endémiques dans les Iles Canaries, à téguments brillants et pubes-
cence dorsale peu dense ; membranes rudimentaires. 25

Espèces à pubescence toujours assez dense, téguments mats ou luisants.... 3

Premier article des tarses postérieur 2 fois aussi longs que les 2 suivants ré-
unis. Pronotum entièrement noir. Téguments dorsaux franchement mats, à pi-
losité brève et appliquée. Membranes généralement rudimentaires............... 4

Bord postérieur des cories sinué du côté interne; membranes en forme de
lunules (fig. 200f p. 164). Long : 8 3,4-3,6 mm, V 3,9-4,5 mm. Elément
turanico-euro-méditerranéen et néarctique........ I l. rusticus (Fallén) (p. 186)

Bord postérieur des cories rectiligne ; membranes réduites à d'étroites lisières
(fig. 200g). Taille un peu plus petite. Sud de l'Espagne et Iles Canaries.......

. 12. truncatus (Horváth) (p. 188)

Premier article des tarses postérieurs aussi long ou peu plus long que les
2 suivants réunis ou dans le cas contraire, pronotum jamais noir. Membranes
toujours bien développées. 7

Grande espèce. Antennes et pattes jaunâtres ; dessus varié de jaunâtre et brunâtre.
Long : 4,5 mm. Connu du Maghreb ........2. mandibularis Montandon (p. 173)

Espèces plus petites, n'excédant pas 3,5 mm., „„„„„„„„„„...9

Pubescence du dessus brève, presque couchée. Tégument dorsal franchement
mat. d. Lame des paramères mince, falciforme (fig. 201a). Forme de la partie
postérieure de l'ouverture génitale comme fig. 202a. Long : 2,8-3,4 mm. E-
lément euro-méditerranéen et pontique....... 1. fuligineus (Geoffroy) (p. 170)

Pubescence du dessus soulevée, plus ou moins longue. Tégument dorsal plus
ou moins fortement luisant, rarement submat . 11

Lame des paramères des 8 courte (fig. 201f-h). Partie postérieure de l'ou-
verture génitale limitée par 2 dents des bords latéraux (fig. 202a, b, f) (groupe
de St. sabulosus). 12

Fémurs noirâtres dans leur moitié basale, antennes en grande partie sombres.
Pronotum et hémélytres variés de brun clair et de brun sombre. Paramères
et ouverture génitale comme fig. 201h, 202b, c. Long : 8 2,6-3,2 mm, V 2,9-
3,7 mm. Elément turanico-Nord-méditerranéen, répandu en Europe jusqu'en
Vendée et Autriche . 8. similis Wagner (p. 180)

Pattes entièrement jaune brun plus ou moins clair. 14

Dessus franchement luisant, pourvu d'une longue pubescence dressée dorée.
Antennes jaunâtres avec le 4'rticle brun sombre à noirâtre. Long : 8 2,5-2,9 mm,
V 2,9-3,3 mm. Elément holarctique.............. 7 sabulosus (Schilling) (p. 177)

Moins luisant. Coloration variable. Plus petit. Long ; 2,0-2,75 mm. Euro-sibérien,
sauf partie sous influence atlantique... 9. pygmaeus (R.F. Sahlberg) (p. 182)

Lame des paramères des o falciforme (fig. 201b, c, d, e ; 206c).................17

Partie postérieure de l'ouverture génitale limitée par 2 dents des bords laté-
raux (comme fig. 206e p. 176). 18

Coloration dorsale plus ou moins variée de brun clair et foncé. Plus large et
plus grand. Long : 2,5-3 mm. Connu de Grèce et de Turquie...........................

6. helleni eus Péricart (p. 177)
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19 (18)

20 (17)

21 (22)

22 (21)

23 (24)

24 (23)

25 (26)

26 (25)

Coloration dorsale brun sombre uniforme. Forme plus parallèle ; plus petit.
Long ; 2,2-2,3 mm. Connu des Alpes autrichiennes et italiennes......................

10. cimbricus (Gredler) (p. 185)

Partie postérieure de l'ouverture génitale limitée par 2 expansions tronquées
ou subarrondies des bords latéraux (fig. 202d, e ; 206d p. 176) ..................21

Tête verticale (fig. 203c), vue de dessus 2,5-3,5 fois aussi large que longue ;

pubescence dorsale plus brève. Paramères et ouverture génitale des 8 comme
fig. 201d, e, 202e. Long : 3,0-3,3 mm, Elément Est-méditerranéen....„„„„„„.„

3. brevicelz » Wagner (p. 174)

Tête moins verticale (fig. 203b, f), vue de dessus 1,9-2,5 fois aussi large que
longue ; pubescence dorsale plus fournie . 23

Paramères et ouverture génitale des <3 comme fig. 201c, 202d. Long : 2,8-
3,2 mm. Elément Nord- et Est-méditerranéen ... 4. faustus (Horváth (p. 174)

Lame des paramères des a portant une apophyse allongée à la hase de sa
face interne (fig. 201b) ; ouverture génitale : fig. 206d p. 176. Long ; 2,6-
3,2 mm. Connu actuellement de France, Italie et Turquie.....

5. matocqi Péricart (p. 177)

Cories sans fascie noire ; troncature apicale plus oblique ; rudiment de mem-
brane plus grand (fig. 200h p. 164). Long : 2,3-2,6 mm. Connu des Iles
Canaries 13. subglaber (Puton) (p. 189)

Cories avec une fascie transversale noire, et une troncature apicale moins
oblique ; rudiment de membrane plus petit (fig. 200i p. 164). Long : d',65-
2,80 mm, V 2,90-3,20 mm. Connu des Iles Canaries.........................................

14. barbieri Péricart (p. 190)

b

Fig. 202. — Pygophorcs de Stygzzozori », vus au droit dc l'ouverture génitale (saul
ii<. c). —a, St. fizligizzezz » du Languedoc ; b, c, St. similis de Vcndéc (sur le prolil c,
la llèche montre la direction d'observation dcs diverses ouvertures génitales dc la
planche) ; d, St. faustus de Dalmatie ; e, St. brezit eps de l'île dc Chypre ; f, St. sa-
bulosus des Préalpes françaises. —Échelle en mm. —D'aprè » l'auteur, 1993b.
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O

Fig. 203. —Avant-corps vus de profil de divers Stygnocoris. —a, St. fuligineus ; b, St.
matocqi ; c, St. breviceps ; d, St. sabulosus; e, St. similis; f, St. faustus. —Échelle
en mm. —Originaux.

Fig. 204. —Styg »a< aria fitlitqaeas. —a, hahilus d'un <5 dcs Pyrénées-Orientales lran-

çaiscs ; b, larve stade V de la forêt de Fontainebleau ; c, o:uf. —Échelles en mm.—
a,b, originaux ; c, adapté de Evt.vs, 1963h.
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Larves connues (stade V)

1 (2)

2 (1)

3 (4)

4 (3)

5 (6)

6 (5)

Au moins les articles antennaires II et III jaunâtres. Article I des tarses pos-
térieurs 1,5-1,8 fois aussi long que Il................11. rusticus (Fallén) (p. 186)

Tous les articles antennaires brun plus ou moins sombre. Article I des tarses
postérieurs pas ou guère plus long que Il. ..........3
Pubescence dressée, celle du pronotum distinctement plus longue que le dia-
mètre des articles antennaires. Tête obliquement courbée. Première aire éva-
poratoire seulement de 1/4 plus large que la seconde celle-ci un peu plus
large que la troisième .....................................7. sabulosus (Schilling) (p. 177)
Pubescence dorsale couchée, pas plus longue que le diamètre des articles
antennaires. . .........................................................................................5

Tête obliquement courbée. Première aire évaporatoire au plus 1,5 fois aussi
large que le seconde, qui est un peu plus large que la 3'.................................

9. pygmaeus (F. Sahlberg) (p. 182)
Tête verticale. Première aire évaporatoire 2 fois aussi large que la seconde,
qui est 1,2-1,25 fois aussi large que la 3'. Long : 2,8 mm ................................

1. fuligineus (Geoffroy) (p. 170)

1. —Stygnocoris fuligineus (Geoffroy)

atrofuscus punctatus Goeze 1778 : 266 (Cimex) (nom. nud.) ; —fuligineus Geoffroy 1785, in
Fourcroy : 205 (Cimex) [France ; Types MNHN ?) ; —punctulatus Gmelin 1790 : 2185 (Cimex)
[provenance ?, Types ?] ; —arenarius Hahn 1832 : 43 (Pachymerus) [Allemagne ; Types '?] ;—
obtusus Curtis 1836 : 612 (Rhyparochromus) [Iles Brit. ; Type MVMA ?) ; —rusticus sensu Ko-
lenati 1845 : 83 (Pachymerus) (nec Fallén, 1807) ; — arenarius decipiens Ferrari 1878 : 80
(Stygnus) [Italie ; Types perdus] ; —subglaber sensu China 1938a : 16 (nec Puton 1889).

HDRVÁTII 1875 : 65 (Lyg. Hong.) (arenarius) ; PUTDN 1878a : 53 (Syn. Hét. Fr.)
(arenarius) ; REVTER 1888a : 565 (syn.) ; LETHIERRY gc SÉVERIN 1894 : 208 (Cat.
Hém.) (arenarius) ; OsHANIN 1906 : 335 (Verz. Pal. Hem.) ; BUTLER 1923 : 165
(prem. états, écol.) ; PRIESNER 1927 : 62 (écol.) ; MASSEE 1954 : 256 (écol.) ; PFA-
LER-COLLANDER 1941 : 51, 74 (chrom.) ; REMANE 1958 : 362, 367, 389 (écol.) ;
STIcHEL 1958 : 162 (Hét. Eur.) ; SovTHwooD k. LEsTQN 1959 : 103 (syst., écol.) ;
EYLEs 1963a : 151-160(écol.) 1963b : 290 ; SLATER 1964b : 1013-1018(Cat. Lyg.) ;
PUTSIIKOv 1969b : 219 (Lyg. Ukr.) ; TAMANINI 1981 : 101 (morph., distr.) ; PÉRI-
cART 1993b : 302 (révis. gen.).

Adulte. Habitus : fig. 204a p. 169. —Macr. Brun noir, hémélytres plus clairs, souvent aussi
la partie postérieure du pronotum ; antennes et pattes brunes, les fémurs et les articles antennaires
I et IV souvent plus sombres. Dessus à courte pubescence claire et couchée assez serrée. Tête
noire, presque verticale (fig. 203a p. 169), diatone 1,65-1,8 fois aussi large que la longueur, front
2,5-3 fois aussi large que les yeux vus de dessus. Article I des antennes dépassant le clypeus
par la moitié de sa longueur, article II 1,5-1,8 fois aussi long que I, 0,50-0,55 fois aussi long
que le diatone et 1,2-1,3 fois aussi long que III ; IV subégal à II. Rostre atteignant le milieu
des mésocoxae. Pronotum 1,75-1,95 fois aussi large que long, densément ponctué, brun noir sur
sa moitié antérieure, la moitié postérieure normalement un peu plus claire mais souvent avec
des bandes longitudinales brun noir. Scutellum brun noir. Hémélytres pris ensemble 1,5-1,6 fois
aussi longs que larges, dépassant un peu ou atteignant juste le bord postérieur de l'abdomen ;

corie et clavus bruns avec ou sans marbrures sombres ; membrane enfumée, à nervures blan-
châtres. tI. Ouverture génitale fig. 202a p. 168 ; paramères fig. 201a p. 166. Caryotype : 2 (6 + m)
+ XY.
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Long ; 2,8-3,4 mm ; antennes (articles) : (l)0,25- (H)0,42 à 0,52- (HI)0,35 à 0,38- (IV)0,42
à 0,47 mm. Large : diatone 0,80-0,90 mm ; pronotum 1,1-1,3mm ; hémélytres (ensemble) o 1,25-
1,30 mm, 9 1,45-1,55 mm.

Cette espèce est aisée à reconnaître par son tégument mat et sa pubescence
dorsale appliquée. La structure des genitalia o la rapproche de breviceps,
matocqi et faustus, qui ont tous trois un tégument plus brillant et une pu-

bescence plus soulevée et plus longue.

La forme decipiens, distinguée par les bords latéraux du pronotum plus

arqués, n'a probablement pas de valeur taxinomique.

IKuf. Fig. 204c p. 169.—D'après Evt.Es. Cylindrique, à peine arqué, arrondi aux deux pôles ;

chorion lisse, sauf dans la région de la couronne micropylaire. Micropyles très petits au nombre

de 3 à 5. Long : 0,74S-0,87 mm ; diamètre max. 0,32-0,40 mm.

Larves. —EYLES (1963b) a figuré, mesuré et décrit en détails les différents stades.

Stade I. Corps couvert d'une pubescence blanche fine et dense. Tête. pro- et mésonotum

noirs ou brun sombre, métanotum rouge avec 2 zones sombres triangulaires ; antennes, pattes
et rostre brun clair ; abdomen rouge brillant avec les aires évaporatoires et l'apex noirs. Rostre
atteignant les métacoxae. Long : 0,72-0,86 mm ; large 0,36-0,40 mm.

Stade II. Comme stade I ; thorax parfois brun rougeâtre, abdomen rouge orangé brillant.

Suture en Y déjà présente, avec une bande légèrement rouge clair de chaque côté. Long : 0,94-
1,38 mm ; large 0,50-0,67 mm.

Stade III. Comme second stade, mais lobes hémélytraux perceptibles et portions assombries
du métanotum devenues semi- elliptiques. Long : 1,45-1,85 mm ; large 0,67-0,99 mm.

Stade IV. Lobes hémélytraux et alaires bien apparents ; métanotum entièrement sombre ; lobes
alaires couvrant le tergite I de l'abdomen ; ponctuation de la tête et du thorax visible. Profémurs

sans épines (de même qu'aux stades précédents). Long : I,S0-2,40 mm ; large : 0,94-1,21 mm.

Stade V. Habitus ; fig. 204b p. 169. D'après mes observations, spécimens de la forêt de

Fontainebleau. Ovale, brun sombre, l'abdomen brun rouge sombre, les pattes éclaircies aux ge-
noux, à l*apex des tibias et sur l'article I des tarses. Téguments portant partout une pubescence
claire, brève, à peine soulevée, assez dense mais ne masquant pas le fond. Tête brève, diatone

nettement plus large que l'avant du pronotum ; yeux touchant le bord antérieur du pronotum ;

tubercules antennifères invisibles de dessus ; article I des antennes dépassant le clypeus par la

moitie de sa longueur ; article II 0,45 fois aussi long que le diatone, 1,8 fois aussi long que I

et 1,25 fois aussi long que III ; IV subégal à H. Rostre atteignant le bord postérieur des méso-

coxae. Pronotum trapéziforme, 2 fois aussi large que long, arqué et tïnement rebordé

latéralement, angles postérieurs largement arrondis. Lobes hémélytraux atteignant le milieu de

la plaque formée par les tergites II et III, visiblement rebordés. Prosternum et régions pleurales
noirâtres. Coxae et trochanters blanchâtres. Profémurs avec souvent 4-7 tubercules alignés sur

la face ventrale. Aires évaporatoires noires, rectangulaires, plus de 2 fois aussi larges que lon-

gues, celle de la suture HI-IV 2 fois aussi large et 2 fois aussi longue que les deux suivantes,

qui sont subégales ; sutures IV-V et V-VI peu arquées. Face ventrale de l'abdomen rouge, avec

une marque noire triangulaire de grandeur respectivement croissante sur les bords antérieurs

des sternites VI, VII et VIII ; urites génitaux en grande partie noirâtres.

Long : 2,8 mm ; antennes (articles) : (I)0,19- (II)0,35- (III)0,27- (IV)0,35 mm. Large : diatone

0,80 mm, abdomen 1,36 mm.
(indications de Eyles : long d 2,16-2,84 mm, 9 2,26-3,16 mm ; large abdomen o 1,26-1,42 mm,
'2 1,21-1,47 mm).

Ecologie. —Cette espèce affectionne les biotopes ensoleillés, surtout sa-

bleux, tels que les landes à bruyères, et aussi les jachères, bords des chemins,
des clairières. Elle est à coup sûr largement polyphage. Je l'ai collectée ré-

gulièrement en forêt de Fontainebleau au pied des Callutza, et dans d'autres
lieux en région parisienne et dans le Sud de la France au pied des Cerastium
et autres Caryophyllaceae. Sa biologie a été étudiée d'une manière appro-
fondie en Angleterre par EYLFs (1963a, 1963b, 1964b) ; cet auteur recense
des plantes-hôtes aussi variées que Frica citterea, Urtir a dioica, Lrrlium
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perenne, Agrostis tenuis, Chenopodium album, Capsella bursa-pastoris, Ru-
mex acetosella, Stellaria media, Spergularia arvensis. En Moravie, S+Ettur<
(1998) l'a trouvé dans les détritus de Cupressaceae introduits. Les individus
se tiennent sur le sol ou dans la litière où ils ponctionnent les graines. L'hi-
bernation a lieu normalement l'état d'adulte; il n'y a selon EvvEs qu'une
seule génération par an avec quiescence hivernale mais pas de diapause, ce-
pendant Sovrttwooo gt. LEsTQN (1959) indiquent la possibilité d'une seconde
génération avec hibernation partielle des larves, et l'existence de larves hi-
bernantes est confirmée par plusieurs autres auteurs. En Angleterre les co-
pulations ont lieu dès avril, suivies des pontes ; les oeufs sont probablement
déposés dans la litière, par petits groupes mais individuellement libres,
(d'après des pontes obtenues en laboratoire sur coton) ; le développement
embryonnaire dure une vingtaine de jours et le développement larvaire en-
viron 80 jours ; l'apparition des adultes s'étale de juillet à septembre ; le cycle
en Finlande doit être assez analogue (PrAt.ER 1936) ; il est plus rapide en
Ukraine où selon Pvt'sttvov (1969b) les adultes de la nouvelle génération
commencent à se montrer à la mi-juin. La fécondité des femelles est de l'or-
dre de 65 oeufs sur une période de 70 jours. Les vols de dispersion ont été
observés à l'aide de pièges à succion avant et après l'hibernation (EYLEs
1963a). On peut trouver des adultes jusqu'en octobre.

A
VU

a
0

Carte n" 84. Distribution de Stygnocoris fuligineus.
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Distribution. Carte n" 84. —Stygnocoris fuligineus colonise presque toute
l'Europe occidentale, de l'extrême Sud jusqu'à la Scandinavie moyenne ; il

est présent en Maghreb, îles macaronésiennes, Asie Mineure, Russie d'Europe
et Transcaucasie, mais selon Putshkov son existence en Sibérie demanderait
confirmation.

FRANCE. Partout, commun à très commun dans les biotopes convenables. Corse ! —GRANDE-
BRETAGNE. England, île de Jersey, Wales, Scotland ! —IRLANDE. Presque tous les districts
côtiers (d'après HALBERT 1934). —BELGIQUE, PAYS-BAS. Recensé dans la majorité des pro-
vinces. —LUXEMBOURG. —ALLEMAGNE. ! Partout et souvent commun (WAovER 1966).—
SUISSE. Répandu. —ITALIE. ! Partout, inclus Sardegna ! et Sicilia ! (TAvtAtstt t 1981). —AN-

DORRE. ! — ESPAGNE !, PORTUGAL. ! Répandu probablement partout. — AUTRICHE. !
Recensé de presque toutes les provinces sauf Salzburg (manque de prospections ?). —RÉP.
TCHEQUE, SLOVAQUIE. Commun ((STettt.iv. & VAVRINovÁ 1997b, 1998a). —CROATIE. Dal-

matie ! —BOSNIE-HERZÉGOVINF.. ! —YOUGOSLAVIE. (HoRvÁTtt 1897b, implicitement).
—MACÉDOINE. ! —ALBANIE. ! ROUMANIE. Transylvanie, Banat, Valachie (Kts 1991) ; Mol-

davie, Dobroudja ! — BULGARIE. ! — GRECE. Attiki, Thessalia !, Makedhonia !, Thraki !,
Pelopônnisos ! Ile de Corfu (=Kérkira) !, île dc Crète (=Kriti) (JostFov 1986a). —TURQUIE,
Turquie d'Europe ! ; Anatolie : Bursa !, Tarsus ! —DANEMARK ! —NORVEGE. (WARLOE

1927) : Côte Sud-est jusqu'à 60"N. —SUEDE. (CocuAtsos & OssIANNlLssoN 1976) : Tout le

Sud jusqu'â 60"N, y compris îles de Gotland et Oland ; au-delà signalé des prov. d'Upland,
Vástermanland, Dalarne et Hâlsingland. atteint 62"N. —FINLANDE. Sud et Sud-ouest ; collecté
en Carélic à 62'40'et en Ostrobothnie vers 65"N (LAMMEs & Rttstse 1990 : carte). —POLOGNE.
Haute-Silésie (J. Lis 1989 ; B. Lts 1994) ; Krakôw, Tarnôw ; Nord : prov. Pomorze (SMReczYNsKI

1954). — RUSSIE D'EUROPE. Extrême Nord : Petrozavodsk, Arkhangelsk (ZMAS !); Sud :
Astrakhan ! ; Nord-Caucase ; vallée du Kuban !, Daghestan ! (d'aprè » les collections, semble man-

quer dans la bande des forêts 50 N-60 N). —BIÉLORUSSIE. Réserve de Berezinsky (LuxAsttut<

1997). —MOLDAVIE. (ZMAS !).—UKRAINE. (Pcrsnxov 1969b) ; zone des steppes boisées.
Crimée !, Transcarpathie, Lvov, Ternopol, Kiev, Chernovtsy, Cherkassy, Sumsk, Kharkov.—
GEORGIE. Tbilissi (KtRtTsttEtsxo 1918). —AZERBAIDZHAN. (GIDAYATov 1967) « Kirova-
bad », Lenkoran !, Mts Talysh ! Nakhichevan : Ordubad (RE). — ILE DE MADERE. ! ILES
CANARIES. Tenerife (HEtss les. !). —MAROC. Nord (PARoo les.m coll. Ribes !) ; Rabat !,
Casablanca (VIDAL 1937). —ALGÉRIE. Médéa (SIENKlewlcz 1964), « St Charles » !, « Bône » !,
Bi sk ra ! —ISRAEL. !

2. —Stygnocoris mandibularis Montandon

mandibularis Montandon 1889 : 287 [Algérie ; lcctotype (c() MNHN !].

SLATER 1964b : 1018 (Cat. Lyg.) ; PÉRtcART 1993b : 305 (révis. gen, ; lect.).

Adulte. —Macr. Brun clair. varié de jaunâtre sur le pronotum et les hémélytres, antennes

et pattes jaune brunâtre clair. dernier article antennaire un peu rembruni. Assez luisant en-dessus,
couvert d'une pubcsccnce claire soulevée, arquée, peu plus longue que le diamètre des articles
antennaires. Tête brune, antennes élancées, article 1 0,7 fois aussi long quc la distance intero-

culaire, article 11 0,75 fois aussi long que le diatome et 2 fois aussi long que I ; article 111

0,7 fois aussi long que H ct 1,05 fois aussi long que IV. Rostre clair, atteignant Ic milieu du

mésosternum. Pronotum 1,8 fois aussi large que long, finement et densément ponctué, jaune
brunâtre avec une bande transversale brune assez large en arrière du bord antérieur, qui se

prolonge par 3 zones brunes jusqu'au bord postérieur. Scutellum brun avec sur la moitié apicale
2 taches triangulaires jaunâtres séparées par une bande brune. Hémélytres pris ensemble 1,45 fois
aussi longs que larges, cories jaunâtres variées de brun ; membranes brunâtres avec les nervures

blanchâtres. á : ouverture génitale comme chez Sr. maracrîi ou sabalasas.

Long ; 4,5 mm ; antennes (articles) : (1)0,46- (H)0,90- (!H)0,70- (IV)0,60 mm. Large : diatone

1,2 mm ; hémélytres (ensemble) 2,1 mm.
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Cette espèce se distingue aisément dans le groupe de St. sabulosus par
sa très grande taille. Elle est connue du Maroc et d'Algérie.

MAROC. Berkane (VtoAL 1937). —ALGÉRIE. Oran (L. MotssoN leg. ; série-type : MNHN !,
MZHF !, HNHM !, MCSN !); env. de Biskra (SIENKIEwlcz 1964) ; « La Calle » (=El Kala) (id.).

3. —Stygnocoris breviceps Wagner

hrevieeps Wagner 1953 : 6 [Chypre ; holotype (o ) ZMUH !]; —faustu » sensu Tamanini 1981 :
101 (nee Horváth 1888b).

STlcHEL 1958 : 163 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 1013 (Cat. Lyg.) ; TAMANtNt 1981
101 (breviceps, syn. de faustus) ; PÉRIcART 1993b : 302 (révis. gen.).

Adulte. —Voisin de St. fuligineux, auquel il ressemble notamment par sa tête verticale
(fig. 203c p. 169) et son habitus ; il en diffère par les points suivants. Couleur dominante brun
rougeâtre à brun jaunâtre clair, y compris les pattes et antennes, avec la tête et souvent les
articles antennaires I et IV, ainsi que la moitié antérieure du pronotum (sauf le col) un peu
plus sombres. Pubescence dorsale un peu plus soulevée, surtout sur le pronotum. Rostre attei-
gnant les métacoxae. Paramères semblables (fig. 201d p. 166), ouverture génitale peu différente
(fig. 202e p. 168).

Long : 3,0-3,3 mm ; antennes (articles) : (l)0,23 à 0,30- (II)0,42 à 0,46- (Ill)0,35 à 0,38-
(IV)0,38 à 0,42 mm. Large : diatone 0,86-0,92 mm ; hémélytres (ensemble) 1,30-1,55 mm.

Il est possible que ce taxon ne soit qu'une forme infraspécifique de St.
fuligineus, mais sa synonymie avec St. faustus, proposée par TAMANINI, me
paraît exclue ; chez S. faustus, la pubescence dorsale est plus longue et sou-
levée, la tête un peu moins penchée en avant, la coloration de la moitié
antérieure du pronotum normalement noirâtre.

Distribution. —Cette espèce est connue de Macédoine, de l'île de Chy-
pre, et d'Israël. Les spécimens de Chypre ont été collectés sur sol sableux
sous Atriplex halimus.

MACÉDOINE. (coll. Eckerlein !).—CHYpRE. (ZMUH !, MZHF !, série-type) : Ayia Napa VII
1939 (LINDBFRo leg. !), Ayios Theodoros VII 1939 (id. !). —ISRAEL. Yeroham IV 19S7 (J.
WAHRMAN leg.m ZMUH !), Dekhala IV 1955 (Ibrahim Univ.m ZMUH !).

4. —Stygnocoris faustus Horváth

faustus Horvâth 1888b : 174 1Croatie ; lectotype (9) MZHF !, paralectotypes (d,9) MZHF !,
MNHN !].

PLtroN 1888b : 257 (distr.) ; LFTtitERRv & SÉVERIN 1894 : 208 (Cat. Hénn) ; OsHA-
NIN 1906 : 336 (Verz. Pal, Hem.) ; WACINER 1953 : 7 (comp. avec brevir eps) ;
STtcHFL 1968 : 163 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 1013 (Cat. Lyg.) ; PÉRtcART
1993b : 303 (révis. gcn.).

Adulte. —Brunâtre clair et un pcu brillant cn-dessus. avec la tête, la moitié antérieure du
pronotum, entièrement ou sauf parfois la bordure antérieur, et le scutellum brun sombre, ce
dernier quelquefois brun rougeâtre ; antennes et pattes brunâtre clair, lc 4'rticle antennaire
plus ou moins rembruni ; pubescence dorsale claire. soulevée. assez longue. Tête inclinée en
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avant, mais non verticale (fig. 203f p. 169) ; antennes assez élancées, article II aussi long que

la distance interoculaire, 1,7 fois aussi long que I, et 1,3-1,5 fois aussi long que III ; article IV

0,85-1,05 fois aussi long que II. Rostre atteignant le bord antérieur des métacoxae. Pronotum

1,8-2,0 fois aussi large que long. Hémélytres pris ensemble 1,40-1,55 fois aussi longs que larges.

c(. Ouverture génitale : fig. 202d p. 168 ; paramères fig. 20lc p. 166.

Long : 2,8-3,2 mm ; antennes (articles) : (I)0,25 à 0,33- (II)0,45 à 0,50- (Ill)0,30 à 0,37-
(IV)0,40 mm. Large : diatone 0,72-0,82 mm ; hémélytres (ensemble) cî 1,25-1,35 mm,

1,55 mm.

Cette espèce est voisine de St. breviceps et de St. matocqi ; elle se distingue

du premier par les caractères déjà indiqués et aisément du second par la

forme des paramères du 8.

Ecologie et distribution. Carte n'85. —Le mode de vie de St. faustuê
reste à préciser ; EcKERLEtr( l'a collecté en Anatolie sur Erica arborea, ce
qui corrobore ce qu'on sait de l'attraction des Ericaceae pour les Stygnocoris.
L'aire de distribution est mal connue dans les détails en raison des confusions

qui règnent entre faustus, breviceps, matocqi et similis, cependant il s'agit
sans aucun doute d'un élément Nord et Est-méditerranéen ; il n'est pas connu

de France mais pourrait s'y rencontrer dans le Sud (comme déjà écrit, l'es-

pèce antérieurement signalée sous ce nom dans notre pays est St. similis).

ITALIE. Liguria : Genova (MCSN !); Olmo. val Bisagno VI 1972 (id. !).Trentino-Alto Adige :

Laces, rive gauche de l'Adige VI 1975 (TAMA(stts( 1982 ; non vérifié) ; Friuli-Venezia Giulia :

Gorize (S(E(sK(Ew(cz 1964 ; non vérifié) ; Puglia ;
M" Gargano, Manfredonia, V 1972 (SEtnE(ss-

TucKER leg. !) ; Calabria : S" Eufemia d'Aspromonte V 1957 (TAMA(s((st 1981 ; non vérifié).

Sicilia : Mn Peloritani, Scaletta Zanclea VI 1959 (OsELLA leg.m MSNV !),îles Egadi : Marettimo

(id. !) ; îles Eolia, île de Pantellaria (CARAEEzzA leg. ! : CARAEEzzA 1995). —ESPAGNE. Palen-

cia : Saldana (VivERo leg.m MNMS !); Cataluïïa : Meda Gran, Baix Empordà V 1961 (R(BEs

leg. !), Montseny (R(EEs & GouLA 1995) ; Castellán de la Plana IV 1958 (REMoLn leg.m coll.
Seidenstücker !); Alicante (R(EEs & SAvLEnA 1979) ; Madrid ; Cercedilla (MNMS !); Granada

(BomvAR leg.m MNMS !); Huelva : Cala (ld. !); île de Mallorca (R(EEs 1965). —AUTRICHE.
Kárnten : Hudajama IX 1945 (Hot.zEL 1954, non vérifié). —SLOVAQUIE. (d'après HoEERLA(sur

1977) ; —HONGRIE. Budapest, Monor, S.A. Ujhely (HoRvÁTE 1897b, non vérifié). —CROA-

TIE. Dalmatie : « Ragusa » (=Dubrovnik) (L((s(sAvt(oR( 1953), Split VII 1961 (NovAK teg.i coll.

-(IY ~~9~1(i ( +2()J

L

Carte n" 85. Distribution de Stygnocoris faustus.
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Heiss !), « Lésina » (=île Hvar) (lector) pe), et une série d'autres localités sur la côte dalmate
(Novwtc gz WAonER 1951). —BOSNIE-HERZÉGOVINE. Mostar (HNHM !). —BULGARIE.
Varna, Sozopol, défilé de Kresna, Petrich (Jostrov 198áb ; non vérifié). —GRECE. Thessalia :
Pili VH 1987 (Mwxocc leg. !); Pelopônnisos ; Pirgiotica V 1989 (LtvNAVUORI ieg, !); île de Crète
(=Kriti) : Lassithi IV-V 1980 (HEtss ieg. !) ; île de Rodhos IV 1991 (LtxwAvttoRt leg. !).—TUR-
QUIE. Anatolie : Ali Dagh (HoarRcAxor 1955) ; Adana (SEIDEt srucKER ieg. !). —MAROC.
Nord : Tanger (MNMS !).

b

Fig. 205. —Gen. Stygnocoris : phallus et spermathèques : a, St. mrttocqi, vcsica du
phallus, 8 de la Riviera italienne; b, id, spermathèque, V du Sud du Massif Central
français ; c, St. rusticus, phallus, d'e la région parisienne ; d, id., spermathèque ç'.
—Échelle en mm. —D'après l'auteur, 1993b.

Fig. 206. —Gen. Stygnocori ». —a, St. rusticus, patte avant gauche ; b, St. heiiettir us,
profil de l'avant-corps ; c, St. hellenir us, paramèrc gauche ; —d,e, ouverture génitale
du pygophorc (pour orientation, voir fïg. 202c, p. 168) : d, St. »tarot rti ; e, St. heile-
nicus ; —f,g, St. srthulosus du Sud du Massif Central français : f, vcsica du phallus ;
g, spermathèque. —Échelles en mm. —a, original ; b,c, d'aprè » l'auteur, 1996 ; d-g,
d'aprè » l'auteur, 1993h.
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5. —Stygnocoris matoeqi Péricart

fuus(u » auct., nec Horváth (part.) ; — matocqi Péricart 1993b : 306 (France ; holotype (o )
MNHN !J.

Adulte. Habitus : fig. 207b p. 178. —Espèce jumelle de faustus dont elle présente l*habitus,
la pubescence et la coloration. Cependant les antennes sont un peu plus minces quoique peu
ou pas plus longues. d'. Paramères portant sur le côté interne dc leur tige une longue apophyse
mince et arquée (fig. 201b p. 166) ; ouverture génitale du pygophore ; fig. 206d ; vesica du phal-
lus : fig. 205a. 9. Spermathèque : fig. 205b.

Long : 2.6-3,2 mm ; antennes (articles) : (1)0,23 à 0,29- (II)0,38 à 0,48- (III)0,27 à 0,38-
(IV)0,35 à 0,45 mm. Large : diatone 0,70-0,85 mm ; hémélytres (ensemble) d 1,08-1,15 mm,

5'.40

mm.

Ecologie. —Cette espèce a été collectée sur des Bruyères (Erica) et aussi
en tamisant des feuilles mortes en bordure du callunetum.

Distribution. —Stygnotr>vis matocqi est actuellement connu de France
méridionale, Italie et Anatolie. L'examen des collections devrait permettre
de le découvrir dans d'autres pays du bassin méditerranéen.

FRANCE. Lozère : L'Habitarelle, 18 X 1983 (MA7ocO leg. !), col du Sapet, ait. I080m, 17 X
1986 sur Frit a (MtrocCt leg. !) et 31 VIII 1993, en nombre par tamisage (Mtsctsit w, MnrocCt
et PiRic<trt'eg. !); Drôme : Nyons (MNHN : holotype. allotype) ; Var : Les Mayons, pont sur
l'Aille, 25 VI 1985 (MntocCt et PgRtctsR+ leg. !). —ITALIE, Liguria : San Rerno (ScHNHIDHR
leg.-s MNHN !); Piemonte : Voltaggio IX 1948 (Mwtsctvt leg.m MCSN !) ; Puglia : M" Gargano,
Cttgllano VIII 1982 (Osecca leg. !); Calabria : Melito, V 1957 (TwMAtstvit leg.m MSNV !).—
TURQUIE. Eskisehir IV 1955 (SEIDEvsTUcxan leg.—s MSNV !).

6. —Stygnocoris hellenicus Péricart

hellenicus Péricart 1996a : 348 [Grèce ; holotype (á) coll. Linnavuori !J.

Adulte. —Très semblable d'aspect à S. titubât« s ct à S. matocqi, Diffère de ces deux espèces
par la forme des paramères du á, qui présentent un condyle de chaque côté de la base de la
lame (fig. 206c), et par la forme dc l'ouverture génitale du pygophore, dont la partie postérieure
est limitée par des lobes non tronqué » se terminant en angle presque aigu (fig. 206e), de forme
très semblable à ceux de S. simili». Diffère de S. similis notamment par ses paramères très
différents (comparer les fig, 206c, et 20 1 h p. 166). Long : 2,5-3,0 mm.

Connu de Grèce et de Turquie.

GRECE. Attiki : Cap Ireo IV 1974 (Htnss leg. !) ; Pelopánnisos, pr. Kehries, V 1989 (LINNAVUoRI

leg. : série-type) ; île de Crète (=Kriti) VI 1997 (MA+ocO leg. !).—TURQUIE. Alanya, V 1974
(EcKHRLnlts leg. !).

7. —Stygnocoris sabulosus (Schilling)

pedestris Fallén 1807 : 71 (Lygaeus) (nec Panzer, 1805) [Suède ; lectotype (9) MZLU !];—
subulttsus Schilling I 829 : 81 (Pachymerus) [Silésie ; Type perdu] : —pubest ens Curtis 1831 :
199 (Kleidocerys) [Angleterre ; nomen nudum) ; —dubius Rambur 1839 : 152 (Pachvmerus) [Es-
pagne Sud ; lectotype (9) BMNH !J ; —rufipes Garbiglietti 1869 : 115 (Peritrechus) [Italie Nord ;
Types MIZT ?J.
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Fig. 207. —Gen. Stygnocoris. —a, St. ximilis d'Espagne méridionale, habitus ; b, St.
matocqi, cl de Provence, habitus. —Échelles en mm. —a, original ; b, reproduit de
l'auteur, 1993b.

PUTDN 1874d : 226 (syn.), 1878a : 54 (Syn. Hét. Fr.) ; REUTER 1881a : 92 ; LETIIIER-

RY & SÉvERIN 1894 : 208 (Cat. Hém.) ; OsiiANtN 1906 : 334 (Verz. Pal. Hem.) ;
BUTLER 1923 : 164 (larves, écol.) ; PEALER 1936 : 76, 82 (écol.) ; MICHALK 1938a :
86 (écol.) ; CARAYQN 1949 : 18 (écol.) ; TIIDMAs 1955 : 89 ; STtctlEL 1958 : 164
(Hét. Eur.) ; SDUTltwooD & LEsTDN 1959 : 103 (Hét. Iles Brit.) ; EYLEs 1963a :
161 (écol.) ; SLATER 1964b : 1025 (Cat. Lyg.) ; ScUDDER 1966 : 264 (lect. de du-

biux) ; PUTsHKov 1969b : 217 (Lyg. Lkr.) ; UEsHIMA & AsHLocK 1980 : 798
(chrom.) ; PÉRlcART 1993b : 304 (révis. gen.).

Adulte. Macr. Brun noir, varié de brun jaunâtre ou de brun sombre sur le pronotum et
les hémélytres, antennes jaunâtres avec le dernier article noirâtre, pattes entièrement jaunâtres
ou jaune brun clair. Téguments du dessus luisants avec une pubescence jaunâtre, dressée, assez
longue et dense. Tête noire, courbée en avant (fig. 203d p. 169), finement ponctuée ; front 2,6-
3,3 fois aussi large quc les yeux vus de dessus. Article II des antennes aussi long que la distance
entre les yeux et 1,6-1,7 foi » aussi long que I ; article III 0,7-0,8 fois aussi long que II ; IV
1,0-1,1 fois aussi long quc II. Rostre atteignant le milieu des mésocoxae. Pronotum 1,7-2,0 fois
aussi large que long, souvent entièrement noir ou avec les angles postérieurs brun clair et parfois
4 bandes longitudinales brunâtres plus ou moins nettes sur la moitié postérieure, ou encore moitié
postérieure entièrement brune. Scutellum noir. Hémélytres 1,45-1,6 fois aussi longs que larges
pris ensemble, atteignant l'apex de l'abdomen ; clavus et corie variés de brun noir et de brun

clair à brun jaune ; membranes enfumées à nervures largement blanchâtres. d. Ouverture géni-
tale : fig. 202f p. 168 ; paramères (vus à l'aplomb de la lame) : ftg. 201f p. 166 ; vesica du phallus

très fine formant une dizaine de spires (fig. 206f p. 176). V. Spermathèque à ductus très long
et peletonné (fig. 206g). Caryotype : 2 (6 + m) + XY.
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Long : à 2,5-2,9 mm, ç 2,9-3,3 mm ; antennes (articles) : (1)0,23 à 0,29- (H)0,38 à 0,46-
(Hl)0,31 à 0,36- (IV)0,42 à 0,50 mm. Large : diatone 0,65-0,77 mm ; hémélytres (ensemble)

d'05-1,22mm, V 1,40-1,50 mm.

Cette espèce se reconnaît à son tégument brillant, ses antennes claires
sauf le dernier article, ses pattes claires ; la différence de taille entre les 8
et les V est notable.

Larves. —Voir tableau.

Ecologie. —Stygnocoris sabulosus se rencontre de préférence dans les
biotopes secs et sableux, jachères, bords de forêts, mais ceci n'est pas ex-
clusif, et par exemple il est trouvé en montagne dans les Mousses un peu
humides jusqu'à plus de 1 400 m d'altitude. Larves et imagos se tiennent au

pied de la végétation, et apparaissent assez polyphages. Plusieurs auteurs (J.
SAw.nERr 1920, Sttvrt;tt 1952, Sot!7!twooo & LEsrotst 19S9) observent l'espèce
dans le callunetum, ponctionnant les graines de Calluna vulgari s. EvLBs
(1963a) signale aussi comme graines nourricières celles de Erica rinerea,
Ranunculus repens, Rumex acetoxa. PtJrsttxov note en Ukraine la consom-
mation des graines de Bouleaux. Aux USA, selon Swr!r!r (1964b), elle peut
s'alimenter sur les graines de Tanar etum, Spiraea, Betula. A de très rares
exceptions près, l'hibernation s'effectue à l'état d'oeuf ; les larves se déve-
loppent au printemps, les jeunes adultes apparaissent en juin-juillet selon la
latitude ; en Ukraine, les ceufs sont pondus de fin juillet à début octobre,
dispersés dans la litière, et les adultes meurent avant l'hiver ; il n'y a qu'une
seule génération par an. Un cycle similaire est indiqué par PFALER (1936) en
Finlande et par EvLEs (1963a) en Angleterre.

Distribution. Carte n" 86 p. 180. —Stygnor orix sabulo.sus apparaît ho-
larctique. Il est présent dans presque toute l'Europe jusqu'au Nord de la
Scandinavie. Commun en Europe moyenne, Russie et Ukraine incluses, il

atteint le bassin méditerranéen où il se raréfie et où sa limite réelle de ré-
partition est imprécise en raison des confusions avec notamment S.,simili s

et S. matocqi ; sa présence en Maghreb est probable, mais il y serait rare.
Vers l'Est, selon PtJrsttvov il étend son aire de distribution en Asie Moyenne ;

sa présence est avérée dans le Sud de la Sibérie et en Yakoutie ; enfin il est
recensé dans l'Est de l'Amérique du Nord : Terre-Neuve, Canada, U.S.A.

FRANCE. Partout, commun sauf sur le littoral provençal. Corse ! —ILE DE JERSEY. (Ln-
QttEstsE 1953). — GRANDE-BRETAîNE, IRLANDE. Presque partout. — BELGIQUE,
PAYS-BAS, LUXEMBOURî, ALLEMAGNE, SUISSE. Semble présent presque partout. —ITA-
LIE. Commun dans la partie continentale, se raréfie dans la péninsule. Provenances contrôlées :
Liguria !, Piémonte !, Lombardia !, Trentino-Alto Adige !, Veneto !, Emilia-Romagna !, Umbria !,
Ahruzzo !, Lazio !, Puglia (Mte Gargano !), Campania ! ; les provenances de Basilicata et Calabria
sont à vérifier. Sicilia : Messina ! —ANDORRE. ! —FSPAGNE. Cataluna : Valldoreix (RtnEs
leg, !); Guipuzcoa : Vigo (CttAPM<w' Cttnxtrtor'907) ; Irun ! (MNHN !); Avila : S"'e Gredos
(UCMA !). —PORTUGAL. Bragança, Coimbra (SEAnttw 1930b, non vérifié) ; Faro : Serra de
Espinhaço do Cao VI 1989 (MArocO leg. !). —AUTRICHF.. ! Probablement partout. —RÉP.
TCHEQUE, SLOVAQUIE. Commun (Honnttt-z d'or 1977 ; S'rnxt-ix & VwvRit'ovÁ 1997b, 1998a).
—SI.OVÉNIE. (GocALA & GocAt.A 1986). —CROATIE. « Verácze » (HoavÁTH 1897h) ; Dal-
matie (JostFov 1986a). —YOUGOSLAVIE. (HoRvÁrtt 1897h). —MACÉDOINE. (JostFov 1986a,
à vérifier). —ALBANIE. (HNHM !). —ROUMANIE. ! — BULGARIE. Sud-ouest (Got-t-srtt-
ScttEiottvo & ARr'ot o 1988). —GRECE. Attiki, Pelopánnisos, Corfu (=Kérkira). Crète (=Kriti)
(HNHM !). —TURQUIE. Gerede (HOBERLAtsDT 1955) ; Ekhaz (à revoir). —DANEMARK !—
NORVEGE. (WARlxtF. 1924). Atteint 64'N. —SUEDE. (Cocctwtsos & OsslANtvILssoN 1976).
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Carte no 86. Distribution Ouest-palarctique de Stvgno<oris sabulosus.

Partout jusqu'à 64"N. —FINLANDE. Largement distribué ! ; semble atteindre ou dépasser le

Cercle Polaire. —POLOGNE. Répandu partout (SstREczYNSKI 1954). —PAYS BALTES !, RUS-
SIE !, BIÉLORUSSIE, MOLDAVIE, UKRAINE ! Au Nord jusqu'à Arkhangelsk !, au Sud
jusqu'en Crimée !, Saratov ! et Orenburg ! —GÉORGIE. Tbilissi (KtRtrsneuxo 1918).—AZER-
BAIDZHAN. « Elizabethpol » (id.), Kelbadzhar (GtoAvAvov 1982), —2 MAROC. Indiqué par
St.A+Etc 1964b ; non vu. —ALGÉRIE. « Bône » (=Annaba), Biskra (MNHN ! : anciennes captu-
res).

EXTENSION ASIATIQUE. Iran, Kazakhstan, Kirghizie (d'après Purstttcov 1969b) ; Sibérie mé-

ridionale !, Extrême-Orient : Yakoutie !, Primoria ! (ZMAS).
EXTENSION NÉARCTIQUE. Est des U,S,A., Terre-Neuve, Est du Canada.

8. —Stygnocoris similis Wagner

similis Wagner 1953 : 8 (Chypre ; holotype (o ) ZMUHJ !

STtcttEL 1958 : 163 (Hét. Eur.) ; MEr.BER, Gvts!TttER k. RtErER 1991 : 151, 153
(Autriche ; comp. avec sabulosus) ; PÉRtcART 1993b : 304 (révis. gen.).
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Adulte. Habitus : fig. 207a p. 178. —Macr. Brun noir, varié de brun jaunâtre ou de brun
sombre sur le pronotum et les hémélyrres, fémurs, antennes en partie sombres ; tibias, tarses
clairs. Téguments du dessus assez luisants, pourvus d*une pubescence jaunâtre, dressée, assez
longue et dense. Tête noire, courbée en avant (fig. 203e p. 169), finement ponctuée ; front 2,2-
3,2 fois aussi large que les yeux vus de dessus. Article I des antennes brun noir ; II un peu
plus clair, rarement brun clair, aussi long que la distance entre les yeux et 1,6-1,7 fois aussi
long que I ; article III brun jaunâtre, 0,7-0,8 fois aussi long que II ; IV brun noir, subégal à Il.
Rostre atteignant le milieu des mésocoxae. Pronotum 1,8-2,0 fois aussi large que long, noir
avec le plus souvent les angles postérieurs brun clair et 4 bandes longitudinales brunâtres plus
ou moins nettes sur la moitié postérieure. Scutetlum noir. Hémélytres 1,4-1,6 foi » aussi longs
que larges pris ensemble, atteignant l'apex de l'abdomen ; clavus et corie variés de brun noir
et de brun clair à brun jaune ; membranes enfumées à nervures largement blanchâtres. Fémurs
noirâtres sur la moitié basale, plus sombres en-dessous qu'en-dessus, éclaircis dans la moitié
apicale ; tibias et tarses jaunâtres à jaune brun, á'. Pygophore : fig. 202b, c p. 168 ; paramères
(vus à l'aplomb de la lame) : fig. 20lh p. 166.

Long : rt 2,6-3,2 mm, 9 2,9-3,7 mm ; antennes (articles) : (1)0,23 à 0,30- (II)0,38 à 0,52-
(III)0,31 à 0,38- (IV)0,38 à O,SO mm. Large : diatone 0,70-0,83 mm ; hémélytres (ensemble) d
1,20-1,35 mm, 'P 1,35-1,70 mm.

Cette espèce est affine de St. sabulosus et de St. pygmaeus ; les différences
au niveau des paramères et ouvertures génitales sont trop faibles pour être
discriminantes au plan pratique. Chez ces deux dernières espèces, les anten-
nes sont toujours jaunâtres avec le dernier article noirâtre, et les pattes
etztièrement jaunâtres ; en outre les téguments de St. sabulosus sont très
brillants ; St. pygmaeus est une espèce nettement plus petite.

Ecologie. —La biologie de cette espèce n'est pas connue. En France,
plusieurs séries ont été collectées dans le sable des dunes maritimes (Vendée,
Languedoc), au pied des plantes, dont Artemisia campestris ! ; sur l'île de
Santorini, en mer Egée, RIEoER (1995) l'a trouvé sous les Rosmarinus, Ballota
et Origanum.

Carte n 87. Distribution de Stygnocoris similis.
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Distribution. Carte n" 87 p. 181.—Dans le domaine Ouest-paléarctique,
Stygnocoris similis, souvent sous le nom « faustus » dans les collections et
la littérature, est un élément Nord-méditerranéen et pontique, atteignant l'Eu-

rope moyenne. Il semble étendre son aire vers l'Asie Moyenne et la Sibérie,
mais la séparation entre cette espèce et S. sabulosus n'a pas été faite dans

ces régions.

FRANCE. Vendée : La-Faute-sur-Mer VI 1986 (MATDCO & PÉRtcART leg. ! ; PÉRtcART 1993b).
Gironde : Soulac VII 1976 (TEMPÈRE leg. !); Haute-Garonne : Toulouse, Lacroix Vl 1929 (RtnAvT

teg.m MNHN !); Ardèche : Grospierre VI 198S (MAToct) leg. !); Vaucluse : Sault-du-Vaucluse

VI 1990 (PÉRIcART leg. !) ; Pyrénées-Orientales : Torreilles, Banyuls, Thuès, Saillagouse (MA-

GNIPN ET PÉRlcART leg. !); Hautes-Alpes : Gap VII 1956 (WEnER leg. !) ; Bouches-du-Rhône :
Mazaugues (MNHN !).—ITALIF.. Aosra : Gran Paradiso, Pondel ait.1100m VIII 1970 (OsELLA

leg. !). Ptemonte : Torino : Rocca Canse VIII 1971 (OsELLA leg. !). Stazzano (FERRARI leg.m
MCSN !).Eiguria : Triora (MANCHE ~ t leg.m MCSN !). Venero : Monte VI 198S (Rtzzorrt VLActt

leg. !). Alto Adige : Merano V-VII 1960 (SEIDFNsTÜCKFR leg. !). —ESPAGNE. Barcelona : Ba-
dalona V 1972 (Rmss leg. !), Tiana (Maresme) IV 1968 (id. !), Sonadell, Pla. Montclus VI 1963
(Rtnt:s leg. !).Albacete : Ossa de Montiel VI 1986 (M. PARts teg.—> UCMA !) ; Almeria, versant

S du Puerto de la Ragua, ait. 600-1000m, VI 1981 (PÉRiîART leg. !).—AUTRICHE. Burgenland :
Neusiedlersee, VI 1984 (GvNTttPR leg. ' MELnER er al. 1991). —RÉP. TCHEQUF.. Moravie :
Dolni Kunice, Zerotice (STPHLiK & VAvR!Novi 1997b). —CROATIE. Dalmatie : île de Brac

(id.). —BULGARIF.. Petrich (Jostrov 1986b). —GRECE. Ile de Santorini, commun sur le sol

au pied de diverses plantes (RtEcPR 1995). —CHYPRE. Troodos VI 1939, Famagusta VII 1939
(LINDBERG teg.m MZHF & ZMUH ! ; série-type). —TURQUIF., Ankara VI-VII 1967 (SFtDENs-

TvcKER leg. !), Antakya VI 1952 (id. !), Aksehir (id. !), Nur Dagh, Osmaniye, ait. 1600-1700m
V 1976 (ScttvuERT leg.~ coll. Eckerlein !).—RUSSIE D'EUROPE. Moyenne Volga : Ulyanov ;

Nord-Caucase : Kizlyar, Derbent (ZMAS !). —UKRAINE : Lugansk (ZMAS !). —GÉORGIF. ;

« Benera » (ZMAS !).—SYRIE. Baniyas V 1952, Tartus V 1952 (SEIDENSTUCKDR leg. !).
EXTENSION ASIATIQUE. (ZMAS) : Kazakhstan !, Turkménie ! ; Tadrhikistan ! : Kirghizie ! ;

Sibérie méridionale ! (Peut-être des,S. sabulosus ?)

9. —Stygnocoris pygmaeus (R.F. Sahlberg)

pygmaeus R.F. Sahlberg 1848 : 60 (Rhyparo<hromus) [Finlande ; lectotype (o ) MZHF !) ; —pi-
losulus Thomson 1870 : 188 (lygaeus) [Suède ; types perdus ?].

LETHIERRY & SÉvERtN 1894 : 209 (Cat. Hém.) ; OsHANIN 1906 : 336 (Verz. Pal.
Hem.) ; PFALER 1936 : 76, 82 (écol.) ; TAMANINI 1958 : 132 (Italie) ; STtrHEI. 1958 :

164 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 1018 (Cat. Lyg.) ; PHTsHKov 1969b : 218 (Lyg.
Ukr.) ; UEsHIMA & AsHLocK 1980 : 798 (chrom.) ; PÉRtcART 1993b : 304 (révis.

gen.).

Adulte. —Macr. Ovale oblong, un peu luisant, côtés presque parallèles chez les à. Brun

noir, plus clair sur le pronotum et lcs hémélytres. portant en-dessus une assez longue pubesccnce

claire mi-dressée, les poils aussi longs que le diamètre du dernier article antennaire ; antennes

brun jaunâtre à brunes, dernier article plus sombre, pattes brunâtres. Tête arquée en avant, brun

sombre à noire, finement ponctuée ; clypeus brun clair ; front 2.2-3,0 fois aussi large que les

yeux vus de dessus ; antennes assez robustes, article Il aussi long quc la distance entre les

yeux, 1,5-1,7 fois aussi long que I, 1,3 foi » aussi long que III ; article IV 1,0-1,1 foi » aussi long

que II. Rostre brunâtre, atteignant le milieu du mésosternum. Pronotum 1,75-1,95 fois aussi

large que long, brun noir à brun clair, géncralement éclairci le long du col antérieur et sur sa

moitié postérieure. Scutellum brun. Hémélytres pris ensemble 1,4-1,6 foi » aussi longs que larges,

atteignant ou presque l*apex de l'abdomen ; cories et clavus uniformément d'un brun plus clair

que l'avant du corps, à côtés presque parallèles surtout chez les d ; membranes enfumées avec
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les nervures plus claires. d. Pygophore comme St. similis (fig. 202b p. 168), paramères à lame
brève (fig. 20lg p. 166). Caryotype : 2 (6 + m) + XY.

Long : 2,0-2,75 mm ; antennes (articles) : (I)0,19 à 0,23- (II)0,31 à 0,42- (III)0,23 à 0,33-
(IV)0,35 à 0,45 mm. Large : diatone 0,56-0,73 mm ; hémélytres (ensemble) 1,35-1,85 mm.

Cette espèce se distingue par sa très petite taille. Elle diffère des plus
petits spécimens de St. sabulosus par son aspect moins brillant, sa coloration
hémélytrale uniforme, ses antennes plus robustes et d'un brun moins clair,
ses pattes moins claires. Certains spécimens sont difficiles à discriminer.

Ecologie. —Ce Stygnocoris affectionne les sols sableux des landes à cal-
lunetum et aussi, d'après les auteurs allemands, les sols marécageux des tour-
bières de montagne ; Pt)TsHKov l'a aussi trouvé en Podolie dans les prairies
subalpines marécageuses, notamment sous couvert de Var cinium ; en Bulgarie
il est signalé en prairie alpine jusqu'à 1300 m d'altitude, et dans les forêts
de feuillus et cônifères. Il est fort probablement polyphage. L'hibernation
s'effectue à l'état d'oeuf. Dans la région de Kiev, d'après PvTsHKov, les larves
apparaissent en mai et les jeunes adultes à partir du début de juillet; après
2 à 4 semaines débutent les accouplements et pontes, qui durent jusqu'à fin
septembre ; les oeufs sont déposés parmi les détritus végétaux ; les dernières
larves âgées sont vues à la fin d'août, et les derniers imagos meurent quand
débutent les froids. La phénologie relatée par STEHLIK R VAVRINDVÁ (1997b)
en Moravie est à peu près similaire, les jeunes adultes apparaissant seulement
un peu plus tôt. A signaler la capture de l'espèce en Rhénanie par REtcHE)vs-
pERGER dans un nid profond de Formica rufa.

Distribution. Carte n'88 p. 184. —Stygnocoris pygmaeus apparaît euro-
sibérien, répandu en Europe septentrionale, où il atteint 66BN en Scandinavie,
et en Europe moyenne sauf dans les pays sous influence atlantique : il est
absent des Iles Britanniques, de France et de Péninsule ibérique. Vers le Sud
de son aire on le connaît surtout dans les montagnes : Alpes, Carpathes. Vers
l'Est il est présent en Sibérie jusqu'au lac Baïkal.

(Nota : Certaines des indications les plus méridionales, notamment d'Italie et Autriche. pour-
raient concerner St. cimbricus, dont la [rès récente reconnaissance cn tant qu'espèce distincte

() )est postérieure aux recensements ci-après) ( '.

ALLEMAGNE. Répandu mais rare partout. Rheinland-Pfatz : vallée de la Nahe (RE)cBE)(sPER-
ùER 1922), Hunsrück (ZEBE 1971) ; Hessen : Wàllstein, basse vallée du Main (Gt)LBE 1921 ;

ZEBE, op, (it.). Niedersaehsen : île de Borkum !, région Weser-Ems (WAcvER 1937). Sud Hots-
tein : (id:). Baden-Württemberg : Süd Schwarzwald (R)EoER 1989). Bayern : Coburg !,
Günzenhausen !, Treuchtlingen !, Siegenburg ! (div. coll.). Sachsen et Anhalt : nombreuses lo-
calités (MtrHA( K 1938a, JoRBAv 1963, etc), Gernrode (ErKERLE)t( leg. !).Thüringen : Arnstadt,
Erfurt, Naumburg, Hainleite... (RAPP 1944). Mecktemburg. Schwerin (DEcKERr 1996a). Bran-
denburg : Glindow (GocuvER-SEHEIDING 1977). —SUISSE. (D'après Sr(EBE( 1938). —ITALIE.
Liguria (coll. Carapezza !), Lombardia (id. !).Alto Adige : Vadena, Bressanone (TAMANnv) 1982) ;
Friuli-Venezia Giulia : Gorizia (MNHN !), Trieste (Jostrov 1986b). —AUTRICHE. Paraît ré-
pandu. Nord-Tirol (HFtss leg. !); Ost-Tirol (KoF(.ER 1976) ; Oberàsterreich (PR)Est(ER 1927) ;

Des informations émanant récemment de E. HF)ss et de CHR. RIEGER (HE(ss, II-HI 1998,())

in litt.) laissent penser que St, cirnbri(us est répandu au moins dans une grande partie de l'Al-
lemagne et en Slovaquie ; les indications données ici pour les espèces lrygnnteus et cimbricus
seront donc à revoir.
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Carte n" 88. Distribution Ouest-palarctique de Stygnocoris pygntaeus.

Niederosterreich (coll. Heiss !) ; Kàrnten (coll. Heiss ! ; PRottAst:A 1923) ; Steiermark (Moos-
BRuîGER 1964). — RÉP. TCHEQUE. Bohême ! ; Moravie (Steklik & Vavrinova 1997b).—
SLOVAQUIE. Pas rare. Mts Tatra, Kézmürok (HORvirtt 1897b), et diverses autres localités
(STEKI itc & VAVR(NOVA 1998a). —HONGRIE. Budapest et env., Simontornya (HoRvÁrtt 1897b),
Bugac (Hatss leg. !). —SLOVÉNIF.. (GOGALA & Goo~cA 1986). —CROATIE. Sv. Jurij (Hott-

vÁt tt 1897b). —YOUGOSLAVIE. Karolyvaros (=Karlovci) (HoRvgrtt 1897b). —ROUMANIE,
Transylvanie, Banat (Kts 1991) ; Valachie : Sinaia (Mots'rAxoots leg.m MNHN !) ; Moldavie :

Brosteni (MNHN !).—BULGARIE. Mt Vitocha (coll. Eckerlein !). —GRECE. Thessalia ; Mt

Olimbos (RFMANE leg. !). — TURQUIE. Aksehir (SEIDENSTttîKER leg. !). — DANEMARK.
(MorcEtt ANDERsEN & GAUN 1974). —NORVEGE. Sud : Lyngsdal, Buskerud (WARcoE 1927).
—SUEDE. ! (d'après Coût.tn,t'os & OssIAtsNILSSON 1976) : Répandu jusqu*à 60 N, y compris
îles d*Oland et Gotland ; au-delà en Dalarne et Hálsingland, 62'N. — FINLANDE. Toute la

partie méridionale et archipel d'Aland ; plus au Nord : S'tvonie australe !, Carclie boréale !, et
jusqu'à Kuusamo, 66"N ! —POLOGNE. Haute-Silésie (J. Lts 1989). —RUSSIE D'EUROPF..
Au Nord jusqu'en Carélie, St Petersburg !. Kirov !, Perm ! Au Sud : « Sarepta » ! Orenburg !,
Caucase septentrional : Vladikavkaz ! (ZMAS). —BIÉLORUSSIE. Polotzk (coll. Seidenstück-
er !).—UKRAINF.. (Ptrrstttcov 1969b) : Transcarpathie, Lvov, Zhitomir, Kiev, Cherkassy, Sumsk,
Chernovtsy. Crimée ?.

EXTENSION ASIATIQUF.. Nord-Kazakhstan (AswxovA 1980) ; Sibérie : Irkutsk !, bassin su-

périeur de la Léna.
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10. —Stygnocoris cimbricus (Gredler)

rimbricus Gredler 1870 : 84 (S(ygnus) [Italie : Tyrol ; lcctotypc (o ) MGBI !!.

REUTER 1877b : 149 (rirnizri< u », syn. de Izv gnzzzeus) ; HFISS 1997a : 289 (rimizrit u »,
sp.pr. ; lect.)

Habitus de St. pygmueus, duquel il était jusqu'a présent réputé synonyme, mais d'après les
genitalia du ct lectotype, il appartient sans ambigutté au groupe de St, subulosus ; ouverture
génitale du d et paramères comme chez St, hellenicus; mais habitus différent : plus parallèle,
coloration antennaire comme chez Sr, szzbulosus et St. Rygmaeus, les articles I h III brun plus
ou moins clair, le dernier article noir ; coloration hémélytrale d'un brun sombre uniforme ; plus
petit, taille de St. pygrnueu ».

Long : 2,2-2,3 mm.

Connu d'Italie septentrionale (Haut-Adige : série-type) et d'Autriche :
Basse-Autriche ! : Scheibbs ; Nord-Tyrol : Innsbrück ! (coll. Heiss !)l').

Fig. 208. — Stygnocoris rusti cus, de
France, bassin parisien, habitus.—
Échelle en mm. —Original.

Voir aussi note en bas de page 183, pour S. pygmueus.or
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11.—Stygnocoris rusticus (Fallén)

rusth us Fallén 1807 : 70 (Lygaeus) [Suède ; lectotype (9 brach.) MZLU !]; —incanus Ficher
1870 : 245 (Stethotrnlzisi [Angleterre ; Type (9 macr.) perdu[ ; —var. agricola Westhoff 1884 ;

37 (Stygnus) [Allemagne ; Types ?].

FIERER 186[a : 186 (Hét. Eur.) (Stygnus) ; DOUGLAs &. ScoTT 1875 : 184 (incunus,
f. macr. de rusticus) ; PUTON 1878a : 53 (Syn. Hét. Fr.) (Stygnus) ; LETHIERRY &
SÉVERIN 1894 : 209 (Cat. Hém.) ; OsHANIN 1906 : 333 (Verz. Pal. Hem.) ; BUTLER

1923 : 163 (oeuf, larves, écol.) ; PRIFsNER 1927 : 61 (écol.) ; MlcHALK 1935a : 163
(oeufs) ; PFALER 1936 : 76, 82 (écol.) ; MAssFE 1954 : 256 (écol.) ; WOOLIROFFE

1954 : 14 (écol.) ; THQMAs 1955 : 146, 152 (écol.) ; PvTsHKovA 1956 : 275, 280
(oeuf) ; PUTsHYov 1958a : 408 (larves) ; STIcHEL 1958 : 161 (Hét. Eur.) ; SwEET
1960 : 318 (écol.) ; EYLEs 1963a : 162 (écol.) ; SLATER 1964b : 1020-1025, 1030
(Cat. Lyg.) ; SwEET 1964b : 83-88 (écol.) ; PUTSHKov 1969b : 216 (Lyg. Ukr.) ;

SCUOLtER 1970 : 205 (lect. truncatus) ; UEsIHMA & AsHLocK 1980 : 798 (chrom.) ;

PÉRIcART 1993b : 297 (révis. gen.).

Adulte. Habitus brach. : fig. 208 p. 185. —Brach., rarement macr., les 9 sensiblement plus
grandes que les à. Ovale oblong, mat, brun sombre à noirâtre, avec les hémélytres souvent
brun plus clair, appendices brun clair, le dernier article des antennes et des tarses plus sombres ;

dessus densément ponctué et pourvu d'une pubescence soulevée grisâtre assez courte. Tête ré-
gulièrement arquée, front 2,7-3,3 fois aussi large que les yeux vus de dessus ; antennes élancées,
0,53-0,60 fois aussi longues que le corps, article II 1,05-1,15 fois aussi long que la distance
interoculaire, 1,8-2,0 fois aussi long que l'article I, et 1,2-1,3 fois aussi long que III ; article
IV de longueur intermédiaire entre II et III. Rostre atteignant le milieu du mésosternum. Pro-
notum trapéziforme, 1,55-1,80 fois aussi large que long. Hémélytres des très rares macr., pris
ensemble, 1,4 fois aussi longs que larges, couvrant l'abdomen ; hémélytres des brach. 1,20-
1,50 fois aussi long » que larges, laissant découverts les 3 derniers tergites, cories en général un

peu éclaircies le long des bords externes, obliquement tronquées et sinuées apicalement ; mem-

branes rudimentaires, en forme de lunules (fig. 200f p. 164). Pattes élancées, article I des
métatarses 2 fois aussi long que les 2 suivants pris ensemble. Caryotype : 2 (7 + m) + XY.

Long : à3,40-3,60 mm, 9 3,9-4,5 mm ; antennes (articles) : (l)0,33 à 0,39- (II)0,55 à 0,75-
(III)0,42 à 0,60- (IV)0,42 à 0,65 mm. Large : diatone 0,9-1,06 mm ; hémélytres (ensemble) 1,35-
1,40 mm, 9 1,75-2,05 mm.

Cette espèce se reconnaît à sa grande taille, son aspect très mat, la lon-

gueur de son premier article tarsal postérieur, et la membrane rudimentaire
des brach.

(Euf. Fig. 199c, d p. 162. —D'après Puzsttxov. Brun pâle, ovale oblong, pôles arrondis.
Chorion lisse, fortement brillant, mat seulement près des micropyles ; micropyles au nombre de
4 à 6 (souvent 5), cylindriques, assez grands, un peu divergents vers I*extérieur, répartis en une

couronne serrée près du sommet. Long : 1,05 mm ; diamètre max. 0,35 mm ; diamètre couronne
micropylaire 0,10 mm.

Larves. —D*après Pursuxov 1969b. Corps plus robuste que chez les autres espèces, à

pubescence dense, dressée, plus longue que le diamètre des métatibias. Antennes élancées, jau-
nes, avec la base de l'article I assombrie et l'article IV presque entièrement sombre ; pattes
entièrement jaunes, ou fémurs plus ou moins assombris ; article I des métatarses 1,5-1,8 fois
aussi long que le suivant. Première aire évaporatoire 1,5-1,8 fois aussi large que la seconde,
qui est un peu plus large que la troisième.

Ecologie. —Cette espèce se rencontre tant dans les biotopes secs et sa-
bleux (ca[[unetum) que plus humides (mousses des bordures de forêts et clai-
rières, champs à végétation clairsemée, plus rarement tourbières. Elle est
largement polyphage ; les larves demeurent dans la litière, mais les adultes,
souvent individus accouplés, grimpent fréquemment sur les plantes pour sucer
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le suc des jeunes pousses et les graines ; de très nombreuses plantes-hôtes
et probablement nourricières ont été citées dans la littérature, parmi lesquelles
Tanacetum vulgare, Achillea millefolium, Solidago spp., Puli<aria dysenteri-
ca, Thymus sp. Cerastium vulgare, Stellaria media, Potentilla sp. Bien que
quelques adultes hibernants aient déjà été observés, l'hibernation s'effectue
normalement à l'état d'oeuf ; les pontes éclosent en mai, les larves se déve-
loppent de fin mai à juillet et les jeunes adultes apparaissent de juillet au
début d'août. La maturation des ovaires des V est lente ; les accouplements
ont lieu de juillet à octobre mais surtout en août-septembre (!); les pontes
ne commencent qu'en septembre; selon Pvrsttvov les oeufs sont déposés par
3 ou 4 dans les tiges creuses des végétaux morts ou leurs fissures, et selon
MlcuALK ils sont collés sur les tiges des plantes vivantes; ces ceufs ont une
diapause hivernale obligatoire (SwEv7, op. cit.). Il n'y a qu'une seule géné-
ration par an.

Carte n" 89. —Distribution de Stygnocoris rusticus.

Distribution. Carte n" 89. Stygnocoris rusticus est un élément turani-
co-euro-méditerranéen ; il habite presque toute l'Europe, au Nord jusqu'en
Scandinavie ; présent dans une partie des Iles Britanniques ; signalé d'Afrique
du Nord et de Kirghizie, apparemment absent du Proche- et Moyen-Orient
et de Sibérie. Il a été importé en Amérique du Nord (U.S.A., Canada).
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FRANCE. Partout, commun ! —GRANDE-BRETAGNE. England !, Wales, répandu, surtout dis-

tricts côitiers ; absent de Scotland. —IRLANDE. Districts des côtes Ouest, Sud et Est (HAI.BERT

1934), —BELGIQUE. ! Prov, de Flandre Orientale, Limbourg, Brabant, Liège, Namur, Luxem-

bourg (Bos+Atss 1978). —PAYS-BAS. Presque partout (At!KFMA 1989). — LUXEMBOURG.
(REtcttt.ttsc &. GEREtso 1994). —ALI.EMAGNE. ! Partout, commun. —SUISSE. Vaud, Jura, Ar-

govie, Burgdorf (FRFY-GasstsER 1864), Tessin (OTio 1992), Valais (MZHF !).—ITALIE. Toute
l'Italie sauf les îles (TAMAtstistt 1981). —ANDORRE. (HAtsNoTHIAUX leg. !, REMANE leg. !).—
ESPAGNE. Seulement Pyrénées : Gerone !, Huesca !, Lerida ! —PORTUGAL. Guarda (OLIVEIRA

1896, non confirmé). —AUTRICHE. ! Paraît présent presque partout. —RÉP. TCHEQUE. Bo-
hême (Rovnxc 1957a) ; Moravie ! —SI.OVAQUIE. Nombreuses localités (STEttc!v & VAvR!tsovÁ

1998a). —HONGRIE. ! (HoRvgrtt 1897b). —CROATIE. Jezerane (coll. Remane !).—YOUGOS-
LAVIE. Beograd (ZMAS !). — MACÉDOINE. Skoplje (coll. Eckerlein !). — ROUMANIE.
Partout (Kis 1991). Banat, Transylvanie (HQRVÁTH 1897b, implicitement), Valachie, Bucuresti,
Moldavie (StatsxtEwtcz 1964). —BULGARIF.. Mt Vitocha (coll. Eckerlein !); Mt Rila (Lttsot!ERr
leg.m MZHF !). —GRECE. Mt Olimbos (RaMAtsa leg. !). —DANEMARK ! — NORVEGF..
(WARLDE 1924) : Kragerà, Drobak, « Kristiania », Vall. Gudbrandsdalcn, Bergen ! Atteint 60"N.
—SUEDE. ! Répandu jusqu'à 62 -63 N (Angermanland). —FINLANDE. Iles d'Aland !, Abo !,
Nylandia !, Karelia !, Satakunta !,Tavastie S et N !, Savonie S et N ! Atteint 63 N. —POLOGNE.
Haute-Silésie (J. Lis 1989), M 'atra (SMREîzvtssKI 1954), îles de Wolin et Wyspa (J. Lis 1992,
J.& B. Lis 1994b), Mazurie (SrttAwtxstct 1957). —PAYS BAI.TES. (FvoR 1860, LvKAsHDK 1997).
—RUSSIE D'EUROPE. Au Nord jusqu'en Carélie !, St Petersburg !, Pskov !, Vologda !, Nizhni-

Novgorod !, Kuybychev ! ; au Sud « Sarepta » !, Stavropol !, Vladikavkaz !, Astrakhan.
BIÉLORUSSIE. Minsk !, Gomel (GiTERMAu 1931). — MOLDAVIF.. (Pvrstttcov 1969b).—
UKRAINE. Transcarpathie (Pttrsttxov 1969b) ; Poltava !, Crimée ! —ARMÉNIE. Erevan (coll.
Eckerlein !); Akhtara (AKRAvtovsKAJA 1959). —AZERBAIDZHAN. Adzhikend (Ktttl rsHFttxo

1918). Nakhichevan : Ordubad (GtoAvATov 1982). —? MAROC, ? ALGÉRIE, LIBYE. Indi-

cations douteuses : je ne connais pas l'origine de celle du Maroc (SLATER 1964b) ; celle d'Algérie
vient de FQKKER (trè » généralement : erreurs d*étiquetage !); seule celle de Libye est authenti-

fiée : Cyrénaïque, Bardia (EcKERLEIN & WAGtsER 1969 ; mai » non vérifiée). N'ayant vu aucun

spécimen d'Afrique du Nord (ni du Sud de la Péninsule Ibérique, ni de Sicile), je pense qu'il
pourrait s'agir d'une autre espèce, peut-être S. truncutus.

EXTFNSION ASIATIQUE. Kazakhstan (Asanova 1980) ; Kirghizie : Tian-Shan (Povov 1966).
EXTENSION NÉARCTIQUE. Etats orientaux des USA et du Canada.

12. —Stygnocoris truncatus (Horváth)

truncutui Horváth in Saunders 1893 : 101 (Stygnus) (Espagne Sud ; holotype (d') BMNH !].

STIcHFL 1958 : 161 (Hét. Eur.) ; Sl ATER 1964b : 1030 (Cat. Lyg.) ; ScvDDER 1970 :
205 (Type) ; PÉRIcART 1993b : 299 (révis. gen.).

Adulte. —Brach. seuls connus. Très voisin de St. rusticus. En diffère par ses cories tronquées
droit à l'apex et les membranes réduites à des lisières étroites (fig. 200g p. 164). Taille plus
petite. Le descripteur donne d'autres caractères de discrimination : cories sans bordure claire
latérale, article IV des antennes plus court que HI, mais ces caractères s*observent aussi chez
certaines populations de St, rustit us. Je n'ai pas disséqué la capsule génitale de l'holotype, seul

spécimen que j'ai pu voir.

Long : 3,2 mm ; antennes (articles) : (l)0,30- (II)0,55- (III)0,42- (IV)0,42 mm. Large ; diatone
0,63 mm ; hémélytres (ensemble) 1,33 mm.

Cette espèce est connue de Gibraltar et des Iles Canaries.

ESPAGNE (GIBRALTAR). (J.J. WALKER leg.—> BMNH !) (Iectotype). — ILES CANARIFS.
Hierro : Malpeso, ait. I 100 m, IV 1970 (REMAtse leg. !).
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13. —Stygnocoris subglaber (Puton)

sui>giaber Puton, in Noualhier k Puton, 1889 : 303 (Stvgnus) [Tenerife ; holotype (V ) MNHN !];
—uyttenboogaarti Blàte 1929 : 166 (Gran Canaria ; lectotype ( V ) RMNH !] ; —rnaculata sensu
Blàte 1929 : 167 (Esuridea) (nec Reuter 1890c).

NovAEHIER 1893 : 12 (mat. Al.t.vAvD) ; LINDBERU 1953 : 81, 82 (redescr.) ; SI.ATER
1964b : 1030 (Cat. Lyg.) ; SCUDDER 1967 : 157 (hol. subglaber) ; PFRICART 1993b :
305 (syn. dc uyttenbor>gaarti).

Adulte. —Silhouette brach. : fig. 213a p. 198. Macr, ou brach. Brun, luisant, densément
ponctué, pourvu d* une pubescence claire souvent rare et couchée ; pattes et antennes dc la couleur
foncière, ou tibias et tarses plus clairs. Tête brun noir à clypeus plus clair, arquée en avant
(comme fig. 209f) ; front 2,7-3,1 fois aussi large que les yeux vus de dessus. Occllcs des brach.
absents ou vestigiaux. Antennes O,S fois aussi longues que le corps ; article I 0,7 foi » aussi long
que la distance interoculaire, II 1,6 fois aussi long que I et 1,2-1,4 fois aussi long que III, IV
subégal à Il. Rostre atteignant le bord postérieur des mésocoxae. Pronotum subrectangulaire ou
faiblement trapéziforme, 1,7-1,8S fois aussi large que long, densément ponctué, la moitié anté-
rieure plus sombre que la posténeure, mais laissant le bord antérieur éclairci. Hémélytres dcs
brach. pris ensemble I. I S-1,25 foi » aussi longs que larges, laissant découverts les 2 dernier~
tergites abdominaux, bords latéraux peu arqués, largeur maximale vers le 1/3 postérieur ; clavus
peu nettement ou non délimité ; cories brunes ainsi que les clavus, le plus souvent sans dessin
sombre bien net. tronquées très obliquemcnt au sommet (fig. 200h p. 164) ; membranes réduites
à des lunules, brunâtres. Hémélytres des macr. atteignant l*apex de l'abdomen, clavus délimité,

Fig. 209. —Gen. Stygnocoris et Esuridea. —a,b, St. barbieri de l'île de Tenerife : a,
pygophore, ouverture génitale (pour orientation, voir fig. 202c, p. 168) ; b, vesica du
phallus avec le réservoir éjaculateur. —c,d,e, Esuridea lathridioides de l'île de Ma-
dère : c, ouverture génitale du pygophore; d, vesica du phallus ; e, paramère gauche.
—f,g, St. barbieri : f, profil de l'avant-corps ; g, spermathèque de la V. —Echelles
en mm. —D'après l'auteur, 1993b.
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membrane complètement développée (fig. 213b p. 198). Profcmurs avec en avant 2 rangées de

petits tubercules portant des soies raides.

Long : 2,3-2,6 mm ; antennes (articles) : (l)0,25- (H)0,40- (IH)0,2S à 0,31- (IV)0,40 mm.

Large : diatone 0,70 mm, hémélytres (ensemble) 1,10-1,20mm.

Cette espèce est voisine de St. barbieri ; les différences sont indiquées au

tableau et dans la description de ce dernier.

Stygnocoris gubglaber est connu des îles de Ténérife, Gomera, Lanzarote,
La Palma, Hierro et Gran Canaria : leg. ALLUAUD, UYTTENBooGAART, LINDBERG,

HEtss, REMANE, CGLQNELLI, ORGMI et probablement nombreux autres collec-
teurs. D'après REMANE (comm. pers.) il affectionne les lieux assez humides,

et semble lié aux Urticaceae, dans la laurisylve dégénérée.

14. —Stygnocoris barbieri Péricart

subglttber auct. (ne< Puton 1889) ; —uvttenboogaarti auct. (part) (net'lotc 1929) ; —barbieri

Péricart 1993h : 305 [Tenerife ; holotype (tt), coll. Péricart ; paratypes coll MNHN. Péricart,

Heissl.

Adulte. Habitus : fig. 210a : profil de l'avant-corps : fig. 209f. —Brach. seul » connus. Voisin

dc St. subglaber mais bien distinct des brach. de ce dernier par les caractères suivants. Pronotum

et hcmclytres jaune brun clair, le premier avec une large bande transversale sombre sur sa moitié

antcrieure, les seconds avec une fascie postmédiane oblique sombre, interrompue ou non. et le

bord postérieur des cories ainsi que les rudiments de membranes brun sombre ; souvent aussi

quelques autres macules sombres. Antennes un peu plus éhtncées, 0,54-0,S7 fois aussi longues

que le corps ; article Il 1,0-1,25 fois aussi long que la distance intcroculaire (0,95-1,05 fois chez

Fig. 210. —a, Stygnocoris barbieri, 9 dc l'île de Tenerife, habitus; b, Esuridea la-

thridioides, holotype cî de l'île de Madère, habitus ; c, id., profil de l'avant-corps.—
Échelles en mm. —D'aprè » l'auteur, 1993b.
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subglaber) et 1,2-1,4 fois aussi long que HI. îories à hords latéraux nettement plus arqués,
convergents en avant et en arrière du milieu, coupées moins obliquement au sommet (fig. 200i
p. 164). Taille un peu plus grande. tI. Ouverture génitale : ïïg. 209a p. 189 ; lame du paramère
falciforme (fig. 201,i p. 166) ; vésica du phallus très longue, enroulée au repos en une hélice
d'une vingtaine de spires (fig. 209b). V. Spermathèque à ductus très long (fig. 209g).

Long : a 2,65-2,80 mm, 9 2,90-3,20 mm ; antennes (articles) : (l)0,27- (H)0,46- (HI)0,31 à
0,38- (IV)0,42 à 0,48 mm. Large : diatone 0,65-0,75 mm, hémélytres (ensemble) 1,25-1,45 mm.

Cette espèce n'est connue que des Iles Canaries. Ténérife : nombreuses
localités et nombreux collecteurs, souvent sous les noms subglaber ou uyt-
tenboogaarti, aussi sous le nom Esuridea maculata (RMNH !).Gomera : S.
Sebastian, XI 1977, HEIss ! ; Gran Canaria, H. FRANR leg. in coll. Heiss ! ;
La Palma (Htuss et al. 1996). Selon REMANE (comm. pers.), elle affectionne
les lieux humides et vit sur des Urticaceae, et aussi diverses Lamiaceae :
Cedronella, Bistropogon. PH. PQNEL (sec. MAToc12, in litt.) l'a collecté vers
l'altitude 600-800m, dans la laurisylve.

GEN. 64. —ESURIDEA REUTER 1890

Espèce-type : Exuridea marutata Reuter 1890
= Drymut lathridinides Puton 1889 in Noualhier & Puton

Drymus in Noualhier & Puton 1889 : 303. —Esuridea Reuter 1890c : 260.

ScUDDER 1957c : 153 ; SLATER 1964b : 1005 (Cat. Lyg.).

Genre monospécifique macaronésien différant surtout de Stygnocoris par
ses hémélytres plus larges à la base que le pronotum, sa forme plus trapue,
la vésica de son phallus extrêmement longue et fine. Particulièrement affine
des Stygnocoris du groupe de subglaber, qui habitent les mêmes régions.

1. —Esuridea lathridioides (Puton)

lathridiaides Puton, in Noualhier & Puton, 1889 : 303 (Drymus) [Madère ; holotype (d)
MNHN !l ; —maculata Reuter 1890c : 261 !Madère ; lectotype (d) MZHF !l.

CHINA 1938a : 15 (syn.) ; PÉRICART 1996b : 107 (hol. lathridioides !).

Adulte. Habitus : fig. 210b. Ovale, à arrière-corps large. dessous brun rougeâtre, dessus
brun clair varié de jaunâtre, tête ct antennes plus sombres ; dessus assez luisant, finement ponctué
et pourvu d*une pubescence fine, mi-dressée et brève, les poils à peine aussi longs que le dia-
mètre du 2e article antennaire. Tête modérément inclinée (fig. 210c), yeux touchant le bord
antérieur du pronotum : pas d'ocelles ou ceux-ci vestigiaux ; front 3,1-3,7 fois aussi large que
les yeux vus de dessus. Antennes assez fines, 0,5 fois aussi longues que le corps ; article I
dépassant longuement le clypeus ; article H subégal à la distance interoculaire, 1,4-1,6 fois aussi
long que I, 1,45-1,65 fois aussi longs que HI ; IV subcgal à H. Rostre atteignant le bord postérieur
des métacoxae. Pronotum faiblement trapéziforme, 1,7S-1,9S foi » aussi large que long, avec une
vague bande transversale brunâtre sur sa région antérieure, le reste jaunâtre marbré du brunâtre.
Hémélytres pris ensemble aussi larges que longs, laissant découverts les tergites VII et VIII ;
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cories non délimitées des clavus, plus larges à la base quc le pronotum, cpaules arrondies mais

marquées ; bord postérieur des cories tronqué, vestiges de membranes réduits à une bordure

extrêmement étroite. Profémurs portant 2 rangées de quelques petits tubercules séïigères. a.
Ouverture génitale : fig. 209c p. 189 ; paramères falciformes (fig. 209e) ; vésica du phallus ex-

trêmement longue eï fine, comportant une cinquantaine dc spires, réservoir éjaculateur à ailes

très amples, dirigées vers la base (fig. 209d).

Long : d 2,6 mm, 9 2,9 mm ; antennes (articles) : (I)0,27 à 0,31- (H)0,38 à 0,48- (III)0,25
à 0,33- (IV)0,38 à 0,45 mm. Large : diatone 0,60-0,67 mm ; hémélytres d 1,20-1,35 mm, V

1,60 mm.

Esuridea lathridioides paraît endémique à Madère. Ses moeurs sont incon-
nues.

Nota. Cette espèce ne saurait être confondue avec aucun autre Stygnocorini. Cependant divers

collecteurs (notamment LINDBBRG) faute d'avoir revu le matériel-type, avaient par erreur attribue

son nom à l'espèce canarienne que j'ai renommée récemment Stygnocori s barbieri (voir p. 190).
Ceci avait conduit à signaler la présence de l'Esuridea dans les Iles Canaries, où personne ne

l'a jamais trouvée.

GEN. 65. —LASIOSOMUS FIEBER 1860

Espèce-type : Aphunus enervis Herrich-Schaeffcr 1835

Lasiosornus Ficher 1860 : 48 ; 1861a : 185. — Udeodrê négus Bergroïh 1920 : 7. —Seuratina De

Bergevin 1930a : 32.

STAL 1872 : 53 (in clé) ; HDRvÁTFï 1875 : 61 (Lyg. Hong.) ; PvToN 1878a : 52

(Syn. Hét. Fr.) ; OsrïANïN 1906 : 332 (Verz. Pal. Hem.) ; ScUDDER 1957c : 153 (in

Stygnocorini) ; STïcHEï. 1958 : 159 (Hét. Eur.) ; SovTïïwooD & LESTDN 1959 : 88
(Hét. Iles Brit.) ; ScvDDFR 1962c ; 768 (syn.) ; SLATER 1964b : 1008 (Cat. Lyg.) ;

PvTsHKov 1969b : 220 (Lyg. Lkr.) ; O'RQURKE 1975 : 1-36 (révis. gen. ; clé spp.) ;
LïNNAvvORï 1989b : 56 (clé spp. pal.) ; SLATER & O'DONNELL 1995 : 126

(suppl. Cat.).

Adultes. —Presque toujours macr. (une espèce brach. africaine connue).
Luisants, rougeâtres à jaunâtres souvent marbrés de noir avec la tête, l'avant

du pronotum et le scutellum noirs. Tête inclinée, yeux touchant presque le

pronotum. Clavus avec 3 rangées de points enfoncés, corie avec 2 rangées
le long du clavus. Sternites abdominaux II-V fusionnés, suture IV-V incom-

plète, se recourbant de chaque côté vers l'avant. Processus gonopori du phal-

lus formant une hélice de 6-8 spires ; ailes du réservoir éjaculateur grandes,
non dirigées vers la base.

Voisins des Stygnocoris. En diffèrent surtout par la ponctuation quasi-nulle

de la moitié antérieure du pronotum ; aussi par la forme des ailes du réservoir
éjaculateur, qui sont dirigés vers la base chez ces derniers.

Les Lasiosomus ont été révisés par O RovRKF. (1975), qui les considère,
comme tous les Stygnocorini, d'origine éthiopienne.
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Genre représenté par une quinzaine d'espèces connues, ouest-paléarctiques
et surtout éthiopiennes (montagnes d'Afrique tropicale). Trois espèces dans
notre faune.

TABLEAU DES ESPÈCES PALÉARCTIQUES (ADULTES)

1 (2)

2 (1)
3 (4)

4 (3)

Pas de tubercules piligères sur la face antérieure des profémurs. Long : 3,5-
4,2 mm. Europe moyenne et Caucase

.............................................1. enervis (Herrich-Schaeffer) (p. 194)
Une ou deux dents subapicales sur la face antérieure des profémurs....................3
Pubescence dorsale mi-dressée. Ponctuation dc la tête peu distincte. Bords
1

t' pronotum peu sinués ; moitié antérieure du disque noire, moitié
4Bpostérieure avec 3 bandes noires plus ou moins visibles. Long :,—, mm.

Pubescence dorsale dressée. Ponctation de la tête distincte. Bords latcraux
du pronotum fortement sinués; disque noir à brun noir. Plus petit : long
2,75 mm. Connu d'Israël ct Yémen.......... 3. terpsikhore Linnavuori (p. ). 198,

Fi . 211. —Lusiuso »m » enenis. —a, spécimen dc France : Bassin parisien, habitus ;
b, id., profil dc l'avant-corps : c, h/., larve stade V du Massif Central françai », habitus.
—Échelles en mm. —Originaux.
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1. —Lasiosomus enervis (Herrich-Schaeffer)

enervis Herrich-Schaeffer 1835a ; 46 (Aphanus) [Europe ; Types perdus].

HERRICH-SCHAEFFER 1841 : 57 (descr.) ; FIEBER 1861a : 185 (Hét. Eur.) ; HORVÁTH

1875 : 61 (Lyg. Hong.) ; PUTQN 1878a : 52 (Syn, Hét. Fr.) ; OsHANIN 1906 : 332
(Verz. Pal. Hem.) ; BUTLER 1923 : 161 (écol.) ; REcI.AIRE 1932 : 106 (écol.) ; BRACK-

MAN 1952 : 130 (écol.) ; MAssEE 1954 : 256 (écol.) ; STICIIEL 1958 : 160 (Hét.
Eur.) ; SOUTHWOOD & LESTON 1959 : 88, 104 (Hét. Iles Brit.) : SLATER 1964b :
1008 (Cat. Lyg.) ; PUTSIIKov 1969b : 220 (Lyg. Ukr.) ; O'RovRKE 1974 : 1-36 (in

révis. gen.) ; LINNAvvoRI 1989b : 56 (in clé spp. pal.).

Adulte. Habitus : fig. 211a p. 193. —Macr. seuls connus. Brun noir, varié de brun jaunâtre
clair sur le pronotum et les hémélytres, antennes jaunâtres à dernier article noirâtre, pattes en-

tièrement jaunâtres ou jaune brun clair, rostre clair. Téguments du dessus luisants, pourvus d'une

pubescence jaunâtre, mi-dressée, assez longue et dense. Tête noire sauf le clypeus éclairci, cour-

bée en avant (fig. 211b), obsolètement ponctuée ; yeux touchant presque le bord antérieur du

pronotum ; front 2,7-'3,2 fois aussi large que les yeux vus de dessus. Article II des antennes

1,1-1,2 fois aussi long que la distance entre les yeux et 1,35-1,50 fois aussi long que I ; article
III à peine plus long que I ; IV 1,0-1,1 fois aussi long que Il. Rostre atteignant le milieu des

mésocoxae. Pronotum 1,4-1,7 fois aussi large que long ; moitié antérieure (sauf le bord du col)
noire, imponctuée, la coloration sombre se prolongeant généralement par 3 bandes longitudinales

sur la moitié postérieure, qui est assez grossièrement ponctuée, sauf sur les angles postérieurs,
lesquels forment un calus clair et brillant. Scutellum noir, ponctué. Hémélytres 1,65-1,80 fois
aussi longs que larges pris ensemble, atteignant ou dépassant un peu l'apex de l'abdomen ;

clavus et cories brun clair à brun jaune à ponctuation assez grossière ; 3 rangées de points sur

les clavus, 2 rangées sur les cories le long des clavus, et des points dispersés ailleurs, épargnant

les bords latéraux ; membranes presque hyalines. Profémurs démuni d'épine sur leur bord an-

térieur (parfois une spinule : vu sur un ex. du Maroc ; transition vers taslnsomoides?). o.
Ouverture génitale : fig. 212a p. 197 ; paramères très gauchis, lame élargie à sa base (fig. 212b,
c) ; vesica du phallus formant environ 8 spires, ailes du réservoir éjaculateur larges, non dirigées

vers l'arrière (fig. 212d, e). V. Spermathèque à capsule subsphérique, ductus d'environ 8 spires

(fig. 212f).
Long : 8 3,5-3,8 mm, 9 3,8-4,2 mm ; antennes (articles) : (I)0,37- (II)0,50 à 0,54- (III)0,38

à 0,45- (IV)0,52 à 0,62 mm. Large : diatone 0,75-0,80 mm ; hémélytres d 1,34-1,46 mm, 9
1,62-1,66 mm.

Cette espèce ressemble à Stygnocoris sabulosus, mais la taille de ce dernier
est plus petite, sa ponctuation dorsale plus dense, couvrant notamment tout
le pronotum.

Elle diffère fort peu de L. lasiosomoides; les différences seront indiquées
avec la description de cette espèce.

Larves. —D'après mes observations sur une série de spécimens stades IV et V du Massif
Central français : Ardèche, Borée, VIII 1992, mousses, MAostEN & PÉRIcART les.

Ovale, luisant, arrière-corps élargi ; partout une pubescence claire, éparse, molle, en grande

partie dressée, les poils aussi longs que le double du diamètre des articles antennaires. Tête
claire ; yeux touchant ou presque le bord antérieur du pronotum, tubercules antennifères peu

visibles de dessus. Pronotum et lobes hémélytraux bruns à brun noir, à marges latérales bien

marquées, jaune brunâtre. Lobes coxaux brunâtres. Profémurs inermes. Abdomen clair. Sutures

des tergites I-H et HI-IV creusées, cette dernière présentant de chaque côté latéralement la

structure en Y. Aires évaporatoires noires, plus ou moins rectangulaires, un peu plus larges que

longues, à cheval sur les sutures des tergites HI-IV, IV-V et V-VI, la première un peu plus large

que les 2 suivantes qui sont subégales ; tergites VIII et IX en grande partie noirs. Ventralement,

sutures des sternites H-III et III-IV creusées, les autres peu marquées ; une plaque noire médiane

sur les sternites VI, VII et VIII.
Stade IV. —Tête jaune grisâtre ; Antennes grisâtre clair à jointures blanchâtres, un peu plus

longues que la moitié du corps, le dernier article à peine plus sombre que les précédents. Rostre
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grisâtre, atteignant la partie postérieure dcs mésocoxae. Lobes hémélytraux atteignant à peine
le bord postérieur du tergite I. Pattes grisâtre clair. Abdomen jaune brunâtre clair, avec une
teinte rosâtre diffuse vers le milieu du dessus.

Long : 2,4 mm ; antennes (articles) : (1)0,23- (II)0,34- (III)0,28- (IV)0,42 mm. Large : diatone
0,60 mm ; abdomen (max.) 1.16mm.

Stade V. Habitus : fig. 211c p. 193. —Tête et abdomen jaune brunâtre ; antennes jaunâtre
clair avec le dernier article noir ; pattes claires. Antennes aussi longues que la moitié du corps,
articles 2 et 3 avec un très mince anneau noir à chaque extrémité ; article I 0,4 fois aussi long
que le diatone ; II 1,5 fois aussi long que I et 1,2 fois aussi long que III ; IV 1,2 foi » aussi long
quc 11. Pattes claires. Lobes hémclytraux atteignant le milieu du tergite III, à apex coupé obli-
quement du côté externe et arrondi du côté interne. Dessus de 1*abdomen jaunâtre, teinté de
rosâtre dans la région des glandes odorifères ; outre les aires évaporatoires et la région apicalc,
une petite tache noire médiane vers 1*avant du tergite VII.

Long : 3,3 mm ; antennes (articles) : (I)0,27- (ll)0,42- (III)0,30- (IV)0,50 mm. Large : diatone
0,70 mm : abdomen (max.) 1,75 mm.

Ecologie. —Cette espèce se rencontre dans la litière, la Mousse, les vieux
fagots abandonnés (!), dans des biotopes variables, secs ou plus souvent hu-
mides, même marécageux, sur sol crayeux ou sableux : clairières, bords de
chemins en forêt, aussi bien en plaine qu'en moyenne montagne jusqu'à plus
de 1000 m d'altitude. Elle ne semble jamais très abondante, mais prob-
ablement assez largement distribuée. Elle hiberne à l'état d'adultes (SovTH-
wooo & LEsrolv 1959, et mes propres observations dans le bassin parisien !),
et ceux-ci apparaissent à partir de la seconde décade de mai, et copulent en
juin (STEH(.iK & VAvRINOVÁ 1997b). J'ai découvert les larves, non encore dé-
crites antérieurement, en compagnie de jeunes adultes, à la fin d'août à
l 100 m d'altitude. LvKAsHvK (1997) signale l'espèce en Biélorussie dans une
forêt de Pins sur marais, en août.
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Carte n" 90. —Distribution de Lavoir>sr »>tttr e>tervis.
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Distribution. Carte n" 90. Lasiosomus enervis habite la partie moyenne
de l'Europe occidentale ; sa limite Nord passe par le Sud des Iles Britanniques
et de la Scandinavie, sa limite Sud ne dépasse pas le Nord-est de la Péninsule

Ibérique et le milieu de l'Italie péninsulaire ; on le rencontre vers l'Est jus-
qu'en Roumanie et Bulgarie; il est aussi présent en Caucase du Nord et
Transcaucasie. Les indications d'Afrique du Nord semblent concerner L. la-

si osomoi des.

FRANCE. Absent du littoral méditerranéen ; çà et là ailleurs. Nord !, Orne !, Loire-Atlantique !,
Bassin parisien !, Aube !, Haute-Marne !, Vosges !.Moselle (REIBI'.R & PL roN 1876), Bas-Rhin !,
Doubs !.Ain !.Puy-de-Dôme, Rhône !, Drôme !,Ardèche !,Alpes-de-Haute-Provence !.Gironde !,
Landes !, Haute-Garonne ! —GRANDE-BRETAGNE. (MAssFE 1955) : England : Sud, anciens

comtés de Suffolk, Kent. Surrey, Berkshire, Hampshire, Dorset, Devon. —IRLANDF.. Waterford

(HAt.BBKr 1934). —BELGIQUE. ! (BosMANs 1978) : Prov. de Brabant, Namur (Dînant), Luxem-

bourg. — PAYS-BAS. Zeeland, Limburg (AGKBMA 1989). —LUXEMBOURC. (Rîtcnt.ING &
GEREND 1994). —ALLEMAGNE. Rare Partout. Rheinland-Pfalz : Hunsrück (REII'IIENsFFRGFR

1922), Donnersberg (ZBBE 1971), Kastellaun!, Bad Ems! Baden-Württemherg : Ebersberg,
Hàptïghcim (RIEGFR 1972), Karlsruhe (HFcxvtnvN 1996). Iviedersachsen : Hannover (MEI.BFR

1995) ; Schlestvig-Holstein : Lübeck (WAGNER 1937).Bayern : Nieder Main : Karlstadt, SPessart
(SINGER 1952) ; Nïirnberg !, Erlangen !, Steigerwald !, Frànk. Jura ! (SEIDENsTltrKER leg.), Coburg,
Stornberg (Ec KERLEIN leg. !). Fürth (MNHN !). ThüringenIAnhalt : Thüringerwald, Arnstadt,

Naumburg, Kyffhâusergebirge (RApp 1944). Sachsen : Zwickau, Annaberg, Schandau, Oberlau-

sitz, etc (div. auct.). Brandetthurg. Rüdersdorf, Strausberg (GGLLNFR-SrHEIDING 1977).
SUISSE. Vaud (HANNGTHIAUx leg. !), Bâle, Burgsdorf. Jura. Argovie (FREY-GEssNBR 1865), Va-

lais (CFROTrt 1937). —ITALIE. Trentino : Peio, VIII 1930 (MANrINI leg.~ MCSN !). Toscana

(Siena) : Mïe Amiata VI 1963 (MSNV !).Emilia-Romagna : Campigna (TAMANBvI 1958) ; Lazio :
réserve de Circeo IX 1983 (MBLBFR 1991). Sardegna : Sassari, Porto Rotondo VII 1983 (CA-

RAPEzzA leg. !); île S. Pietro !, îles Maddalena ! (RtzzoTTI VLAI II leg.) ; « Sardegna » (coll.
Eckerlein !).—ESPAGNE. Huesca : Lès (Fr. L. HILAIRF. Ieg.m coll. Ribes !), Val d'Aran (id. !).
Cataluna : El Prat de Llobregat (RIBBs leg. !), Garraf (id. !), Montseny (RIBBs & GoDLA 1995).
—AUTRICHE. Vorarlberg (A.J. MtrLLER 1926) ; Obenàsterreich (PRtFsNER 1927) : Linz, etc. ;

Niederàsterreich (HLISS leg. !); Steiermark (HFIss leg. !) ; Kàrnten (Hol.zEL 1954) ; Neusiedlersee

(MELBER et al. 1991).—RÉP. TCHEQUE. Bohême : Trstenice !, Chudenice (coll. Eckerlein !) ;

Moravie ! ; répandu (HNHM ; STEBL!K & VAvnivovg 1997b). —HONGRIE. N-E. Miskole (Kotv-

DoRos Y & Kts 1996). — SLOVAQUIE. Soblahov (HORYÁTII 1897b), Lubochna, Trencin,

Laksarska Nové Ves, Zilina (STLBt.(K & VAvRinovÁ 1998a). —SLOVÉNIE. « Krain » (MHHF !).
—BOSNIE-HERZÉGOVINE. Sarajevo (HNHM !), Travnik (MCSN !).—YOUGOSLAVIE. Pla-

visevica (HORVÁTH 1897b). —ROUMANIF.. Banat ; Mehadia (HoRvATB 1897b) ; Transylvanie

(Kts 1991) ; Valachie : Sinaia (SIBNKIFwlcz 1964). —BULGARIE. Mt Vitocha (coll. Eckerlein !) ;

Mt Rila VIII 1939 (LttvonrRr, leg.m MZHF !). —DANEMARK. (MoLLFR ANDERsFN & GADN

1974). —SUEDE. Skane (Coï:LIANOS & OSSIANNILsoN 1976). —POLOGNE. Sud : Haute-Silésie :
Gora Sw Anny, Bytom (J. Lts 1989) ; Myslenice V11946 (SsIREczYNSKI 1954). —RUSSIE D'EU-
ROPE. Krasnodar, Maikop (ZMAS !). Nord-Caucase : « Cirkassia » (HNHM !).
BIÉLORUSSIE. Réserve de Berezinsky (LDKAsnuK 1997). —GÉORGIE. Tbilissi (ZMAS ! ;

KIRITSBENKG 1918), Markobi (HNHM !).? MAROC. Marrakech ; Aït Melloul (Probabl. L. Ia-

siosomoides), voir p. 197.

2. —Lasiosomus lasiosomoides (De Bergevin)

lasiosomoides Dc Bergevin 1930a : 33 (Seuratina) [Sahara : Hoggar; holotype (S') MNHN !].

DE BERGFYIN in SFDRAT 1934 : 123 ; Sct!DDER 1962c : 768 (transf. à Lasiosomus) ;

SLATER 1964b : 1010 (Cat. Lyg.) ; O'RoLIRKE 1975 : 8 ct fig. 19; LtNNAYUQRI

1989b : 54-56 (in clé) ; PÉRICART 1996b : 105 (hol.).
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Adulte. —Voisin dc L. enervis, dont il ne me semble différer, d*après le Type, que par les
caractères suivants. Forme plus allongée, les hémélytres 2,3 fois aussi longs que larges pris
ensemble. Antennes plus fines. article II 1,25 fois aussi long que la distance interoculaire ; cories
marquées dc noir le long du bord postérieur de la commissure, et le long de la membrane
(unicolores chez L enervis) : profémurs armés d'un tubercule spinifère près de l'apex de leur
face antérieure (nota : d'après O'RovRKE, il existe une grande variabilité régionale chez les
séries éthiopiennes de cette espèce, de sorte que les caractères de coloration. valables pour le
Type de lasiosomoi>les, sont peu fiables ; le critère discriminant est alors la préscncc de 1*épine
fémorale).

Long : 3,50-4,05 mm ; autres mensurations (sur la S'olotype) : antennes (articles) : (I)0,37-
(II)0,58- (III)0,42- (IV) (d*aprè » dessin) 0,55 mm. Large : diatone 0,79 mm ; hémélytres (en-
semble) 1,50 mm.

Cette espèce est connue d'Afrique du Nord, Israël, Arabie et étend son
aire en Afrique tropicale.

MAROC. Marrakech III 1961 (LINDBERG leg.m MZHF ! : spécimen de caractères intermédiaires
entre enervix et lasioso>noides) : Aït Melloul, pr. Oued Sous II-III 1961 (LtvonERo teg.m
MZHF !). —ALGÉRIE. Sahara : massif du Hoggar, Tazerout, ait. 1 800 m : holotvpe). —TU-
NISIE. Korba V 1961 (EçtcaRcE>ts leg. !); Cap Bon : Menzel Temine VI 1961 (Hwtsvortt>At.'x

leg. !). —? ECYPTE. (peut-être le Lasiosomax sp. indique par PR>nstsE>t éz Acv>aR> 1953).—
ISRAEL. Be*er Sheva 7 VI 1986 (L>>sts>svt>oRt leg. !).
EXTENSION ASIATIQUE. Arabie Saoudite ! : Yémen !

EXTENSION AFROTROPICALF.. Soudan (L>>s>sAvt>oRt 1978).

b
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Fig. 212. —Gen. Lasiosomus ct Sttgnocoriselia. —a-f, L. enervis de France, bassin
parisien : a, ouverture génitale du pygophore du <5 (pour orientation, voir fig. 202c,
p. 168) ; b,c, paramère gauche (2 orientations) ; d, vesica du phallus, vue de dessus ;
e, profil du réservoir éjaculateur; f, spermathèque de la V ; g-i, St. >nayeti d'Espagne,
Ciudad Real : g,h, paramère gauche, 2 orientations ; i, ouverture génitale du pygophore.
—Échellcs en mm. —Originaux.
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3. —Lasiosomus terpsikhore Linnavuori

ter/>sikhr>re Linnavuori 1989b : SS ; [Israël ; holotype (9) AMNHl.

Adulte. —D'après LtNNAVUoRI, op. ci/. Macr., assez étroit. Dessus luisant, couvert d'une

pubescence trè » longue et dressée. Tête noire, clypeus clair ; pronotum noir en avant, brun noir
en arrière avec les angles et la marge postérieure jaune brun ; scutellum noir ; antennes jaune
brun, article IV brun sombre : hémélytres jaune brun, la partie apicale de la corie avec une

large macule sombre mal délimitée ; membranes hyalines. brunâtres ; pattes jaune brun, le dernier
article tarsal assombri. Tête densément et fortement ponctuéc sauf le front autour des yeux.
Antennes longues, proportions des articles : I S/27/2S/27 ; article II 0,75 fois aussi long quc le

diatone. Rostre atteignant les mésocoxae. Pronotum 1,70-L7S fois aussi large que long, bords
latéraux fortement bisinués. Hémélytres aussi longs que l'abdomen. Une dent subapicale distincte
sur les profémurs.

Long: 2,75 mm.

Ce Lasiosomus a été découvert dans une dépression herbeuse un peu hu-

mide plantée de Pinus hale/>ensis. Israël : district de Be'er-Sheva, 30 V et
17 VI 1986, 2 9, LtNNAVUORI leg.

Aussi en Yémen (LINNAvttoRI leg. !).

Fig. 213. —a, Stvgno<r>ris subg/ober, silhouette d'un d'rach. ; b, hémélytre d'une

V macr. ; c, Hyaloc/ti/us fi>scia/us, aspect (moitié gauche) ; d, Hyolr>chi/a » dr>lr>sus

(id.). —Échelles cn mm. —a,b, d'aprè » l'auteur, 1993h ; c,d, originaux.

GEN. 66. —STYGNOCORISELLA HOBERLANDT 1955

Espècc-type : SOgnus nuueri Puton 1g79

Styg »ocorise/la Hoherlandt 19SS : 125.
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STIcHEL 1958 : 159, 165 (Hét. Eur.) ; SI.ATER 1964b : 1030 (Cat. Lyg.).

Submats. Pronotum obsolètement ponctué ; marges latérales entièrement
lamelliformes sur toute leur longueur. Scutellum au moins aussi large que
long. Clavus hémélytraux avec 3 rangées de points, cories avec 2 rangées de
points le long des clavus, le reste des endocories imponctué, les exocories
ponctuées sans ordre. Habitus rappelant celui des Tropistethus. Taille très
petite, inférieure à 1,8 mm.

Une seule espèce paléarctique, une autre en Afrique tropicale.

1. —Stygnocorisella mayeti (Puton)

mayeti Puton l879 : XVI (Stygnus) [France Sud ; lectotype (o ) MNHN !].

PUToN 1880 : 241 (Syn. Hét. Fr., Addendum) (Stygnus) ; 1884a : 147 (Algérie) ;
LETHIERRY & SÉVERIN 1894 : 208 (Cat. Hém.) (Stygnus) ; PUToN 1899 : 33 (Cat.
Hém. pal.) (Stygnocoris) ; HOBERLANDT 1955 : 125 (redescr.) ; SEIDENSTÜUKER

1958a : 128 (Anatolie) ; STICHEL 1958 : 165 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 1030 (Cat.
Lyg.) ; ScUDDER 1967 : 155 (lect.).

Adulte. Habitus : fig. 214a p. 200. —Macr. seuls connus. Submat, les hémélytres un peu
luisants. Pubescence dorsale courte, éparse, appliquée, d'un blanc argenté. Jaune brunâtre, y
compris les pattes et antennes, avec le pronotum et le scutellum brun clair à brun sombre. Tête
non visiblement ponctuée, mate, un peu penchée en avant, yeux modérément saillants, touchant
le bord antérieur du pronotum ; front 3,0-3,5 fois aussi large que les yeux ; ocelles présents.
Antennes relativement brèves, 0,4 fois aussi longues que le corps ; article I dépassant le clypeus
par le l/3 de sa longueur, article II 0,9-0,95 fois aussi long que la distance interoculaire, 1,6 fois
aussi long que I ; III subégal à I en longueur ; IV 1,2-1,25 fois aussi long que Il. Rostre atteignant
les mésocoxae. Pronotum obsolètement mais densément ponctué, 1,7-1,9 fois aussi large que
long, trapéziforme, les côtés un peu resserrés en arc avant les angles antérieurs. Hémélytres
pris ensemble 1,6-1,7 fois aussi longs que larges, atteignant ou dépassant un peu l'apex de l'ab-
domen ; les 3 rangées de points des clavus bien marquées ainsi que les deux rangée des cories
le long de ceux-ci, reste des endocories imponctué ; exocories à ponctuation désordonnée et
obsolète ; membranes mates, blanchâtres à peine teintées de brunâtre. d. Dent des bords latéraux
de l'ouverture génitale du pygophore peu proéminente (fig. 212i p. 197) ; paramères à lame
étroite, arquée (fig. 212g,h).

C X

Carte n" 91. —Distribution de Stygnocorisella mayetè
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Long : 1,5-1,7 mm ; antennes (articles) : (I)0,12- (II)0,19- (III)0,12- (IV)0,24 mm. Large :

diatone 0,34-0,36 mm ; hémélytres (ensemble) 0,61-0,70 mm.

Espèce que sa très petite taille et son aspect mat rendent difficile à con-
fondre avec d'autres. Son habitus rappelle celui de minuscules Tropistethus.

Ecologie. —La biologie de cette espèce est inconnue. DE LA FÜENTE

(1920) indique qu'en Espagne (Ciudad Réai) elle recherche des lieux humi-

des, et qu'on la trouve durant presque toute l'année. SFIDENSTÜcKER (1958)
l'a collectée en Anatolie au mois d'avril au pied des Astragctlu.v ; HoEERLANDT

la signale dans la même contrée, volant le soir en août au-dessus du sol
dans une formation steppique.

Distribution. Carte n" 91 p. 199. Srvgnooorisella mayeli apparaît ponto-
méditerranéen, connu par spécimens isolés de France, Espagne, Balkans, Asie
Mineure, Proche- et Moyen-Orient, Transcaucasie et Maghreb. La sporadicité
et la rareté de ses captures s'expliquent aisément par sa taille extrêmement
petite.

FRANCE. Béziers (MNHN !, lectotylre). —ESPAGNE. Madrid ; Torrelodones (UCMA !) ; Ciudad
Real : Pozuelo de Calatrava et env. : laguna de la Argamasilla, Casa Talevera (DE LA FttENTE

1920). —ALBANIE. Valona (=Vlonë) (HNHM ! ; MAvcINt 1953h), —CRECE. Pelopánnisos :
Elis VII 1903 (J. SAtII.BERî leg. ; LINNAVUORl 1953) ; île de Corfu (=Kérkira) (div. coll. !).—
TURQUIE. Anatolie : Fskisehir IV 195S (SEIDENsrucKER leg. !); Cap Karatas VIII 1947 (Ho-
BFRLANDT 1955 ; coll. Eckerlein !). — ARMFNIE. Erevan V 1938 (ZMAS !).

Fig. 214. —a, Stygnot orisella mayeti, habilus du lectolype cî dc France méridionale,
Béziers ; b, Hyalochiluv ttvtttulus, habitus d'un á de France ; c, tel., profil de l'avanl-

corps. —Échelles en mm. —Originaux.
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Fig. 215. —Gen. Hyalochilus et Acompus. —a-c, Hyalochilus : a, H. ovatulus 8 de
France, ouverture génitale (pour orientation, voir fig. 202c, p. 168) ; b, id., H. fasciatus
d'Iraq Nord ; c, id., H. dolosus, Est du bassin méditerranéen, provenance exacte ? ; d,
H. ovatulus de France, Sud du Massif Central, paramère gauche. —e-j, Acompus : e,
A. rufipes de France, bassin parisien, paramère gauche : f, id., ouverture génitale ; g,
A. pallipes 8 de France, Sud du Massif Central, ouverture génitale ; h, id., chez A.

laticeps, même région ; i, paramère gauche d'A. pallipes ; j, id. chez A. laticeps.—
Échelles en mm. —Originaux, sauf b,c, adaptés de LINNAvUORI, 1984.

1. —Hyalochilus ovatulus (Costa)

ericae sensu Costa 1847a : 32 ; 1847b : 268 (Cymus) (nec Schilling 1829) [Italie Sud] ; —ovatuius
Costa 1853 : 72 ; 1855 : 294 (Cymus) (nom. nov. pr. ericae Costa) ; —cordiger Ficher 1861a :

190 [Sicile, Espagne ; Types ?] ; —mediterraneus Ferrari 1888 : 545, 557 [Italie ; lectotype ( V)
MCSN !].

PUTON 1878a : 58 (Syn. Hét. Fr.) ; PUToN 1889 : 296 (syn.) ; OsHANIN 1906 : 343
(Verz. Pal. Hem.) ; STicHEE 1958 : 179 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 1006 (Cat.
Lyg.) ; PUTsHKov 1969b : 221 (Lyg. Ukr.) ; OsELLA 1970 : 277 (distr. en Italie) ;

DAUPHIN 1988 : 59-67 (écol. ; prem. états) ; PÉR!cART 1998b : 7 (lect. mediterra-
neus).

Adulte. Habitus : fig. 214b p. 200 ; profil avant-corps : fig. 214c. —Toujours macr. Ovale

oblong, subglabre, assez luisant ; corps brun noir avec le dessus en grande partie jaune blanchâtre
ou jaune brun clair densément couvert de petits points enfoncés sombres ; pattes et antennes en

grande partie claires. Tête inclinée, noire, submate, engagée dans le col du prothorax presque
jusqu'à la hauteur des yeux, couverte d'une dense et brève pubescence jaunâtre appliquée ; front
2,8-3,2 fois aussi large que les yeux vus de dessus. Antennes jaune brun clair un peu assombries
apicalement, 0,46-0,52 fois aussi longues que le corps, article I dépassant grandement l'apex
du clypeus ; II 0,9-1,1 fois aussi long que le diatone et 1,1-1,25 fois aussi long que III ; IV
subégal à I. Rostre atteignant les mésocoxae. Pronotum fortement trapéziforme, 1,9-2,05 fois
aussi large à la base que long sur son axe, avec un large rebord latéral clair un peu explané.
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Région antémédiane noire, sauf une étroite lisière antérieure claire portant une rangée de points
noirs ; moitié postérieure généralement jaunâtre ou un peu variée de brun clair, plus rarement
sombre, densément ponctuée de brun ou noir. Scutellum noir, assez luisant, densément couvert
de points enfoncés, avec la région postérieure formant un V jaunâtre ponctué de sombre. Hé-

mélytres pris ensemble 1,5-1,6 fois aussi longs que larges, dépassant l'apcx de l'abdomen,
clavues et curies jaunâtres ponctués de sombre avec çà et là sur les cories des macules brunâtres,
en particulier une dans l'angle apical et une près de l*apex des clavus. Clavus avec 3 rangées

complètes de points, plus vers le milieu 2 rangées trè » incomplètes, la rangéc complète du milieu
suhrcctiligne et plus près du clavus que du scutcllum (comme ïig. 213c p. 198). Membranes
incolores. Pattes jaunâtres. les fémurs souvent jaune brun avec les apex éclaircis. á. Ouverture
génitale du pygophore : fig, 2 I Sa ; paramères étroitement falciformcs (ltg. 21Sd) ; ailes du ré-
servoir éjaculateur très larges ; processus gonopori formant 6 spires. 9. Ductus de la

spcrmathèque formant S-6 spires.

Long : 3,4-4,0 mm ; antennes (articles) : (I)0,27- (H)0,4S à 0,50- (Hl)0,38 à 0,42- (IV)0.46
à 0,50 mm. Large : diatone 0,80-0,84 mm ; hémélytres (ensemble) 1,45-1,80 mm.

Cette espèce se distingue des deux suivantes par les caractères indiqués
sur le tableau et dans les descriptions de ces dernières.

IEuf. Fig. 199e p. 162. —Selon DAUpHIN 1988. Allongé, un peu arqué, blanc jaunâtre de-
venant, assez rapidement après la ponte, orangé antérieurement et jaune postérieurement ; chorion
lisse ; micropyles au nombre de 6 en couronne. Long : 0,75 mm.

Larves. —Les stades I à IH ont été figurés par DAUPHIN, op. cit., et j'ai examiné les stades
I à V d'après des spécimens collectés en France méridionale : Hérault, Aniane, fin VH 1992,
sur Parietaria sp. Habitus : stade HI fig. 216a, stade IV fig. 216b, stade V fig. 217a. Corps ovale
à ovale oblong, â pubescence très courte et presque couchée, peu visible. Tête, pronotum et
mésonotum (lobes hémélytraux inclus aux stades âgés) brun rouge clair (stades I-H), brun noir
(stade IH), brun clair avec des dessins brun sombre à noir (stades IV-V). Antennes claires,

Fig. 216. —Hyulot l<ilus ouululn », phases larvaires, spécimens dc France : Languedoc.
—a, stade HI ; b, stade IV. —Échellcs cn mm. —Originaux.
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Fig. 217. —a, Hyalr>chilu » ovatulux, larve stade V, France, Languedoc ; b, Acompus
rufïpex, larve stade V, France, Savoie. —Échelles en mm. —Originaux.

moitié basale de l'article I et article IV sauf à sa base assombris (stades jeunes) pui » brun noir
(stades âgés), pattes claires, tarses assombri » à l'apex du dernier article ; rostre clair à sommet
assombri, atteignant le sternite II de l'abdomen (stades I-II), puis les métacoxae (stade III),
puis le milieu ou l'avant des mésocoxac (stades IV-V). Tête courbée vers l'avant. tubercules
antennifères invisibles de dessus. Pronotum trapéziforme, fortement transversal, nettement mar-

giné latéralement et avec un étroit collet antérieur. Aux stades IV et V, dessins sombres des
lobes hémélytraux comme indiqué sur les fïgures : quoique variables, constitués en général au

stade V de 5 bandes sinuées à limites mal tranchées, l'apex toujours en grande partie sombre ;

partie visible des lobes alaires sombre (IV et V). Régions pleurales du thorax sombres. parties
sternales claires. Métanotum et tergite I de l'abdomen entièrement blanchâtres ou jaunâtres (sta-
des I à V), tergites suivants brunâtres avec de petites cellules circulaires blanchâtres. cette
réticulation se prolongeant sur la partie postérieure de chaque urite au niveau du connexivum
dorsal et ventral, et sous l'abdomen sur la partie latérale des sternites. Sutures latérales des
tergites II et III très apparentes. Aires évaporatoires bien visibles sur les lignes intersegmentaires
III-IV, IV-V, V-VI, subégales, très transversales, aussi larges que le double du diamètre des
métatibias. constituées par une ligne claire entourée de brun aux stades jeunes, de noir aux
stades âgés ; suture V-VI un peu avancée au milieu en arrière au-dessus du tergite VI ; dessous
de l'abdomen brunâtre clair sur la partie non envahie par la réticulation, avec aux stades âgés
une plaque sombre sur le milieu des sternites V à Vll; urites génitaux assombris.

Stade II. Long 1,2-1,3 mm. Large 0,5-0,6 mm.

Stade III. Long : 1,6 mm : antennes (articles) : (1)0,12- (II)0,19- (III)0.19- (IV)0,30 mm.
Large : diatone O,SO mm ; abdomen 0,75-0,80 mm.

Stade IV. Long : 2,4 mm ; antennes (articles) : (1)0,17- (Il)0,27- (111)0,27- (IV)0,38 mm.
Large : diatone 0,70 mm ; abdomen 1,20 mm.

Starle V. Long : 2,9-3,3 mm ; antennes (articles) : (l)0,23 (II)0,38- (III)0,31- (IV)0,43 mm.
Large : diatone 0,85 mm ; abdomen 1,45-1,70 mm.
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Ecologie. —Cet Hémiptère est réputé monophage sur le genre Parietaria.
En France, il a été collecté sur Parietaria diffusa en Dordogne (DAUPHIN leg.)
et sur Parietaria sp. dans l'Hérault et les Pyrénées-Orientales; Tamanini le
signale en Calabre sur ParielrIrirI lusitanica L., espèce indiquée aussi par
EIKFRLFIN k WAGNER en Algérie. Dans les Iles de Madère et des Canaries,
LINDBFRG (19S3, 1961) l'a obtenu sur P. debilis. Cependant RBMANF. (comm.
pers.) l'a aussi récolté dans l'île de Tenerife sur une autre Urticacée,
Fiirvskahlea sp. Ses biotopes sont surtout, en France, les vieux murs bien
exposés où croissent les touffes de Pariétaires. Dans les stations qui lui con-
viennent on le trouve, parfois en grand nombre, adultes et larves, en mai-
juillet ! Les captures de DAUPHIN furent effectuées au début de mai ; quelques
dizaines de spécimens des 2 sexes furent placés en élevage sur la plante-hôte
en atmosphère humidifiée. La nutrition paraît se faire essentiellement aux
dépens des akènes : les insectes, à partir de l'extérieur, enfoncent leur rostre
dans le périanthe des fleurs hermaphrodites, à l'exclusion semble-t-il des
fleurs mâles et femelles qui coexistent avec ces dernières ; les élevages ont
permis d'observer les pontes, qui s'effectuent un peu partout sur la plante,
entre les jeunes feuilles, sur les feuilles plus âgées, etc, mais le plus souvent
dissimulées dans les périanthes des fleurs hermaphrodites. Les oeufs sont sim-
plement déposés, sans adhérence spéciale. Les premières éclosions ont suivi
les pontes d'une huitaine de jours. Les larves se nourrissent comme les adul-
tes.

-jp

O;
d

Carte n" 92. —Distribution dc Hyalrpchilus ovatulus (petits cercles) et de Hyrtlochilus
dolvsus (petits carrés). L'aire de H. dolosus, du type ponto-pannonien, a été entourée
d'un trait continu.

Distribution. Carte n'92. Hyalochilus ovatulus est un élément Ouest
et Nord-méditerranéen. On le connaît d'une grande partie de la région mé-
diterranéenne de l'Europe, ainsi que du Maghreb, de Libye et de Turquie.

FRANCE. Seulement dans le Midi. Pyrénées-Orientales : Banyuls !,Collioure !.Eyne ! ; Hérault :
Anianc !, Le Caylar ! ; Bouches-du-Rhône : Eyguières !, Cassis ! ; Vaucluse : Apt (MNHN !) ; Var :

Bormes !, Hyères ! ; Alpes-de-Haute-Provencc : Saint-Michel-l'Ohscrvatoire (MA+ocO leg. !) ; Al-
pes-Maritimes : Menton !, Sospel ! ; Tam : Alhi (A. PRRRIRR leg.—> MNHN !) ; Dordogne ;

Port-Sainte-Foy (DAIIPIIIN 19!iii). Corse, pas rare ! —ITAI.IE. Répandu surtout dans les Apennins
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péninsulaires et les îles. Liguria !, Piemonte : Domodossola (MANctNï 1963) ; Emilia-Romagna,
Abruzzo e Molise (SERvAoEt 1967) ; Toscana : Firenze !,Vorno pr. Lucca ! ; Lazio : env. de Roma
(Hatss leg. !); Puglia : Mte Gargano !, Peschici ! ; Campania (types de enr ne) ; Basilicata ; Ma-
tera !, Lauria ! ; Calabria !, répandu (TAMANINI 1981). Sardegna : peu rare (SBRVAoat 1952) ;
Iglesias !.Sassari ! ; Nuoro et îles Maddalena (Rtzzorn-VEAcn leg. !).Sicilia ! : répandu partout
ainsi que dans les îles Eoli, Egadi ! (coll. Carapczza ; TAMAtùtNt 1973) ; îles Giglio, Ponza, Tre-
miti, Capn !, Pantellaria ! —FSPAGNF.. Cataluîïa : Barcelona !, Montseny ! ; Alicttnte : Gand(a
(Rtuvs & SAt't.voA 1979) ; Granada (MATBt> leg.m MCSN !); Câdiz : Algeciras (LtlùoBERG teg. !),
Capo Trafalgar (Rtnvs 1974). —PORTUGAL. Coimbra : Lousa !, Figueira da Foz ! (LtNoBERG

leg.) ; Santo Joao do Campo (LvvoBtiRG leg. !) ; Guarda : Vale de Azares, Guarda (Ot.tvvtu,x 1896)
—CROATIE ; îlc de Lésina (=Hvar) (div, coll, !), île de Bisevo (NovAK leg. ! ; NovAK & WAcvFR
1951).—ALBANIF.. Avlona (=Vlonë) (RBU'tvR 1891b). —GRECF.. Attiki : Athinai, îles de Kéa
et Angistrion (Rvt,'rBR 189!b) ; île de Corfu (=Kérkira) ! ; Pelopánnisos (Lakonia) : Arcopoli V
1994 (MAcNtvN, MAToco & PÉRtcART leg. !); île de Santorini (RtvGvt< 1995) ; île de Crètc (=
Kriti) (Jostvov 1986a). —TURQUIE. Anatolie : Bursa (HoRvÁTH 1883a). —'? RUSSIE D'EU-
ROPE. (PU'rsHKov 1969b) : une indication douteuse de « Sarepta ». —ILE DE MADERE. ! (div.
coll. !).—II.ES CANARIES. (HEtss & BABz 1990) : Hierro !, La Palma !, Gomera, Tenerife !,
Gran Canaria ! —MAROC. Tanger !, « Port-Lyautey » (=Kenitra) !, Berkane ! (MCSN) ; Moyen-
Atlas : Azrou (LINoBERG leg. !), Oulmès (id. !), Aguelmane Azigza V 1983 (MAt.oÈs leg. !).—
ALGÉRIE. Oran (HNHM !), Tlemcen (coll. Linnavuori !), Alger (div. coll. !), « Bougie » (=Bc-
jaïa) (EcKBRLEIN & WAGNER 1965). —TUNISIE. Bizerte (HANNGTHtAttx leg. !). —ILE DE
MALTE. (RtvcER 1986). —LIBYE. Cyrénaïque : Cirene (GRtovvvt leg.—> MCSN !), Uadi Bel-
gadir (MANcïvt 1942).

2. —Hyalochilus dolosus Horváth

dolosus Horváth 1897b : 85 [Dalmatie, Hongrie ; lectotype (9, Dalmatie) HNHM !J.

OSHANIN 1906 : 343 (Verz. Pal. Hem.) ; LINEïBERU 1948 : 73 (pl.-hôte à Chypre) ;

ST!cHEU 1958 : 179 (Hét. Eur.) ; SUATER 1964h : 1006 (Cat. Lyg.) ; ScUooER 1970 :
200 (lect.) ; PUTSHKov & PUTSHKov 1983 : 23 (redcscr. ; larves) ; LINNAvUORI

1984 : 16 (compar. avec fasciatus).

Adulte. —Macr, ou sub-brach. Voisin mais bien distinct de H. ovutulus. Diffère par les
caractères suivants. Dessus submat. Rangée de points intermédiaire complète du clavus arquéc,
équidistante en son milieu des bords du scutellum ct de la corie (fig. 213d p. 198). Pronotum
moins large, seulement 1,7-1,85 fois aussi large que long. Scutellum un peu moins largement
éclairci apicalement. Cories avec une tache noire en losange près de l'apex du clavus, plus
large que celle de H. ovatulus. Membranes des macr. en partie brunâtres, atteignant à peine
l'apex de l'abdomen, celles des sub-brach. réduites, laissant découverts la partie postérieure du

tergite VH et le tergite VIII. Ouverture génitale du pygophore de forme différente (fig. 215c
p. 202. comparer avec fig. 215a). Taille plus petite.

Long : macr. 3.4-3,6 mm, brach. 3,0-3,3 mm ; antennes (articles) : (I)0,22 à 0,25- (H)0.46 à
0,54- (HI)0,42- (IV)0,46 mm. Large : diatone 0,84-0,90 mm ; hémélytres (ensemble) 1,33-
1,55 mm.

Espèce assez proche dc H. fasciatus, mais chez ce dernier la ponctuation
dorsale est plus superficielle.

Ecologie et distribution. Carte n" 92 p. 20S. —Hvafochilas dolasus vit
d'après PUTsHKov (1969b) sur Parietaria rïffïtinalis et P. eter ta. C'est une
espèce pannonienne, connue des Balkans, Chypre, Anatolie, Transcaucasie
et Turkménie.

CROATIF.. Istric : OPatija VI 1957 (Wnt.t.st'ttMltnï teg.m coll. Heiss !) ; Dalmatic (Novxx &
WixGNBtï 1951) ; trè » réptïndu sur la côte et lcs îles : « Zcnii » » (=Scnj). Split, îlc dc « Lcsina » '
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(=Hvar) (lectotype), île de Bisevo !, Metkovic !, Dubrovnik... —BULGARIE. Défilé de Kresna
VI 1967 (Jostrov 1969). —GRECE. Pelopánuisos : Messinia Vll 1987 (MArocQ ieg. !), Kipa-
rissia IV 1994 (MAGNIEN, MATocQ, PÉRlîART, HElss ieg. !), Epidaurus (id. !). Ile de Zante

(=Zakynthos) V 1994 (HEtss leg. !), île de Corfu (=Kérkira) (div. coll. !), île de Rodhos : Triánda

IV 1931 (ScHATZMAYR leg.m MCSN !).—CHYPRE. (LtnonLRî 1948). Très répandu, nombreuses

localités ! —TURQUIE. Anatolie : bassin du fleuve « Hermos » (=Gedez) (J. SAHLBERG ieg. ;

LINNAVUORI 1953) ; Çiftehan ! (SEIDENsTUîKER leg. !), Antakya (id. !), Bursa (HNHM ! ; HouER-

LANDT 1955). —ARMÉNIE. Gekhart, réserve de Khorov 15 km E de Garn ! (V. & P. PUTstttcov

1983) ; Mts Zaugezur : Tivi, Bilav (id.). —AZERBAIDZHAN. Nakhichevan (ZMAS !). —SY-
RIE. (coll. Seidenstücker !).—TURKMÉNIE. Ouest : Nebit Dagh près du M'olchoy Balkhan

(ZMAS !).

3. —Hyalochilus fasciatus Linnavuori

fasciatus Linnavuori 1984 : 16 [Iraq ; holotype (à) AMNH].

Adulte. Silhouette moitié gauche, dessus. fig, 213c p. 198. —Mat. Ponctuation dorsale net-

tement plus fine et plus superficielle que chez les précédents. Front 3,0-3,3 fois aussi large que

les yeux. Forme du pronotum comme chez H. ovutulus. Angles postérieurs du pronotum noirs,
champ postérieur jaune brunâtre avec 3 bandes longitudinales sombres dont les 2 latérales peu-

vent manquer. Hémélytres dépassant très peu l'apex de l'abdomen, pourvus d'une bande

transversale postmédiane noire ou brun noir ; lignes de points des clavus comme chez H. ovu-

tuius. rî. Ouverture génitale du pygophore : fig. 215b p. 202.

Long : 3,25-3,75 mm ; antennes (articles) : (I)0,19 à 0,23- (II)0,42 à 0,45- (III)0,40- (IV)0,44
à 0,49 mm. Large : diatone 0,76-0,80 mm ; hémélytres (ensemble) 1,25-1,45 mm.

Ecologie et distribution. —Hyalochilus fasciatus a été collecté sur la

basse végétation des précipices de vallées de montagne, en Iraq septentrio-
nal : Ninawa, Al Qosh ; Dahuk pr. Agra. Aussi en Arménie : Sarij (ou Saryn ?)
VIII 1979 (V. Pursttxov leg.—> coll. Ribes !).

GEN. 68. —ACOMPUS FIEBER 1860

Espèce-type : Lygaeus rufipes Wolff 1804

Acompus Ficher 1860 : 48 ; 1861a : 186. —Ophthaimicus Stal 1862 : 214 (nec Schilling 1829).

STAL 1872 : 53 (in clé) ; HORVÁTH 1875 : 61 (Lyg. Hong.) ; Pvrobt 1878a : 53
(Syn. Hét. Fr.) ; OsttAtttbt 1906 : 332 (Verz. Pal. Henv) ; RtttAvT 1929b : 109, 112
(clé spp. Fr.) ; HQRVÁTH 1929a : 322 (clé spp.) ; JORDAN 1951a : 28 (gl. larv.) ;
PvTSHKovA 1956 : 269, 273 (oeuf) ; ScvortER 1957c : 153 (in Stygnocorini) ; STI-

cHEL 1958 : 160, 165 (Hét. Eur.) ; PvTsttvov 1958a : 407 (clé larves) ; SLATFR

1964b : 997 (Cat. Lyg.) ; PUTsHKov 1969b : 210 (Lyg. Ukr.) ; JostFov 1987 : 5

(spp. Bulgarie ; clé).

Adultes. —Macr. ou brach. Oblongs, assez étroits, subglabres sur le pro-
notum et les hémélytres, densément ponctués en-dessus. Corps noir, hémély-
tres variés de brun. Tête inclinée, beaucoup plus large que le bord antérieur
du pronotum ; yeux très saillants ; article I des antennes dépassant l'apex du
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clypeus tout au plus par la moitié de sa longueur l'l. Pronotum trapéziforme,
plus faiblement chez les brach. Suture des sternites abdominaux IV-V

(3'uture)à peu près droite, atteignant ou presque les bords latéraux.

Larves. —D'après Ptlrsttwov 1958a, 1969b. Corps ovale, luisant, pubes-
cence très rare et courte, tête et thorax noirs (stades II-V), abdomen rouge
vif (I-II) puis rosâtre (III-V). Tête transverse, atténuée en avant; antennes
élancées, couvertes de poils mi-dressés de longueur subégale au diamètre
des articles, jaunâtres sauf les articles I et IV qui sont sombres ou à sommet
clair. Rostre atteignant les mésocoxae. Pronotum transverse, trapéziforme,
bords latéraux droits, explanés. Pattes jaune brun plus ou moins sombre avec
les tibias un peu plus clairs. Suture des sternites III-IV atteignant les bords
latéraux et là seulement un peu arquée vers l'avant. Aires évaporatoires ova-
les, transversales, grandes, noires (stades II-V), la première de 1/5 (stade II)
à 1/3 (stade V) plus large que la seconde, celle-ci à peine ou pas plus large
que la suivante ; distance entre ces aires subégale (II-IV) ou un peu moindre
(V) que la largeur de la seconde.

Les larves des trois espèces ne montrent pas de différences spécifiques
appréciables.

tsi
o

Fig. 218. —Gen. Aeonzp« s. —a, A. rqfipes, vcsica du phallus, o de France, hassin
parisien ; b, id. vuc de prolil du réservoir éjaculatcur; c, spcrmathèquc, V dc même
provenance; d, A. rqfipes, scutellum ct clavus; e, itl. chez A. pafiipes, —Échelles
en mm. —Originaux.

I I I C'est it tort que STIcHEI. (19581, dans sa clé des S(gtutut ori »i. discrimine le genre cn
indiquant que cct article ne dcpasse pas le clypeus.
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Ecologie. Voir A. rufïpes.

Distribution. —Le genre Acompus est euro-méditerranéen ; on en connaît
trois espèces.

TABLEAU DES ESPÈCES (ADULTES)

1 (2)

2 (1)

3 (4)

4 (3)

Scutellum entièrement mat. Hémélytres mats. Fémurs en partie brun noir ou
totalement clairs. Macr. et brach. Long : 3,5-4,2 mm. Elément européen et
pontique ; aussi Nord du Maroc....... 2. pallipes (Herrich-Schaeffer) (p. 213)
Scutellum au moins en partie luisant. Hémélytres luisants. Fémurs et tibias
clairs . 3
Scutellum mat en avant., au plus 1,5 fois aussi long que la commissure dcs
clavus (fig. 218d). Macr. et brach. Long : 3,75-4,50 mm. Elément euro-sibé-
rien vivant sur les Valérianes...................................1. rufipes (Wolff) (p. 209)

Scutellum entièrement luisant même en avant, 2 fois aussi long que la com-
missure des clavus (comme lig. 218e). Long : 3,8-4,4 mm. Macr. seuls connus.
Elément Ouest-méditerranéen ..................................3. laticeps Ribaùt (p. 214)

1. —Acompus rufipes (Wolff)

rufïpes Wolff 1804 : 151 (Lygaeus) [Europe ; Types perdusl ; —lonicerae Schilling 1829 : 63
(Ophthalrnicus) [Silésie ; Types perdusl ; —« Taleus » Amyot 1846 : 98 (mononymique) [Paris ;

mat. de référence : MNHN !l ; —elava(us R.F. Sahlberg 1848 : 67 (Beosus) [Finlande ; Type ?] ;
—hisignatus Boheman 18S2b : 104 (Pachyrnerus) [Suède ; Type ?] ; —? rufipes var. nig réer ens
De Bergevin 1930b : 36 [Libye ; nonn nud.h

FIFBFR 1861a : 186, 388 (Hét. Eur.) ; HoRvÁTH 1875 ; 62 (Lyg. Hong.) ; PUTQN

1878a : 53 (Syn. Hét. Fr.) ; LETIIIERRY & SÉvERIN 1894 : 208 (Cat. Hém.) ; OSHANIN

1906 : 333 (Vcrz. Pal. Hem.) ; BUT).ER 1923 : 162 (écol., prem. états) ; RIBAUT

1929b : 109-112 (in clé) ; HoRvÁTH 1929a : 323 (descr. ; in clé) ; CQBBEN 1953 :
180, 184 (écol., larves) ; ScUUOER 1957c : 153 (spermath.) ; WoooRolïE 1958b :
64 (écol.) ; PUTslllrov 1958a : 393, 407 (larves) ; STIcIIEL 1958 : 165 (Hét. Eur.) ;

SoUTllwooo & LESToN 1959 : 102 (Hét. Iles Brit.) (descr., écol.) ; SLATER 1964b :
1000-1004 (Cat. Lyg.) ; PUTslivov 1969b : 212 (Lyg. Ukr.) ; UEsii!MA & ABIILoct<
1980 : 198 (chrom.) ; Jos)Fov 1987 : 6 (syn. ; clé) ; PÉR!cART 1997a : 68 (Type de
clavatus ?) ; 1997b : 486 (syn. de « Taleus »).

Adulte. Habitas : macr. fig. 219a p. 210, brach. fig, 219b ; profil avant-corps : fig. 219c.—
Macr., plus souvent brach. Noir, hémélytres jaune brunâtres marqué » de noirâtre, pattes et an-

tennes en grande partie claires. Dessus densément ponctué, luisant avec le scutellum mat en
avant ; pubescence rare, très brève et couchée, plus dense sur la tête et sur les tergites découverts
des brach. Article I des antennes assombri à la base, dépassant l'apex du clypeus par la moitié
de sa longueur ; articles II et HI jaunâtres, H 0,85-0,95 fois aussi long que la distance intero-
culaire et 1,15-1,3fois aussi long que HI ; IV noir, 1,05-1,1 fois aussi long que H. Rostre
atteignant à peine les mésocoxae. Pronotum fortement (macr.) ou faiblement (brach.) trapézi-
forme, I,S-1,7 fois aussi large que long, celui des macr. sensiblement bisinué sur les côtés.
Scutellum 1-1,5 fois aussi long que la commissure des clavus (fig. 218d). Hémélytres des macr.
atteignant ou presque l*apex de l'abdomen, pris ensemble 1,6-1,8 fois aussi longs que larges ;
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Fig. 219. —Gen. Acompus. —a, A. rufipes d macr. de France, Bassin parisien, habitus ;

b, id., d'rach., même provenance ; c, id., profil de l'avant-corps. —Échelles en mm.
—Originaux.

ponctuation bien marquée ; cories avec une tache noire quadrangulaire prè » du bord postérieur
des clavus, et l'apex généralement assombri ; membranes brunâtres avec les nervures et 3 taches
blanchâtres, une basale et 21atérales. Hémélytres des brach. laissant découverts 2-3 tergites,
membranes réduites à des lunules. Pattes jaune brun clair, dernier article tarsal noirâtre. Abdomen
noirâtre ; connexivum éclairci sur l'urite VII. o. ouverture génitale : fig. 215f p. 202 ; phallus :

fig. 218a, b p. 208 ; paramères à lame régulièrement arquée, non effilée (fig. 215e). 9. Sperma-
thèque : fig. 218c.

Long : 3,75-4,50 mm ; antennes (articles) ; (I)0,26 à 0,30- (II)0,57- (III)0,50- (IV)0,60 à
0,68 mm. Large : diatone 0,95-1,10 mm ; hémélytres (ensemble) 1,4-1,8 mm. Caryotype : 2 (6
+ m)+ XY.

Se distingue assez aisément des 2 autres espèces par les caractères indiqués
au tableau.

(Euf. Fig. 199b p. 162. —D'après Pursttwov. Chorion glabre, luisant ; colaration sable clair
ou brunâtre ; en forme de cylindre allongé, droit ou un peu arqué, avec le pôle postérieur sub-
tronqué ct le pôle antérieur arrondi, surface latérale portant des facettes faiblement saillantes.
Micropyles au nombre de 4, verruciformes. Long : 1,2 mm ; diamètre max. 0,36 mm ; diamètre
couronne micropylaire 0,10 mm.

Larves. Stade V. Habitus : fig. 217b p. 204. —D'après mes observations, spécimens du Sud
du Jura fiançai ». Tête et thorax noirs, subglabres, luisants, finement chagrinée en-dessus ; ab-
domen rouge à rouge brun avec les 3 aires évaporatoires noires ainsi que l*urite IX. Antennes
et pattes bicolores. Yeux saillants, touchant presque le bord antérieur du pronotum. Articles I
et IV des antennes noirs, 11 jaune brun avec un mince anneau noir près de la base, III jaune
brun. Rostre brunâtre, atteignant le milieu dcs mésocoxac. Pronotum trapéxiforme, 1,8-1,9 fois
aussi large que long, lortement explané latéralement. Lobes hémélytraux atteignant le bord an-
térieur du tergitc III, marge latérale 1ortement explanée, jaune brunâtre. Coxae jaunâtres
marquées de noir, trochanters jaunâtres, fémurs noirs éclaircis apicalement, tibias jaunâtres à
brunâtres ainsi que l'article I des tarses, article 11 des tarses noirâtre.

Long : 2,8-3,3 mm ; antennes (articles) ; (I)0,23- (II)0,46- (III)0,42- (IV)0,58 mm. Large :
diatone 1,0 mm, hémélytres 1,7 mm.
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Ecologie. —La liaison trophique d'Acompus rufipes avec les Valérianes
(V. offïrinali.s, V. dioica), en premier lieu observée en France par D ANTEs-

SANTY (1891), fut confirmée par de nombreuses observations. L'espèce af-
fectionne en Europe occidentale les lieux humides, même marécageux
(PR1ESNER 1927, CoaaEN 19á3, SovTHwooo & LEsToN 1959). Ces indications
sont confirmées par les données de PuTsHRov en Ukraine, qui indique pour
plantes-hôtes V. rossicu en steppe boisée et V. nitida en terrain steppique,
mais note que l'espèce apparaît dans ces contrées plutôt mésophile qu'hy-
grophile ; ceci est également corroboré par les observations de STEHLfR &
VAVRfNOVÁ (1997b) en Moravie, et ces auteurs indiquant aussi la tolérance
de l'espèce vis-à-vis de l'altitude et de la salinité. A. rufipes hiberne à l'état
adulte parmi les détritus à l'abri de l'inondation. En Ukraine, l'activité re-
prend en mai ; les copulations et les pontes s'effectuent de mi-mai à début
juillet dans les calices des fleurs ; en juin et juillet les larves de tous stades
et les imagos se tiennent sur les inflorescences des Valérianes, s'y maintenant
même par vent violent ; les jeunes imagos apparaissent à partir du début de
juillet en Moravie (STEHLfv. & VAVRfNDVÁ) ou du milieu de juillet en Ukraine.

Distribution. Carte n" 93. —Acompus rufipes est un élément euro-sibé-
rien. On le rencontre dans presque toute l'Europe occidentale, y compris la
Scandinavie où il atteint en Finlande 65"N ; toutefois il est rare ou absent
dans le Sud des péninsules méridionales. Il est connu en Russie et Ukraine

JV

Carte n" 93. —Distribution Ouest-paléaretique d'Aer>mpur rujïpes.
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(zones des forêts et steppe boisée), en Anatolie, en Sibérie jusqu'à l'Ex-
trêmn-Oorien. Pour les indication d'Afrique du Nord trouvées dans la litté-
rature voir la note infra.

FRANCE. Probablement presque partout sauf sur les rivages méditerranéens. Nord, Pas-de-Ca-
lai » (Lr rHIERRY 1874), Seine-Maritime, Eure, Manche (BRtttsas'ur u 1931), Ardennes !, Marne !,
Jura !, Doubs !, Bas-Rhin !, Haut-Rhin !, Loire-Atlantique !, Indre-et-Loire !, Seine-et-Marne !,
Aube !, Yonne (Povttt.tts 1881), Allier !, Saône-et-Loire !, Creuse !, Puy-de-Dôme !, Cantal !, Lot
(MAzocO & Tussxc 1992), Tam !, Gironde !, Landes !, Gard !, Rhône !, Ain !, Isère !, Savoie !,
Haute-Savoie !, Hautes-Pyrénées (LAMBFRTIE 1909), Ariège !, Haute-Garonne !, Aude (partie col-
linaire) !, Hérault (id.), Pyrénées-Orientales (id.) ! —GRANDE-BRETACNE. (MAssEF. 195S) ;

England, répandu au Sud d'une ligne Gloucester-Wash ; plus au Nord : Durham ct Westmoreland.
Scotland. —IRLANDE. Côte Sud : Waterford (HALBFRT 1934). —BELGIQUE. Flandre Occi-
dentale (BostvtAtts 1978) ; prov, de Luxembourg : Halanzy (IAGB !).—PAYS-BAS. Presque toutes
les provinces sauf en Gelderland et dans les polders (Aukema 1989). —LUXEMBOURG. (REI-
cm.tt"c & GEREviD 1994). —ALLEMAGNE et SUISSE. Commun presque partout ! —ITALIE.
Assez commun dans les régions Nord et Centre, jusqu'en Campania ; les indications du Sud et
des îles sont erronées selon TAvtxvttst (1982). Liguria !, Piemonte (SERvAoEt 1967), Lombardia !

(Brescia, Milano, Pavia !, Sondrio) ; Toscana !, Abruzzo !, Lazio (SERVADEI 1967), Campania !

Sardegna ? : Cagliari (DoouRo leg. ; FERRARI 1888). — ESPAGNE. Cataluna : Barcelona !,
Montseny (RtttEs & Goût.A 1995) ; Leán : Sierra de Ancares VI 1983 (PÉtttcAR+ leg. !); Cáceres
(UCMA !).—? PORTUGAL. Bragança ; S'e Estrela et env. ; Coimbra et env. ; S'e Monchique.
(Indications anciennes et non vérifiées de OuvatRA 1896, et de SaAuRA 1930b. qui pourraient
au moins en partie concerner A. Iariceps. Ie n'ai collet té ni vu aucun spécimen da Prtrtugal.
—AUTRICHE. Paraît présent dans toutes les provinces (sauf celle de Salzburg. absence de
prospections) ! —RÉP. TCHEQUE. Répandu en Bohême et Moravie (HouuRt Atso'r 1977 ; Srr:-
ttcitc & Vxvultsovâ 1997b). — SLOVAQUIE. Répandu (Ss'attrait< & VAvR(tsovx 1998a).—
SLOVÉNIE. (GQGALA & GocAt.A 1986). « Krain » (coll. Eckerlein !) ; « Adelsberg » (=Postoina)
(id. !).—CROATIE. Fuzine (HoRVÁTH 1897b ; HNHM !).—BOSNIE-HERZÉGOVINE. Trebe-
vic (HNHM !).—YOUGOSI.AVIE. Srbija : Ruma, Karlovci, Plavisevicza (HoRvxrtt 1897b).
—MACÉDOINE. Ohrid, Skoplje (KoleMtcuv 1937). —ROUMANIF.. Transylvanie, Banat (Kts
1991), Valachie (StEstv,mwtrz 1964) ; Moldavie : Dép de Vrancea (E. ScHNEIDER 1976). —BUL-
GARIE. Monastir (coll. Eckerlein !) ; en plaine et montagne mai » peu commun. —GRECF.. Ile
de Corfu (=Kérkira) (HNHM !). —TURQUIE. Yalova (coll. Eckerlein !), Mollaferini (HouuR
I.AtsDT 195S), Aydin (HnRvén » 1901a), Ekbaz (Purott 1892a). — DANEMARK. !Mttct ntsc

ANDERsEN &. GxuN 1974). Sjâlland ! — NORVEGE. Sud-ouest jusqu'à 60"N : « Kristiania »

(WARcoE 1924), Sandnes, Drangedal (Wxauou 1927). —SUEDE. (CouctAtsos & OssIAts!ùILssoN

1976). Toute la partie méridionale jusqu'à 60'N ; au-delà : régions de Dalarne et Gàstrikland
(61 N). —FINLANDE ! Surtout dans le Sud, et çà et là jusqu'en Ostrobothnie (65"N) (LAMMrs
Er Rttsttu 1990 ; MZHF !). —POLOGNE. Haute-Silésie : Potepa, Las Segiecki (J. Lts 1989).
Ojcáv pr. Olkusz ; Tatra ; Bialowieja (SstREczvtsst<t 1954). —LATVIE, ESTONIE. (LuKAsHUK

1997). —RUSSIE D'EUROPE. Au Nord : Arkhangelsk !,Vologda !, Bryansk ! (ZMAS) ; en Rus-
sie moyenne ; Belgorod, Kursk, Voronezh ! (Putshkov 1969b) ; au Sud (Daghestan) : Derbent.—
BIÉLORUSSIE. (GtrERvtAx 1931) : Gomel ; Minsk. — MOLDAVIE. (Pcrstttcov 1969b).—
UKRAINE. Zone des forêts et steppes boisées ; Kiev, Sumsk, Poltava, « Kirovograd ss Niko-
laïevsk, Kharkov, Lugansk (pursttxov 1969b) ; Crimée : Sébastopol (HNHM !). —GÉORGIE.
Tbilissi (ZMAS !), Borzhom, Abastumani (KIRITSHENKO 1918). —AZERBAIDZHAN. « Geog-
Tapa », Lerik (KtRtrsttEtsxo 1918) ; Ismailly, Agdam (GtttAYA+ov 1982). Nakhichevan. Ordubad,
Shakhbuz (id.).
EXTENSION ASIATIQUE. Sibérie, Chine, Extrême Orient russe.

Nota : L'indication d'Algérie apportée par la littérature a pour origine une publication dc HOR-

VÁTH (1898b) concernant un spécimen de la forêt de Msila, rapporté ultérieurement par le même
auteur à A. lotit eps. Celle de Libye (var. nigrest en » De Bergevin) concerne très probablement
aussi A. Ia(Reps car les seuls spécimens Nord-africains sous le nom rufïpet dans la coll. Dc
Bergevin sont aussi des A. !aticeps, Il est donc presque certain qu'A. rafïpes n'a pas été trouvé
en Afrique du Nord. L'indication de Syrie de la littérature sc confond avec celle de Turquie
(changement de nationalité de la région d'« Akbès » (= Ekhaz).
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2. —Acompus pallipes (Herrich-Schaeffer)

pallipes Hetrich-Schaeffer 1833 (1835b), 121 : 2 (Pachymerus) [Allemagne ; Types petdusJ ;—
tessella Costa 1855 : 247 (Pachymerus) [Italie, Sicile ; Types ?1 ; —opacus Ptiesnet 1927 : 60
[Autriche, Hongrie ; holotype (V, Autriche) OLML !]; —

opale us var. laetipes Ribaut 1929b :
110 [France ; lectotype (brach.) MNHN !]; —orientalis Horvâth 1929a : 325 [Balkans, Asie Mi-
neure, Caucase ; lectotype (9, Asie Mineure) HNHM !]; —iberir us Lindberg 1932 ; 35 [Espagne
Sud ; holotype (rI) MZHF !l.

HORvÁTH 1929a : 326 (révis. genre ; redescr. ; syn. d'opacus) ; K. ScH!v!IDT 1934 :
50 (écol.) ; CHINA 1935b : 159 (opacus, nouv. pour Angl., comp. avec rufipes) ;
PvTSHKov 1956 : 39 (écol.) ; STIcHEL 1958 : 167 ; 1959 : 330 (Hét. Eur.) (syn.
d'ibericus et de laetipes) ; SLATER 1964b : 998 (Cat. Lyg.) ; PÜTSHKov 1969b : 213
(Lyg. Ukr.) ; Jostrov 1987 : 5 (syn. d'orientalis) ; PÉRIcART 1997b : 484 (lect. lae-
tipes) ; 1998b : 10 (hol. opacus).

Adulte. —Macr. ou brach. Diffère d'A. rufipes par les caractères suivants. Yeux un peu
plus gros et plus saillants. Scutellum entièrement mat, plus allongé, 2 foi » aussi long que la
commissure des clavux (mact. : fig. 218e p. 208, à comparer avec 218d ; différence moins ncttc
chez les hrach.). Hémélytres peu luisants ou presque mats. Dents de l'ouverture génitale du

pygophote moins oblique (fig. 215g p. 202 ; paramères à lame moins arquée (tïg. 2!Si). La co-
loration dcs antennes et pattes est variable, indépendamment du sexe et du dimorphisme alaire :
antennes entièrement jaune brun clair, ou article I des antennes noirâtre, éclairci à l'apex, II et
III clairs, et IV plus ou moins rembruni ; pattes entièrement jaune brun clair (f. laetipes), ou
fémurs brunâtres ou franchement noirs avec l'apex seul éclairci (f. orientalis, part.).

Long : 3,5-4,2 mm ; antennes (articles) : (I)0,27- (Il)O,S I à 0,57- (III)0,44 à 0,48- (IV)0,55
à 0,59 mm. Large : diatone 1,05-1,25 mm ; hémélytres (ensemble) 1,30-1,60 mm.

Ecologie. —Les plantes-hôtes de cette espèce ne sont pas connues, mais
il est peu probable que ce soient des Valérianes. En effet, à la différence
d'A. rufipes, A. pallipes affectionne les lieux secs où ces plantes sont géné-
ralement absentes : jachères sableuses, versants pierreux, clairières de bois
de chênes et autres biotopes à maigre végétation ou quasiment dépourvus
de couverture végétale. J'ai collecté quelques spécimens en septembre 1982
dans les Alpes sur des Mélampyres, mais je doute qu'il s'agisse de plantes-
hôtes. Les imagos et larves se rencontrent dans la litière, parmi les détritus.
Le cycle annuel est selon PvTsHKov analogue à celui d'A. rufipes ; les larves
stades III à V ont été trouvées en Ukraine et Transcarpathie à la mi-juin et
en juillet, et les jeunes adultes à partir du milieu de juillet ou début août.

Distribution. Carte n'4. —Acompus pallipes est répandu en Europe
moyenne et méridionale ainsi que dans la région pontique et caucasienne :
au Nord il atteint l'Angleterre et l'Allemagne, à l'Est l'Anatolie, la Trans-
caucasie et l'Iran septentrional. Il est présent aussi au Nord du Maroc.

FRANCF.. Çà et là, peu commun. Côtes-du-Nord (EHAIsrro leg. !), Seine-et-Marne !, Loire-
Atlantique (MNHN !),Vendée (Ltreoct leg. !); Ain (AI.:oRAs leg. !), Rhône (id. !), Puy-de-Dôme !,
Cantal (types de var. laetipes) !, Lozète !, Ardèche !, Gironde !, Haute-Garonne (RIBAÜT leg.—>

MNHN !), Landes (GooARF leg.m MNHN !), Pyrénées-Atlantiques !, Pyrénées-Orientales
(WAGNER l')55b) ; Hautes-Alpes ! —GRANDE-BRETAGNE. England : (MAssEE 1955) : anciens
comtés de Lancashire, Oxford. Essex et Berkshire. —ALLEMAGNE. Rare et surtout répandu
dans le Sud. Rheinland-Pfalz : (Hunsrück) Kastellaun (WAGNER 1966) ; Lorsch, Steel, Oberwesel
(zEBE 1971). württemberg ; (RosER leg., ancienne capture, sec. HEc KrrIAIssr 1996).Bayern ; Nie-
der Main, diverses localités (SINGER 1952) ; Gunzenhausen !, Regensburg !, Frànkixchet Jura !,
Laaber !, Nordlingen !, Treuchtlingen (SEIDENsTÜcHER leg.), Cohurg (EcKERLEIN leg. !).Anhalt :
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Carte no 94. —Distribution d'Ac< »upu » pallipes

Altmark : Stcndal (KvvKw leg. ; W)scvFR 1966). —SUISSE. Tessin : M 'eneroso (OrTo 1994).
—ITALIE. Piemonte : Vercelli (MCSN !), Limone (MSNV) ! ; Lombardia : (Mih)no) : Ccrnusco
(MCSN !), Mantova (RtzzoTT) leg. !); Friuti-Venezia Giulla : Triest, Concosello (Fttw)sz leg.m
OLML !) ; Bmilla : La Lotma (MSNV !); Lazio : Colle S. Marco (id. !) ; Abruzzo ; G'asso,
Assergi (MCSN !): Basllicata : Apcnn. Lucania, laghi di Monticcio (EcKERLEI)s l<',),'. !).Terranova,
Rivello (Tw)s)A)stt't 1981). Sardegua : Oliena (SERV<sl>rtl [952 ; non vérifié). Sicilia (Ces', sec.
SERv<sutn 1967 ; non vérilté). —ANDORRE. Pals (HA)stsortttAvx leg. !).—ESPAGNE. Huesca :

Val d*Aran (MZBS !) ; Cataluna : Poblets (Rtaas leg. !); Madrid (coll. Ribes !) ; Cddiz : San Ro-

que (Rtaus 1974), Algeciras (MZHF : types d'iberi<u<s !), Tarifa (coll. Eckerlein !).
PORTUCAL. Guarda : Vilar Formoso VI 198S (MZBS !) ; Coimbra : S;)nto Joao do Campo
(MZHF !).—AUTRICHE. Ohcrdsterreich : Linz (PRtr)suER leg.m OLML ! : lectotype de opacus),
Marchtrenk (PRtnstsr)R leg. !); Niederàsterreich : Hainburg (Mur)E)z leg.m MZHF !) ; Burgenland

(Ant.uavaR & HE)ss 1980) : Winden (coll. Hciss !), Hackelsberg. —RÉP. TCHEQUE. Bohême
(HOBERLAKDT 1977) ; Mort)vie. sporadique et dans lc Sud ; Nebovidy, Pustimer. Biskoupy (STE-

ttt iv. & Vwvt<ivov)( 1997b). —SLOVAQUIE. Partie Sud. Kamenica, Sturovo, Sdvol, Drazobcc.
Hrusov (STEttv(K & Vavttiuovg 1998a). —HONGRIE. Simontornya (coll. Eckcrlein !),Pctnaht)zy

(id.). —CROATIE. Metkovic (Hoavgru 1929a : Types d'orien<ulis, part.). —BOSNIE-HERZF.-
('OVINE. Domanovic, Hvar (HNHM !). —MACÉDOINF.. ! Skopljc, Ohrid (KoRMtvr)v 1938),
—ROUMANIE. Région occidentale (Pannonic), Banat. Dobroudja) (Kts 1991).—BULGARIE.
Lovcch (coll. Eckerlcin !) ; région méridionale : Melnik. Sandanski (Gou.tsER-Scttntottso & AR-

vot.o 1988), Kharmanli !, Khaskova ! (coll. Eckerlein !), Thrace (Jostrov 1964b). —GRECF..
Sparta (coll. Eckcrlein !); Thessaloniki (id. !) : île de Corfu (=Kérkira) (HNHM !).—TURQUIE.
Répandu en Anatolie (div. coll.) : Yalova !, Bursa !,Bergama !,Aydin !, Kizilcahamam !.Antalya !,
Namrun !, Ankara !, Kastamonu !, Bingnl ait. 1 400 m ; Bulghar Dagh (Types d'orien<aii ). part.).
—RUSSIE D'EUROPE. Kuban ! (ZMAS !), Caucase du Nord : prov, de Khabardovsk : Nalchik

(div. coll. !).—UKRAINE. (Pt)rsuvov 1969b). Partie sud : Odcssa !, Donetzk !, Crimée !, pas rare ;

aussi Ukraine transcarpathique. GÉORGIE. Tbilissi (ZMAS !).—ARMÉNIE. (pvTsttKnv 1969b).
—AZERBAIDZHAN. Lerik !, Lenkoran ! (ZMAS), Vartashen (GtoAvxrov 1982). —IRAN. Nord-est :
Astrabad !, Elburz ! —MAROC. Tanger (MNMS !) ; Moyen-Atlas : Ifrane V 1981 (Rt.'MA)'a leg. !).

3. —Acompus laticeps Ribaut

luticeps Ribaut 1929b : 110 [France Sud ; holotype (á macr.) MNHN !J ; —ausrralis Horváth

1929a : 324 [Sicile, Algérie, Tunisie ; lectotype (á, Tunisie) HNHMJ ; —garganicus Horvath

1929a : 324 [Italie Sud ; Type (9) perdu ?J.
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STIcHEL 1958 : 166 (Hét. Eur.) ; SI ATER 1964b : 998 (Cat. Lyg.) ; ScUDDER 1970 :
198 (lect. australis) ; TAMANINI 1981 : 102 (syn. d'australis) ; JoslFov 1987 : 5
(syn. de garganicus) ; PÉRICART 1996b : 108 (hol. de laticeps).

Adulte. —Macr. seuls connus. Voisin d'A. rufipes et d'A, pallipes mais facile à distinguer
par son scutellum entièrement brillant, très densément ponctué. Diffère en outre d'A. rufipes
par son scutellum plus grand, 2 fois aussi long que la commissure des clavus, et d'A. pallipes
par ses hémélytres brillants. Antennes et pattes entièrement jaune brun clair. d. Ouverture gé-
nitale du pygophore à dents peu saillantes (fig. 215h p. 202) ; paramères : fig. 215j.

Long : 3,8-4,4 mm ; antennes (articles) ; (I)0,28- (II)0,52 à 0,57- (III)0,46 à 0,50- (IV)0,57
à 0,65 mm. Large : diatone 1,10-1,20 mm ; hémélytres (ensemble) l,38-I,65 mm.

Ecologie. —Cette espèce vit selon Ribaut dans les lieux secs, et selon
CARAPEzzA et al. dans les lieux plutôt humides, elle est donc probablement
assez tolérante vis-à-vis de l'humidité ; sa biologie n'est pas connue.

Fig. 220. —Phasmr>somus araxis. —a, '2 brach. d'Iraq, habitus (pattes non dessinées) ;
b, même spécimen, profil de l'avant-corps ; c, larve stade V. —Echelles en mm. —a,b,
originaux ; e, adapté de PIITsllwov, 1969a.
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Distribution. Carte n" 95. —Acompus lattceps est un élément Ouest-mé-
diterranéen. L'espèce ayant été longtemps méconnue, sa carte de distribution
devra être complétée ; en particulier les indications d'Afrique du Nord et de

Libye relatives à A. rufipes pourraient concerner A. laticeps.

FRANCE. Landes (d'après RIBAUT 1929b) ; Haute-Garonne ; Toulouse (RtnAUr leg.m MNHN !);

Tam : Albi et bassin de l'Agout IV 1931 (A. PFttRtER ?eg.m MNHN !); Var ; Bormes (RtnAUr

leg, ; holotype de laticeps !).Corse : Conca V 1961 (PÉRtcART leg. !).—ITALIE. Abruzzo : Popoli
(CARAPEZZA et al. 1995) ; Puglia : Mte Gargano !, Cagnano ! (div. coll. ! ; Types de garganicus) ;

Basilicata : Policoro, rive du Sinni (For ARtUF. leg. ; TwtvtAwtvt 1981) ; Calabria ; Nicotera
(MCSN ! ; MANCIN1 1952a), Sierra S. Bruno (TAstAtstlst 196lb). Sardegna : Cagliari (DDDERD

leg.—> MCSN !), Mte Gennargcntu, Aritzo (KRt,'catt leg.—> ZMAS !), Oliena (SERvADat leg.—>

MSNV !). Sicilia : Lentini (SLRVADFI ?eg.m MSNV !), Pergusa. Cefalu (coll. Seidenstücker !),
Siracusa (coll. Heiss !), Messina (Hoavgru 1929a), M" Etna (SERvwDEt ?eg.—> MSNV !). Iles
de Levanzo ct Marettimo (TwMANtNI 1973). —ESPAGNE. Cataluïta : Gerone, Sils (MZBS !),
Monistrol de Montserrat VIII 1976 (Rtass leg. !), Planoles (YÉUAMo leg. ; RIBEs 1986) ; Malaga
(Lias xvUORI leg. !) : C;idiz ; San Roque, Sierra de la Luna (div. coll. ! ; RtnEs 1971).—
UKRAINF.. Transcarpathie : I;tssinia (ZMAS !)['?].—MAROC. Nord : Tanger (Esc<UFRw leg.m
MNMN !), El Hoceina IV 1973 (RtPFs leg. !), Berkane, Ouezzane (VtDAt. 1937) ; Moyen-Atlas :
Béni Mellal III 1971 (RFMAtsF. leg. !), Ifrane (id. !), Mehdine pr. Khenifra (LlvDBERG ?eg.m
MZHF !), Rabat (id. !). Meknès IV 1933 (MCSN !).—ALGÉRIE. Oran (coll. Hannothiaux !),
Bouïra V 1964 (EcxeRUatu leg. ! ; EctcERLEIN & WAUtsatt 1965), Blida Vlll 1951 (MCSN !).
Msila (HDRvgs tt 1929a), —TUNISIE. Mateur (HNHM : lectotype d'australie !), Tunis (MZHF !),
Kairouan (HAtstsortttwt:x leg. !), Djebel Zaghouan (id. !). —ILE DF. MAI.TE. Valletta III 1974
(HFtss leg. !). —'? LIBYE. Cyrène (DF BERFEvtu 1930 : sous le nom rulïpes nigrescens).

Carte n" 95. —Distribution d'Acompus laticeps.



Fig. 221. —a,b Phasmosomus priesneri, holotype o du Mont-Sinaï; habitua et profil de l'avant-corp » ; c,d, Marmotta »ia simoitis, V d'Egypte,
habitus et profil de l'avant-corp ». —Échelles en mm. —Originaux.
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TRIBU 3. —OZOPHORINI SWEET 1967

Genre-type : Oeophora Uhler 1871 (Nouveau-Monde)

OZOPHORINI (Sluter 1964b : 1040) Sweet 1967 : 212, 222.

SLATER & O'DoNNEEt. 1995 : 132 (suppl. Cat. Lyg.).

Adultes. —Tête allongée, non courbée, yeux éloignés du bord antérieur
du pronotum. Pronotum muni d'un rebord antérieur. Ailes postérieures nor-
malement dépourvues de hamus et sans nervures secondaires. Pattes et an-
tennes longues, profémurs généralement peu renflés, portant des épines
en-dessous. Sternites IV-V de l'abdomen fusionnés, à suture n'atteignant pas
les bords latéraux fig. 179e p. 111); pas de paratergites internes. Tous les
stigmates ventraux, stigmate V situé vers le tiers médian du segment, la paire
postérieure de trichobothries de ce segment plus proche de la marge posté-
rieure que du stigmate (fig. 179e). a : conjonctive du phallus bien dévelop-
pée ; ailes du réservoir éjaculateur dirigées vers la base ; processus gonopori
hélicoïdal.

Larves. Sutures en Y présentes. Pronotum et lobes alaires à marges
latérales explanées ; 3 glandes dorso-abdominales.

(Eufs. En concombre allongé, couverts de petites soies.

Cette tribu contient près de 25 genres et de l'ordre de 175 espèces connues,
distribuées dans l'Ancien et le Nouveau-Monde, surtout dans la région
intertropicale. Deux genres et une demi-douzaine d'espèces Ouest-paléarcti-
ques.

TABLEAU DES GENRES (ADULTES)

1 (2)

2 (1)

Front vu de profil fortement convexe (fig. 221d p. 217) ; sillons séparant les
jugas du clypeus peu profonds (fig. 223b p. 222). Pygophore des 8 avec un

long appendice caudal (fig. 223c, g-i). Taille n'excédant pas 5,5 mm. Genre
érémien .

Gen. 69. Marmottania Puton (p. 220)

Front vu de profil subplan ou peu convexe (fig. 225b p. 225) ; sillons séparant
les jugas du clypeus très profonds (fig. 223a). Pygophore des 8 sans appen-
dice caudal. Taille au moins égale à 6 mm. Habitent les Iles Canaries...........

. Gen. 70. Noualhieria Puton (p. 222)
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Fig. 222. —Gen. Phasmosomus. —a, Ph. araxis, pygophore d'un d vu de profil; b,
id., paramère gauche. —c-f, Ph. priesneri : c, pygophore vu de profil d'un 8 d'Af-
ghanistan (paratype de hoberlartdti) ; d, même spécimen, paramère gauche ; e,f,
paramère gauche d'un spécimen d'Iraq. —g, Ph. araxis, spermathèque d'une 'P.—
Échellc en mm. —a-f, d'après LINNAVUQRI, 1994; g, d'après SWEET, 1967.

GEN. 69. —MARMOTTANIA PUTON 1887

Espèce-type : Marmottania sïmonis Puton 1887

Marmottania Puton, in Putou & Lethierry l 887 : 302.

LETHIERRY & SÉvERIN 1894 : 195 (Cat. Hém.) ; OstIANIN 1906 : 309 (Verz. Pal.
Hem.) ; ScUttrIER 1957c : 153 (in St>gnocorini) ; SLATER 1964b : 1044 (Cat. Lyg.) ;
SwEET 1967 : 223 (in Ozophorinï) ; LINNAvUORI 1994 : 53 (révis.).

Corps allongé, étroit, brillant, portant des soies dressées éparses, pattes
et antennes très longues et grêles. Tête prognathe, front très convexe longi-
tudinalement (fig. 221d p. 217), yeux subsphériques, saillants, éloignée du
bord antérieur du pronotum. Antennes environ 0,75-0,9 fois aussi longues que
le corps, article I dépassant longuement l'apex de la tête. Pronotum fortement
rétréci d'arrière en avant, sinué au milieu des côtés, sillon transversal post-
médian très marqué ; un rebord antérieur bien visible ; angles postérieurs
prolongés par une pointe aiguë. Profémurs peu renflés, armés antérieurement
de quelques dents épineuses très fines. Partie inférieure du pygophore du 8
prolongée vers l'arrière par un appendice styloïde presque aussi long que le
segment (fig. 223c, g-i p. 222).
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TABLEAU DES ESPÈCES (ADULTES)

1 (2)

2 (1)

Une tache sombre arquée sur la moitié postérieure de chaque hémélytre.
Long : 4,5-5,1 mm. Déserts d'Afrique du Nord, Israël et Iran..........................

1. simonis (Puton) (p. 221)
Une simple bande transversale noirâtre au milieu de chaque hémélytre. Long :
5 mm. Connue du Maroc. 2 rungsi Vidai (p. 221)

1. —Marmottania gimonis Puton

srmnnis Puton in Puton & Lethierry, 1887 : 303 [Algérie ; lectotype (o ) MNHN !I.

LETHIERRY & SÉVERIN 1894 : 195 (Cat. Hém.) ; OSHANIN 1906 : 309 (Verz. Pal.
Hem.) ; PR!ESNER & ALFIERI 1953 : 56 (écol.) ; S!.ATER 1964b : 1045 (Cat. Lyg.) ;
SCUDDER 1967 : 157 (lect.) ; LINNAVUDRI 1994 : 56 (révis. gen.).

Adulte. Habitus : fig. 22!c p. 217. —Submacr. seul » connus. Ressemble un peu â un Miridé
du genre Globiccps. Luisant, brun plus ou moins sombre à brun noir, le champ antérieur du

pronotum souvent plus clair que le champ postérieur ; antennes, pattes et rostre jaune brunâtre.
Tête imponctuée ; front 2,5-3,1 fois aussi large que les yeux vus de dessus, très bombé
(fig. 22ld) ; ocelles rapprochés des yeux. Antennes presque filiformes, 0,75-0,90 fois aussi lon-
gues que le corps ; article I 0,85-1,0 fois aussi long que le diatone, article II 1,6 fois aussi long
que I et 1,15-1,25 foi » aussi long que III, article IV 1,1-1,25 fois aussi long que II, un peu
arqué, un peu plus épais que II et III. Rostre atteignant le milieu des métacoxae. Pronotum
1,4-1,5 fois aussi large que long, trapéziforme, fortement rétréci d'arrière en avant et sinué sur
les côté», très éparsément et superficiellement ponctué ; callosités presque confluentes ; une ligne
transversale de quelques fossettes en arrière du rebord postérieur et sur le sillon postmédian.
Hémélytres pris ensemble 1,95-2,3 fois aussi longs que larges, laissant découverts les 2 ou 3 der-
niers tergites de 1*abdomen, clavus et cories blanc jaunâtre avec sur les cories une tache brune
postérieure arquée qui traverse celles-ci en arrière du milieu et horde les membranes ; membranes
brunâtres, avec une tache apicale incolore. Profémurs armé » en avant dans leur moitié apicale
de 4 petits tubercules portant une épine. d. Pygophore â appendice caudal très long (fig. 223c, g-i
p. 222) ; paramères à lame assez large (fig. 223d-f).

Long : 4,5-5,1 mm ; antennes (articles) : (1)0,70- (II)1,05 â 1,16- (Ill)0,95 à 1,05- (IV)1,20
à 1,32 mm. Large : diatone 0,72-0,84 mm ; hémélytres (ensemble) d 1,05 mm, 9 1,30 mm.

Ecologie et distribution. Selon Priesner & Alfieri (1953) cette espèce
vit en Egypte dans les lieux désertiques ; elle a été trouvée sur et sous les
pierres dans les vallées, de janvier à avril; aussi en juin. Elle semble pré-
datrice. On la connaît d'Afrique du Nord, Israël et Iran.

ALGÉRIE. Biskra (MNHN ; série-type !); Aïn Aissa (VIBERT leg.m HNHM !). —EGYPTE.
Wadi Hoff (PRIEsnrR leg.m div. coll, !), vallées désertiques à l'est du Caire et d'Heluan
(PRIEsNER &. AcntERt 1953). —ISRAEL. Jérusalem VI 1958 (LtNNAvuoRt 1960), Béer'sheva IV
1986 (LiNNAvttoRt leg. !), Né'Ot haKikkar. VII 1986 (id. !), Arad, VII 1986 (id. !). —IRAN :

région méridionale (coll. Linnavuori !).—YÉMEN (LINNAVUORI & VAN HARTEN 1997).

2. —Marmottania rungsi Vidai

rungsi Vidai 1951 : 62 (Maroc ; Types (9) ICRM ?).
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SLATER 1964b : 1045 (Cat. Lyg.) ; L1NNAvUOR1 1994 : 56 (syn. de M. simt>nia).

Adulte. —9. Macr. seules connus. D'après la description, semble seulement différer de
M. simonis par son macroptérisme, Ie 4'rticle antennaire plus long que le 2', le rostre atteignant
seulement les mésocoxae, la coloration plus claire, jaune brun, de l'avant-corp », la tache sombre
hémélytrale réduite à une bande transversale noirâtre et l'angle apical noir (fig. 223j).

Long : 5,0 mm ; antennes (proportions des articles) : 36-60-50-66.

Les Types (deux V) ont été découverts dans le Sahara marocain : Oued
Khrouf et Tissint, octobre 1941 (Ctt. RUNos leg.).

Je n'ai pas vu cette espèce, que L1NNAVUDRI (1994) considère, probablement
a bon escient, comme synonyme de M. simr>nia. Cependant les Types, comme
malheureusement tous ceux de VIDAL, n'ont pu être examinés.

05

05

Fig. 223. —Gen. Nottalhieria et Marmrrttania. —a, tête de N. quttdripunctatn, vue de
dessus ; b, id. pour M. simonis. —c-i, M. simo>tis : c, pygophorc vu de dessus ; d-f,
paramère gauche (3 vues) ; g, partie postérieure dc l'abdomen du 8 vu de dessus ; h,
id., vu de profil; i, pygophore vu de profil. —j, arrière-corps de Marmr>ttanin rungsi,
vu de dessus. —Échelles en mm. —a-i, originaux ; j, d'après VIDAL, 1951.

GEN. 70. —NOLIALHIERIA PUTON 1889

Espèce-type : (Noualhierin coracipennis Puton 1889)
= N. quadripuncnuu (Brullé 1838)

Noualhierin Putou in Noualhier & Puton, 1889 : 300.
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LETHIERRY éz SÉVERIN 1894 : 195 (Cat. Hém.) ; OsttANtN 1906 : 309 (Verz. Pal.
Hem.) ; GOMEZ-MENOR 1924 : 154 (clé spp.) ; LtNDBERG 1953 : 71 (écol.) ; SCUD-

DER 1957c : 153 (in Stygnocorini) ; SLATER 1964b : 1046 (Cat. Lyg.) ; SwEET 1967 :
223 (in Ozophorini) ; RIBEs 1976b : 87-96 (révis. gen. ; clé spp.).

Elargis en arrière, corps plus ou moins luisant avec les hémélytres mats.
Pattes et antennes très longues. Tête prognathe, front peu convexe ou subplan
longitudinalement (fig. 225b), jugas séparés du clypeus par 2 sillons profonds
(fig. 223a) ; yeux éloignée du bord antérieur du pronotum ; tubercules anten-
nifères saillants. Antennes de l'ordre de 0,75-1,1 fois aussi longues que le
corps, article I dépassant très longuement l'apex de la tête. Pronotum trapé-
zoïdal, bombé en avant. Profémurs armés antérieurement de quelques dents
piligères. Partie inférieure du pygophore du tI sans appendice caudal.

Le genre est endémique dans les Iles Canaries. Il a été révisé par RtBEs
(1976b) à qui j'emprunte la clé d'identification ci-après.

b

Fig. 224. —Gen. Noualhi cri a. —a-c, ouvertures génitales des d' a, N. quadripunctata ;
b, N. pieltanai ; c, N. herbanica. —d-f, tergite VII des 8 : d, N. quadripunctata ; e,
N. pieltanai ; f, N. herbanica. —g,h, aires évaporatoires : g, N. quadripunctata ; h, N.
pieltanai ; i-k, tibias et tarses postérieurs : i, N. quadripunctata ; j, N. pieltanai ; k,
N. herbanica. —D'après RtBEs, 1976.

TABLEAU DES ESPÈCES (ADULTES)

1 (2) Tête, pronotum et scutellum pourvus de soies éparses très longues et dressées.
Base des fémurs et bord postérieur du pronotum jaunâtres. Bord supérieur
des aires évaporatoires non limité par une ligne de points (fig. 224h). Méta-
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2 (1)

3 (4)

4 (3)

tibias avec une dizaine d'épines sur chacun de leurs bords interne et externe,
à pilosité plus courte, visible seulement sur le tiers apical (fig. 224j p. 223).
Long : 6,6-7,4 mm . 3. pieltaini Gomez-Menor (p. 225)

Tête, pronotum et scutellum sans soies dressées. Fémurs et pronotum com-
plètement obscurs. Bord supérieur des aires évaporatoires limité par une ligne
de points (fig. 224g). Métatibias sans épines sur le bord interne, ou seulement
avec 3-5 épines sur leur tiers distal, pilosité développée tout au moins sur
tout le bord intcrnc (fig. 224i, k). 3

Métatibias avec des épines et une pilosité sur les 2 côtés (fig. 224i). Con-
nexivum du cî terminé sur l'urite VII par un angle presque droit (fig. 224d).
Pygophore vu de dessus aussi large que long, la partie antérieure de son
ouverture génitale 1,1-1,2 foi » aussi large que longue, et à bords latéraux
arrondis (Iïg. 224a). Long : 6,0-7,5 mm..... 1. quadripunctata (Brullé) (p. 224)

Métatibias avec des épines trè » inclinées sur leur bord externe, et une pilosité
inclinée seulement visible sur le bord interne (fïg. 224k). Conncxivum du ô
terminé sur l'urite VII par un angle plus obtus (fig. 224f). Pygophore vu de
dessus 1,2 fois aussi large que long, la partie antérieure de son ouverture
génitale 1,4 fois aussi large quc longue, et à bords latéraux terminé » cn angle
presque droit en arrière (fig. 224c). Long : 6,2-6,9 mm......................................

2 herbanica Ribcs (p. 225)

1. —Noualhieria quadripunctata (Brullé)

quadripunr tutus Brullé 1838 ; 80 (Aphanus) !Iles Canaries ; Types ?I ; —« lu< er Walker 1872 :

147 ( '?Thaumastopus) !Iles Canaries ; holotype (defcct. ; sexe '?) BMNHJ. ; —crtrucipennis Puton
1889 : 301 !Tenerife ; lectotype (á) MNHN !].

PttTON 1889 : 301 (redescr. quadripunctata, transf. à Noualhieria) ; HDRVÁTtt

1899a : 278 (syn. de alacer) ; Lt>DBERG 1960 : 10 (quadripunr tata coracipennis) ;
SLATER 1964b : 1047 (Cat. Lyg.) (quadripunctata; f. rorttripennis) ; SCUDDER

1966 : 256 (Type alar er) ; 1967 : 154 (lect. coracipennis) ; RIBES 1976b : 88, 95
(révis. gen.) ; Ht:tss & BAEz 1990 : 299 (Cat. Can.) ; HFIss et al. 1996 : 1139
(suppl. Cat. Can.).

Adulte. Habitus : fig. 225c. —Sub-brach., rarement macr. Brun à brun noir. Tête, pronotum
et scutellum sans longues soies dressées. Tête pcu luisante ; front 2,0-2,S fois aussi large que
les yeux. Antennes 0,8-0,85 fois aussi longues que le corps ; article II aussi long que le diatone
et 1,45-1,7 fois aussi long que I, article III subégal à I ; article IV 0,75-0,80 fois aussi long
que Il. Rostre atteignant les métacoxac. Pronotum 1,4-1,6 fois aussi large que long, sans trace
de sillon médian ; disque densément ponctué sur le champ postérieur ; bord postérieur obscur.
Hémélytres pri » ensemble 1,45-1,55 fois (sub-brach.) ou 1,8 foi » (macr.) aussi longs que larges,
ceux des sub-brach, laissant au moins découvert le tergite VII ; tégument mat, avec ou sans
2 taches blanches, la première antémédiane et Ia seconde postmédiane ; bords latéraux sans lisière
claire. Angle postéro-externe des connexivums de l*urite VII marqué, presque droit (fig. 224d).
Métatibias densément pourvus d'une pubescence dressée sur le bord interne, et armés d'une
rangée d'épines sur le bord externe (fig. 224i). Aires évaporatoires limitées par une ligne de
points (ftg. 224g). d. Ouverture génitale : fig. 224a.

La variété coracipennis n'a certainement aucune valeur taxinomique.

Long : 6,0-7.5 mm ; antennes (articles) : (I)1,05 à 1,3- (II)1,6 à 1,9- (III)1,0S à 1,25- (IV)1,3
à 1,5 mm. Large : diatone 1,0-1,15 mm ; hémélytres (ensemble) 2,3-2,7 mm.

N. quadripunctata est connue des îles de Tenerife !, Gran Canaria !, Fuer-
teventura !, Lanzarote ! (div. coll.) ; aussi Hierro (CDLDNELLI leg.m col l.
Carapezza !).
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Fig. 225. —Gen. Noualhieria. —a,b, N. pieltanui, cî de Fuerteventura, habitus et profil
de l'avant-corps ; c, N. quadripunctata, Y de Fuerteventura, habitus. —Échelles en mm.
—Originaux.

2. —Noualhieria herbanica Ribes

herlnrnicu Ribes 1976 : 93, 95 [Fuerteventura ; holotype (o submacr.) coll. Ribes !J.

Ht'.!ss & BAEz 1990 : 299 (Cat. Can.).

Adulte. —Extrêmement voisine mais paraissant cependant distincte de N. riuudripunr tata :
les différences entre ces deux espèces sont données sur le tableau et les figures 224a,c,d,f,i,k :
caractères des pygophores, du connexivum de l*urite VII ct des tibias.

Long : 6,2-6,9 mm ; antennes (articles) : (I)1,0 à l, l- (II)1,63 à 1,76- (III) l, I S- (IV)1,4 mm.
Large : diatone 1,0S- 1,13 mm ; hémélytres (ensemble) 2,16-2,50 mm.

Connue des îles Canaries : Fuerteventura (holotype). Tenerife : Santiago de
T., IV 1935 (BoLtvAR leg.m MNMS !). Gran Canaria : Las Palmas (UCMA !).

3. —Noualhieria pieltaini Gomez-Menor

picituini Gomcz Mcnor 1924 : I S3 !Tenerifc ; holotypc (o ) MNMS !l : —fèrnande;i Lindbcrg
1963 : 72 !Tcncrife ; holotype ( o ) MZHF ! l.
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LINDBERG 1960 : 11 (pieltaini f. fernandezi) ; SIATER 1964b : 1046 (Cat. Lyg.) ;
RIBEs 1976 : 90, 95 (révis. gen.) ; HEtss & BAEZ 1990 : 299 (Cat. Can.) ; HEtss

et al. 1996 : 1139 (suppl. Cat. Can.).

Adulte. Habitus : fig, 225a. —Sub-brach. Brun. Des soies dressées éparses sur la tête, le

pronotum et le scutellum. Bord postérieur de la tête et du pronotum, bords latéraux des hé-

mélytres, trochanters, région basale des fémurs, tibias et tarses jaunâtres ; parfois 2 taches

blanches sur chaque hémélytre. Tête, pronotum et scutellum un peu luisants, hémélytres mats.

Tête peu convexe longitudinalement, front subplan (fig. 225b) ; Antennes 0,95 fois aussi longues

que le corps, article I 1,15-1,25 fois aussi long que le diatone ; article II 1,5-1,65 fois aussi

long que I et 1,33-1,40 fois aussi long que III ; IV un peu arqué, subégal à II. Rostre atteignant

les métacoxae. Pronotum 1,4-1,5 fois aussi large que long, densément ponctué sur son champ

postérieur, éparsément sur son champ antérieur. Hémélytres pris ensemble 1,6-1,85 fois aussi

longs que larges, ponctués, les points du clavus formant 4 rangées désordonnées, plus une rangée

ordonnée le long de la suture de la corie, les points de la corie formant 2 rangées ordonnées

près du clavus, et disposés sans ordre en arrière, s'affaiblissant postérieurement ; membranes

brunâtres. Métatibias armés d*épines sur les 2 côtés, et à pubescence très courte (fig. 224j
p. 223) ; aires évaporatoires non délimitées par une ligne de points (fig. 224h) ; angles postérieurs

du connexivum obtus (fig. 224e). Ouverture génitale du pygophore du d : fig. 224b.

Long : 6,6-7,4 mm ; antennes (articles) : (I)1,2 à 1,4 ; (II)1,95 à 2,05- (III)1,37 à 1,55-
(IV)1,82 à 1,95 mm. Large : diatone 1,05-1,1 mm ; hémélytres (ensemble) 2,05-2,75 mm.

Cette espèce se distingue aisément des deux précédentes par la bordure

postérieure claire de son pronotum et la bordure latérale claire de ses hé-

mélytres.

Ecologie et distribution. Noualhieria pieltanai a été collectée de fé-
vrier à avril dans diverses localités de l'île de Tenerife (EscALERA leg., LIND

BERG leg., FERNANDEz leg.) aussi à La Palma (REMANE leg. !),et à Hierro (RIBEs

1981a; CoLGNEu.t leg.y coll. Carapezza !). Les captures de FERNANDEz ont

été effectuées sous l'écorce d'Erica scoparia.



227

TRIBU 4. —PHASMOSOMIN1 KIRITSHENKO 1938

Genre-type ; Phasmasamus Kiritshenko 1938

PHASMOSOMINAE Kiritshenko l938b : 116. —PHASMOSOMINI Sweet 1967 : 222 (Tribu).

STICHEL 1957 : 61 ; 1958 : 158 (suhfam.) ; SLATER 1964h : 1495 (Cat. Lyg.) ; LtN-

NAvuoRI 1994 : 57 (révis.).

Tête modérément prognathe, yeux éloignés du bord antérieur du pronotum.
Antennes très longues. Pronotum muni d'un collet antérieur, marges latérales
légèrement carénées. Nervures secondaires des ailes postérieures et sillon
cubital présents, hamus présent, nervures R et M non fusionnées (fig. 180c
p. 113). Pattes très longues, profémurs armés en-dessous de spinules. Ster-
nites IV et V de l'abdomen fusionnés, suture fortement incisée, atteignant
la marge du connexivum; paratergites internes présents sur les urites III à VI
(fig. 181b p. 113). Stigmates abdominaux ventraux, celui du segment V situé
au tiers médian ; paire postérieure de trichobothries du sternite V plus proche
de la marge postérieure que du stigmate. 8. Phallus à réservoir éjaculateur
bien développé; processus hélicoïdal présent. V. Spermathèque allongée,
sacciforme, ductus en 2 partie de diamètres différents (fig. 222g p. 220).
Glandes dorso-abdominales des larves au nombre de 3, souvent réduites.

Un seul genre connu, sud-paléarctique.

GEN. 71. —PHASMOSOMUS KIRITSHENKO 1938

Espèce-type : Ph, araxis Kiritshenko 1938

Phasmosomus Kiritshcnko 1938b : 116.

CHINA & MtLLER 1959 : 41 (pos.) ; SrtcHEL 1958 : 158 (Hét. Eur.) ; Sr.ATER 1964h :
1495 (Cat. Lyg.) ; LtNNAvuoRI 1994 : 57. (révis.).

Deux espèces connues, qui sont peut-être les formes macr. et brach. de
la même.

TABLEAU DES ESPÈCES (ADULTES)

1 (2) Brachyptère. Long : 7-9 mm. Connu dc Transcaucasie ct d'Iraq.......................
. 1. araxir Kiritshenko (p. 228)
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2 (1) Macroptère. Long : 6,5-7,5 mm. Est-méditerranéen, Iran, Afghanistan ............
..................................................2. priesneri (Wagner) (p. 229)

1. —Phasmosomus araxis Kiritshenko

araxis Kiritshenko 1938b : 90, 109, 117 [Azerbaïdzhan ; lectotype (o brach.) ZMAS !J.

HoBERLANDT 1953a : 377 ; STlcHEL 1958 : 158 (Hét. Eur.) ; St ATER 1964b : 1495
(Cat. Lyg.) ; Pt)TsttKov 1969a : 948 (larve) ; GIDAYATov 1982 : 37 (Nakhichevan) ;
LINNAVLtoRI 1994 : 57 (redescr.) ; PÉRICART 1998a : 126 (lect.).

Adulte. Habitus : fig. 220a p. 215. —Brach., brun jaune, varié de brun rouge. Tête brun
rouge ou largement noirâtre en avant, allongée, régulièrement convexe en-dessus. Yeux convexes,
éloignés du bord antérieur du pronotum ; ocelles vestigiaux ou invisibles. Antennes plus longues
que le corps ; article I 0,85-1,0 fois aussi long que le pronotum et le scutellum pris ensemble;
article II 1,2 fois aussi long que I ; III aussi long que I, IV plus long que les précédents, un
peu arqué. Rostre dépassant un peu les métacoxae. Pronotum à peine trapéziforme, 1,1 fois
aussi long que sa largeur basale, avec un collet antérieur, champ antérieur lisse, un peu bombé
(fig. 220b), champ postérieur ponctué. Scutellum équilatéral, ponctué, jaune brun ou avec 2 ta-
ches noirâtres. Hémélytres atteignant le milieu du tergite IV, densément ponctués, cette
ponctuation assez forte, sans ordre même en avant où on distingue cependant 2 côtes lisses
parallèles aux bords du scutellum ; clavus non délimités, cories blanchâtres sur les 2/3 antérieurs,
brun jaune en arrière, ou bien jaunâtres avec une bande transversale brun sombre postmédiane ;

pas de membrane. Dos de l'abdomen brun jaune avec la partie postérieure du tergite IV, ainsi
que les tergites V à VII brun noir. Pattes brun jaune, profémurs armés en-dessous antérieurement
de 4 épines sétigères, et en arrière de quelques longues soies ; méso- et métafémurs avec quelques
longues soies ; méso- et métatibias avec des soies raides ; article I des mésotarses 4 fois aussi
long, et article I des métatarses 5 fois aussi long que II et III réunis. 9. Segments génitaux
brun noir. o. Pygophore : fig. 222a p. 220 ; paramères : fig. 222b. 2. Spermathèque : fig. 222g.

Long : d 7,0 mm, P. 8-9 mm. Large : diatone 1,15 mm ; pronotum 1,3 mm ; hémélytres (en-
semble) 1,8 mm ; abdomen (V) 1,95 mm.

Larve stade V. Fig. 220c p. 215. —D'après PttTstttcov. Coloration foncière du corps et des
appendices jaune, avec la tête et le dessus du pronotum couleur de rouille. Antennes et pattes
longues et minces, entièrement jaune pâle, l'apex des tibias et les tarses légèrement assombris.
Abdomen portant des bandes rouges transversales, qui débordent des tergites sur les sternites ;

sur les urites II et III ces bandes sont complètes et larges et occupent presque complètement
la surface, sur VI-VII elles deviennent assez étroites, s*éloignant les unes des autres, et s'in-
terrompant sur les côtés. Corps presque glabre, pubescence rare et éparse constituée par des
soies noires dressées, assez robustes, 2-3 fois aussi longues que l'épaisseur des tibias ; soies
céphaliques disposées comme sur la fig. 220c ; antennes et pattes couvertes de poils couchés
très courts. les 2 premiers articles antcnnaires presque glabres ; longueur des poils sur les articles
apicaux atteignant à peine la moitié de l'épaisseur de ceux-ci. Aires évaporatoires dorso-abdo-
minales au nombre de 3, jaune brunâtre, à peine visibles sur le fond jaune, disposées sur les
sutures III-IV, IV-V et V-VI, la première aire plus large et un peu plus marquée que les dernières ;

distance entre ces aires environ 0,2 fois aussi grande que la largeur de l'abdomen ; les 2 dernières
paires de glandes rudimentaires, à ouvertures ponctiformes, 2 fois moins distantes que sur la
pretnière paire. Sutures des tergites II-III et III-IV creusées en gouttières, atteignant le bord de
l'abdomen ; séparation entre les tergites et les paratergites II et III également creusées en gout-
tières (structures en Y). Dessous de l'abdomen entièrement clair ; suture des sternites III-IV
droite et atteignant les bords. Tous les stigmates ventraux et, ainsi que les trichobothries, disposés
comme chez les adultes.

Distribution. —Phasmosomus araxis est connu d'Azerbaïdzhart et d'Iraq.

AZERBAIDZHAN. Nakhichevan : Darasham VIII 1932 (ZMAS ! ; Iectotype) ; Ordubad, Tsha-
nabad 14 VII (KtRnsttENvo 1938b). — IRAQ. Nord : Ninawa, Al Kosh V 1981 (LINNAVUQRI

leg. !).
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2. —Phasmosomus priesneri (Wagner)

priesneri Wagner 1958c : 469 (Marmottania) [Mt Sinaï; holotype (<5 macr.) ZMUH !]; —ho-
berlandti Kiritskenko 1963 : 376 [Afghanistan ; holotype (o) ZMAS !].

SLATER 1964b : 1044 (Cat. Lyg.) ; PRIEsNER & WAGNER 1961 : 327 ; LINNAYUQRI

1994 : 59 (priesneri transf. de Marmottania à Phasmr>svmus ; syn. de hoberlandti).

Adulte. Habitus et profil de l'avant-corps : fig. 221a, b p. 217. —Macr. Ne diffère de Ph.
araxis que par son macroptérisme et la forme de son pronotum. Pronotum 1,3-1,45 fois aussi
large que long, trapéziforme, sillon médian presque effacé. Hémélytres atteignant l'apex de l'ab-
domen, jaunâtres avec la hase brun jaune, une bande médiane transversale brun jaune. Membrane
brun jaune bien développée.

Long : 6,5-7,5 mm ; antennes (articles) : (I)1,55- (II)2,20- (III)1,80- (IV)2,6-3,0 mm. Large :
diatone 1 mm ; pronotum 1,4-1,65 mm; hémélytres 1,55 mm.

Nota : il est fort probable que ce Phasmosomus ne soit que la forme macr. de Ph. araxis ; à
l'appui de ceci, dans son bref commentaire relatif à Ph. araxis, K!RITSHENKO indique : « na
svet » (= à la lumière), ce qui ne peut concerner que des macr. Les aires de distribution géo-
graphique connues se recouvrent en partie. Cependant la taille de priesneri est moins robuste,
alors que cela devrait être l'inverse. Comme LTNNAvvont (op. cit.), je réserve mon opinion, le
matériel vu étant pour les 2 cas insuffisant ; l'étude comparative des genitalia o des 2 taxa,
qu'a effectuée le même auteur, n*est pas convaincante.

Décrit d'Egypte; connu aussi d'Israël, Iraq, Iran et Afghanistan.

EGYPTE. Sud-Sinaï : Wadi el Legaa VIII 1943 (ZMUH, holotype de priesneri !), Karm Alam,
Wadi Isla IV 1940 (WAGNER 1958c). —ISRAEL. Zuki David, IX 1977 (FREtnoERo teg.m coll.
Linnavuori !). —IRAQ. Dahuk (LtNNAvvoRt leg. !). — IRAN ! (LtNNAvvoRt leg. !). —AFGHA-
NISTAN ! (coll. Linnavuori !).
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TRIBU 5. —DRYMINI STAL 1872

Genre-type : Drymus Ficher 1860

DRYMARIA Stal 1872 : 59. —DRYMOIDEA Breddin 1907 : 203. —DRYMINI Guide 1937 :
183. —EREMOCORINI Putshkov 1958a : 412.

PLtToN 1878a : 69 (Syn. Hét. Fr.) ; REUTER 1881a : 77 (clé gen.) ; SCLtooER 1957c :
152 (clé, phylog.) ; STIcHEL 1958 : 159, 180 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 870 (Cat.
Lyg.) ; P0Tst-tvov 1969b : 326 (Lyg. Ukr.).

Adultes. —Macr. à brach. Ovales à ovale oblong. Tête prognathe, yeux
plus ou moins éloignés du bord antérieur du pronotum ; vertex sans gouttières
longitudinales. Pronotum généralement trapézoïdal, rarement avec un collet
antérieur; marges latérales souvent subcarénées ou explanées. Sternites ab-
dominaux IV et V fusionnés, leur suture, sauf gen. Gaslrodes, recourbée en
arrière près des bords latéraux et rejoignant le sillon des trichobothries ; pa-
ratergites internes présents sur les segments III à VI. Stigmates abdominaux
ventraux ; stigmate V situé vers le l/3 médian du sternite. Trichobothries du
sternite V toutes antérieures au stigmate. Des pores présents près des stig-
mates sur III et IV. 8 : Phallus variable; conjonctive sans processus ; réser-
voir éjaculatoire complet mais variable ; un lobe pointu ventral à la base de
la vesica; processus hélicoïdal court (fig. 236a, b p. 259 : Drymus).

(Eufs. —Voir les divers genres.

Larves. —Suture des tergites III-IV pourvues de branches latérales (struc-
ture en Y). Trois glandes odorifères ; aires évaporatoires grandes, l'antérieure
à orifices plus écartés que les 2 autres. Position des stigmates et des tricho-
bothries comme chez les adultes.

Ecologie. —Beaucoup de Drymini vivent en polyphages dans les mousses
et la litière; certains (Drymus) paraissent sucer les hyphes mycéliens et les
Mousses elles-mêmes ; d'autres semblent attirés par les Ericaceae et Urtica-
ceae, d'autres encore (Gaslrodes) sont liés aux graines des Pins, Epicéas et
Sapins. On connaît des espèces prédatrices dans les régions tropicales.

Distribution. —Cette tribu renferme plus de 55 genres et de l'ordre de

280 espèces; elle est plus richement représentée dans la région néarctique
et sous les tropiques que dans la région paléarctique. Notre faune compte
une douzaine de genres et une soixantaine d'espèces.
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Fig. 226. —Têtes des Drymini vues de dessus. —a, Isrhnocoris punctulatus ; h, Ere-
mocr>ris abi etis ; c, Scolr>postethus cognatus ; d, Taphropeltus cr»>tractus ; e,
Thaumast« pus marginicollis ; f, Gastrodes grossipes ; g, Orsillr>des longirr>stris ; h, E-
remocoris sp., larve stade IV ; i, Scolr>postethus sp., larve stade IV ; j, Thaumastr>pus
marginicollis, larve stade IV. —a-g, originaux ; h-j, d'après PùTsttt ov, 1958.

TABLEAU DES GENRES

Adultes

l (20) Corps ventralcment plus ou moins convexe, conncxivum dirigé vers le haut
2

2 (3) Profémurs incrmes. Front 2-2,6 fois aussi large rfue les yeux vus de dessus
(fig. 226a). Forme allongée....................Gen. 79. Ischnr>rori » Fiebcr (p. 342)

3 (2) Prolémurs dentés sur leur tranche antérieure. Front 2,5-6 l'ois aussi large quc
les yeux vus de dessus. . 4

4 (15) Distance dcs yeux au bord antérieur du pronotum nettement inférieure au

diamètre oculaire longitudinal . 5
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5 (6)

6 (5)

7 (8)

8 (7)

9 (10)

10 (9)
11 (12)

12 (11)
13 (14)

14 (13)

15 (4)

16 (17)

17 (16)

18 (19)

19 (18)

20 (1)

21 (22)

22 (21)

Champ antérieur du pronotum presque plan, sillon postmédian peu profond
ou effacé. Antennes robustes, bicolores noir et jaunâtre. Corps et pattes jaune
brunâtre, hémélytres jaune brunâtre marqués d'une tache noire latérale vers
le milieu, suivie d'une tache claire ; pronotum sans collet antérieur. Long :
1,9-2,7 mm. Macr. ou brach....... Gen. 78. Notochilu » Ficher (part.) (p. 330)
Genres ne présentant pas ces caractères réunis. Taille en général supérieure
à 3 mm (sauf Drymus putni lia) 7

Champ antérieur du pronotum plus ou moins fortement et densément ponctué.
Tête mate ou luisante, distinctement ponctuée.....................................................

. Gen. 72. Drymus Ficher (p. 234)

Champ antérieur du pronotum non ou indistinctement ponctué. Tête soit for-
tement luisante soit imponctuée 9

Tête et champ antérieur du pronotum très brillants, Tête distinctement bien
que très finement ponctuée. Profémurs armé » seulement de 2 fines épines ....

. Gen. 73. Lampropláx Douglas k. Scott (p. 260)
Tête et champ antérieur du pronotum mats, non distinctement ponctués.. Il
Profémurs armés de 2 petites épines et de dcnticules .........................................

voir Gen. 76. Taphropeltus Stal (p. 312)
Profémurs armés d'une grande et plusieurs petites épines ...........................13

Taille au moins égale à 6 mm. Article I des antennes dépassant la tête par
plus de la moitié de sa longueur (fig. 226b) ..

Gen. 74. Eremoeori » Ficher (p. 262)

Taille au plus égale à 4,5 mm. Article I des antennes ne dépassant pas la tête
par plus de la moitié de sa longueur (fig. 226c). Collet antérieur du pronotum
très étroit, champ antérieur convexe et champ postérieur plan, sillon trans-
versal bien marqué ............................Gen. 75. St olopostethus Fieber (p. 284)
Distance des yeux au bord antérieur du pronotum tout au moins égale à leur
diamètre longitudinal (fig. 226d, e), rarement un peu intérieure .................16

Antennes graciles ; article I plus long quc le diatone (0,9 fois aussi long chez
T. impressicollis). Tête plus longue que large (fig. 226e)...................................

Gen. 77. Thaumaxtopu » Fieber (p. 325)
Article I des antennes plus court que le diatone (exception : Taphropeltus
andrei). Tête 1,2-1,5 fois aussi large que longue (fig. 226d) .......................18

Antennes graciles. Pronotum trapéziforme, sillon postmédian bien marqué.
Macroptères.................................................Gen. 76. Taphropeltus Stal (p. 312)
Antennes épaissies, parfois en partie ou entièrement rousses. Macr. ou brach.

. Gen. 78. Notochilus Ficher (p. 330)
voir aussi Taphropeltus hatnulatus (p. 318)

Corps large en arrière, très déprimé dorso-vcntralement. Connexivum non re-
dressé . 21

Tête pas plus longue que large, sillons entre le clypeus et les jugas normaux
(fig. 226f) Gen. 80. Gastrodes Wcstwood (p. 356)
Tête beaucoup plus longue que large ; sillons entre le clypeus et les jugas
large et approfondi (fig. 226g) .................Gen. 81. Orsillotles Puton (p. 364)
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Larves connues
(d'après PtiTsHvov 1969, adapté)

1 (14)

2 (3)

3 (2)

4 (5)

5 (4)

6 (7)

7 (6)

8 (13)

9 (10)

10 (9)

11 (12)

12 (11)

13 (8)

14 (1)

Suture des sternites IV-V n'atteignant pas les bords latéraux de l'abdomen
et se recourbant en crochet vers l'arrière .............................. 2

Corps glabre, abdomen rose framboise, avec une large bordure latérale blan-
che . Gen. 79. Ischnocoris Fieber (p. 342)

Abdomen avec un dessin net, rarement unicolore, rose framboise ou grisâtre,
rarement bordé latéralement de blanc, mais alors tout le corps couvert de
poils dressés. 4

Tête et pronotum d'un roux vif ; pronotum généralement avec une large bande
transversale sombre ; pubescence dressée du dessus du corps peu dense........

Gen. 76. Taphropeltus Stal (p. 312)
Larves ne présentant pas ces caractères réunis. . 6

Pattes hérissées de longues soies raides. Tête et corps brun clair, abdomen
paraissant rouge sur les glandes odorifères, lobes hémélytraux (stades âgés)
en partie noirs ....................Notochilus ferrugineus (Mulsant & Rey) (p. 332)
Tête et pronotum le plus souvent brun sombre ou presque noirs, rarement
brun pâle, ou bien corps sans poils dressés. ........ 8

Tête pas plus longue que large (fig. 226h, i p. 232), article I des antennes un

peu plus court que II 9

Corps large, brillant; abdomen unicolore, rouge framboise ou grisâtre (jau-
nâtre pâle dans l'alcool), non blanc vers la base.

Gen. 72. Drymus Fieber (p. 234)

Corps plus élancé, mat, par places d'un velouté mat. Abdomen (sauf aux
jeunes stades) avec un dessin bariolé de bandes et taches grises et rougeâtres,
blanc vers la base (plus fortement chez les jeunes stades) ..........................11
Tête plus large, atténuée en avant ; article I des antennes dépassant l'apex
du clypeus par la moitié (stade III) ou plus (IV-V) de sa longueur (fig. 226h).
Espèces plus grandes ..............................Gen. 74. Eremocoris Fieber (p. 262)

Tête courte, moins atténuée en avant; article I des antennes dépassant l'apex
du clypeus par moins du tiers de sa longueur (sauf chez Scolopostethus pictus)
(fig. 226i). Espèces plus petites ......Gen. 75. Scolopostethus Fieber (p. 284)

Tête allongée (fig. 226j) ; article I des antennes presque aussi long que II ...
Gen.77. Thaumastopus Fieber (p. 325)

Suture des sternites IV-V seulement légèrement recourbée sur les bords et
atteignant le connexivum....................Gen. 80. Gastrodes Westwood (p. 356)

GEN. 72. —DRYMUS FIEBER 1860

Espèce-type : Drymus piiipes Ficher 1861

Drymus Fieber 1860 : 46; 1861a : 178.

STAL 1872 : 60 (in clé) ; PUTQN 1878a : 70 (Syn. Hét. Fr.) ; OsHAN1N 1906 : 371
(Verz. Pal. Hem.) ; CHINA 1935b : 159 (clé spp.) ; PFALER-COLLANDER 1941 : 66
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(chrom.) ; LEQUEsxE 1956 : 337 (subg. nov. ; clé spp) ; ScUDDER 1957c : 152 (in
classif. Rhyp.) ; STIcHEL 1958 : 180, 182 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 874 (Cat.
Lyg.) ; PUTsttvov 1969b : 331 (Lyg. Ukr.) ; VINGKURov 1988 : 898 (spp Extr.-Orient
russe) ; ÇAGATAY 1985 : 84 (clé spp Turquie) ; SLATER k. O'DoNNELL 1995 : 114
(suppl. Cat.).

Adultes. Corps ventralement convexe, connexivum redressé. Tête ponc-
tuée. Front nettement plus large que le diamètre oculaire. Yeux peu distants
du bord postérieur du pronotum. Ocelles petits, souvent vestigiaux, situés
chacun dans une fossette située en arrière de la ligne tangente au bord pos-
térieur des yeux. Pronotum sans collet antérieur, bords latéraux finement re-
bordés, champ antérieur partout ponctué. Sutures clavus-cories souvent peu
marquées, même chez les macr. Suture des sternites IV-V de l'abdomen n'at-
teignant pas les bords latéraux, recourbées en crochet vers l'arrière. Tous
les stigmates ventraux. Paires postérieures de trichobothries du sternite V
l'une au-dessus de l'autre en vue de profil. Trichobothries du sternites V
toutes antérieures au stigmate, qui est dans le tiers médian du segment; des
pores présents près des stigmates des segments IV et V. Ailes postérieures
avec un hamus et des nervures secondaires. Profémurs dentés.

Larves. —Pronotum rebordé latéralement, le rebord se prolongeant sur
les lobes hémélytraux. Abdomen généralement unicolore, ou à bords latéraux
clairs (D. pilipes) ; sutures en Y présentes. Trois glandes odorifères dorso-
abdominales, aires évaporatoires grandes, en ovale transversal, la largeur de
la première presque du double (stades I-II) ou plus du double (stades III-V)
de celle de la seconde, celle-ci un peu plus large que la troisième, qui avoi-
sine le diamètre des métafémurs (stades I-II) ou l'excède un peu (III-V) ;
distance entre les aires supérieure (stade I) ou subégale (II-V) à la largeur
de la première aire.

Systématique. —Une vingtaine d'espèces, surtout paléarctiques et néarc-
tiques ; une dizaine dans la région euro-méditerranéenne, vivant surtout dans
la litière et les Mousses.

LEQUEstvE (1956) a divisé le genre en deux sous-genres : Drymus s.str. et
Sylvadrymus, selon le tableau ci-après.

TABLEAU DES SOUS-GENRES

Adultes

1 (2)

2 (1)

Tibias portant de longues soies dressées. Yeux pourvus de quelques longues
soies. Ponctuation du champ antérieur du pronotum fine et dispersée, consi-
dérablement moins profonde que celle du champ postérieur. o. Parandrias
vus dc dessus très grands, couvrant leur point d'attache, paraissant ainsi bien
délimités en avant (fig. 227d, f ; 227i, j)....Subgen. 1. Drymus s.str. (p. 237)

Tibias sans longues soies dressées. Yeux glabres. Ponctuation du champ an-

térieur du pronotum presque aussi dense que ccllc du champ postérieur. o.
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Parandrias vus de dessus ne couvrant pas leur point d'attache, et par suite
ne paraissant pas délimités en avant (fig. 227a, b, c, e, g, h) ..............................

Subgen. 2. Sylvadrymus LeQuesne (p. 245)

Larves connues

1 (2)

2 (1)

Corps et pattes pourvus d'une dense pubescence dressée visiblement plus lon-
gue que le diamètre des articles antennaires

..................................................Subgen. 1. Drymus s. str. (p. 237)

Corps presque glabre, à pubescence très courte et rare (stades III-V) ou por-
tant des soies pas plus longues que le diamctre des articles antennaires. Pattes
glabres. .................Subgen. 2. Svlvadrymus LeQuesne (p. 245)

C3

i Q

Fig. 227. —a-j, Ouvertures génitales des 8 de Drymus (les zones pointillées sont les
parandrias) : a, D. brunneus, forme nominale d'Europe occidentale ; b, id., subsp. con-
finis, d'Algérie; c, D. assimilis, d'Algérie; d, D. latus, d'Europe; e, D. pumilio,
d'Europe; f, D. scambu », d'Algérie; g, D. sylvaticus, de France; h, D. ryeii, de
France ; i, D. pilipes d'Europe ; j, D. pilicornis, d'Europe. —k,l; antennes : k, Drymus
pilipes, de France ; l, D. pilicornis, de France. —Échelles en mm. —a,d,e,i,j, en partie
d'après LeQuesne, 1956, adaptés ; b,c,f,g,h,k,l originaux.
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SUBGEN. 1. —DRYMUS s.stt.

TABLEAU DES ESPÈCES (ADULTES)

1 (4)

2 (3)

3 (2)

4 (l)
5 (6)

Dessous de l'abdomen submat, densément pubescent, couvert d'une ponctua-
tion serrée. Parandrias : fig. 227f, i. 2

Champ antérieur du pronotum convexe, brillant. d : protibias régulièrement
arqués, moins élargis à l'apex (fig. 228a). Parandrias : fig. 227i. Long : 5,0-
5,4 mm. Euro-méditerranéen et pontique.................I. pilipes Fieber (p. 238)
Pronotum subplan, mat, champ antérieur à peine convexe. d' protibias rec-
tilignes, puis brusquement recourbés avant l'apex, qui est très fortement élargi
(fig. 228b). Parandrias : fig. 227f. Plus grand. Long : 5,3-6,5 mm. Elément
Ouest-méditerranéen . 3. scambus Stal (p. 243)
Dessous de l'abdomen brillant, avec des soies éparses...................................5

Plus grand : long 5,0-6,0 mm. Profémurs armés d'une dent suivie de 2 ou
3 denticules ; Protibias des d'resque rectilignes (fig. 228c) Parandrias :
fig. 227d. Elément européen .......................2. latus Douglas & Scott (p. 240)
Plus petit : long 3,0-3,9 mm. Profémurs armés d'une dent suivie de 5 ou
6 denticules. Protibias des d plus arqués, graduellement dilatés du côté in-
terne à l'apex. Parandrias : fig. 227j. Européen ; pontique ; Madère ; Extrême-
Orient . 4. pilicornis (Mulsant & Rey) (p. 243)

Fig. 228. —Pattes antérieures des d de Dr»mus. —a, D. pilipes, de France ; b, D.
scambus, d'Algérie ; c, D. latus, de France ; d, D. brunneus confïnis (f. major) de
l'île de Chypre ; e, D. s»lvaticu », de France ; f, D. brunneus, forme nominale, de
France ; g, D. brunneus confinis, d'Algérie. —Échelle en mm. —Originaux.
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Fig. 229. —Pronotums de trois Drymus s.str. : a, D. pilipes, région parisienne ; b, D.
pilier>mis, f. macr., France Sud-ouest ; c, D. pilicornis, f. submacr., Languedoc.—
Échelle en mm. —Originaux.

1. —Drymus (s.str.) pilipes Fieber

pilipes Fieber 1861a : 179 lAutriche ; Types ?].

PUToN 1878a : 70 (Syn. Hét. Fr.) ; OsHANIN 1906 : 371 (Verz. Pal. Hem.) ; BUTLER

1923 : 178 (écol.) ; MAssEE 1954 : 258 (écol.) ; LEQUEsNE 1956 : 338 (morph.) ;
STIcHEL 1958 : 182 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 881 (Cat. Lyg.) ; PUTstltcov 1969b :
334 (Lyg. Ukr.).

Adulte. Habitus : fig. 231a p. 246. —Macr, seuls connus. Oblong, un peu atténué en avant,
noir varié de brun, mat à subluisant ; dessus subglabre, quelques soies courtes dressées ; abdomen
pubescent en-dessous ; pattes et antennes hérissées de longues soies. Tête noire, finement et
très densément ponctuée, atténuée cn avant ; yeux petits, saillants, ne touchant pas le bord an-

térieur du pronotum ; front 3,5-4 fois aussi large que les yeux vus de dessus ; tubercules
antennifères bien visibles de dessus. Antennes brunes, élancées (fig. 227k p. 236), article I dé-

passant le clypeus par la moitié de sa longueur ; II 0,9-1,0 fois aussi long que le diatone,
1,6-1,8 fois aussi long que I et 1,2-1,3 fois aussi long que III ; IV subégal à III. Rostre atteignant
les mésocoxae. Pronotum (fig. 229a) trapéziforme, 1,2-1,45 fois aussi large que long, fortement
sinué vers le milieu des côtés, noir avec un mince rebord latéral brun jaune qui s'élargu sur
les angles postérieurs ; champ antérieur finement ponctué, dépression transversale postmédiane
bien discernable, champ postérieur plus grossièrement ponctué que l'antérieur. Hémélytres pris
ensemble 1,6-1,7 fois aussi longs que larges, atteignant l*apex de l'abdomen. clavus et cories
brun jaune avec parfois des zones claires plus ou moins visibles sur les nervures ; marges latérales
largement explanées, blanchâtres au moins en avant, région postérieure des cories avec des traces
sombres longitudinales ; clavus avec 2 rangées de points le long de la suture des cories, et une

ponctuation plus désordonnce en avant ; cories à ponctuation alignée le long des nervures, plus
ou moins confuse ailleurs ; la 2e rangée de points lc long des clavus rejoint la première vers
son milieu ; membranes blanchâtres. Pattes brun jaune, fémurs un peu plus sombres. les profé-
murs armés d'une dent principale et de 4-6 denticules, les protibias arqué » et élargi » apicalement
surtout chez les <5 (fig. 228a) ; de longues soies dressées sur tous les fémurs ct tibias. Dessous
noir à brun rouge noir, glabre sur la tête et le thorax, dcnsément pointillé et densément pubescent
sur l'abdomen, cette pubcscence consistant en un mélange de courtes soies couchées et de soies
plus longues mi-dressécs. o. Parandrias très grands, sc touchant presque apicalcment, occupant
presque toute l'ouverture génitale (fïg. 227i p. 236).

Long : 5,0-5,4 mm ; antennes (articles) : (I)0,50- (ll)0,75 à 0,87- (III)0,63 à 0,70- (IV)0,63
à 0,70 mm. Large : diatone 0,87-0,95 mm ; hémclytres (ensemble) 1,80-2,0 mm.
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Voisin de D. scambus et de D. latus ; les différences sont indiquées sur
le tableau et dans les descriptions de ces espèces.

Larves. —Stades III à V, d'après Purstttcov 1969b. Tête et thorax noirs, abdomen noir

rougeâtre, parfois bordé latéralement de clair (gris sale ou blanchâtre). Tout le corps couvert
de poils dressés, plus longs que le diamètre des articles antennaires.

Ecologie. —Ce Drymus se rencontre dans la Mousse et la litière, sous
les buissons, plutôt sur sols sableux ou calcaires ; signalé en Allemagne au

pied des rosettes de Hieracium (Gvt.oE 1937), en Angleterre au pied des Gra-
minées, à Chypre sous les buissons d'Arbutus andrachne (LINDBERG 1948),
en Ukraine (Crimée) souvent sous les buissons d'Artemisia ou de Rosa
(Pvfsttttov 1969b).

Selon PvTsttt<ov, l'hibernation s'effectue à l'état adulte ; l'imago se ren-

contre surtout durant la belle saison ; les pontes s'effectuent en mai et
jusqu'au début de juin, les larves âgées et les premiers jeunes imagos se
montrent déjà (en Crimée) au milieu de juin, la majorité des adultes à partir
de juillet.

Distribution. Carte n" 96. —Drymus pilipes est un élément euro-médi-
terranéen et pontique ; il habite l'Europe occidentale moyenne et méridionale,
au Nord jusqu'en Angleterre, au Sud jusqu'aux rivages méditerranéens, à
l'Est jusqu'en Crimée et Caucase. Contrairement aux données de la littérature
antérieure il ne semble pas se trouver en Pologne ; on note aussi qu'il paraît
presque absent de Péninsule ibérique, absent de la plus grande partie de la
Russie ; sa présence en Afrique du Nord demanderait à être confirmée. D'une
manière générale la vérification de son aire de distribution connue fait ap-
paraître des lacunes, probablement imputables en partie à sa rareté.

-'0 ti$0
(Pjl +023~33~~~5)

p

Carte n 96. —Distribution de Drymus pilipes.
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FRANCE. Fort rare. et toujours des spécimens isolés. Seine-et-Marne : Fontainebleau (RovER
leg.m MNHN !) ; id., VIII 1985, 1 ex. (PÉRICART leg. !); Allier : Brout-Vernet (HNHM ! ; prob-
ablement collecte de Du BuvssoN qui habitait cette localité) ; Tam : Albi (A. PERRiLR leg.m
MNHN !) et bassin de l'Agout (RmAt:T leg.m MNHN !); Haute-Garonne ; S Cézert, Toulouse
(id. !); Vaucluse : Avignon (Rrv 1888b ; div. coll. !); Bouches-du-Rhône : env. de Marseille
(id. !); Corse : Corte (PAoANRTTI leg.m coll. Hannothiaux !). —GRANDE-BRETAGNE. En-
gland : Rare, et seulement dans le Sud, anciens comtés d'Oxford, Kent, Surrey, Berk », Dorset.
Devon (MAssEE 1955). —ALLEMAî.NE, Rare. Rheinland-Pfalz : Schlossbôckerheim/Nahe ct
Steeg/Rhein (ZEnr. 1971), Bacharach. Niederhausen (WACNt:.k 1966). Württemberg : Taubergies-
sen, Friedingen, Buttenhausen, Grabenstetten (R!Eoek & STRAuss 1992). Bayern : Niedcr Main :
Karlstadt et env. (SINGER 1952) ; Eichstütt (SEtnENsn!cxER leg., série !).Thüringen (Rwkk 1944) :
Thüringer Wald, Arnstadt, Graussen, Gangloffsàmmern, Erlurt, Naumburg. Sachsen. Gàrlitz
(MNHN !). —ITALIE. Assez répandu au Nord, absent de la partie la plus méridionale et dcs
îles. Aosta : Courmayeur (MCSN ! : MAisctNI 1958). Eiguria ; Genova !, San Remo !, etc (div.
coll.). Pieinonte : (Mancini 1958) ; Stazzano !, Veneto : Verona !, Padova !, Fontana Freda !
(MSNV). Trentino-Alto Adige : Rovereto IX 1954 (TwMANINI 1961a), Trcnto VIII 195S (id.).
Friuli-Venezia Giulia : Gorizia (div. coll. !), Udine (MSNV !).Toscana ; Firenze (MSNV !); Mte
Argentario Vl 1978 (coll. Seidenstùcker !) ; Grosseto : L'Uccinella (MSNV !). Lazio : cnv. de
Roma VIII 1965, VII-IX 1968 (Hniss leg. !).Marche : M 'iove (Masctni 1962). Abruzzo. Val
de Varri (Tnivt<NINI 196!a) ; Parc N Abruzzi VII 1976 (Dtoci leg. !). Campania : (SnkvADEI
leg.m MSNV !), puglia : M 'argano (MSNV !) et autres localités in coll. Servadci ! —ESpA-
îNE. Seulement dans le Nord-est : Barcelona !, Tarragona ! (coll, Ribes) ; Terucl : Rùfales (iii. !).
—AUTRICHF.. Certainement fort rare. Steiermark (FtnnER 186 la) ; Niederosierreich : Scheibbs
(Rnsst. 1995). —RÉP. TCHFQUE. Bohême : Jinonice (Rot!nwL 1957b) ; Moravie, très rare :
Holstejn (Sriniclx 1970), Vratîkov (STEH!.ix & Vwvk!NovÁ 1997b), —CROATIE. « Illyrie »
(Jostrov 1986a). Dalmatie : Gospic, Verocze (Hokvh i t! 1897b). — BOSNIE-HERZFGO-
VINE. '?Vrela (HNHM !).—MACÉDOINE. Drenovo X-XI 1960 (P!Nxak leg.m coll. Eckerlein !).
—BULîARIE. (Josttov 1986a). —GRECE. Parnassos (MNHN !); Attiki : Athinai (Rnurnk
1891b) : Pelopànnisos : (Arcadia) Karkalou, vallée du Loussios VII 1987 (MAroc!J leg. !).Elis
(RLUTER 1891b) ; île de Zante (=Zakinthos) (MZHF !) ; île de Crète (=Knti) (Biké) leg.—>

HNHM !); Sud-Sporades, Chalki (REIITER 189!b).—CHYPRE. Kykko, Halevga (MZHF ! ; Lino
nnkc 1948). — TURQUIE. Adana V 1960 (coll. Eckerlein !), Amanus, Belen VI 19S8
(SEIDENSTticxER 1960b) ; Bodrum, Mugla Vl 1973 (çwuwrav 198S). — RUSSIE D'EUROPF..
Sud-est : vallée du Kuban (ZMAS !) ; Daghestan (ZMAS !), id., Derben[ (PUTstixov 1969b).—
MOLDAVIF. (Dakzt!wnsxv 1997).—UKRAINE. Crimée : Agarmish !, Sébastopol !, Kertsh ! (div.
coll.). —AZERBAIDZHAN. Fizuli VH 196t) (Gtowvwrov 1982). —ALGÉRIE. « Bône » (=An-
naba) (MNHN, ancien spécimen ! ; présence ü confirmer). —ISRAEL. Tel Aviv VII 1958. Tirât
Shalom VII 1958 (LINNAvtlokl leg. !), M'ermon, ait. I 700 m, VI 1978 (FREIDBERG leg.m coll.
Linnavuori !), id., Zvik VI 1983 (coll. Linnavuori !).—SYRIE. Tartus V 1952 (SEIDENSTI!cxER
leg. !). —LIBAN. Env. dc Beyrouth (coll. Eckcrlein !).

2. —Drymus (s.str.) latus Douglas lie Scott

lotus Douglas &. Scott 1871 : 25 [Angleterre Sud ; holotype (9) OXUM] ; —pi lit omis sensu
Horvùth 187S ; 53 (nec Mulsant & Rey) ; —confusus Horváth 1881 ; 41 [Hongrie. Suisse ; lec-
totype (9, Hongrie) HNHM !, paralectotype (9, Suisse) MNHN !J ; —subsp. rrbscurior Kerzhner
1976 : 26 [Extr.-Orient sibérien. ; holotype (9) ZMAS !].

LETHIERRY k. SÉVERIN 1894 : 227 (Cat. Hém.) ; OSHANIN 1906 : 372 (Verz. Pal.
Hcm.) ; SAUNDERS 1907 : 198 (syn. de confitsus) ; K. ScHMIDT 1934 : SO (écol.) ;
GULDF 1937 : 211 (Hét. Eur. moy.) ; MASSEE 1954 : 258 (écol.) ; LEQUESNE 1956 :
338 (révis. spp. Angl, ; clé) ; 1957 : 58, 61 (morph.) ; STIcHEL 19S8 : 184 (Hét.
Eur.) ; SQUTHwooD k. LEsToN 1959 : 106 (Hét. Iles Brit.) (doser., écol., in clé) ;
SLATEle 1964b : 877 (Cat. Lyg.) ; St'IiDDEit 1970 : 199 (Iect. tonfitsus).

Adulte. Silhoueite : lig. 230b p, 242. —Macr. ~culs connus. Voisin de pilipc s ct pi licornis
avec lesquels il ;i été confondu. Se distingue dc ccs deux espèces par ses profémurs armé »
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seulement d'unc dent et de 2-3 denticules et chez les o par ses protibias presque droits, brus-
quement élargis apicalement (fig. 228c p. 237). Se distingue en outre de D. pilipe » par son
abdomen presque glabre, lisse et très brillant en-dessous, et de la f. macr, de D. pilicarni » par
sa taille nettement plus grande. Les parandrias du o sont un peu plus distants l'un de l'autre
que chez les deux espèces citées (fig. 227d, 227i p. 236).

Long : 5.0-6,0 mm ; antennes (articles) : (I)0,50 à O.SS- (H)0,87 à 1,0- (HI)0,60 à 0,75-
(IV)0,67 mm. Large : diatone 0,85-0,90 mm ; hémélytres (ensemble) I,8-2.0 mm.

Ecologie. —Cette espèce peu fréquente est rencontrée dans la mousse
sous la végétation épaisse ou les feuilles mortes, sur des substrats divers.
Probablement granivore polyphage, elle ne semble guère sensible ni à l'hy-
grométrie, ni à la salinité, parfois présente en zone inondable ou en prairie
salée. REtcltLINc (in litL) l'a trouvée en Luxembourg sous une touffe de Gra-
minée, et STEHLfK & VAVRINovÁ (l998a) l'indiquent au pied de Teucrium et
Verbrzscum ; selon ces derniers auteurs elle monte parfois sur les plantes. L'hi-
bernation a lieu en phase adulte et il n'y a qu'une génération par an.

Distribution. Carte n" 97. —Dryrnu » latu » habite la partie occidentale
de l'Europe moyenne, et se rencontre çà et là plus à l'Est; son aire de dis-
tribution précise est cependant mal connue du fait tant de sa rareté que de
sa confusion avec D. pilipes et D. pilicornis dans la littérature.

FRANCE. Apparemment très rare. Env. de Paris : Neuilly-Plaisance, coteau d'Avron IX 1986.
l ex. (BRttssEAux leg, !); Allier (MNHN !) ; Gironde : Arcachon (HANNo3'FttAux leg. !); Hautc-
Garonne : Saint-Béat (RIBALT leg.m MNHN !), Toulouse (id. !); Puy-de-Dôme : Royat (MNHN,
coll. Royer !); Ain : Corveissiat VH 1902 (id. !); Haute-Loire (HNHM !).—GRANDE-BRETA-
GNE. (MAssrF. 1955). Rare, seulement au Sud d'une ligne Gloucester-Wash : anciens comtés
de Suffolk, Gloucester, Oxford, Bucks, Hertford, Kent !, Surrey, Susscx (type de («tus), Berks,
Dorset. Aussi Middlesex (DENTON 1997). — BELGIQUE. (BosMANs 1978) : Liège !, Ms"'
Pierre IV 194S ; Namur : Fond de Leffe VIII 1947. —PAYS-BAS. (At!KEMA 1989 ; AuxEstA et
« L 1997) : Limburg, captures récentes (1963, 1988). —I.UXEMBOURG. (RntcttuNo leg. !).—
ALI.EMAGNE. Rare partout. Rheinland-Pfalz : Odernheim Vlll 1988, V 1989 (StMoN 1992) ;

Rheindamm, Kühlkopf X 1952 (ZEaE 1971). Baden-Würrremberg : Ulm. Bohringen, Nürtingen,
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Carte n" 97. —Distribution de Drymu » latu ».
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Werbach, etc (RtEoER 1992). Bayern : basse vallée du Main : Karlstadt, Máusberg, Krainberg,
etc (StttoER 1952), Würzburg (K. ScttMtnr 1934). Frànkische Jura !, Eichstatt ! (SEtuEtts70ctcER
leg.). Thüringen : Naumburg VIII 1928 (K. ScHMIDr 1934). Sachsen : Miltitz (MtcHALK 1938a).
—SUISSE. Burgdorf (MNHN !, paralectotype de confusus). —ITALIE. Rare ; absent des îles.
Liguria : Genova (MCSN !), Casella, Valle Scrivia (id. !).Piemonte : Torino, Voltaggio ! (MAtt-

ctttt 1963). Veneto : Feltre X 1972 (Dtovt leg. !). Trentino-Alto Adige : Spinga VII 1960
(SERVADEI leg.—> MSNV !); Bressanone Vll 1952 (TAMANINI 1982). Friuli-Venezia Giulia : Go-
rizia (div. coll. !).Abruzzo : (TAMAtttxt 1981) ; Maiella (OsELLA leg.m MSNV !). Basilicata :
Policoro V 1970 (TAMAtvtttt 1981). Calabria : Longobucco, Gallopane VIII 1960 (TAMAtttttt

1981). — ESPAGNE. Huesca : Jaca VIII 1964 (RtnEs leg. !). — AUTRICHE. Nord-Tirol :
Innsbrück ! (HEtss 1973). Oberosterreich : Wegscheid b. Linz VIII 1920 (PRtEsttEtt 1927). Nie-
derosterreich : env. de Scheibbs, Kienberg, O-Hang X 1971 (REssv 1995). Karnten : Millstàdter
See (MCSN !); Hermagor 30 VII (PROHAsKA 1923) ; Radentheim Mar am Zodl VII 1959, ait.
l 100 m (PINKER leg.m coll. Eckerlein !).Steiermark : Tragáss (HNHM !).Burgenland ! : Neu-

siedlersee (MELBER et al. 1991).—RÉP. TCHEQUE. Bohême (RovBAL 1957a), Moravie : rare,
div. loc. (S+Ettvitt & VAvR(tvovÁ 1997b). —SLOVAQUIE. Spisské Vlachy (HoRvÁ+tt 1897b),
Petrovce, Ratislavice (S>Ettviv, & VAVR(NOVA 1998a). —HONGRIE. (HORVÁTH 1897b) : Szeged,
Keszthely (lectotype de confusus). —SLOVÉNIE. « Oberkrain » (HNHM !).—CROATIE. « Illy-
ria » (Jostrov 1986a) ; Veràcze (HoRvkrtt 1897b). — BOSNIE-HERZÉGOVINE. Sarajevo

Fig. 230. —a, Drymus scambus d'Algérie (Annaba), habitus ; b, D. latus de France,
région parisienne, habitus. —Échelles en mm. —Originaux.
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(HNHM !). —ROUMANIE. Banat : Mehadia (HoRVÁTH 1897b), Sud-Carpathes (Kts 1991).—
POLOGNE. Krakáw (SMREczYNsKI 1954). — MOLDAVIE. (DERzHANsKY 1985). Dubossary
(ZMAS !).—UKRAINE. « Tauria » (ZMAS !).—? TRANSCAUCASIE. (KtRtTsttENvo 1918 ; non
vérifié).

EXTENSION ASIATIQUE. (subsp. obs<urior) Extrême-Orient sibérien, Primoria ; Vladivostok,
Ussuri ; Chine N-E ; Corée du Nord ; Japon.

3. —Drymus (s.str.) scambus Stal

sr nmbus Stâl 1872 : 60 [Algérie ; lectotype (9) NHRS !, paralectotypes (d, V) MNHN ! ].

PUToN 1878a : 70 (Syn. Hét. Fr.) ; Ost!ANtN 1906 : 372 (Vcrz. Pal. Hem.) ; REvTFR
1913 : 60 (redescr., distr.) ; STICIIEL 1958 : 183 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 882
(Cat. Lyg.) ; Scvot>ER 1976 : 34 (lect.).

Adulte. Silhouette : fig. 230a. —Très voisin de D. pilipes, dont il dilfcre par les points
suivants. Entièrement mat. plus large. Antennes plus roussâtres. Pronotum plus plat, à bords
latéraux plus explanés ; calus dcs angles postérieurs moins pâle, concolore avec le champ pos-
térieur. Hémélytres plus larges, pris ensemble l,4S- l,6 fois aussi longs que larges (chez D.
pilipex : 1,6-1,7 fois). Cories à ponctuation plus forte et plus serrée, membranes moins déve-
loppées, laissant le plus souvent découvert en partie le tcrgite VII. Protibias du rf à courbure
plus brusque, formant une sorte dc coude avant la dilatation apicale, qui est plus forte (fig. 228b
p. 237). Plus grand. rI. Ouverture génitale : fig. 227f p. 236.

Long : S,3-6,5 mm ; antennes (articles) : (I)O,S7- (II)0,97 à 1,25- (III)0,82- (IV)0,82 mm.
Large : diatone 1,0-1,13mm ; hémélytres (ensemble) 2,2-2,6 mm.

Distribution. —Drymus scambus est connu de France Sud-ouest, Espagne
et Algérie.

FRANCE. Gers (LucANTE les., sec. Puton l878a). —ESPAGNE. Madrid : Miraf)ores dc la
Sierra X 1990 (CosTxs les.—> UCMA !), San Marnes (UCMA !); Cfidiz : Algeciras, X-XI l 963
(GONzÁLEz les. ! ; div. coll.), San Roque (Rtnas 1967). —ALGFRIF.. Oran (SIENKIEwtcz 1964) ;
Tlemcen ! (div. coll.) ; « Bône » (=Annaba) (MNHN ! ; NHRS : le< torype) ; Mts Edough
(MNHN !).

4. —Drymus (s.str.) pilicornis (Muisant R Rey)

pili<ornis Mulsant & Rey 1852 : l I8 (Pachytnerus) [France : Beaujolais et Bugey ; Types perdus[.

PUTDN 1878a : 71 (Syn. Hét. Fr.) ; LETIIIERRY & SÉvERIN 1894 : 228 (Cat. Hém.) ;

OsHANIN 1906 : 372 (Verz. Pal. Hem.) ; BUTLER 1923 : 180 (hib.) ; PFALER 1936 :
78, 82 (écol.) ; PFALFR-COLLANDER 1941 : 65, 74, 118 (chrom.) ; MASSEE 1954 :
258 (écol.) ; LEQUESNE 1956 : 338 (morph. genit. ; in clé) ; WAGNER 1958d : 239
(Pyrénées fr.) ; SQUTHwooD k. LEsTQN 1959 : 106 (éco[. ; in clé) ; SLATER 1964b :
879 (Cat. Lyg.).

Adulte. Macr. ou submacr. Ovale oblong ; atténué en avant. Brun sombre varié de brun
clair. Glabrescent en-dessus, avec quelques longues soies sur la tête et les yeux, antennes et
pattes pourvues de longues soies assez denses, dessous de l'abdomen lisse. brillant avec des
longues soies éparses mais sans pubescence dense. Tête et champ antérieur du pronotum finement
et densément pointillés ; champ postérieur du pronotum et scutellum à ponctuation plus grossière
et moins dense. Tête noire à brune ; front 3-4 fois aussi large que les yeux vus de dessus ;
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antennes robustes (fig. 227,1 p. 236), article I dépassant le clypeus par la moitié de sa longueur ;

Il 0,8-0,9 fois aussi long que le diatone, 1,5-1,7 fois aussi long que I et 1,35-1,4 fois aussi long

que III, III et IV fusiformes, IV 1,1-1,3fois aussi long que III. Rostre atteignant les mésocoxae.
Pronotum brun noir à brun clair, ou seulement champ postérieur brun clair ; un peu trapéziforme,
1,4-1,5 fois aussi large que long, à bords latéraux sinués et champ antérieur modérément convexe
couvrant les 2/3 de sa surface (macr., fig. 229b p. 238), ou subrectangulaire, 1,25-1,4 fois aussi

large que long, à champ antérieur plus convexe, couvrant presque les 3/4 dc sa surface (submacr.,
fig. 229c). Hémélytres atteignant l'apex de l'abdomen (macr.), ou à membrane réduite, laissant
découverts les tergites VI-VII ou seulement VII (submacr.), cories et clavus bruns, avec le bord

latéral souvent finement liseré de blanchâtre, membranes grisâtres. Pattes brunâtres, profémurs
armés d*une dent suivie de 4-5 denticules, protibias des o élargis en avant, arqués chez les ri

(comme fig. 228a p. 237). Parandrias : fig, 227j p. 236. Caryotype : 2 (8 + m) + XY.

Long : 3,0-3,9 mm ; antennes (articles) : (I)0,35 à 0,38- (II)0,57 à 0,64- (III)0,40 à 0,45-
(IV)0,45 à 0,53 mm. Large : diatone 0,65-0,75 mm ; hémélytres (ensemble) 8 1,2-1,4 mm, 9
1,4-1,5 mm.

Facile à distinguer des autres espèces du sous-genre par sa petite taille
et les autres caractères indiqués au tableau.

Ecologie. —Cette espèce vit comme ses congénères dans la mousse et
les détritus végétaux, notamment sur sol calcaire, au pied des Calluna, Thy-

mus, Teucrium, Artemisia, etc. Elle hiberne à l'état adulte. En Finlande, selon
PFALER (1936), les copulations ont lieu de fin mai à juin, et les adultes de
la nouvelle génération se montrent à partir d'août. En Allemagne (Mayence)
les imagos apparaissent de mi-juillet à début août. Il n'y a probablement
qu'une seule génération par an.

Distribution. Carte no 98. —Drymus pilicornis est peu commun, cepen-
dant moins rare que les espèces précédentes. Il est répandu surtout dans
l'Ouest de l'Europe moyenne, et çà et là plus au Nord jusqu'en Scandinavie,
plus au Sud dans les trois péninsules ibérique, italienne et balkanique, plus
à l'Est jusqu'à la Transcaucasie et l'Oural ; je l'ai recensé également de l'île
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Carte n" 98. —Distribution Ouest-paléarctique de Drymuts pilicornis.
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de Madère. Il est présent par ailleurs en Extrême-Orient, ce qui illustre à
l'échelle paléarctique un cas d'aire disjointe, mais à l'opposé de D. latug
sans subspéciation avérée.

FRANCE. Probablement répandu presque partout mais assez rare. Seine-Maritime, Eure (BRU-
tsETEAt! 1931), Ille-et-Vilaine !, Seine-et-Marne !, Aube (D'AtsïsssA!sïv 1891), Yonne !, Vosges !,
Moselle (KIEFFER 1884), Bas-Rhin (Rstnstt & Pt!ïots 1876), Jura !, Ain (Types), Allier (SIFN-
KIEwtcz 1964), Haute-Vienne !, Gironde !, Hautes-Pyrénées (LAMnERïtE 1909), Haute-Garonne !,
Tam !, Ardèche !, Isère !, Alpes-de-Haute-Provence !, Alpes-Maritimes ! — GRANDE-BRETA-
GNE. England : (MAssEE 1955). Seulement au Sud d*une ligne Gloucester-Wash : anciens comtés
de Cambridge, Gloucester, Oxford, Bucks, Kent, Surrey, Sussex, Berks, Dorset. —BELGIQUF..
Provinces de Liège et de Luxembourg (BosMxtss 1978). —PAYS-BAS. Noord-Holland. Non
trouvé depuis 1942 (AUKEMA 1989). —LUXEMBOURG. (RElcHLING 1990). —ALLEMAGNE.
Rheinland-Pfalz : Monzingen/Nahe, Oberwesel, Lorch (ZsnE 1971), Dielkirchen-Odernheim (St-
MON 1992). Hessen : Frankfurt, Offenbach (GÙLDE 1921). Niedersachsen : Hannover (Sïtct!Et
1938). Holstein (WAG!sER 1966). Baden-Württetnberg : Egelsberg, Neuffel, Bàhringen (R!ErER
1972) ; Seebach-Legelsau (Votoï 1983). Bayern : Spessart, Aschaffenburg !, Karlstadt a. M. !
(SINGER 1952 ; Eckerlein leg.) ; Fránkische Jura ! (EcxERLEtts leg.), Eichstütt !, Gunzenhausen !,
Treuchtlingen !, Walchensee ! (SEIDENsïÙcKER leg.) ; Schwaben (ScttosïuR 1990). Thüringen ;

Thüringer Wald !, Hainleite, Arnstadt, Erfurt, Naumburg, Nordhausen (RApp 1944). Anhalt : Sud
du Harz (MZHF !).Brandenburg : Très rare, Glindow (GQLLNER-ScHEIDING 1977). —SUISSE.
Vaud : Savigny (HANNOTHIAUx leg. !); Burgdorf, Jura, Argovie (FREY-GEssNER 1864). —ITALIE.
Aosta : Valle Aosta (OssLt.A leg.m MSNV !), Cretaz (coll. Servadei —> MSNV !). Trentino-Alto
Adige : Bressanone VII 1952 (TAMANINI 1982). Toscana : Alpe della Luna (id.). —ESPAGNE.
Cataluna ; rare : Gerona !, Barcelona !, Tarragona ! (RteEs leg. !), Lerida (Alt Urgell) (RtnEs
leg. !).Cuenca : Ciudad Encantada VIII 1969 (RttsEs leg. !).Madrid : Embalse de El Vellon X
1990 (UCMA !). Cádiz : San Roque (FuRRER leg.—> div. coll. ! ; RtnFs 1974). —PORTUGAI..
Bragança : Serra do Gérez (OLtvEIRA 1896) ; Beja : Santa Clara a Velha VI 1989 (MAïocO leg. !).
—AUTRICHE. Vorarlberg : Achdamm, Lauterach (A.J. MÜLLER 1926) ; Nord-Tirol : Innsbrück !
(HEtss 1973) ; Obererôsterreich (PR!EsurR 1927) : Linz, Sarlensbach ; Niederàsterreich : Màdling
(MZHF !) ; Scheibbs (REssL 1995) ; Steiermark : Bürndorf, pas rare (MoosBRL!C!GER 1946) ; Bur-
genland : Neusiedlersee (MELBER et al. 1991). — RÉP. TCHFQUE. Bohême ; Nevren !,
Chudenice ! ; Moravie, assez répandu dans le Nord, plus rare dans le Sud (STEttcitt & VAvte(NOVA

1997b). —SLOVAQUIF.. Késmürok, Trencsén (HDRvhïtt 1897b) et quelques autres loc. (STEHLIK
& VAYRitsovÁ 1998). —HONGRIF.. ! Keszthély (HDRYÁïtt 1897b). —YOUGOSLAVIE. (Serbie) :
« Karolyvaros » (=Karlovci) (HQRVÁTH 1897b). —ROUMANIE. Banat (Kts 1991) ; Valachie :
Sinaia (MONTANDON leg.m div. coll. !) ; Moldavie : Cruce, Brosteni (SIENKIFwtcz 1964). —BUL-
GARIE. (Jostrov 1986a). —GRECE. (id:). —TURQUIE. Kizilcahaman (SEIDENsïÜcKER leg. !).
—SUEDE. Skane (CDÙLIANos & OssIANNILssoN 1976). —FINLANDE. Abo !, Lojo ! (div, coll.).
—POLOGNE. Seulement dans le sud : Krakàw, Limanowa, Novy Sacs (SMRFczYusKI 1954) ;
Haute-Silésie (J. L!s 1989 ; B. Lts 1994). —RUSSIE D'EUROPE. Orenburg (ZMAS !), Sud
Oural : Orsk (id. !); Caucase du Nord : Pyatigorsk (Pt!ïsttxov 1969b). — UKRAINE. Lvov
(Pt!ïsHKOV 1969b). —GÉORGIE. Tbilissi (ZMAS !).—ILE DE MADERE. Camara de Lobos,
X 1993 (HEtss leg. !).
EXTENSION ASIATIQUE. Extrême-Orient : Amour ! ; Primoria ! ; Japon (H!DAvA 1962).

SUBGEN. 2. —SYLVADRYJMUS LE QUESNE 1956

Espèce-type : Cimex sylvaticus Fabricius 1775

Sylvadrymus LeQuesne 1956 : 337.

SLATER 1964b : 884 (Cat. Lyg.) ; PUTsHKov 1969b : 333, 335 (Lyg. Ukr.).

Caractères donnés dans la clé des sous-genres, p. 235-236.



246 SYSTÉMATIQUE

Fig. 231. —a, Drymu » pilipes, V du bassin parisien, habitus ; b, D. sylvaticus, d de
France occidentale (Anjou), habitus. —Échelles en mm, —Originaux.

TABLEAU DES ESPÈCES (ADULTES)

l (8) Hémélytres non ou peu élargi » postérieurement, Taille n'excédant pas 5 mm
2

2 (3)

3 (2)

4 (7)

5 (6)

6 (5)

Petite espèce : long 2,4-3,0 mm. Ouverture génitale : fig. 227e p. 236. Elément
européen . 8. pumilio Puton (p. 253)

Espèces excédant 3,5 mm. 4

Hémélytres à bords latéraux presque parallèles. Pronotum 1,6-1,8 foi » aussi

large que long. Ouverture génitale des d' fig. 227c, g p. 236. Long : 3,8-
4,6 mm ..............................................5

Coloration généralement brun clair varié de brun jaune. Antennes plus ro-
bustes (fig. 232g). Ouverture génitale : fig. 227g. Long : 3,4-4,6 mm. Euro-
sibérien et turanien 5 sylvati eus (Fabricius) (p. 247)

Coloration brun sombre. Antennes plus élancées (fig. 232h). Ouverture géni-
tale : fig. 227c p. 236. Long : 3,7-4,4 mm. Elément Sud-méditerranéen ..........

. 6. assimilis Horváth (p. 250)
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7 (4)

8 (1)

Hémélytres à bords latéraux plus ou moins arqués. Pronotum 1,5-1,6 fois aussi
large que long. Ouverture génitale des 8 : fig. 227h p. 236. Long : 3,6-
4,5 mm. Euro-sibérien..................................7. ryeii Douglas & Scott (p. 251)
Hémélytres élargis postérieurement, souvent un peu plus courts que l'abdo-
men. .............................9. brunneus (R.F. Sahlberg) (p. 255)
— Long 5,3-6,0 mm. Sud- et Est-méditerranéen.

subsp. ? confinis Reuter (p. 258)

O

Q.S

Fig. 232. —a-f, Drymus sylvaticus et ryeii. —a, D. sylvaticus V, région parisienne,
silhouette ; b, D. ryeii V, région parisienne, silhouette ; c, D. ryeii, paramère gauche ;

d,e, D. sylvaticus, paramère gauche ; f, D. sylvaticus, profil du pygophore. —g-i, an-
tennes : g, D. sylvaticus ; h, D. assimilis ; i, D. pumili o. —Échelles en mm. —Originaux,
sauf c-e adaptés de LEQUEsNE, 1956.

5. —Drymus (Sylvadrymus) sylvaticus (Fabricius)

sylvaticus Fabricius 1775 : 722 (Cimex) [Suède ; holotype ZMUCJ ; —silvaticus Flor 1860 : 247
(lapsus) ; —f, orthopus Horváth 1882a : 222 [Hongrie ; lectotype (d) HNHM !]; —?f. nigrn D'An-
tessanty 1891 : 29 [Aube ; Type ?J.

FALLÉN 1829 : 59 (Hém. Suède) ; FIEEER 1861a : 179 (Hét. Eur.) ; PUToN 1878a :
71 (Syn. Hét. Fr.) ; LETHIERRY & SÉvERIN 1894 : 228 (Cat. Hém.) ; OsHANIN 1906 :
372 (Verz. Pal. Hem.) ; BUTLER 1923 : 180 (dével., écol.) ; PFALER 1936 : 78, 82
(écol.) ; MICHALlc 1938a : 92 (écol.) ; PFALER-COLLANDER 1941 : 65 (chrom.) ; THO-
MAS 1955 : 146 (écol.) ; PUTSHvOVA 1956 : 275, 283 (oeufs) ; LEQUESNE 1956 : 337
(morph. ; in clé) ; ScUDDER 1957c : 153 (morph.) ; PUTsHKov 1958a : 396, 408
(larve in clé) ; STIcHEL 1958 : 184 (Hét. Eur.) ; SDUTHwooD & LEsTDN 1959 : 106
(Hét. Iles Brit.) ; EYLEs 1963a : 162 (écol.) ; 1963b : 290 (prem. états) ; 1964b :
89-114 (alim., dével.) ; SLATER 1964b : 890-895 (Cat. Lyg.) ; ZIMSEN 1964 : 328
(Type sylvaticus) ; SCUDDER 1970 : 205 (lect. orthopus) ; TAMANINI 1982 : 153
(fig. génit.).



248 SYSTÉIVIATIQIIE

Adulte. Habitus : fig. 23 1b p. 246. —Macr. seuls connus. Ovale oblong, non ou peu élargi
en arrière. Brun sombre à noir, trè » densément ponctué sur la tête, le pronotum, le scutellum ;

hémélytres brun clair variés de lignes sombres et blanchâtres, à ponctuation moins dense, et en
arrière plus superficielle. Glabrescent en-dessus, finement et densément pubescent sur la face
ventrale de l'abdomen. Tête triangulaire, yeux petits, saillants, globuleux, assez proches mais
ne touchant pas le bord antérieur du pronotum ; front 3-5 fois aussi large que ceux-ci vus de
dessus. Antennes (fig. 232g) : article I dépassant le clypeus par la moitié de sa longueur, article
H 0,7-0,8 fois aussi long que le diatone, 1,7-2,0 foi » aussi long que l et 1,26-1,35 fois aussi
long que III ; IV 0,9-1,05 fois aussi long quc II. Rostre atteignant les mésocoxae. Pronotum
1,6-1,8 fois aussi large que long, modérément trapéziformc, un peu resserré vers son milieu,
champ antérieur un peu convexe, à ponctuation cn général nettement plus fine que celle du

champ postérieur, bords latéraux très finement rebordés, le rebord concolore, le calus des angles
postérieurs à peine plus clair. Hémélytres pris ensemble 1,4S-1,6S foi » aussi longs que larges,
à côté » parallèles ou très peu divergents jusqu*au-delà du milieu, coloration des clavus ct cories
brun jaune, avec les nervures souvent en partie blanc jaunâtre, çà et là des macules sombres ;

marges latérales explanées, assez larges jusqu'au milieu, plus étroites ensuite ; membranes tein-
tées de brunâtre clair. à nervures blanchâtres ; une tache brune en général bien marquée à peu
dc distance du bord basai. Fémurs et tibias bruns à brun noir, sans longue pubescencc, lcs
fémurs souvent plus sombres que les tibias, genoux et tarses brun clair; profémurs armés d*une

petite dent suivie de 3-4 denticules. o. Protibias brusquement élargi » en-dedans avant l'apex
(fïg. 22he p. 237) ; ouverture génitale : fig. 227g p. 236 ; phallus : fig. 236a, b p. 2S9 ; paramères :

fig. 232d, e p. 247. 9. Spermathèque : fig. 236c p. 259. Caryotype : 2 (8 + m) + XY.

Long : 3,4-4,6 mm ; antennes (articles) : (l)0,32- (H)0,53 à 0,60- (III)0,42 à 0,50- (IV)O.SI
à 0,62 mm. Large : diatone 0,70-0,83 mm ; hémélytres (ensemble) 1,5-1,9 mm.

Ce Drymus ressemble beaucoup à D. ryeii et à D. asàimilis; pour les
caractères séparatifs, voir le tableau et les descriptions de ces espèces.

La f. orthopus, décrite de Hongrie, est caractérisée par sa petite taille
(3,5 mm), et les protibias du <5 non arqués et peu dilatés apicalement. Je ne
l'ai pas vue.

(Euf. Fig. 233d. —D'aprè » Evt.Es 1963b. Cylindrique, cependant un peu plus large anté-
rieurement que postérieurement, un peu resserré au milieu, largement arrondi à chaque pôle ;
coloration d'abord jaune rosé pâle, s*assombrissant ensuite ; chorion couvert de petites aspérités
hémisphériques. Micropyles au nombre de 3 à S. Long : 0,9 mm ; diamètre max. : 0,4 mm.

Larves. —D'après Evt.Es 1963a, b.

Stade /. Fig. 233a. Surface du corps brillante, avec quelques longs cils raides. Tête, pro- et
mésonotum brun sombre, métanotum rouge avec 2 zones brunes triangulaires ; abdomen rouge,
pubescent. Antennes brunes. article IV rouge ; rostre gri », dépassant un peu les métacoxae :
pattes grises, sans épines sur les profémurs : aires évaporatoires noires lisérées de blanc, apex
dc 1*abdomen noir. Long : 1,05 mm ; large : 0,42 mm.

Situde I/. Diffère de I par le thorax d'un brun plus clair que la tête ; suture en Y déjà ap-
parente ; abdomen orangé-rouge, à pubescence moins visible. Long ; 1,3 mm ; large : 0,6 mm.

S(nde lll. Fig. 233b. Comme stade H, mais mésonotum plus clair que le pronotum, lobes
hémélytraux discernables ; 2 marques brunes semi-elliptiques sur le métanotum. Pattes brun clair,
profémurs portant parfois I ou 2 petits tubercules sétigères. Long : 1,9 mm ; large : 0,9 mm.

Stade /V. Comme stade III. Lobes hémélytraux et alaires bien visibles, ces derniers atteignant
le milieu du tergite I ; abdomen plus clair, orangé-rose sale. Rostre atteignant les méso- ou
métacoxae. Profémurs armé » de 1 à 3 petites épines. Long : 2,6 mm ; large : l, l mm.

Sutde V. Fig. 233c. Tête noire ; antennes noires avec des parties brunâtres : article I noir
dans sa moitié basale, II noir vers l'apex, III noir en entier, IV noir dans sa moitié basale.
Rostre comme stade IV. Prothorax brun clair ; mésothorax brun clair sur le scutellum, brun

sombre à noir sur les lobes hémélytraux qui atteignant le tergite III, parfois IV, et couvrent les
lobes alaires. Pattes brun pâle ; profémurs armés d'une épine et parfois 3 à 4 spinules. Aires
évaporatoires et apex de l'abdomen noirs. Long (moyenne) : 3,35 mm ; large : 1,6 mm.

Ecologie. —La biologie de Drymu.s sylvr7ticu.s a été étudiée dans la pre-
mière moitié de ce siècle par BttTLER (1923) en Angleterre, PFAI.ER (1936)
en Finlande, et plus récemment par TttoMAs (1955) et Evr Es (1963a, 1964b)
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Fig. 233. —Drymu » sylvnti< us, stades préimaginaux. —a, larve stade I ; b, larve stade
III; c, larve stade V ; d, ccuf. —Échelles en mm. —D'après Evvts, 1963.

en Angleterre puis par Pv~sttvov (1969b) en Ukraine. Les études d'EYLES
ont été menées en partie en laboratoire.

Cette espèce est mésophile, et affectionne les biotopes tels que bords de
forêts claires à feuilles caduques, clairières, bords des jardins, et même lieux
relativement secs tels que jachères à haute végétation rudérale, et landes à
bruyères. Dans la partie Sud de sa vaste aire de distribution il s'élève en
montagne jusqu'aux zones subalpine et alpine, et Pv~sttxov le signale en Cau-
case jusqu'à 2100 m et en Asie moyenne jusqu'à 2000-2500 m d'altitude.
Selon TuoMAs, l'espèce est nocturne, et s'alimente en ponctionnant les mous-
ses et les hyphes de Champignons sur le bois pourrissant et les feuilles
mortes ; il a été observé accidentellement s'attaquant à une larve de Delphax
en cours d'ecdysis. Pvrsttxov note que l'espèce ponctionne également les
graines de nombreux arbres tels que aulnes et bouleaux.

Les études d'Evvvs ont porté sur l'élevage de l'espèce, depuis l'éclosion
de l'oeuf jusqu'à l'apparition de l'imago et à l'oviposition des V, avec les
graines d'Urtica dioien, Erica cinerea, Capsella bursa-pastoris, Stellarin me-

dia, Spergula arvensis, Rumex aeetosella et Castanea sntiva ; en outre une
alimentation entièrement animale, avec des larves du Coléoptère Nitidulidé
Carpophilus hemipterus, a été expérimentée. Il est apparu que Rumex et Erica
permettent le dévelopement complet, et que Capsella, Spergula, Urtiea et
Castanea conduisent à des mortalités élevées ; les proies animales, au moins
seules, ne conviennent pas. Par contre, l'alimentation des V en vue de la
maturation des gonades est possible avec Capsella, Spergula et Urtiea.

Drymus sylvaticus hiberne à l'état adulte, parmi les détritus, sur les lieux
de sa vie active. Les pontes commencent vers la mi-mai, tant en Angleterre
qu'en Ukraine, et se prolongent jusqu'à fin juillet. La fertilité est de l'ordre
de 20 à 60 oeufs par Y. Le développement embryonnaire exige dans la nature
17 à 20 jours. Selon Evvvs, le développement larvaire complet nécessite en-
viron 85 jours ; les larves apparaissent à partir de la seconde décade de juin,
et les stades âgés se rencontrent jusqu'au milieu d'août; les jeunes imagos
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se montrent à partir de fin juillet ; cette phénologie tend à indiquer l'existence
d'une seule génération par an ; cependant certains auteurs (KuRMINA 1937,
cité par PvTsHKov ; SovTHwooo & LEsTON (1959) ont indiqué l'existence de
2 générations, la première de mai à juin, la seconde d'août à octobre.

L'espèce est activement attaquée par divers Arachnides (THoMAs, op. cit.)
ainsi que par des Nabidae du genre Prostemma (PuTsHKov, op. cit.).

Distribution. Carte n" 99. —Drymus syivatieu.s est un élément euro-si-
bérien répandu et commun dans toute l'Europe moyenne, Russie comprise ;

vers le Nord il atteint la Scandinavie et la Russie septentrionale ; en Europe
méridionale il atteint en se raréfiant les rivages méditerranéens. A l'Est il

est connu de Turquie, Transcaucasie, de presque toutes les républiques d'Asie
centrale, et de Sibérie, Extrême-Orient excepté. Sa mention d'Afrique du
Nord résulte vraisemblablement d'une confusion avec D. a.ssimilis.

Commentaires. Une énumération même succincte des pays et lieux de cap-
ture serait sans intérêt, et par ailleurs seules sont pertinentes les données
des auteurs du présent siècle discernant sylvaticus de ryeii, et, sauf erreurs
de ma part, celles résultant de mes propres identifications. Sont indiqués
ci-après les pays concernés par les limites Nord et Sud.

Pays de la limite Nord. —GRANDE-BRETAGNE. (d'après MAssEE 1955). Engtand : presque
partout, plus commun au Sud ; Wales : divers lieux de capture ; Scntland ! —IRLANDE. ! La
plupart des districts côtiers, jusqu'au Nord (d'après HALBERT 1934). —NORVEGE. (WARLon
1924) : Sud-est jusqu'à 60"30'N ; une capture signalée à Bergen sur la côte Ouest, à peu près
même latitude. —SUEDF.. (CovurANos & OssIANNILSSQN 1976) : répandu jusqu'à 60"N ; au-delà
indiqué de Gàsrrikland et Dalarne, env. 61"N. —FINLANDE. (MZHF !) : répandu dans le Sud
et Sud-ouesb çà et là plus au Nord, et jusqu'à 64"SO'rès du golfe de Bothnie. —RUSSIE
D'EUROPE. Atteint une ligne S'-Percrsburg-Vologda-Kirov-Perm (59-60 N).

Pays de la limite Sud. —FRANCF.. Commun partout sauf dans la région méditerranéenne où
on le trouve plutôt en montagne. Corse ! —ITALIE. Répandu dans le Nord, 9à et là dans la

partie péninsulaire : Toscana !, Abruzzo !, Campania !, Basilicata ! Sardegna ?, Sicilia ?. —ES-
PAGNE. Pyrénées, chaîne cantabrique : Caraluna !, Lerida !, Huesca !, Santander !, Picos de
Europa !, Lugo !, La Coruna ! ; Madrid ! Non vu de la moitié Sud de la péninsule. —CROATIE.
(Novas & WAoNER 1951). —YOUGOSLAVIE !, ALBANIE, BULGARIE, GRECE (JoslFov
1986a). —TURQUIE. Turquie d'Europe (HonFRLANDT 1956) ; Anatolie ?. — RUSSIE D'EU-
ROPE. Tout le Caucase du Nord (ZMAS !). — UKRAINE. Partout (Pursnvov 1969b).—
TRANSCAUCASIE. Géorgie, Arménie, Azerbaïdzhan (ZMAS !).

EXTENSION ASIATIQUE. S-E du Kazakhstan !, Tadzhikistan, Uzbékistan !, Kirghizie ! ; Si-
bérie jusqu*au lac Baïkal ! (ZMAS). Japon (HIDAKA 1962).

6. —Drymus (Sylvadrymus) assimilis Horváth

assimiiis Horvàth 1897a : 87 lTunisie ; lectotype (rî) HNHM ! ; paralectotypes (o, 9) MNHN !].

OSHANIN 1906 : 373 (Verz. Pal. Henu) ; PR1EsNER & ALr1ER1 1953 : 61 (Egypte) ;
SLATER 1964b : 876 (Cat. Lyg.) ; ScvooER 1970 : 198 (lect.).

Adulte. —Macroptère. Extrêmement voisin de D. sylvati eus, dont il se sépare par les ca-
ractères suivants. Antennes plus longues et plus grêles (fig. 232g, h p. 247), hémélytres d'un
brun nettement plus sombre, comme D. ryeii, à nervures concolores, membrane blanche. Ou-
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verture génitale du pygophore (fig. 227c p. 236) à chambre antérieure plus large, cependant moins
ovale que chez D. ryeii.

Long : 3,7-4,4 mm ; antennes (articles) : (I)0,36 à 0,40- (H)0,60 à 0,72- (III)0,50 à 0,58-
(IV)0,60 mm. Large : diatone 0,70-0,75 mm ; hémélytres (ensemble) 1,55-2,0 mm.

Peut-être une sous-espèce Sud-méditerranéenne de D. sylvaticus ?.

Distribution. —Drymus assimilis est connu d'Espagne méridionale et
d'Afrique du Nord.

ESPAGNE. Càdiz : San Roque (div. coll. ! ; RtnEs 1971).—MAROC. Tanger (MNMS !),Tetouan
(MZBS !). — ALGÉRIE. « Philippeville » (=Skikda) (MNHN !); « Bônc » (= Annaba) (id. !),
Gué)ma (id. !).—TUNISIE. Tunis (Dn VAUI.ooER leg.m MNHN ! ; HAvnorntAox leg. !); Bizerte
(HAtsNOTIIIAUx leg. !) ; Maktar, ruines romaines (EcKERLEIN leg. !) ; marais de Mabtouha
(HNHN ! ; lectattpe). —".EGYPTE. D'après OsHAtslN (1912), non confirmé par PRtssstER &
Acvtattt.

7. —Drymus (Sylvadrymus) ryeii Douglas & Scott

svlvatieus f. ryeii Douglas & Scott 1866 : 197 lAngleterre ; lcctotype (tI) Mus. Boltonl ; —ryei
auct. (émend. injustifiée) ; —f. Pitina Rey 1888b : 4 lFrance ; lectotype (á) MHNL !]; —?syl-
vatit us f. nigra D'Antessanty 189 I : 20S lFrancc : Aube ; Type 7] ; —svlvaticus f. Picea in Puton
1899 : 36 (lapsus).

Carte n" 99. —Limites Nord et Sud des aires respectives de distribution dans l'Ouest-
paléarctique de Drymus sylvaticus (lignes continues) et de D. ryeii (lignes en trait
mixte).
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LETHIERRY & SÉVERIN 1894 : 228 (Cat. Hém.) (f. picinu) ; HGRVÁTH 1897a : 93
(syn. de picina) ; OSHANIN 1906 : 373 (Verz. Pal. Hem.) (f. picina) ; BUTLER 1923 :
180 (redescr.) ; WAGNER 1954d : 34 (redescr. picinus, sp.pr.) ; 1955c : 28 (id.) ; LE-

QUEsNE 1956 : 337 (morph., comp. avec sylvaticus; in clé) ; STIcHEL 1958 : 185
(Hét. Eur.) ; COBBEN 1958b : 5 (écol., pos.) ; SoUTHwooo & LEsTGN 1959 : 106,
108 (Hét. Iles Brit.) ; SLATER 1964b : 889 (Cat. Lyg.) ; TAMANINI 1982 : 152
(fig. genit.) ; JEssoP 1984 : 263 (lect.) ; I.C.Z.N. 1986 : 251 (Liste Off.) ; PÉRIcART
1996b : 108 (lect. de picina).

Adulte. Silhouette : fig. 232b p. 247. —Généralement submacr. Voisin mais bien distinct
dc D. syivntu us (fig. 232a) ; diffère par les caractères suivants. Pronotum moins transversal,
seulement 1,5-1,6 fois aussi large que long, champ antérieur presque aussi grossièrement ponctué
que le champ postérieur. Hémélytres un peu plus larges, pris ensemble 1,45-1,55 fois aussi longs
que larges, d*un brun plus ou moins sombre quasi-uniforme, à bords latéraux au moins un peu
arqués à partir de la base, parfois assez fortement. d. Ouverture génitale du pygophore plus
transversale, parandrias moins grands (ltg. 227h p. 236) ; paramères : fig. 232c p. 247.

Long : 3,6-4,5 mm. Large : diatone 0,72-0,84 mm ; hémélytres (ensemble) 1,6-2,15 mm.

Nota : La séparation des deux espèces est facile dans la plupart des cas, cependant en raison
de la variabilité il y a un certain recouvrement des caractères ; l'examen des pygophores des
o permet toujours de trancher ; pour les V il peut subsister de rares identifications incertaines.

Ecologie. —Le mode de vie de cette espèce est probablement assez si-
milaire à celui de D. sylvaticus, et d'ailleurs ces deux Drymus sont parfois
trouvés dans les mêmes stations. D'après SoUTHwooo & LEsToN, D. ryeii se
trouve plutôt dans les lieux secs, sableux, crayeux, ou autres sols légers,
parfois dans les bois. Cependant RoUBAL (1957) et les auteurs tchèques ré-
cents le citent parmi les hôtes de biocénoses à Sphaignes et STIcHEL (1958)
indique sa présence dans les bois à feuilles caduques et sur les sols tourbeux.
Mes propres collectes, en France et Espagne du Nord, ont presque toujours
été faites dans la mousse de lieux humides, dans les bois ou bord des bois.
L'espèce ponctionne les graines, aussi les Mousses et hyphes mycéliens.

Distribution. Carte no 99. —L'aire de répartition Ouest-paléarctique de
Drymu.s ryeii est presque identique à celle de D. sylvaticus, cependant elle
semble s'étendre un peu moins loin tant vers le Nord que vers le Sud. Par
contre, à l'opposé de ce dernier, il paraît absent d'Asie centrale.

Pays de la limite Nord.

IRLANDE. Côtes Sud-ouest et Nord-ouest (HALBERT 1934). —GRANDE-BRETAGNE. En-
gland : partout au Sud d* une ligne Gloucester-Wash ; plus au Nord : anciens comtés de
Cumberland, York, Lincoln, Surrey ; Wales : Glamorgan. —Paraît absent de Norvège ?. —SUE-
DE. Atteint 59 N au Sud-ouest et 61 N au Sud-est. —FINLANDE. Ne semble pas dépasser
63"N. —RUSSIE D'FUROPE. Jusqu'à S -Petersburg, laroslavl, Nizhni-Novgorod, Kuybychev.

Pays de la limite Sud.

FRANCE. Partout, sauf Languedoc et Provence. —ITALIE. Seulement dans la partie continen-
tale. —ESPAGNF.. Cataluna ! ; Burgos (Sierra de la Demanda !) ; Leán : Sierra de Ancares !—
CROATIE. Zadar (TAMANINI 1982). —ROUMANIE. Banat, Transylvanie (Kts 1991) ; Valachie :
Bucuresti (div. coll. !).—BULGARIE, GRECE (Jostrov 1986a). —MOLDAVIF.. (DERzBANsxv
1997). —UKRAINE. Transcarpathie (Pvrsttvov 1969b) ; Zaporozhye !, Donbass ! (ZMAS). —'?

GFORGIF.. Vu un seul spécimen (ZMAS !).
EXTENSION ASIATIQUE. Iran ; Sibérie : Tobolsk !, Novossibirsk !, Irkutsk ! Japon (HtoAttA

1962).
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8. —Drymus (Sylvadrymus) pumilio Puton

pttntiuo Puton 1877 : XXXV [France Nord ; lectotype (ri) MNHN !J.

PvTDN 1878a : 71 (Syn. Hét. Fr.) ; LEQvEstsE 1956 : 338 (in clé) ; STtcFIEt 1958 :
187 (Hét. Eur.) ; WooDRQFFE 1959a : 203 ; SEATER 1964b : 888 (Cat. Lyg.) ; ScvD-
DFR 1967 : 156 (lect.) ; SIMoN 1992 : 265, fig. 27 (nouv. pour Allem.)

Adulte. Habitus : fig. 235a. —Macr. à submacr. En ovale relativement court. Tête, pronotum
(au moins sur le champ antérieur) et scutellum brun noir, hémélytres, pattes et antennes plus
clairs. Tête aussi large que longue, finement et densément ponctuée ; iront 4-5 fois aussi large
que les yeux vus de dessus ; antennes robustes (fig. 232i p. 247), article I dépassant le clypeus
par le I/3 de sa longueur ; II 0,55-0,65 fois aussi long que le diatone et 1,2 fois aussi long que
IH ; IV subégal à II. Rostre atteignant les mésocoxae. Pronotum 1,7-1,8 fois aussi large que
long, souvent plus clair en arrière qu'en avant, finement rebordé latéralement, resserré au milieu,
densément ponctué, plus grossièrement sur le champ postérieur que sur le champ antérieur ;
sillon médian assez faible. Hémélytres pris ensemble 1,3-1,4 fois aussi longs que larges ; clavus
portant 3 rangées d'une ponctuation grossière et serrée, la seconde rangée dédoublée vers son
milieu ; cories avec une rangée en avant le long du clavus, le reste ponctué sans ordre, les
points plus faibles vers l'arrière ; membranes des macr. atteignant l'apex de l'abdomen, celles
des submacr. laissant découvert le tergite VII ; membranes brunâtres. Profémurs armés d'une
petite dent. á. Ouverture génitale : fig. 227e p. 236.

Fig. 234. —a, Dr»mus brunneus, forme nominale, Alpes-Maritimes françaises, habitus ;

b, D. brunneus confinis, Algérie, massif de l'Edough, habitus. —Échelles en mm.—
Originaux.
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Long : 2,4-3,0 mm ; antennes (articles) : (I)0,2S- (II)0,40- (III)0,30 à 0,35- (IV)0,43 mm.

Large : diatone 0,64-0,68 mm ; hémélytres (ensemble) l,l S-1,3S mm.

Ce Drvmus très petit et remarquablement trapu ne peut être confondu avec
aucun autre.

Distribution. —Drymus pumilio habite l'Europe occidentale ; le nombre
de stations connues, peu élevé, le font considérer comme rare, mais ceci est
probablement dû en partie à sa petitesse.

FRANCF.. Nord : Lille (MNHN ! : lectr>type) ; Oise : forêt de Compiègne, marais de Cormelle
(RovER leg.—ï MNHN ! ; RovER 1909) ; Rhône ; Lyon (JAcovBT leg.m div. çoll, !); Tam : Albi
(PBRRtER leg.—ï MNHN !).bassin de l'Agout (RIBAOT leg.ï MNHN !); Hautes-Pyrénées : Tarbes
(PAvoEu.g leg. ; Pvvott 1878b) ; Pyrénées-Orientales : Lc Boulou (Hï,ttHorutAvx leg. !).—II.E
DE JERSEY (LEQvassE 1953). —GRANDE-BRETAGNE. England : Anciens comté » d'Oxford,
Hampshirc, Dorset (MAssFB 195S), Bucks (WootïRQFFB 19S9a). —BELGIQUF.. Brabant : Vorst
III 1929 (BosvtANs 1978). —PAYS-BAS. Zeeland, Limburg (AvvBMA 1986, 1989). —LUXEM-
BOURG. ! (Rutcuutto 1985). —ALLEMAGNE. Rheinland-Pfalz ; Dielkirche V-VIII (SIMQN

l')92). —ITALIE. Emilia : La Lunia IX 1961 (SERvxoEt leg.m MSNV !) ; Umbria : Lippiano
(MCSN !) ; Sardegna : Aritzo (KRt'orR leg.—ï MCSN !), M" Sette Fratelli (id. !), Sorgono (KRAt's

leg, set . Gvt oB 1937). —POI.OGNF.. Pomorze : Ostrowo pr. Wejherowo VIII 1936 (SMREc-
zvtssttt 1954).

(Nota : L'indication d*Espagne par Sl.ATBR (1964b) se réfère à l'ancienne capture de PAttoEu.t:.
dans les Pyrénées françaises, citée par CHlîoTE (1880) pour raison de proximité de la frontière).

Fig. 235. —a, Drymus pumilio, spécimen du Luxembourg, habitus ; b, Lamproplax
picea, 9 d'Allemagne du Nord, habitus. —Échelles en mm. —Originaux.
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9. —Drymus (Sylvadrymus) brunneus (R.K Sahlberg)

brunneus R.F. Sahlberg 1848 : 57 (Rhyparoehromus) [Finlande ; lectotype (9) MZHF !]; —pal-
lidulus Herrich-Schaeffer 1853 : 211 (Pachymerus) [provenance ? ; Types perdusJ ; — notatus
Fieber 1861a : 179 [Allemagne ; Types ?J ; —f. obseura J. Sahlberg 1920 : 72 (Finlande ; lectotype
(á) MZHF !].

(Nota : la f, nitidicollis Halbherr 1912 est à rapporter à Lamproplax pieea).

PUToN 1878a : 71 (Syn. Hét. Fr.) ; LETHIERRY & SÉYERIN 1894 : 227 (Cat.. Hém.) ;
OSHANIN 1906 : 373 (Verz. Pal. Hem.) ; BUTLER 1923 : 181 (dével., écol. ; PFALER
1936 : 78, 82 (écol.) ; MlcHALK 1938a : 93 (écol.) ; PFALER-COLLANDER 1941 : 66,
74, 118 (chrom.) ; WAUNER 1953 : 9 (comp. avec major) ; THoMAs 1955 : 146
(alim.) ; PUTsHKovA 1956 : 265, 283 (oeuf, in clé) ; PUTSHKov 1958a : 408 (larves) ;

STICHEI. 1958 : 186 (Hét. Eur.) ; SoUTHwoon & LESToN 1959 : 106 (Hét. Iles Brit.) ;
EYLEs 1963a : 164 (écol.) ; SLATER 1964b : 884-888 (Cat. Lyg.) ; TAMANtNt 1982 :
152 (fig. génit.) ; PÉRICART 1997b : 485 (disc. groupe de brunneus).

Remarque. Cette espèce, dont l'identification ne pose aucun problème s'il s'agit de spécimens
d'Europe occidentale, fait partie à l'échelle paléarctique, et même seulement euro-méditerra-
néenne, d'un complexe très difficile ; j'ai admis dans ce qui suit l'existence d'une forme nominale
euro-sibérienne et d'une sous-espèce eonfinis propre au Maghreb, et trouvée également, sous
le nom major, dans l'île de Chypre et en Anatolie ; en réalité aucune différence vraiment stable
ne sépare ces diverses entités, et l'on trouve en Europe centrale et méridionale des spécimens
inclassables ; de même les populations de Transcaucasie, que j'ai rapportées ici à la forme no-
minale, se relient à celles d'Anatolie.

Adulte (forme nominale). Habitus : fig. 234a p. 253. —Macr. à submacr. Subglabre en-
dessus. Arrière-corps élargi et souvent convexe. Coloration d'un brun plus ou moins sombre,
hémélytres plus clairs, souvent avec des marques blanchâtres ; antennes et pattes brunes. Tête
finement ponctuée, front 3,5-4 fois aussi large que les yeux vus de dessus, ces derniers petits,
saillants, touchant presque le bord antérieur du pronotum. Antennes assez élancées, 0,5-0,55 fois
aussi longues que le corps ; article I dépassant le clypeus par la moitié de sa longueur, article
H 0,8-0,9 fois aussi long que le diatone, et 1,3-1,4 fois aussi long que III ; IV 1,05-1,2 fois
aussi long que HI. Rostre atteignant les mésocoxae. Pronotum 1,4,-1,5 fois aussi large que long,
finement rebordé latéralement, fortement resserré en son milieu et plus ou moins fortement
élargi en arrière ; sillon post-médian bien marqué ; champ antérieur plus finement ponctué et
en général plus sombre que le champ postérieur. Hémélytres pris ensemble 1,3-1,5 fois aussi
longs que larges, à bords latéraux fortement arqué » avec la plus grande largeur vers le milieu
et en ce point 1,3-1,45 fois aussi larges que le bord postérieur du pronotum ; disque convexe ;
bords latéraux éclaircis et explanés surtout en avant ; ponctuation des clavus et cories serréc,
semblable à celle des espèces voisines ; membranes atteignant l'apex de l'abdomen (macr.) ou
laissant découvert au moins en partie le tergite VII (submacr.). Pattes assez élancées, à pubes-
cence peu développée ; profémurs armés d'une petite dent. o. Ouverture génitale : fïg. 227a
p. 236. Caryotype : 2 (8 + m) + XY.

Long : 3,4-5,3 mm ; antennes (articles) : (l)0,38 à 0,50- (H)0,65 à 0,83- (HI)0,48 à 0,65-
(IV)0,53 à 0,64 mm. Large : diatone 0,72-0,94 mm ; hémélytres (ensemble) t( 1,50-1,75 mm, 9
1,90 à 2,30 mm.

La var. obscura, distinguée par ses hémélytres noirâtres, n'a pas de valeur taxinomique.

(Euf. Fig. 10b, vol. 1, p. 31 (in Généralités). —D'après PIITsttvov. Brun clair à la ponte,
rosissant ultérieurement. Chorion brillant, montrant à fort grossissement une fine granulation
ou ponctuation. Le plus grand diamètre est avant l'arrondi du pôle antérieur ; de là l'oeuf s'atténue
régulièrement vers 1*arrière et se termine par un arrondi bref. Micropyles cylindriques, brefs,
au nombre de 4, rarement 5. Long : 0,75 mm ; diamètre max. : 0,31 mm ; diamètre couronne
micropylaire : 0,08 mm.

Nota : TttoMAs (1955) fait observer que les oeufs sont appréciablement plus petits que ceux de
D. sylvaticus, alors que le volume abdominal des 9 laisserait présumer l'inverse.
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Larves. —D'après Pursttvov 1969b. Corps couvert au stade 1 d'une pubescence dresséc
presque aussi longue quc le diamètre de l'article II des antennes ; pubescence plus courte au

stade 11, très brève aux stades III-V. Tête brun sombre à noire, antennes brunes à dernier article
rougeâtre sale (stades I-II) ou jaunâtre (stades III-V). Rostre atteignant les métacoxae (stades
I-II) ou les mésocoxae (stades III-V). Dessus du thorax brun plus ou moins clair avec au milieu
une bande longitudinale rouge (stades I-II) ou jaunâtre sale (stades Ill-IV) ; régions latérales
plus claires que la partie médiane (stade V). Pattes gris cendré (stades I-II) puis brunâtres, à
duvet court.

Ecologie. —La biologie de ce Drymu.s a été étudiée en Finlande par PPA-

LRR (1936), en Angleterre par TltoMAs (1955), et en Ukraine par PuTsllvov

(1969b). Plus hygrophile que D. sylvaticus, Drymus bru>tneus affectionne les
biotopes humides et ombragés, forêts, plantations d'arbres, bords des rivières,
ruisseaux et lacs, aulnaies, tourbières. Il s'élève haut en montagne sur les
versants boisés et dans les creux de vallées ou ravins. On le trouve dans les
Mousses, Sphaignes, ou parmi les feuilles mortes de la litière. Comme D.
sylvaticus il s'alimente en ponctionnant les hyphes des champignons et les
Mousses et Sphaignes, aussi d'après PuTstixov en suçant les graines qui se
trouvent dans ces milieux, tombées des arbres tels que Betula et Alnus. PI'ALER

a pu, par ailleurs, obtenir le développement larvaire en pot, aux dépens de
la Caryophyllacée Stellaria media, ce qui prouve que, comme D. sylvalicus,
l'insecte a la faculté, tout au moins dans une certaine mesure, d'adapter son
mode d'alimentation aux circonstances.

Les données de la littérature sur le cycle annuel sont quelque peu confuses
et contradictoires, ce qui semble montrer aussi une grande adaptabilité aux
climats. Selon PFALvR, en Finlande l'hibernation s'effectue à l'état d'adultes
et de larves âgées : sous le climat à printemps tardif de ce pays, cet auteur
a trouvé des stades larvaires intermédiaires et finaux dès le milieu de mai
et des imagos en juin, puis après disparition de ces populations, de nouveau
des adultes jeunes à partir de fin juillet et jusqu'au refroidissement automnal ;
il en conclut que les pontes ont lieu de mai à début août. SovTttwoon 8c

LESTQN (1959), qui admettent cette phénologie, pensent que les dernières lar-
ves écloses en été pourraient hiberner, ou bien que l'espèce serait capable
de présenter deux générations par an. Pu'rstlvov juge cette dernière éventualité
peu vraisemblable ; se basant sur ses observations en steppe boisée d'Ukraine
il écrit que sous ce climat plus méridional l'hibernation a lieu surtout à l'état
d'oeuf, avec une faible proportion d'adultes : les larves apparaissent dans la
région de Poltava durant la troisième décade de mai et se développent en

juin, les jeunes adultes se montrent à partir de fin juin et début juillet; le
développement des larves issues des oeufs hibernants paraît exiger environ
45-50 jours ; on trouve encore jusqu'en août des larves issues des oeufs que
les V hibernantes ont pondus au printemps.

Les pontes ont été observées en Ukraine par Pu rsilt<ov de la seconde moitié
d'août à la mi-octobre ; les oeufs sont déposés individuellement ou par grou-
pes de 2-3 parmi les mousses humides ou les détritus végétaux ; la mort des
imagos survient ensuite progressivement en octobre.

La fertilité moyenne des P se situerait selon TIIDMAs à environ 22 oeufs

pour toute la période d'oviposition.

Distribution. Carte n" 100. Drymus brunneus f.n. est un élément euro-
sibérien largement répandu en Europe, vers le Nord jusqu'en Scandinavie
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Carte n 100. — Distribution dans l'Ouest-paléarctique de Drymus brunneus (trame
simple et petits cercles). Les zones du Maghreb, de Chypre et de Turquie à trame
renforcée représentent l'aire connue de la forme ou sous-espèce confinis ; les petits
carrés noirs signalent des populations locales de mcmc aspect, incluses ou non dans
la zone de la forme nominale (voir texte).

septentrionale (68oN et au-delà), vers le Sud jusqu'au bassin méditerranéen
de la France aux Balkans, vers l'Est dans toute la Russie d'Europe et la
Transcaucasie ; en Sibérie jusqu'à l'Extrême-Orient. En Afrique du Nord et
Asie Mineure il est remplacé, comme indiqué précédemment, par la sous-
espèce cr>nfinis.

FRANCF.. Partout, mai » rare en Lan uedoc et Provence. —îRANDE-BRETAGNE. (Musset:
1955) ; England, Walcs, presque partout. Scothtlld. —IRLANDE. Côtes Est ct Ouest

(Hxcut.n'934).—BELGIQUE !, PAYS-BAS. Partout. —LL!XFMBOURï.. (Rstcttutst; & GaRE>sn 1994).
—ALI.EMACNE. Partout, plus rare dans le Nord. —SUISSE. Bâtie. Argovie, Neuchâtel (Faav-
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GEssNER 1864) ; Solothurn, Berne, Vaud, Genève, Tessin ! (DETHIER in litt.), ZUU (Otto 1995),
Grisons (VDELLMY & SAUTER 1983). —ITALIE. Presque partout, surtout en montagne ; plus
rare dans le Sud. Aosta ! ; Liguria ! ; Piemonte ! ; Lombardia ! ; Trentino-Alto Adige ! ; Friuli-Ve-
nezia Giulia ! ; Veneto ! ; Emilia-Romagna (TAMANINI 1981) ; Toscana ! ; Abruzzo (CARAEEzzA et
al ; 1995) ; Basilicata (TAMANINI 1981) ; Calabria ; Camiglia (coll. Eckerlein !); Sardegna ! ; Si-
cilia : Palermo (Carapezza leg. !).—ANDORRE ! —ESPAGNE. Seulement connu de la région
pyrénéenne : Huesca : Val d'Aran, Lè » (coll. Ribes ! ; RIBEs 1980), Lerida (UCMA !). —AU-
TRICHE. Vorarlberg (A.J. MULLER 1926 ; HEIss 1996b), N~d-Tirol !, Ost-Tirol (KDFLER 1976),
Niederosterreich !, oberàsterreich !, steiermark (MoosBRUUUER 1946), Kárnten !, Burgenland
(Neusiedlersee) (MELBER et al. 1991). —RÉP. TCHEQUE. Bohême ! ; Moravie, répandu (STE-
HL!K & VAvR!NovÁ 1997b). — SLOVAQUIE. (id., 1998a) HONGRIE (HDRvÁTH 1897b).—
SLOVÉNIE (GocAI.A & GocALA 1986). — CROATIE (HDRvÁTH 1897b). — MACÉDOINE.
Skoplje ! —ALBANIE. (MANcINI 1953b). —ROUMANIE. Largement répandu (Kts 1991).—
BULGARIE. Mt Vitocha, Mts Rhodope (Jos!Eov 1964a). —GRECE (Jos!eov 1986a). —TUR-
QUIE. Bosphore (SIENKIEw!cz 1964), Artvin (coll. Servadei !). — DANEMARK. (MDLLER

ANDERsEN & GAUN 1974). —NORVEGE. (EYLEs 1964) Atteint 62"N. Ostford, Akershus, Ro-
galand, Aust Agder, Vest Agder, Buskerud, Hedmark, Opland ; en outre un point de capture
insulaire à presque 69'N : Langeen Vesteraalen. —SUEDE. Presque toutes les provinces (Cou-
LIANos & OssIANNILssoN 1976) ; atteint le Cercle Polaire. —FINLANDE. ! Dépasse le Cercle
Polaire, atteint 68"40'. —POLOGNE. (SMREczYNSKI 1954, J. Lts 1989). Haute Silésie : Bytom ;

Sud : Krakéw ; Centre : Leczyca ; Nord-est : env. de Gdansk. —PAYS BALTES. (LUKASHUK

1997). —RUSSIE D'EUROPE. Répandu sur presque tout le territoire ; au Nord jusqu'en Ca-
rélie !, presqu*île de Kola !, Mourmansk (68'N) !, Arkhangelsk !, Perm ! ; au Sud jusqu*à la Mer
Noire et au Caucase septentrional ! (ZMAS). —BIÉLORUSSIE. ! (GITERMAN 1931) : Mozyr !,
Vitebsk ! —UKRAINE. Carpathes, toute la zone de la steppe boisée : Lugansk, Donetzk, Dnie-
propetrovsk (PUTsHKov 1969b) ; Crimée (ZMAS !).—GÉORGIE ! : Tbilissi (KIRITSHENKo 1918).
—ARMÉNIE. ! : Erevan (id.). —AZERBAIDZHAN. ! Répandu (GIDAYATov 1982), Nakhlchevan
(KIRITsHENKD 1918).
EXTENSION ASIATIQUE. Iran. Nord- et Est-Kazakhstan. Sibérie jusqu'en Extrême-Orient ;
île de Sakhaline.

Subsp. ? confinis Reuter.

confinis Reuter 1893 ; 216 [Algérie ; lectotype (9) MZHF] ; —brunneus f. major Lindberg 1948 :

76 (sans descr.) [Chypre ; lectotype (rî) MZHF ! ; paralectotypes (o,9) MZHF !, ZMUH].

WAGNER 1953 : 9 (major, sp.pr. ; descr. ; Iect.) ; STIcHEL 1958 : 186 (Hét. Eur.) ;

HOHERLANL!T 1955 : 143 (Turquie) ; SLATER 1964b : 876, 878 (Cat. Lyg.).

Habitus : fig. 234b p. 253. —Submacr. Habitus de Dr)mus brunneus f.n., mais plus grand
et en moyenne coloration plus claire, brun clair variée de jaune brunâtre. Dessus presque glabre
et peu luisant, densément ponctué. Tête mate, front 3,5-4,0 fois aussi large que les yeux vus
de dessus, ces derniers peu éloignés du bord antérieur du pronotum. Antennes remarquablement
longues et robustes, 0,6 fois aussi longues que le corps, article I dépassant le clypeus par la
moitié de sa longueur, article II 1,1-1,15fois aussi long que le diatone et 1,35-1,45 fois aussi

long que III ; article IV subégal à III. Rostre atteignant le milieu des mésocoxae. Pronotum
presque rectangulaire, de proportions variables, 1,2-1,55 fois aussi large que long, à bords la-
téraux régulièrement arrondis en avant, à peine resserrés en arrière du milieu ; champ antérieur
brun, assez convexe, champ postérieur subdéprimé, plus clair à ponctuation brune, marges la-
térales jaunâtres, larges, surtout au niveau du sillon postmédian qui est bien marqué. Hémélytres
pris ensemble 1,35-1,40 fois aussi longs que larges, brun clair avec les nervures des cories et
clavus et les marges latérales blanc jaunâtre, ces dernières relevées et assez larges en avant ;
membranes réduites, brunâtres à nervures plus claires, laissant découverts le tergite VII et la
partie postérieure de VI. Pattes brunes, robustes, à pubescence brève ; profémurs armés d'une

petite dent suivie de 4 denticules. cî. Protibias brusquement arqué » avant l'apex, qui est fortement
élargi (fig. 228g p. 237) ; ouverture génitale : fig. 227b p. 236.

Long : 5,3-6,0 mm ; antennes (articles) : (I) 0,70- (II)1,15 à 1,20- (III)0,83- (IV)0,75 mm.

Large : diatone 1,0-1,1 mm ; hémélytres (ensemble) 2,3-2,6 mm.
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Les populations de l'île de Chypre, décrites par L!NoaERo sous le nom
major, et celles de Turquie, qui leur sont très semblables, diffèrent de celles
d'Afrique du Nord par les yeux plus grands, les antennes plus grandes, élan-
cées, brun jaune, le pronotum plus largement marginé de jaune latéralement.

J'ai ajouté à ce groupe les quelques spécimens inclassables d'Europe mé-
ridionale et centrale évoqués plus haut, parmi lesquels une population de
Moravie, dont l'habitus est celui de gros D. brunneug, et que STEHLfK &
VAVRfNOVÁ (1997b) ont rapportée à major. Il est évident que le statut de
sous-espèce ne convient pas à ces derniers, qui sont sympatriques avec D.
brunneus typique ; la question devra être revue.

Distribution de Drymus brunneus subsp. '? confini s.

'? ITALIE. Calabria : San Fili, Mte Martinella (TAMANtNt 1981, sous le nom major). —'? FS-
PAGNE. Madrid, Escxcettx leg., I '2 (MNMS !) (peut-être gros spécimen de brunneus'?). —'?

RÉp. TCHÈQUE. Moravie : Dolni Vestonice, Strachotin (STEHLfK & VAVR(NOVA l997b) (même
problème). —? MACÉDOINF.. Skoptje (coll. Eckerlein) (id. ?). —MAROC. Tanger (MNMS !) ;

« Mogador » (=Essaouira) (id. !); Moyen-Atlas : Ras el Ma III 1961 (MEtNANoFR leg.m MZHF !).
—ALGÉRIE. Oran (MNHN !). Tlemcen (coll. Hannothiaux !), Mts Edough (MNHN !), Saïdia
(id. !). —CHYPRE. Kykko Vll 1939 (LtNoaERc leg. !—> div. coll. ; L>NonERo 1948) ; lorît de
Paphos IV 1992 (SAstA leg. ~ » coll. Dioli !) ; Kalohorio (coll. Eckerlein !).—TURQUIE. Anatolie
(surtout coll. Seidcnstückcr) : Mts Taurus et région du golfe d'Iskender ; Bürücck !, Pozanti ! ;
Antakya !, Namrun ! ; haut bassin dc l'Euphrate : Ovacik !

EXTENSION ASIATIQUE. Pakistan (HEtss leg. !).

Q3

Fig. 236. —a-c, Drymus sylvaticus : a,b, profil et vuc dc dessus du phallus du cî en
semi-ittflation ; c, spermathèque de la V. —d-g, l.anti>rol>lax 1>i<eu ; d, spermathèque
dc la 9 ; e, ouverture génitale du cî ; f,g, paramèrc gauche. — Échelles en mm.—
Originaux.
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GEN. 73. —LAMPROPLAX DOUGLAS 8 SCOTT 1868

Espèce-type : (Lamprrrnotrrs sharpi Douglas & Scott 1868)
= Pachymerus piceus Flor 1860

Lampronotus Douglas & Scott 1868b : 243. —Lamproplax Douglas & Scott 1868b : 265 (nom.
nov. pr. Lampronotus, praeocc.). —Drymocons Jakovlev 1876b : 223.

HoRvÁTH 1882a : 222 (syn.) ; OsHANIN 1906 : 371 (Verz. Pal. Hem.) (syn. de
Drymus) ; LEQUEsNE 1956 : 337 (descr., posit. syst.) ; ScUDDER 1957c : 154 (in
Drymini) ; STIcHEL 1958 : 180, 187 (Hét. Eur.) ; HIDAKA 1962 : 278 (clé spp. Ja-
pon) ; SLATER 1964b : 941 (Cat. Lyg.) ; PUTsHKov 1969b : 340 (Lyg. Ukr.) ;
KERzHNER 1976 : 30 (clé spp. Extr.-Orient) ; VINDKURov 1988 : 899 (clé spp. Extr.—
Orient URSS).

Genre très voisin de Drymus. En diffère surtout par ses téguments brillants
sur la tête, et le champ antérieur du pronotum presque partout lisse et glabre,
avec seulement quelques points au bord antérieur.

Répandu dans la région paléarctique, Japon inclus. Quatre espèces con-
nues, une seule en Europe.

1. —Lamproplax picea (Flor)

piceus Flor 1860 : 251 (Pachymerus) (Estonie ; Types IZBE ?) ; —sharpi Douglas & Scott 1868b ;

244 (Lampronotus) [Ecosse ; lectotype ( V) BMNH !]; —gibbosus Jakovlev 1876b : 225 (Dry-
mocoris) [Russie N ; lectotype (9) ZMAS !]; —brunneus f. nitidicollis Halbherr 1912 : 29
(Drymus) [Italie Nord ; Types Mus. Rovereto, Italie].

HORVÁTH 1882a : 222 (syn.) ; PvToN 1880 ; 242 (Syn.. Hét. Fr., Add.) ; LETHIERRY
& SÉVERIN 1894 : 227 (Cat. Hém.) ; OsHANIN 1906 : 374 (Verz. Pal. Hem..) ; J.
SAHLIIERG 1920 : 73 (écol.) ; BUTEER 1923 : 182 (larve V, écol.) ; ColsIIEN 1943 :
100 (hib.) ; SINGER 1952 : 41 (écol.) ; LEQUEsNE 1956 : 337 (morph., écol.) ; 1957 :
61 (morph.) ; STIcHEL 1958 : 187 (Hét. Eur.) ; SDUTHwooD & LEsToN 1959 : 90,
109 (Hét. Iles Brit.) ; TAMANINI 1961a : 116 (syn. de nitidicollis) ; SI ATER 1964b :
942 (Cat. Lyg.) ; PUTsHKov 1969b : 340 (Lyg. Ukr.) ; Dlovl 1993b : 26 (Lombardie).

Adulte. Habitus : fig. 235b p. 254. —Macr. à submacr. Subglabre, luisant surtout en avant.
entièrement brun plus ou moins sombre, les hémélytres et pattes souvent un peu plus clairs ;
antennes et pattes élancées. Tête luisante, très finement pointillée, yeux modérément saillants,
touchant presque le pronotum, tubercules antennifères à peine visibles de dessus. Article I des
antennes dépassant le clypeus par la moitié de sa longueur, article II 1,5 fois aussi long que I,
un peu plus long que le diatone et I, 15-1,3 fois aussi long que III ; IV subégal à III. Rostre
atteignant au moins le milieu des mésocoxae. Pronotum un peu trapéziforme, 1.45-1,6fois aussi
large que long, étroitement explané latéralement, champ antérieur convexe, lisse et brillant avec
seulement des points épars prè » du bord antérieur, champ postérieur densément ponctué, angles
antérieurs arrondis, avec un calus bien marqué. Scutellum déprimé et ponctué au milieu, ponctué
aussi sur les côtés, et portant une carène lisse en Y plus marquée postérieurement. Hémélytres
pris ensemble 1,3-1,55 fois aussi long » que larges, couvrant ou presque l'abdomen (macr.) ou
laissant découverts 1-3 tergites (submacr.) ; clavus avec 3 rangée de points ; cories avec 2 rangées

Substantif féminin (cf vol. 1, Généralités p. XVII).v)
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un peu divergentes le long du clavus, la seconde renforcée par quelques points supplémentaires
dans sa partie postérieure ; région postérieure des cories ponctuée sans ordre, bord costal explané,
bien délimité, plus large en arrière qu'en avant ; membranes réduites chez les submacr., ailes
postérieures des submacr. n'atteignant que le milieu de l'abdomen. Profémurs portant 2 épines
sur le tiers distal de leur face antérieure ; tibias avec des rangées de fines épines, celles des
2 paires postérieures aussi longues que le diamètre des tibias, celles de la paire antérieure plus
courtes. ct. Ouverture génitale : fig. 236e p. 259 ; phallus comme celui des Drymus, vesica for-
mant seulement 3-4 spires de petite section et petit diamètre, lovées dans 3 spires de grosse
section et gros diamètre, réservoir éjaculateur plus ou moins cordiforme, à ailes longues dirigées
vers la base, comme chez les Drymus (voir fig. 236b) ; lame des paramères large, triangulaire

(fig. 236f, g). V. Capsule séminale hémisphérique, ductus bref, à très gros diamètre (fig. 236d).

Long : 4,0-5,2 mm ; antennes (articles) : (I)0,53 à 0,62- (II)0,85 à 0,92- (III)0,70 à 0,80-
(IV)0,73 à 0,80 mm. Large : diatone 0,77-0,92 mm ; hémélytres (ensemble) 1,50-2,05 mm.

Larve stade V. —La description qu'en donne Bvs't ER (1923) n'est pas assez précise pour
distinguer cette espèce des Drymus et il serait inutile de la transcrire ici.

Ecologie. Cette espèce vit essentiellement dans les marais tourbeux de
l'Europe septentrionale, souvent sous couvert forestier, mais aussi plus au
Sud (Iles Britanniques, Europe centrale) dans les petites tourbières parmi les
racines de Bruyères et de Myrtilles qui croissent avec les Sphagnum et Po-
lystichum. Sa présence dans des terrains marécageux non acides a également
été notée en Grande-Bretagne, et elle a aussi été collectée en Italie (Trentin)
sur Erica (TAMANINI 1961). Les adultes hibernent, et on peut les observer
presque toute l'année ; les larves semblent se développer en Allemagne en

juin-juillet et les jeunes adultes apparaissent au milieu d'août (JoRDAN 1953,
SINGER 1952). Il n'y a qu'une génération par an.

Distribution. Carte n'01 p. 262. —Lampraplax picea apparaît euro-
sibérien, présentant en Europe un caractère boréo-alpin. Il est répandu en
Scandinavie, Russie, Sibérie jusqu'en Extrême-Orient. En Europe moyenne,
où il n'est pas commun, on le connaît des Iles Britanniques, des côtes eu-
ropéennes de la Mer du Nord, et des Alpes.

FRANCE. Nord : Lille (LETHIERRY leg.m MNHN ! ; ancienne capture, non revu depuis fort long-
temps). —GRANDE-BRETAGNE. England : répandu, plus commun dans le Sud (MAssaE 1955).
Wales : Carmarthen, Glamorgan (id.). Scotland. Dumfries ! (Iectotype de sftarpf). —IRLANDE.
(HALBERT 1934) : Kerry, Galway, Wicklow. —BELGIQUE. Flandre occidentale (AuKEMA & Au-

DERwEIRELDT 1989). —PAYS-BAS. (AuxEvtA 1989 ; AÜKFMA et al. 1997) : Friesland, Drenthe,
Gelderland, Ovcrijssel, Limburg. —ALLEMAGNE. Hamburg : Oberndorf ! Holstein : Emken-
dorf !,Plàn (ROMANE leg. !).Württemberg : Ulm (RIEcER 1972), Kniebis (RIEÜER 1987). Bayern ;

Nieder Main : Spessart !,Aschaffenburg ! (SFIDENsTÜcKf R leg.) ; Schwaben : Pfronten, Kransegg
(ScHusTER 1990) ; Oberbayern (Scttus>ER 1987, 1993) : Starnberg !,Murnau, Habach. —SUISSE.
Vaud : Savigny (HANtsoTHIAtlx leg. !) ; Tessin : Mte S. Giorgio, Forello (Osro 1994). —ITALIE.
Piemonte : Biellese (CAPRA leg.m MCSN ! ; MAI'ctvt 1954) ; Lombardia : Sondrio (Dtout
1993b) ; Trentino-Alto Adige : Rovereto (TAüIANINI 1981 ; holotype de nitidicollis) ; Bressanone
(TAiMANINI 1982) ; Veneto ; M 'aldo (Rizzotti Vlach leg. !). —AUTRICHE. Nord-Tirol : env.
d'Innsbrück ! (HEtss 1973) ; Niederosterreich ! ; Scheibbs (REsst 1995). —RÉP. TCHEQUE.
Bohême Nord-ouest : Soos, Trstenice, Pozorka (RouBAL 1957a) ; Moravie : Lipolec (S+EIIu!K
1970). —DANFMARK ! (MouuER AtsonRsEv & Gaun 1974). —NORVEGE. Sud-est : Kongsberg,
Drobak !, Ris'WARl.oF. 1924), Hàland (WARLQE 1927). —SUEDE. (CovuIANos & OsstAN-

vtussovi 1976) : Répandu dans presque toute la partie méridionale jusqu'à 60'N. Plus au Nord :

Dalarne, Hálsingland. — FINLANDE. Cité de la partie méridionale jusqu'à environ 61-62"N
par LAMMes & RINNE (1990), qui notent aussi sa présence en Nord-Carélie et Nord-Ostrobothnie
(env. 65"N). —. POLOGNE. Ancienne citation non confirmée par SMREczvNsxt 1954 ; cependant
probablement présent. —LITHUANIE. (LUKASHUK 1997). —LATVIE. « Grossen Kangern » (Ft.oR
1960). —ESTONIE. « Dorpat » (=Tartu) (Ft.OR 1860). —RUSSIE D'EUROPE. Luga ! (types
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Carte n" 101. —Distribution Ouest-paléarctique de Larnproplax picea.

de gibbusws), Skpetershurg !, Moscou ! (ZMAS), pskov (purstttcov 1969b). —BIFLORUSSIE.
Réserve dc Berezinsky (Lt!tcAsttvtc 1997).
EXTENSION ASIATIQUE. Sihérie : Connu du bassin de 1*lénisséi, lakutsk, Primoria, Amour.

Nota : L'indication des Iles Canaries par Htuss & BAnz (1990) concerne une importation acci-
dentelle (HEtss & RtnEs, 1992).

G E N. 74. —EREMOCORIS F I EBER 1 860

Espèce-type : Lygueus errnticus Fahricius 1794
= Cimex ubieris Linnaeus 1758

Erennn uris Ficher 1860 : 49 ; 1861;t : 187.

STAL 1872 : 60 (i » clé) ; PUTo!st 1878a : 72 (Syn. Hét. Fr.) ; HDRvÁTtc 1883b ; 1-12
(révis. Ben.) : Osr!A!stts 1906 : 375 (Verz. Pal. Hettu) ; PFALER-COLLANDER lt)41 :
70 (chrom.) ; St.ATFR & HURLBUTT 1957 : 74, 78 (aile post.) ; Sct!DDER 1957c :
154 (itt Dryntini) ; PUTsttKov 1958a : 409 (larves in clé) ; ST!t HEL 19S8 : 187 (Hét.
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Eur.) ; WoooRorrr: 1962b : 262 (spp GB); St.A+ER 1964b : 896 (Cat.) ; Pvvsnvov
1969b : 341 (Lyg. Ukr.) ; TAMANINt 1974 : 155 (syst. spp ital.) ; SLATER & O Dox-
Nn.v 1995 : 115 (suppl. Cat.).

Adultes. Corps ventralement convexe, connexivum redressé. Tête mate,
indistinctement ponctuée ; front nettement plus large que le diamètre oculaire.
Yeux peu distants du bord postérieur du pronotum, portant quelques longues
soies molles. Ocelles petits, souvent vestigiaux. Article I des antennes dé-

passant l'apex du clypeus de plus de la moitié de sa longueur. Pronotum
sans collet antérieur, bords latéraux assez largement explanés, au moins au

niveau du sillon transversal ; champ antérieur mat ou peu luisant, indistinc-
tement ou éparsément ponctué. Suture des sternites IV-V n'atteignant pas
les bords latéraux de l'abdomen, recourbées en crochet vers l'arrière. Tous
les stigmates ventraux. Paires postérieures de trichobothries du sternite V
l'une au-dessus de l'autre en vue de profil. Trichobothries du sternites V
toutes antérieures au stigmate, qui est dans le tiers médian du segment; des
pores présents près des stigmates des segments IV et V. Ailes postérieures
avec un hamus et des nervures secondaires. Profémurs armés d'une ou deux
épines et de plusieurs spinules. Protibias arqués, et très finement denticulés
sur leur tranche interne au moins dans la moitié basale. cI : Phallus à réser-
voir éjaculatoire pourvu de 2 grandes ailes dirigées vers l'arrière ; processus
gonopori assez long (fig. 239d). Paramères en forme de lames avec un large
processus obtus au milieu de leur côté interne

(Eufs. —Voir E. abietis et E. podagricus.

Larves. —D'après Pvvsnvov 1969b. Allongées; légèrement brillantes
(jeunes stades) puis souvent mates (stades âgés) ; corps couvert de poils dres-
sés (sauf chez E. abietis) plus longs que l'épaisseur des articles antennaires.
Tête aussi longue que large; yeux petits, saillants, de longueur inférieure à
leur distance aux tubercules antennifères. Antennes élancées, à pubescence
dense. Rostre long, atteignant ou dépassant le milieu de l'abdomen (stades
jeunes), ou atteignant au moins les métacoxae (stades âgés). Premier urite
blanchâtre ou jaunâtre, tergites II et suivants plus ou moins rouge vineux.
Suture des tergites III-IV formant des structures en Y. Aires évaporatoires
en ovale beaucoup plus large que long, la première plus large que les 2 sui-

vantes ; distance entre les 2 premières aires 1,5-2 fois aussi grande que la
largeur de la première ; distance entre les deux suivantes subégale à la largeur
de la première.

Les jeunes larves sont malaisées à discriminer ; les larves stade V connues
se séparent comme indiqué plus loin.

Ecologie. Les Eremocoris vivent surtout dans les bois et le callunetum,
et s'alimentent en ponctionnant les graines, notamment de divers arbres et
plus particulièrement celles des cônes de Pins et Sapins tombées à terre. et
pourrissant dans la mousse. En général ce sont les adultes qui hibernent.

Distribution et systématique. Ce genre, surtout holarctique, comprend
près de 50 espèces connues, dont une trentaines néarctiques ou néotropicales
et 18 paléarctiques; une douzaine habitent le domaine euro-méditerranéen.
Les habitus externes de la plupart des espèces paléarctiques présentent une



264 gYgTEMA Ttg UE

grande ressemblance, et les caractères utiles pour leur discrimination ont été
mis en évidence par HDRvÁTH (1883b) dans une révision du genre comportant
une clé ; il faut surtout considérer la pubescence des métatibias, les épines
des profémurs et les proportions des articles des métatarses ; la présence de
tubercules sur le mésosternum de certaines espèces doit être utilisé avec pru-
dence car ce caractère, corrélé avec le degré d'épaississement des profémurs,
est variable selon les sexes d'une part, et aussi selon les populations d'autre
part (SEIDENsTÜcKER 1965). Compte tenu aussi des clés de STIcHEL (1958),
WooDRoFFE (1962b), SEIDENsTvcKER (op. Eit.), et PursHKov (1969b) on peut
proposer les tableaux ci-après.

TABLEAU DES ESPÈCES

Adultes

1 (16)

2 (9)

3 (8)

4 (7)

Métatibias dépourvus de longues soies dressées perpendiculairement
(fig. 237a, b, c, f, g), mais pouvant porter des soies obliques, plus courtes et
nombreuses .. ........................2

Bord antérieur des profémurs armé de 2 rangées de spinules et d'une seule
grande épine (fig. 238a)...................................................3
Article I des métatarses 1,8-2,2 foi » aussi long que les 2 suivants pris ensem-
ble .......................... ......................................4

Métatibias presque glabres, au moins sur leur moitié basale....

a b c d

Fig. 237. —Gen. Eremaearis. Métatibias. —a, E. abietis; b, E. maderensis; c, E.
fraternus ; d, E. l>lei>ej us ; e, E je»estratus ; f, E. peilitu » ; g, E. podagricus ; h, E.
praenr>tatus. —Échellc en mm. —Originaux.



OEN. ERFMOCORIS 265

5 (6)

6 (5)

7 (4)

8 (3)

9 (2)

10 (15)

Fémurs rougeâtres à brunâtres ; premier article antennairc au moins en partie
brun rouge (sauf spécimens de Laponie : antennes entièrement noires). Cories
avec une tache sombre. Long : 6,0-6,7 mm. Elément euro-sibérien et médi-
terranéen lié notamment aux résineux ..............l. abieti » (Linnaeus) (p. 268)
Fémurs noirs, ou éclairci » seulement à l'apex. Premier article antcnnaire noir.
Dernier article antennaire éclairci apicalement. Long : 6,75-7,0 mm. Connu
du Liban 2. nzonticola Horváth (p. 272)

Métatibias portant partout des soies non dressées (fig. 237b). Grande espèce :
6,6-8,5 mm. Endémique dans les Iles de Madère et Canaries ...........................

. 4. >zzkzderensis (Wollaston) (p. 272)

Premier article des métatarses seulement 1,4 fois aussi long que les 2't 3"
réunis. Long : 6,5 mm. Connu de Russie méridionale et de Transcaucasie.....

3 oblitus Horváth (p. 272)

Bord antérieur des profémurs armé de 2 rangées de spinules, et en outre dc
2 grandes épines (fig. 238c, d, e ; 239c) . 10

Les 2 grandes épines des profémurs subégales. Distance entre la première
grande épine, qui cst en position mcdiane, et la seconde grande épine qui
est vers le tiers distal, égale ou un peu supérieure à celle entre cette dernière
et l 'pex (fi g. 238d, e ; 239c) . . 11

Fig. 238. —Gen. Eremk>kori ». Pattes antérieures. —a, E. abietis ; b, E. fe>zestratus; c,
E, fiktte» tus ; d, F. pellitu » ; e, E. poCagrieus ; f, E. prae »otatukc —Échelle en mm.—
a,b,c, originaux ; d,e,f, d'après Sl'.IDENsTürKER, 1965.
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11 (12)

12 (11)

13 (14)

14 (13)

15 (10)

16 (1)

17 (20)

18 (19)

19 (18)

Antennes longuement pubescentes (fig. 239f). Dessus mat. Mésosternum sans
tubercules pointus. Long : 7,2-7,4 mm. Connu des Balkans et de Turquie.....

11. pellitux Seidenstücker (p. 283)
Antennes brièvement pubescentes (fig. 239e). Mésosternum pourvu de 2 tu-
bercules pointus (fig. 240f) . 13
Dessus mat. Plus grand. Long : 5,7--7,0 mm. Euro-méditerranéen et pontique

8. podagricus (Fabricius) (p. 276)
Pronotum très luisant. Plus petit : long 4,5 mm. Connu seulement du Maroc

12. ribauti Vidai (p. 284)

Première grande épine des profémurs en position postmédiane, et plus petite
que la grande épine distale. Distance entre ces épines supérieure à celle entre
l'épine distale et l'apex (fig. 238c). Long : 6-7,2 mm. Connu de Caucase et
Transcaucasie 5. fraternus Horváth (p. 273)
Métatibias portant de longues soies dressées perpendiculairement (fig. 237d,
e, h). 17

Bord antérieur des profémurs armé d'une rangée de spinules et d'une seule
grande épine (fig. 238b) . 18

Téguments dorsaux luisants (s'assurer, au besoin par un lavage dans un sol-
vant (benzène), que la luisance ne provient pas d'une sécrétion graisseuse).
Forme allongée, parallèle. Long : 5,7-8,0 mm. Elément turanico-méditerra-
néen

. 6. fenestratus (Herrich-Schaeffer) (p. 273)

Téguments dorsaux mats. Forme moins allongée. Fémurs brun rouge sombre
à noirs. Mésosternum sans tubercules de part et d'autre du sillon rostral.
Long : 4,9-7,2 mm . voir 9. plebej us (Fallén) (p. 279)

Fig. 239. —Gen. Eremocorix. —a-c, pattes antérieures : a, E. plebej us ; b, E. procerus ;

c, E. ribauti. —d, phallus en inflation d'E. fenestratux; e, antenne d'E. podugricus ;

f, antenne d'E pellitux. —Échelles en mm. —a, original ; b,d,e,f d'après SEIDENs-
TÜCKER, 1965 ; c, d'après VIDAL, 1936.
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20 (17)

21 (24)

22 (23)

23 (22)

24 (21)

25 (26)

26 (25)

Profémurs armés d'une rangée de spinules, et en outre de 2 grandes épines
(fig. 238f ; 239a, b) . 21

Pronotum brillant. Fémurs jaune brunâtre clair. .........22

Cories claires en avant, sombres en arrière. Forme très allongée et parallèle
(fig. 240d). Long : 7 mm. Espèce d'Asie moyenne .......procerus Kiritshenko

Cories avec une large bande sombre médiane. Plus robuste (fig. 240e). Long :
6,6-7,4 mm. Connu d'Anatolie ............7. praenotatu » Scidcnstücker (p. 276)
Dessus mat. Fémurs brun rouge sombre à noirs. Mésosternum sans tubercules
de part et d'autre du sillon rostral ........................................................25

Article II des antennes 0,9-1,15 fois aussi long que le diatone. Long : 4,9-
7,2 mm. Européen et pontique ; aussi Extrême-Orient

..................9. plehejus (Fallén) (p. 279)
Article II des antennes 1,3 fois aussi long que le diatone. Long 5,5-7 mm.
Maroc ............................................................................10. bletoni Vidai (p. 283)

Larves stade V connues
(d'après Pv7'snt<ov 1969b)

1 (6) Corps avec en-dessus des poil » dressés plus longs que l'épaisseur des articles
antennaires. Poils des métatibias pas plus courts que la moitié du diamètre
de ceux-ci ...................................................................2

2 (3)

3 (2)

Rostre dépassant le milieu de l'abdomen. Métatibias couverts seulement de
poils obliques presque aussi long » que leur diamètre

. 8. Podagricus (Fabricius) (p. 276)
Rostre ne dépassant pas le milieu de l'abdomen. Métatibias couverts de poils
raides perpendiculaires 2 fois aussi long » que leur diamètre, ou de poils obli-
ques plus longs que leur diamètre 4

Fig. 240. —Gen. Eremo« oris. —a-c, F. abietis : a, ouverture gcnitale du á ; b, paramère
gauche ; c, spermathèque de la Y. —d, E. Pro« r« s V, silhouette ; e, E, praenotatus
'2, silhouette ; f, E. podagri<:us <1, prolil montrant lcs tubercules mésothoraciques.—
Échelles en mm. —Originaux.
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4 (5)

5 (4)

6 (1)

Pubescence de tout le dessus du corps égale et uniformément répartie..........
9. plebejus (Fallén) (p. 279)

Poils du dessus de l'abdomen moins denses et un peu plus courts que ceux
du pronotum ou tout à fait absents..

6. fenestratus (Herrich-Schaeffer) (p. 273)

Corps portant en-dessus des poils courts dispersés, pas plus longs que l'épais-
seur des articles antennaires, absents sur l'abdomen. Poils des métatibias un

peu plus courts que la moitié de l'épaisseur de ceux-ci ....................................
1. abietis (Linnaeus) (p. 268)

1. —Eremocoris abietis (Linnaeus)

abietis Linnaeus 1758 : 450 (Cimex) [Suède ; Type (9) LSUK, Londres] ; —erraticus Fabricius
1794 : 167 (Lygaeus) [Allemagne ; lectotype (tI) ZMUC] ; —errans Turton 1806 : 665 (Cimex)
(nec Wolff) [AHemagne ; Types ?] ; —obscuratus Montandon 1895 : 159 [Roumanie ; lectotype
(d) MNHN !];—abietis lapponicus Wagner 1949d : 175 [Laponie ; Types ZMUH].

FIEBER 1861a : 188 (Hét. Eur.) (erraticus) ; PUTDN 1878a : 72 (Syn. Hét. Fr,) (id.) ;

HDRYÁTH 1883b : 10 (révis. gen.) ; REUTER 1888a : 581 (révis. syn.) ; HDRYÁTH

1899a : 277 (Types) ; LETHIERRY & SÉYERIN 1894 : 225 (Cat. Hém.) ; OSHANIN

1906 : 377 (Verz. Pal. Hem.) ; PFAI.ER 1936 : 69, 79, 82 (écol.) ; JORDAN 1937 :
23 (dével., écol.) ; PFAI.ER-COLLANDER 1941 : 67 (chrom.) ; CHINA 1943 : 320 (req.
à I.C.Z.N.) ; I.C.Z.N. 1950 : 473 (fix. Type abietis) ; SINUER 1952 : 42 (écol.) ;

STlcHEL 1958 : 193 (Hét. Eur.) ; WooDRDFFE 1962b : 263 (in clé) ; SLATER 1964b :
898 (Cat. Lyg.) ; ZIMSEN 1964 : 329 (Types erraticus) ; PUTSHKov 1969b : 345 (Lyg.
Ukr.) ; TAMANINI 1974 : 156 (syst. ; syn. de lapponicus) ; UEsHIMA &. AsHLocK
1980 : 798 (chrom.) ; PÉRICART 1997b : 485 (lect. et syn. d'obscuratus).

Adulte. Habitus : pl. h.t. n" 8b et fig. 24 la. —Submacr. à macr. Mat, pourvu dorsalement
d'une brève pubescence claire, dressée, peu dense. Corps brun varié de noir et de jaunâtre,
antennes brunâtres assombries dans la moitié apicale, ou entièrement noires (f. lapponica) ; pattes
brunâtres. Tête noire, très finement pointillée en-dessus ; front 3.2-3,8 fois aussi large que les
yeux vus de dessus. Article I des antennes brun, souvent noirci à l'apex, article II brun â moitié
apicale noire, ou les 2 articles entièrement noirs ; articles III et IV noirs : article II 1,15-1,4 fois
aussi large que le diatone, 1,6-1,85 foi » aussi long que I et 1.1-1,2fois aussi long que III ; IV
subégal à III. Rostre atteignant au plus l'avant dcs métacoxae. Pronotum 1,2-1,5 fois aussi large

que long ; bords latéraux explanés, jaunâtres ou jaune blanchâtre, élargis au niveau du sillon
transversal ; champ antérieur noir, convexe, à peine pointillé ; champ postérieur finement et assez
densément ponctué, brun ou avec 2 bandes noires, les angles postérieurs portant en outre toujours
un calus sombre. Scutellum noir, pointillé. Hémélytres pris ensemble 1,75-1,95 fois aussi longs
que larges, atteignant l'apex de l'abdomen (macr.) ou laissant 1-2 tergites découverts (submacr.) ;

coloration jaune brunâtre en avant, brun clair à brun noir en arrière, avec une ou trois taches
sombres plus ou moins nettes vers le milieu ; ponctuation fine et sombre ; clavus avec 3 lignes
de points, plus des points désordonnés ; cories avec 2 lignes de points près du clavus, le reste
ponctué sans ordre ; membranes brunes, éclaircies à la base et avec I tache claire près de chaque
bord latéral, nervures souvent aussi éclaircies. Thorax noir en-dessous avec la région postérieure
des pleures et les lames coxales brun clair à jaunâtres ; bords du sillon rostral, sur le mésos-
ternum, relevés plus ou moins abruptement mais formant raremcnt dcs tubercules distincts (f.
lapponica) ; aires évaporatoires noires, mates. Profémurs armés d*une grande épine ct de 2 ran-

gées de petites (fig. 238a p. 265) ; métatibias portant quelques épines et des soies brèves,
soulevées (fig. 237a p. 264). Abdomen brun à brun noir ; connexivum et urites génitaux plus
clairs. á. Ouverture génitale ; fig. 240a ; paramères (forme nominale) : fig. 240b. 9. Ductus de
la spermathèque large et assez bref, non spiralé (fig. 240c). Caryotype : 2 (8 + m) + XY.

Long : 6,0-6,7 mm ; antennes (articles) : (l)0,7 à 0,9- (II) 1,15 à 1,40- (III)0,95 à 1,25- (IV)1,0
à 1,15 mm. Large : diatone 0,90-1,05 mm ; hémélytres (ensemble) 2,0-2,5 mm.
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Eremocr>ris obscuralus, décrit de Roumanie, est un simple synonyme qui
ne diffère en moyenne par aucun caractères de la forme nominale.

La forme lapponica, plus sombre et avec quelques autres différences mor-

phologiques faibles, habite le Nord de la Scandinavie ; elle semble être le
variant extrême d'une cline climatique dans les pays nordiques.

(Euf. Fig. 245g p. 288 (après éclosion). —D'après PursHKov. Brunâtre clair, en forme de
concombre droit. Chorion glabre, brillant ; un réseau à aréoles bien marquées est visible sur la
surface sous éclairage oblique. Micropyles au nombre de 4-5, en forme de mamelons. Long :
1,0 mm ; diamètre max. : 0,4 mm.

Larves. —Décrites par JoRt>A>t (1937) avec illustration des 5 stades, et par Pursuxov
(1969b).

Stade V. —D'après Pursttxov. Pubescence dorsale rare, plus courte que le diamètre du 2e
article antennaire, visible seulement sur la tête et le thorax. Antennes unicolores, brunes ou

noires, ou éclaircies à la base comme chez l'adulte. Rostre n'atteignant pas tout à fait les mé-

tacoxae. Poils des métatibias serrés, plus courts que la moitié du diamètre de ceux-ci, cachant
un peu les spinules.

Ecclogie. —Le cycle annuel et les moeurs ont été étudiés en Finlande
par PFALER (1936), en Allemagne par JoRt>Aw (1937) et en Ukraine par
Ptt7sttvov. Dans la partie septentrionale de son aire de dispersion, cet Ere-
mocoris habite surtout la litière des forêts sèches de cônifères et s'alimente
essentiellement sur les graines de Pinus. Plus au Sud, en Europe moyenne

Fig. 241. —Gen. Eremocoris. —a, E. abietis, habitus d'un d, France, forêt de Fon-
tainebleau; b, E. podagricus, habitus d'un o, France, bassin parisien. — Échelles
en mm. —Originaux.
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et méridionale, on le trouve dans les forêts mixtes, ou dans celles à feuillus,
notamment de Betula, où l'attire la grande quantité de graines disponibles ;

adultes et larves peuvent en outre s'alimenter sur les graines d'Ulmus, Quer-
cus, Acer, Fraxinus.

Selon les trois auteurs cités, l'espèce hiberne à l'état d'adulte et de larve.
PvTsHKov (op. cit.) relate qu'en steppe boisée d'Ukraine, c'est le stade lar-
vaire III qui prédomine dans les populations hibernantes, en compagnie de
larves IV, V et II moins nombreuses, et d'un nombre d'adultes plus réduit
que dans les populations automnales. Les larves achèvent leur développement
au printemps. En Finlande comme en Ukraine, les pontes commencent en
mai et s'échelonnent jusqu'en juillet- août. Les oeufs sont pondus isolément
parmi les détritus végétaux, dans les cônes de Pins tombés à terre, etc. Ils
éclosent après une douzaine de jours, et la totalité du développement, de la
ponte à l'éclosion des jeunes adultes, demande environ 2 mois. Durant la
période chaude, on peut observer en même temps les adultes ayant hiberné,
les larve» aux divers stades, et les jeunes adultes, ces derniers devenant pré-
dominants en fin de saison. Parmi ces nouveaux imagos, ceux qui ont éclôt
assez tôt pondent, et les larves de cette seconde génération hiberneront ; ceux
qui ont éclôt trop tard hiberneront sans pondre, leurs ovaires restant imma-
tures jusqu'au printemps suivant.

La littérature relative à l'Europe occidentale a souvent évoqué la présence
de l'imago et des larves parmi les Fourmis. JoRoAtv (1937) a observé, en
fourmilière artificielle de Formica rufa, une large tolérance des Eremocoris
par les Fourmis; il a découvert des oeufs pondus, et relaté des attaques nu-
tricielles des larves et nymphes des Fourmis par les larves du Lygéide.
PRIEsNER (1927) et Hávzrv (1954) citent des captures en compagnie de For-
mica rufa ou dans les nids de ces insectes. PvTsHKov (1969b) relativise toutes
ces observations en les ramenant à des phénomènes de voisinage sans véri-
table myrmécophilie et en observant que beaucoup de Lygéides pratiquent
des prédations occasionnelles.

Distribution. Carte n" 102. —Eremocoris abieti » est un élément euro-si-
bérien présent dans une grande partie de l'Europe, où il atteint l'extrême
Nord de la Finlande et une latitude semblable sur les côtes Nord de la Russie
d'Europe (presqu'île de Kola). En Europe moyenne et méridionale il affec-
tionne l'altitude, s'élevant aisément jusqu'à 2000 m surtout dans le Sud de
son aire (Alpes, Balkans, Caucase) ; il manque dans la moitié Sud de l'Es-
pagne, en Italie péninsulaire, et demeure sporadique dans les Balkans ; sa
présence en Algérie, au moins au siècle dernier, me paraît certaine. Il est
signalé de Transcaucasie, mais absent en Asie Mineure et Asie moyenne et
centrale.

FRANCE. A peu près sur tout Ic territoire, commun surtout en montagne ! Corse ! —GRANDE-
BRETAGNF.. (Wooottot nt:. 1962h) ; Kent ; Scotland. —BEI.GIGUE. Régions de Liège et dc
Namur (IAGB !).—PAYS-BAS. (AttKI.MA 1989) : recensé dans les 2/3 des provinces. —LUXEM-
BOURG. (Rntcttuvo k. Gt:Rrtvn 1994). —AI.I.EMAGNE, ! Partout, pas rare (Wwat'sR 1966).
—SUISSE. Valais ! ; Tessin ! ; Grisons : Haute-Fn adine, Basse-Engadine (FttEv-GEsswnR 1865 ;
VoELI.stY k. SAUTER 1983). —ITAI,IE. Commun dans toute la région alpine, non recensé dans
la péninsule. Aosta ! ; Lomhardia ! ; picmonte ! : Trcntino (Twvavtvt 1974) ; Alto Adige ! ; Ve-
neto ! ; Friuli-Venezia Giulia (TwMAlvuvl 1974) ; Bmilia (ut. !).Sardegna : Ottana (coll. Scrvadei !),
Sette (MSNV !).—ESPAGNE. Surtout cn monta nc ; manque dans le Sud. Castellán !, Lerida !,
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Huesca !, Teruel !, Burgos !, Soria !, Leán !, La Coruna !, Madrid !, Segovia !, Toledo ! Iles Ba-
leares (MDRAouïs 1894). —AUTRICHE. Nord Tirol ! ; Ost-Tirol (KDFLFR 1976) ; Oberôsterreich
(PtttïsNBR 1926) ; Niederàsterreich ! ; Steiermark (SrRDBL 1899) ; Kàrnten (Hot.zït. 1964) ; Bur-
gcnland : Neusiedlersee (MBLBBR et rtl. 1991) ; Wien : Wienerwald (coll. Eckerlein !). —RÉP.
TCHEQUE. Bohême Nord-ouest : Tis (RouBAt. 1957a) ; Moravie, assez rare (SrïHL(K & VA-

VRfNOVÁ 1997b), —SLOVAQUIE : Készmarok (HDRvtîrH 1897b), Trencin. —CROATIE.
Dalmatie (Jostïov 1986a). —ROUMANIE. Région de l'Ouest, Banat (Kts 1991) ; Sud-est des

Carpathes : Plainesti (MONTANDON leg.m div. coll. ! ; types d'obscttratus). —BULGARIE. En
montagne : Mt Vitocha (div. coll. !); Mts Pirin (OsïLLA leg. !), Bansko (Jostïov 1964a). —GRE-
CE. Vrontous, ait. 1 600 m (Osït.t.A leg.m coll. Carapezza !).—TURQUIE. Anatolie orientale :

Tatvan (coll. Eckerlein !).—DANEMARK ! —NORVEGE, SUEDE, FINLANDE. Répandu jus-
qu'aux plus hautes latitudes. —POLOGNE. (J. Lts 1989) : Haute Silésie ; (Stïavtïwtcz 1954) :
Otwock pr. Minsk Mazowiecki ; Lasek pr. Novy Targ ; Zakopane. —ESTONIE. (ZMAS !).—
LATVIE, LITHUANIE. (LtJKAsHUK 1997). —RUSSIE D'EUROPE. Répandu presque partout :
au Nord jusquïà la presqu'île de Kola, Mourmansk, Arkhangelsk, Perm ; au Sud jusque
dans tout le Caucase septentrional. —BIÉLORUSSIE. ! Minsk, Mozyr, Marilen. (GtrïRMAH

1931). —MOLDAVIE. (DïazHAtssKv 1997). —UKRAINE. Répandu : Carpathes, Kiev, Sumy,

Cherkassy, Kharkov, Lugansk (Ptrrsuvov 1969b) ; Crimée (ZMAS !). —GÉORGIE !, AZER-
BAIDZHAN ! (ZMAS). —ALGÉRIE. Tlemcen !, Alger !, Bou Saada ! (MNHN).

EXTENSION ASIATIQUE. Iran N-W ! ; presque toute la Sibérie jusqu'en Extrême-Orient,
Kamtchatka, Primoria, Kazakhstan Nord, Mongolie Nord.

51)

Carte n" 102. —Distribution Ouest-paléarctique d'Eremocoris abietis.
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2. —Eremocoris monticola Horváth

monticola Horváth 1929b : 330 1Liban ; lectotype idi HNHM ?1.

STIcHEL 1958 : 193 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 907 (Cat. Lyg.) ; ScvDDER 1970 :
202 (lect.) ; TAMANINI 1974 : 162 (redescr.).

Adulte. —Très brièvement pubescent et assez luis;tnt ; article IV des antennes seulement
0,6 fois aussi long que III, éclairci apicalement Ressemble par son habitus a E fe>testra(us,
mai » sans soies érigées sur les métatibias qui sont presque glabres. Les tubercules du mésos-
tcrnum sont de grandeur variable ; HoRvÁTII indique leur abscncc dans sa description, mais
TAMANINI note qu'ils sont grands chez les d topotypes qu*il a vus, et plus petits chez les 9.

Long : 6,75 mm-7,0 mm.

Je n'ai vu de cette espèce que deux spécimens paratypes.
Les Types ont été collectés à Bcharré (Liban) dans un bois de cèdres à

2050 m d'altitude. W. WITTMER a capturé une série de spécimens dans la
localité-type, IV 1935, ait. 1500-1900 m.

3. —Eremocoris oblitus Horváth

fenestratus sensu Horv;îth 1894 : 173 ; —oblitu » Horváth 1929b : 331 [Géorgie ; lectotype (d')
HNHM1.

STICIIEL 1958 : 192 (Hét. Eur.) ; St ATFR 1964b : 907 (Cat. Lyg.) ; ScvDDER 1970 :
202 (lect. d'obli tus).

D'après la description d'origine, basée probablement sur un exemplaire d'nique, diffère
d*Eremocoris monticola par des détails de proportions et de coloration des articles antennaires,
du pronotum, et des hémélytres, non significatifs lorsqu'on connaît la variabilité intraspécifique
dans le genre Eremoeoris. Le seul caractère qui me conduit h maintenir provisoirement cette
espèce est la relative bricvcté du premier article des métatarses, seulement 1,4 fois aussi long
que les 2 suivants pris ensemble.

Long : 6,5 mm.

Je rapporte à cet Eremocoris des spécimens de Crimée, Transcaucasie,
Iran et Asie Moyenne.

UKRAINE. Crimée : Artek, Kikineis (ZMAS !).—GÉORGIE. Gelati, pr. Kutaisi (série-type).
—IRAN, Shashrud (ZMAS !).
EXTENSION ASIATIQUE. Uzbékistan !, Kirghizie ! (ZMAS).

4. —Fremocoris maderensis (Wollaston)

maderensis Wollaston 1858 : 123 (RhvTurnn hronutsi !Madère ; lectotype ( V ) BMNH ! ] ; —tvagne-
ri Lindberg 1961 : 34 1Madère ; holotypc (d) MZHF ! b

LINDBERG 1953 : 89 (redescr.) ; 1961 : 33 (comp. avec tt agneri) ; STICHEL 1958 :
192 (Hét. Eur.) ; SI.ATER 1964b : 907 (Cat. Lyg.) ; ScvDDER 1966 : 273 (lect. ma-
tlerensis) ; TAMANINI 1974 : 160 (syst., disc. de ltztglteri) ; PFRICART 1994c : 405
(syn. de tvagneri).
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Voisin d'Frentocoris aboutis. En diffère, outre sa taille plus grande, par les caractères sui-
vants : tégument dorsal moins mat, surtout sur le pronotum ; pubcscence dorsale dressée dispersée
mais nettement plus longue, les poil » 2 fois aussi longs que le diamètre des articles antennaires ;

yeux légèrement plus grotu le front 2,6-3,4 fois aussi large quc ceux-ci vus de dessus ; antennes
brunes unicolores ; pronotum un peu plus trapéziforme, è ponctuation plus visible sur le champ
antérieur, un peu plus grossière et plus serréc sur le champ postérieur qui est en général brun
uni(orme. Métatibias pourvus d'une puhescence nettement plus longue (fig. 237b p. 264). Taille
trcs variable.

Long ; 6,6-8,S mm ; antennes (;trticles) : (I)0,6 è 0,96- (II) I, IO è I,S5- (III)1,05 h 1,38-
(IV)1,24 h 1,38 mm. Large : diatone 1,0-1,15 mm ; hcmélytrcs (ensemble) 2,25-2,95 mm.

Eremocr~ri g wogneri ne m'a paru être qu'un simple synonyme : aucune
des différences avancées pour le différencier d'E. maderengi g ne s'avère sta-
ble.

Cette espèce est répandue dans l'île de Madère ! (types de maderensis et
de wagneri) et dans l'archipel des Canaries : Tenerife !, La Palma !, Gomera !,
Hierro ! Elle se rencontre dans la litière des bois de cônifères ou de feuillus,
ou au pied des buissons (Ericrz, etc) jusqu'à 1700 m d'altitude. Les adultes
ont été collectés de mars à mai.

5. —Eremocoris fraternus Horváth

frarernus Horváth 1883b : 7 [Azerbaidzhan ; lectotype (t() HNHM ? ; paralectotypes ( 9 )
MNHN !J ; —f. iongirostris Horvàth 1883b : 8 [Azerbaidzhan ; lectotype (<5) HNHM].

Srlcnut 1958 : 191 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 906 (Cat. Lyg.) ; ScUDDER 1970 :

200 (lcctt.).

Adulte. Très voisin d''remot oris ubieris. En diffère surtout par la présence sur les pro-
lémurs, en arricre du milieu, d'une épine nettement plus grande quc lcs spinulcs situées plus
en aval, cependant de moitié plus petite quc la grande épine située vers le tiers antérieur
(fig. 238c p. 266). Pubescence des métatibias molle mai » plus longue (fig. 237c p. 264).

Long : 6,0-7,2 mm.

La var. longirostri g est distinguée par sa taille plus petite (5-5,5 mm), son
pronotum plus resserré en avant, ses profémurs peu renflés et à dents plus
petites, son rostre un peu plus long. Je n'en ai pas vu de représentants ; sa
synonymie est vraisemblable.

Cet Eremocorig habite le Caucase septentrional et la Transcaucasie.

RUSSIE D'EUROPE. « Caucase ». « Leder ieg. » (MZHF !). Région de Krasnodar (ZMAS !),
Maikop (id. !); Stavropol : réserve de Teberda (ZMAS !). —GÉORGIE. Lagodekhi (ZMAS !);

N. de Kvareli. forêt de Quercus et Carpinus V 1987 (Got.ovxtsn et Esvov ieg. !). —AZER-
BAIDZHAN. Shusha !, Kutkashen ! (ZMAS), Lenkoran (MNHN !, MZHF ! : syntypes de
fraternus et de irmgirosrris).

6. —Eremocori g fenestratus (Herrich-Schaeffer)

fenestrarus Herrich-Schaeffer 1839 : 96 (Par hynu rus) [Hongrie ; Types perdus[ ; —errati< us sensu
Douglas & Scott 186S : 177 (net Fabricius 1794) ; —Podagri<u » sensu Horvdth 187S ; 90 (net
Fabricius 1775) ; —remanei Roubal 1956 : 668 [Slovaquie ; holotype (9) SNMC ![.
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HoRVÁTH 1883b : 11 (révis. gen.) ; LETIIIERRv & SÉVERIN 1894 : 225 (Cat. Hém.) ;

OSHANIN 1906 : 377 (Verz. Pal. Hem.) ; BvTI.ER 1923 : 177 (écol.) ; LEQvEsNE
1957 : 61 (syst.) ; STtc!IEL 1958 : 195 (Hét. Eur.) ; WooDRot EE 1962b : 263 (in
clé) ; SLATER 1964b : 902 (Cat.. Lyg.) ; SEIDENsrücvER 1965 : 170 (syn. de re-

manei) ; PvTsnt<ov 1969b : 346 (Lyg. Ukr.) ; TAMANINI 1974 : 158 (syst.).

Adulte. —Macr. Luisant, pourvu en-dessus de soies rares, dressées, 2 fois aussi longues
que le diamètre des articles antennaires. Corps brun varié de noir et de jaunâtre, antennes brun

noir, parfois moitié basale de l'article I et moitié sommitale de IV éclaircies ; pattes brunes,
fémurs souvent un peu plus sombres que les tibias, parfois fémurs et tibias noirs. Tête noire ;

front 2,5-3,2 fois aussi large que les yeux vus de dessus. Article II des antennes 1,15-1,35 fois
aussi large que le diatone, 1.6-1.9fois aussi long que I et 1,0-1,2 fois aussi long que III; IV
subégal à III. Rostre atteignant presque l'arrière des métacoxae. Pronotum 1,2-1,6 fois aussi

large que long ; bords latéraux explanés, jaunâtres ou jaune blanchâtre, élargis au niveau du

sillon transversal : champ antérieur noir, convexe, à peine pointillé ; champ postérieur brun, fi-
nement et assez densément ponctué. Hémélytres pris ensemble 1,7-2,15 fois aussi longs que
larges, atteignant ou presque l'apex de l'abdomen, et semblables à ceux de E. nbieris. Bords
du sillon rostral, sur le mésosternum, ne formant pas de tubercules distincts. Profémurs armés
d'une grande épine et de 2 rangées de petites épines (fig. 238b p. 265) ; métatibias portant quel-
ques courtes épines, et des soies peu serrées dressées perpendiculairement, 2 fois aussi longues
que le diamètre des tibias (fig. 237e p. 264), o, Phallus en inflation : fig. 239d p. 266).

Long : 5,7-8,0 mm ; antennes (articles) : (1)0,7 à 0,95- (11)1,2 à 1,55- (III)1,0 à 1,45- (IV)1,0
à 1,3 mm. Large : diatone 0,95-1,10 mm ; hémélytres (ensemble) 1,90-2,65 mm.

Cette espèce est très reconnaissable à son aspect luisant, la présence d'une
seule grande épine sur ses profémurs, et ses métatibias portant des soies
érigées peu denses.

Larves. —D'après Purstttcov 1969b. Dessus portant des soies dressées, régulièrement ré-
parties et aussi longues que le diamètre des articles antennaires (stades I et II), plus courtes,
rares ou absentes sur l'abdomen (stades lll-V). Rostre dépassant légèrement (stades I-II) ou
atteignant (stade lll) le milieu de 1*abdomen, ou dépassant à peine les métacoxae (stades IV-V).
Poils des métatibias rares, obliques, courts (stades I-III), ou érigés et aussi longs que chez
I*adulte (stades IV et surtout V).

Ecologie. —Cette espèce est mésophile et se rencontre dans la litière
près des haies ou au pied de divers arbustes tels que Rosa, plus souvent
Juniperus er Cupressus. L'hibernation a lieu à l'état adulte et à divers stades
larvaires. Les larves se développent principalement en juin-juillet, cependant
on rencontre le stade V jusqu'à l'arrière-saison ; les imagos sont présents
durant toute l'année. L'existence d'une seconde génération en automne paraît
possible selon Putshkov (Crimée) ; STEHLilc & VAVRINovÁ (1997b) supposent
plutôt un développement continu rendant difficile la distinction de généra-
tions proprement dites.

Distribution. Carte n'03. —Eremocoris fenestrarus est un élément tu-
ranico-ponto-méditerranéen. Vers le Nord il étend son aire de distribution
jusqu'à l'Angleterre méridionale, l'Allemagne et la Slovaquie. Vers l'Est on
le trouve en Crimée, Caucase, Transcaucasie, Anatolie et dans une grande
partie de l'Asie Moyenne. Il est présent dans la partie non désertique du

Maghreb.

FRANCE. Dans le Sud, et çà et là ailleurs. Loire-Atlantique !, Côte d'Or !, Charente-Maritime
et île d'Oléron !, Gironde !, Tam !, Haute-Garonne !, Pyrénées-Orientales (WAc; ~ER 1955b),
Aude !, Hérault !, Gard !, Bouches-du-Rhône !, Vaucluse !, Var !, Alpes-Maritimes !, Alpes-de-
Haute-Provence ! Corse ! —GRANDE-BRFTAGNE. Compte tenu des corrections apportées par
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p

'arte

n'03. —Distribution Ouest-paléarctique d'Eremocori » fette »trzttu ».

WooDRQFFE (1962b) aux indications plus anciennes, la seule localisation confirmée est celle de
Surrey ; il faut laisser un ( ?) pour la présence de l'espèce en Devon et Norfolk ; l'indication
dc Scotland est erronée. —BELGIQUF.. (BosMANs 1978) : Limbourg, Namur. —ALLEMAGNE.
Par places, peu commun. Rheinland-Pfalz : Hunsrück, Kastellaun, Seibersbach (ZEBr: 1971).
Hessen : Frankfurt (GDI.DF. 1921). Baden-Württemberg : Schwar/wald : Legelsau (Vottrt 1977),
Konstanz (HEîKMANN 1996). Niedersachsen : Hannover (STtcttt t. 1938). Thùringen : Eichsfeld
(RAPP 1944 ; coll. Bckerlein !), Sachsen : Leipzig, Annaberg, Zwicl au (JDRDAN 1963 : BUT FNER

& WETZEL 1964). Anhalt : Harz (WAcyt-:R 1966). Halle (RAPP l')44). —SUISSE. Grisons (VDELL-
MY & SAUTER 1983). —ITALIE. Répandu partout selon Tamanini. Aosta !, Piemonte !, Liguria !,
Lombardia !, Veneto !, Trentino !, Alto Adige !, Friuli-Venczia Giulia !, Emilia (TAlùtANINI 1974),
Toscana !, Umbria !,Abruzzo !,Lazio !.Campania (Lucania) (TAMANtyt 1974), Puglitt !, Basilicata
(TAMANINI 1981). Iles Lipari : Alicudi (TAMANINI 1982). Sardegna : Oristano !,Assuni !, île Tavo-
lara (TAMANINt 1974). Sicilia ; Palermo, Altofonte (Carape//a leg. !).—ESPACNF.. Paraît absent
dans la région sous influence atlantique ; peu commun ailleurs. Gerone !, Barcelona !, Montseny
(RIBEs & GDIILA 1995), Tarragona !, Castellán !, Zalago/tt !. Teruel !. Madrid !, Cüceres !, Se-
villa !, Alicante !, Murcia !, Cüdiz ! Iles Baleares : Mallorca !, île Cabrera (RIBEs 1993).—
AUTRICHE. Vorarlberg (A.J. MIII.LFR 1926), Nord-Tirol (HEtss 1973), Niederôùterreich !, Neu-
siedlersee (MELBER et al. 1991). —RFP. TCHEQUF.. Bohême (HDBERLAivDT 1977) ; Moravie
(Sud) : Brno, Bzenec (STtutLix & VAvR(NovÁ 1997b). —SLOVAQUIE. (HORYÁTH 1897b) : Tren-
cin, Varanná (=Vranov) (MZHF !), Královsky Chlmec (Type de remunei !). Selon STENL!x &
VAvRINovÁ (1998a), seulement cn basse altitude. —HONGRIE. Budapest, Kccskemét. Szeged
(HDRYATFI 1897b), réserve de Kiskunság (At:KFMA l<)90). —SLOVFNIE. Postojna (coll. Eck-
erlcin !).—CROATIE. Zagreb, « Fiume » (=Rijcka), Cirkvenica (HDRVA'rtt 1897b) ; côte dc
Dalmatie, assez répandu ! (div. coll. ; NovAK & WAGNER 1951). —YOUGOSLAVIE. Grebenac,
Orehovica, Karlovci, Dupljaja (HDRYÁTII 1897b), Leskovac, Negotin (KDRMILEV 1937). —MA-
CÉDOINE. ! Drenovo (TAMANINI 1974). — ROUMANIE. Région de l'Ouest (Kts 1991).—
BULGARIE. Mt Vitocha (Jostrov 1964a). —GRECE. Makedhonia : Mikrolimni (HEtss leg. !).
Thessaloniki (TAMANINI 1974) ; Sterea Ellas : Parnass (HEtss leg. !) ; Pelopánnisos : Mt Eriman-
thos l 300-1 500 m (Maldès leg. !); île de Corfu (=Kérkira) (LttvNAvuoRt 1953) ; île de Crète
(=Kriti) (HEtss et nl. 1991) ; île de Santorini (RIEtiER 1995). —CHYPRE. Zone montagneuùe :

Troodos !, Livadia, Platania (LtNDBERo 1948). —TURQUIE. Anatolie : Mugis, M 'aurus (Ho-
BERLANDT 1955), Namrun (coll. Eckerlein !). Ankara (SEIDt.NsTÇ!îKER leg. !), Tatvan (coll.
Eckerlein !).—RUSSIE D'EUROPE. vallée du Kuban (KIRITsIIFNKo 1918).—UKRAINE. Trans-
carpathie, Crimée ! (Pvrsttxov 1969b). —GÉORGIE. Abkhazie : Sukhumi (KIRITSIIENxo 1918),
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M Pitsunda (KIRITsHENKO 1939). —AZERBAIDZHAN. « Kirovabad tu Ismailly, Vartashen, Za-
kataly, Lenkoran, Lerik (GtoAYATov 1982). — MAROC. Oujda (VtoAE 1937) ; Moyen-Atlas :
Azrou (id.), Forêt de Berkine (KocIIER le~. !); Haut-Atlas : Bin El Ouidane (coll. Heiss !).—
ALGÉRIE. Teniet el Haad !, Chellala, M'e l'Ouarsenis (SIENKIEwlcz 1964), Taguin (id.),
Djebel Amour !, Djebel Bahor ! —TUNISIE. Tunis !, Djebel Zaghouan !, Dj. Mansour !, Sbeitla,
Mactar (SIENKIEwtcz 1964). —ISRAEL. Mt Hermon, ait. 1 500 m (LINNAvuoRI leg. !),Herzlinya !

EXTFNSION ASIATIQUF.. Iran N-E ! ; Tadzhikistan !, Uzbékistan !, Kazakhstan ! Chine !
EXTENSION AFROTROPICALE. Abyssinie (TAMANINI 1974).

7. —Eremocoris praenotatus Seidenstücker

praenoratus Seidenstücker 1965 : 166 [Turquie ; holotype (d) ZSMC !l.

Adulte. Silhouette : fig. 240e p. 267. —Etroit, élancé, luisant, les hémélytres plus mats,
pourvu sur le corps de soies dressées dispersées, 2 fois aussi longues que le diamètre des articles
antennaires. Coloration foncière brune, antennes et pattes jaune brun clair, les 3 premiers articles
antennaires assombris apicalement. Tête noire, à clypeus éclairci ; front 3,5-3,8 fois aussi large
que les yeux vus de dessus. Article H des antennes 1,25-1,45 fois aussi long que le diatone,
1,5-1,6 fois aussi long que I et 1,15 fois aussi long que III ; IV subégal à III. Pronotum l, l-
1,2 fois (ct) ou 1,3 fois (9) aussi large que long ; champ antérieur brun sombre à noir, convexe,
brillant, presque imponctué ; champ postérieur brun clair, densément mais assez finement ponc-
tué, angles postérieurs portant un calus sombre, bords latéraux clairs, explanés comme chez les
autres espèces. Scutellum brun sombre. Hémélytres pris ensemble 1,9 fois aussi longs que larges,
bruns en avant et en arrière, avec une large bande transversale brun noir au milieu de chaque
corie ; membranes brunes avec 3 vagues taches claires, une basale et unc sur chaque bord latéral.
Profémurs pourvus de 2 grandes épines, l'interne plus petite que l'externe, et de 2 rangées de
denticules (fig. 238f p. 26S). Métatibias portant, outre leur pubescence couchée, des soies raides
érigées 2 fois aussi longues que leur diamètre (fig. 237h p. 264).

Long : 6,6-7,4 mm ; antennes (articles) : (I)0,80 à 0,96- (II)1,3 à 1,5S- (III)1,15 à 1,30-
(IV)1,15 à 1,25 mm. Large : diatone 1,0-1,1 mm ; hémélytres (ensemble) 2,2-2,35 mm.

Cet Eremocoris est aisément reconnaissable à ses appendices clairs, son
pronotum brillant, et les caractères de ses profémurs et métatibias. I[ est
assez voisin de l'espèce asiatique E. proeerus, mais celle-ci (silhouette :

fig. 240d) est plus étroite, ses pattes et antennes plus rougeâtres.

Erenlocoris praenotatus vit dans les régions sèches de RAnatolie intérieure
sur le sol à l'ombre de la végétation, notamment Rosacées : Rosa, Crataegus.
Les adultes ont été collectés en mai-juin.

TURQUIE. Anatolie : Ankara V 1964, Çiftehan V 1958 ! (SEIoENsTÜcKER leg. !, Types) ; Kayseri
VI 1970 (SEIoEI srucKER leg. !).

8. —Eremocoris podagricus (Fabricius)

podugricus Fabricius 1775 : 723 (Cimes) [Angletene ; syntypes BMNH coll. Banks, et MNHN '?l ;
—erruticus (var.) sensu Douglas & Scott 1865 : 178 (nec Fabricius) ; —nlpinus Garbiglietti
1869 : 118 [Piémont : Types MIZT '?] ; —h uuIrensis Populus 1874 : 28 [France : Yonne ; Types'? l.

PEIToN 1878a : 73 (Syn. Hét. Fr.) (ulpinus) ; HQRVÁTH 1883b : 5-7 (redescr., syn.,
disc.) ; LETHIERRY & SFVER!N 1894 : 226 (Cat. Hém.) ; OSHANIN 1906 : 376 (Verz.
Pal. Hem.) ; BHTEER 1923 : 135, 176 (oeuf ; écol.) ; PÜITsHvovA 1956 : 275, 283
(oeuf) ; ST!cHEL 1958 : 190 (Hét. Eur.) ; WOODRDFFE 1962b : 263 (in clé) ; SLATER
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1964b : 912 (Cat. Lyg.) ; ZIMSEN 1964 : 329 (Types podagricus) ; PIJTSHKôv 1969b :
344 (Lyg. Ukr.) ; SEIDENsTucKER 1965 : 161-171 (disc. syst.) ; TAMANINt 1974 :
162 (syst., syn. de alpinus).

Adulte. Habitus : fig. 241b p. 269. —Submacr. à macr. Mat, corps assez densément pubes-
cent, les poils du dessus dressés. Brun noir varié de clair sur pronotum et hémélytres, antennes
et pattes brun rouge, tibias et tarses un peu plus clairs. Tête noire ; antennes (fig. 239e) peu
densément pubescentes, article II 1,05-1,3 fois aussi long que le diatone, 1,45-1,60 fois aussi
long que I, et 1,1-1,25 fois aussi long que HI ; IV subégal â HI ou légèrement plus court. Rostre
atteignant au moins la base de l'abdomen. Pronotum 1,3-1,45 fois aussi large que long ; champ
antérieur convexe, noir, presque imponctuc ; champ postérieur assez densément ponctué, brun
clair avec 4 bandes sombres généralement très marquées ; marges latérales explanées jaune blan-
châtre, minces mais s'élargissant au niveau du sillon transversal. Hémélytres variés sur le disque
de brun clair et brun sombre, avec l'avant des cories jaune blanchâtre ainsi qu*une tache cir-
culaire le long du bord en arrière du milieu ; membranes brunes avec les nervures blanchâtres
et 3 taches blanchâtres très marquées, l'une â la base et les 2 autres sur les côtés. Mésosternum
avec de part et d'autre du sillon rostral un tubercule aigu bien visible (fig. 240f p. 267). Pro-
fémurs armés de 2 grandes épines et de 2 rangées de spinules, protibias des o arqués, élargis
au sommet, l'élargissement portant 2 dents (fig. 238e p. 265) ; les tibias assez densément pubes-
cents, les poils appliqué » et obliques, non érigés (fig. 237g p. 264).

Long : 5,7-7,0 mm ; antennes (articles) : (I)0,75 â 0,87- (II)1,15 à 1,2S- (III)0,97 â 1,2-
(IV)0,92 â 1,05 mm. Large : diatone 0,95-1,05 mm ; hémélytres (ensemble) 2,1S-2,50 mm.

La forme décrite sous le nom alpinus correspond à de petits spécimens
de montagne.

Cet Eremoeoris est aisé à reconnaître à son aspect mat, la coloration dor-
sale à marbrures contrastées, ses deux grandes dents profémorales, ses
métatibias densément et assez longuement pubescents mais sans soies érigées,
et son mésosternum toujours muni de deux tubercules aigus bien développés.
Sa forme et son tégument mat le font ressembler à E. plebej us mais ce dernier
n'a qu'une grande épine profémorale et ses métatibias portent de nombreuses
soies érigées. L'espèce la plus voisine est E. pellirus ; les caractères distinctifs
sont donné avec la diagnose de ce dernier.

(Euf. Fig. 245i p. 288. —D'après PttTsttvov. Jaune brunâttre, en concombre un peu arqué.
Chorion brillant, marqué de petites rugositcs peu serrées. micropyles au nombre de 4 à 5. Long :

1,3 mm ; diamètre max. : 0,50 mm ; diamètre couronne micropylaire : 0.13 mm.

Larves. —D'après Pursttxov 1969b. Pubescence dorsale comme E. plebejus, Articles I et
Il des antennes (sauf sommets) jaunâtres, IV presque entièrement blanc (jeunes stades) ou as-
sombri à sa base (stades âgés). Rostre très long, dépassant ou atteignant presque le sommet de
l'abdomen (stades I-II), dépassant son milieu (stades III-IV), ou atteignant son milieu (stades
IV-V). Poils des métatibias obliques, aussi longs que la moitié du diamètre des tibias (stades
II-III) ou aussi longs que ce diamètre (stades IV-V).

Ecologie. —Cette espèce se rencontre par places, dans les prés et parcs,
ou sous les buissons dans les forêts d'essences à feuilles caduques et de
résineux, plutôt sur sols calcaires, ou aussi en milieu ouvert sur sols sableux
et pierreux couverts d'Ericacées et feuilles mortes, etc. RIECER (1972) l'a
signalée au pied de Juniperus, STEHLIK k VAVRINOVÁ (1998a) au pied de Ju-
niperus et Thuya. Elle est tolérante vis-à-vis de l'hygrométrie.

L'hibernation s'effectue à l'état adulte. Le réveil a lieu dès le premier
printemps, et les V pondent les oeufs de mai à juin, les déposant parmi les
détritus végétaux ou directement sur le sol. Les jeunes imagos apparaissent
à partir d'août. L'hypothèse de pontes dans les fourmilières et d'alimentation
prédatrice aux dépens des oeufs et nymphes des fourmis, avancée pour ex-
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pliquer la rareté des larves (SoïtTFtwooo k. LEsTQN 1959) par analogie avec
ce qui a été écrit à propos d'E. abieti » par JoRDAN (1937) est réfutée par
PttTsttKov, qui assure que cette espèce, comme tous les Drymini, vit aux dé-
pens de graines.

Distribution. Carte n'104. Eremocori » podagricus est un élément euro-
méditerranéen et pontique, largement répandu en Europe moyenne et méri-
dionale. Vers le Nord, il atteint le sud de l'Angleterre, le Mecklemburg, le
Sud de la Pologne et la Russie moyenne ; vers le Sud il est présent dans le
Maghreb, mais manque dans le Sud-est du bassin méditerranéen ; à l'Est on
le connaît d'Anatolie, Caucase, et Transcaucasie, mais pas d'Asie Moyenne.
Les indications de Scandinavie qu'on trouve dans la littérature résultent prob-
ablement de confusions avec E. abietis.

FRANCE. Çh et la. Bassin parisien, pas rare ! ; Oise !, Seine-Maritime !, Indre !, Meurthe-et-
Moselle !, Bas-Rhin !, Aube !, Yonne ! (Type d'icaunen »is), Côte-d'Or !, Saône-et-Loire !, Ain !,
T« rn !,Alpes-de-Haute-Provence ! ; Aude, Pyrénées-Orientales (SIDNKIEwlcz 1964). —GRANDE-
BRETAGNE. (MAssnu 1955) : répandu au Sud d'une ligne Gloucester-Wash. —BELGIQUE.
(BosMatss 1978) : Limbourg, Brabant, Liège, Namur, Luxembourg. — PAYS-BAS. (AUKFMA

1989) : Zeeland, Limburg. —LUXEMBOURG. (REtcnïtNG & GERFt'D 1994). —AI.I.FMACNE.
Répandu bien qu'assez rare, manque dans le Nord, Rheinland-Pfalz : collines et vallées du

Rhin et de la Nahe : Lorch !, Monzingcn (ZEnn 1971). He »sen. Frankfurt (Gttt.DE 1921). Nie-
der »achsen : Sud-Hannover (WAGNFR 1966). Baden-Württemberg : Karlsruhe et vallée moyenne
du Neckar (RtFcFR 1972 ; Hue KMANN 1996). Bayern : Répandu ; Nieder Main (StHGFR 1952) ;

Coburg ! (EcKERLEIN leg.), Eichstiitt !, Passau !, Pleinfeld !, Steigerwald ! (SEtDEHsrïcKHR leg.) ;

Schwaben : Handzell, Neuburg a. Donau (Scuuss'HR 1990). Thüringen : Hainleite, Armstadt,
Erfurt, Naumburg, Windleitc, Kyffhauser, Eislehen (RKFF 1944). Sachsen : Leipzig et env.,
Schandau, etc (JDRDAN 1963).Anhalt : Halle (R»FF 1944). Brandenhurg : Neuglobsow, Postdam,
Nd Lehme (GoLLNER-ScHEIDING 1977). Mecklemburg (irl.). —SUISSE. Valais ! (CERGrs't leg.).
—ITALIE. Répandu presque partout dans la partie continentale et péninsulaire. Aosta (MANctHt

1958), Piemonte ! (types d'alpinas), Liguria !.Trentino (TaMANINI 1982), Alto Adige !, Veneto !,

->a,$ gn (ti 'ggd~o~so+~ P~sP

Carte n 104. —Distribution d'Eremorori » padagricu ».



GEN. EREMOCORJS 279

Friuli-Venezia Giulia (TAMANINI 1982), Emilia (id.), Toscana !, Marche (MANctNI 1962), Um-
bria !, Abruzzo (TAMANINI 1982), Molise !, Puglia : M 'argano ! ; île Capraia ! Sardegna : îles
Maddalena (RtzzoTTI VLAcH leg. !). Sicilia : M'adonie (CARAFEzzA leg. !). —ANDORRE.
Pals (HANNOTHIAUx leg. !). —ESPAGNE. Fort rare, trouvé seulement dans le Nord-Est et la
région madrilène. Cataluna : Barcelona, Valldoreix (RIIIEs leg. !), Tarragona (MZBS !) ; Madrid
(MNMS !). —AUTRICHE. Nord-Tirol (HEtss 1973), Ost-Tirol (KoFLER 1976), Oberàsterreich
(PRIEsNER 1927), Niederàsterreich !, Steiermark (MNHN !), Kârnten (Horzuu 1954), Burgen-
land !, Neusiedlersee !, Wien : Moosbrunn ! —RÉP. TCHEQUE. Bohême (HoaERt.ANoT 1977),
Moravie méridionale (STEHLIK & VAvRINOVÁ 1997b). —SLOVAQUIE. ! Pas rare, surtout dans
le Sud (STEHLIK & VAVRINovA 1998a). —HONGRIE. ! Pas rare. —SLOVÉNIE (GooALA &
GocAI.A 1986). —CROATIE. (HoRvÁTII 1897b), Dalmatie ! —BOSNIE-HERZÉGOVINE. Sa-
rajevo (MZHF !).—YOUGOSLAVIE. Srbija : Deliblat (ZMAS !), Pozarevac (KoRMILEv 1937) ;
Kosovo : Vrela (HNHM !). —ALBANIE. « Merdita » (MCSN !), « Velipoja » (MANcINI 1953b).
—ROUMANIE. Presque partout ! — BULGARIE. Montagnes dans tout le territoire (Jostrov
1964a). —GRECE. Sterea Ellas : Foki, M" Giána (coll. Carapezza !); île de Corfu (=Kérkira) !
—TURQUIE. Anatolie (Sr HUBERT leg.—> coll. Eckerlein !) : Yalova, Silifke, Tatvan (ait. 1 800-
2000 m), Semdinli. —POLOGNE. Haute-Silésie : Bobrek, Chelmek (J, & B. Lts 1998).—
I.ITHUANIE, LATVIE (LUKAsHUK 1997).—RUSSIE D'EUROPE. Au Nord jusqu'à Voronezh ! ;

au Sud dans tout le Caucasc du Nord ; vallée du Kuban !, Krasnodar !, Stavropol !, Kizlyar !,
territoire Checheno-Ingush ! (ZMAS). —BIÉLORUSSIE. (LUKASHUK 1997). — MOLDAVIE.
(DERZHANsKY 1997).—UKRAINE. (PUTSHKOV 1969b) : Transcarpathie, Lvov, Khmelinsk, Zapo-
rozhye, Cherkassy, Kiev, Donetzk, Lugansk ; Crimée ! — GÉORGIE. Tbilissi (KIRITsHENKO
1918), Sukhumi, Lagodekhi (ZMAS !). —ARMÉNIE. Megri (ZMAS !). —AZERBAIDZHAN
(ZMAS !). —MAROC. Fès : Ras el Ma (MEINANDER leg.m MZHF !). —ALGÉRIE. Teniet el
Haad (SIEtst<IEwtcz 1964) ; Djebel Babor (MNHN !) ; Kabylie : forêt d'Akfadou, ait. I 000 m
VIII 1980 (MSNV !).

9. —Eremocoris plebej us (Fallén)

sylvestris Panzer 1797 : 42 (Lygaeux) (nec Linnaeus) (Types ?) ; —plebej us Fallén 1807 : 67
(Lygaeus) [Suède ; lectotype (cî) MZLU !]; —f. t aucasica Horváth 1883b : 4 [Azerbaidzhan ;

lectotype (d) HNHM ![ ; —f. gibbir allie Horváth 1883b : 4 [France ; Anatolie ; lectotype (tî,
Anatolie) HNHM !]; —guttatus Matsumura 1911 : 36 (Drymus) [Sakhaline ; Type EIHU ?].

F!E!IER 1861a : 188 (Hét. Eur.) ; PUTQN 1878a : 72 (Syn. Hét. Fr.) ; LETHIERRy &
SÉVER!N 1894 : 226 (Cat. Hém.) ; OsHAN!N 1906 : 375 (Verz. Pal. Hem.) ; BUTt.FR
1923 : 176 (écol.) ; PFALER 1936 : 79, 82 (écol.) ; MlcHALK 1938a : 93 (écol.) ;
PFALER-CQLLANOER 1941 : 67, 74, 118 (chrom.) ; PUTsHI<ov 1958a : 408 (larves) ;
ST!cHEL 1958 : 188 (Hét. Eur.) ; SOUTHwoon & LEsToN 1959 : 113 (écol., syst.) ;
WoonRoFFF. 1962b : 263 (in clé) ; SI.ATER 1964b : 908 (Cat. Lyg.) ; PUTsHvov
1969b : 343 (Lyg. Ukr.) ; ScvnnER 1970 : 203 (lect.) ; TAMANINI 1974 : 159 (syst.,
syn. de gihhicollis) ; KFRZHNER 1976 : 23 (syn. de guttatus).

Adulte. Habitus : fig. 242a p. 280. —Submacr. à macr., taille très variable, forme plus courte
que les autres espèces du genre, téguments mats, pubescence longue et hérissée assez dense sur
le corps et surtout les pattes. Coloration le plus souvent brun sombre, mais variable ; dessus de
la tête, champ antérieur du pronotum et scutellum toujours noirs à brun noir ; hémélytres brun
sombre variés ou non de brun clair, jusqu'à brun clair variés de blanc jaunâtre en avant et sur
les côtés ; antennes et pattes brun noir à brun clair, les fémurs plus sombres que les tibias qui
sont parfois brun jaunâtre. Antennes relativement courtes ; article II 0,9-1,15 fois aussi long que
le diatone, 1,4-1,6 fois aussi long que I et 1,05-1,2 fois aussi long que III ; IV généralement un
peu plus long que 111. Rostre atteignant le milieu des métacoxae. Pronotum 1,2-1,5 fois aussi
large que long, assez faiblement trapéziforme ; ponctuation fine et rare sur le champ antérieur,
dense sur le champ postérieur; calus des angles postérieurs sombres, bien marqués ; bords la-
téraux clairs en avant, étroitement explanés, un peu plus au niveau du sillon transversal.
Hémélytres pris ensemble 1,4-1,65 fois aussi longs que larges, atteignant presque l'apex de 1*ab-
domen (macr.) ou laissant découverts I à 2 tergites (submacr.), bords latéraux arqués, largeur
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max. en arrière du milieu ; tache sombre du milieu absente ou rarement nette. Mésosternum
dépourvu dc tubercules. Profémurs armes de 2 grandes épines et dc 2 rangées de denticules

(fig. 239a p, 266). Tous les tibias pourvus d'une puhescence couchée et de nombreuses soies
érigées, 'tu moins aussi longues que le double du diamètre des tibias (fig. 237d p. 264), rarement
l'une des grandes épines peut manquer (Espagne : Albarracin !) ; article I des métatarses 1,8-
2 fois aussi long que les 2 suivants rcunis. Caryotype : 2 (8 + m) + XY.

Long : 4,9-7,2 mm ; antennes (articles) : (I)O,SS à 0,75- (II)0.80 à 1,2- (lll) 0,68 à 0,93-
(IV)0,70 à 1,05 mm. Large : diatone 0,75-0,95 mm ; hémélytres (ensemble) 1,9-2,5 mm,

Espèce facile à reconnaître à son aspect mat, sa dense pubescence érigée,
ses deux épines profémorales.

La f. caucasica, qu'on trouve en Transcaucasie, est remarquable par sa
coloration plus claire et sa pubescence plus longue, mais on trouve en petit
nombre des individus presque identiques dans les populations d'Europe oc-
cidentale.

Larves. —D'après les stades IV et V collectés en diverses localité » des Cévennes, Massif
Central français, dans la mousse (MAovtav et PÉRtc<R1'eg.).

Sntde IV. Comme stade V décrit ci-après, mais lobes hémélytraux ne dépassant pas l'apex
du métanotum, lobes alaires non développé », métanotum et tergite I jaunâtres ; tergttes II-III
rougeâtres, presque fusionné », limités par les sutures avec I et avec IV et par deux sillons
latéraux (structure en Y) ; tergites suivants comme stade V, coloration plus franchement rougeâtre

que brune. Denticulation dcs profémurs bien apparente.

Fig. 242. —Gen. Eremocoris. —a, E. plebejux, habitus d'une P, Massif central fran-

çais ; b, habitus d'une larve stade V, même provenance. —Échelles en mm. —Originaux.
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Long : 3,8 mm ; antennes (articles) : (I)0,42- (H)0,66- (III)0,66- (IV)0,80 mm. Large : diatone
0,75 mm, pronotum 1,04 mm, abdomen 1,45 mm.

S(ade V. Hahitus : fig. 242h. —Oblong, portant sur le corps ct les pattes des soies claires.
molles, dressées, presque 2 foi » aussi longues que le diamètre des articles antennaires. Téguments
submats, brunâtres variés de clair et de sombre, ou de rougeâtre sur l'abdomen. Tête brun sombre.
tubercules antennifères bien visibles de dessus. yeux petits, assez saillants. Antennes élancées,
bicolores ; article I jaunâtre, 0,7 fois aussi long que le diatone, dépassant le clypeus de plus dc
la moitié de sa longueur ; article II jaunâtre avec le tiers apical brun. 1.6 fois aussi long quc
I ; HI brun noir, éclairci à la base, à peine plus court que 11 : IV brun noir, suhégal à HI. Rostre
largement brun à sa base, et rembruni brièvement à son apex, atteignant le bord postérieur dcs
métacoxae. Pronotum brun noir, marges latérales bien marquées, un peu plus claires que le

disque. Mésostcrnum et lobes hémélytraux brun sombre varié de brun clair, lcs lobes nettement
marginés latéralement, assombris à l'apex ; partie visible des lobes alaires brun clair. Pattes
robustes, brunâtres, les métatibias en grande partie noirâtres ; profémurs renflés, armés sur leur
face antérieure d*unc épine suivie de 3-4 denticules ; tous les tibias pourvus de longues soies
dressées. Prosternum brun sombre ainsi que les bords externes des méso-et métapleures, lc reste
de la poitrine jaunâtre. Tergites H et III de I*abdomen brun rougeâtre ; structures en Y comme
aux stade IV mais cachées par les lobes hémélytraux ; unc zone claire en avant tout le long de
la suture HI-IV. Aires évaporatoires étroites. transversales, noirâtres, celle de la suture HI-IV
un peu plus large que les 2 autres, qui sont subégalcs ; tcrgites IV et V en grande partie brun

rouge, à bord postérieur infléchi vers l'arrière dans la région des aires cvaporatoires ; des zones
claires sur la partie antérieure du connexivum dorsal sur V, VI et VII. Sutures dcs sternites
H-HI et HI-IV approfondies ; suture IV-V arquées vers l'avant, avant d'atteindre les bords la-

téraux.

Long : 6.0 mm ; antennes (articles) : (l)0,62- (II)1,0- (HI)1,0- (IV)0,93 mm. large : diatone
0,90 mm ; pronotum (hase) 1,55 mm, abdomen 2.05 mm.

Ecologie. —Cette espèce se rencontre surtout, parfois assez commune,
dans les massifs couverts de forêts de cônifères, Pins et Sapins, où on la
trouve dans la Mousses au pied des Ericaceae, notamment Calluna et Vac-

cinium, jusqu'à 1 600 m d'altitude ! L'hibernation s'effectue à l'état d'adulte
ou de larve parmi la litière et dans la mousse. Les accouplements ont lieu
en mai, et les ceufs sont pondus de fin mai à début juillet. Les jeunes imagos
apparaissent à partir de la première moitié de juillet, et le pic d'éclosion se
situe fin juillet; cependant des larves stades IV et V sont encore présentes
jusqu'à fin août-début septembre (Massi Central français, ait. 1000 m ! ;

Ukraine). En Finlande, PPALI:.w (1936) a observé le développement partiel
d'une seconde génération hibernant à l'état de larve, et constituant la partie
principale de la population hibernante ; selon Ptrrsnwov, en Ukraine, les larves
hibernantes disparaissent avant le printemps.

L'alimentation a lieu presque exclusivement par ponction des graines, sur-

tout d'Ericaceae, Vaccinaceae, Pinaceae, Cupressaceae ; les Eremocori s

recherchent les cônes tombés à terre, mais ne montent pas sur les arbres.
Plus rarement ils ponctionnent aussi des graines d'arbres à feuilles caduques :
Betula, Carpinus, Acer.

Distribution. Carte no 105. —Eremocoris plebejus est un élément trans-

paléarctique. Il se rencontre en Europe, des rives méditerranéennes jusqu'à
la Scandinavie et l'extrême Nord de la Russie, où il dépasse le Cercle Polaire.
Connu de Turquie et Transcaucasie. Non mentionné d'Afrique du Nord ni

d'Asie centrale, mais présent dans l'Extrême-Orient russe.

FRANCE. Presque partout, pcu rare ; non encore signalé de Bretagne. —GRANDE-BRETAGNE.
(MAssEE 1955 ; WooDRol FE 1962b). Très localisé. England : anciens comté » méridionaux dc
Kent, Hampshirc, Cambridge. Wales : Glarnorgan. Scotland : est des Highlands, —BELGIQUE.
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Carte n 105. —Distribution Ouest-paléarctique d'Eremocorgs plebejus.

Namur (IAGB !). — PAYS-BAS. Signalé de presque toutes les provinces (AvtcnMA 1989).—
LUXEMBOURG. (Ratcttt.ttsc & Ganaxo 1994). —ALI.EMAGNE. ! Partout (Wisvtsatt 1966).
—SUISSE. Répandu (FRFY-GrssNER 1865) : cantons de Vaud, Ncuchatel, Bâle, Zurich, Berne,
Argovie. Valais ! —ITALIE. ! Répandu presque partout des Alpes à la Calabria, plus commun
en montagne, plus rare le long de la côte adriatique. Sicilia M" Etna (CAnwvnzzA leg. !).—
ESPAGNE. Semble manquer dans le Sud et l'Ouest ?. Cataluna : Barcelona !, Montseny (RIBEs
& GovvA 1995) ; Castellán ! ; Huesca : Jaca (Rtnas leg. !), parc N'*Ordesa (MZBS !); Burgos/La
Rioja : Sierra de la Demanda (PÉRlcART leg. !); Teruel : Albarracin (div. coll. !); Scgovia (div.
coll. !); Madrid (id. !). Iles Baleares ! —AUTRICHE. Nord-Tirol !, répandu (Hatss 1973) ; Ost-
Tirol (KOFLER 1976), Oberosterreich (PRIEstsER 1927) ; Niederàsterreich (Rnsst. 1995) ;

Steiermark ! ; Kârnten !, incl. M 'arawanken, répandu ; Neusiedlersec (Mat.nrR er al. 1991).
— RÉP. TCHEQUE. Bohême : Trstenice (RovBAL 1957a) ; Moravie : Mohelno (HDBERLANDT
1944c) ; div. loc, mais paraît rare (Ss'Ettvit< & VAVR!vovÁ 1997b). —SLOVAQUIE. Trencsen,
Kézm;irok, Varannô (Honvgvtt 1897b), quelques autres localité » (STEHLfK & VAVRfNDVÁ 1998a).
—HONGRIE. Budapest (HoRvÁ>'tt 1897b), réserve de Kiskunsâg (ADKEMA 1990).—SLOVÉNIE
(Goo~cA & Govr,cn 1986). —CROATIE. Varazdin (HORVÁTH 1897b) ; Dalmatie : Zadar (NovAtc
& WAGtsER 1951). —YOUGOSLAVIE, « Karolyvaros » (=Karlovci) (HDRvÁrtt 1897b). —ROU-
MANIE. Banat (Kts 1991) ; Transylvanic : « Brasso » (=Brasov) (HDRvÁ+tt 1897b) ; Valachie :

Cornana (MDN'IAtsDDN leg.r HNHM !); Moldavie : Brosteni, vallée du Barlad (SILNKIEwtcz
1964a). —BULGARIE. Partout (Josttiov 1964a). —GRECE. Thessalia (Er KERLEIvi leg. !) ; Sterea
Ellas : Delphi (id. !) ; Pelopánnisos ; Akhaia !, M[ Taygetos (EcKLRLEIN leg. !). Ile de Corfu
(=Kérkira) (HNHM !). —TURQUIE. Bursa (coll. Eckerlein !); Kizilcahamam (SatDEtssri!cKER
leg. !). —DANEMARK. (Mot.LER ANDERsEN &. Gautl 1994) ; (MNHN !). —NORVEGE. Toutes
les indications de WARLOE (1924) concernent la côte Sud et Sud-est. —SUEDE. (Covt.tAvos
& OssIAivvlcssoN 1976). Répandu au Sud du 60'arallèle (Skane : lectotype de lrlebeJus) ; plus
au Nord, dans les provinces du long de la côte du Golfe de Bothnie, semble atteindre ou dépasser
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le cercle polaire. —FINLANDE. (LAMMEs & RIIsNR 1990) : Atteint presque 6S"N. —POI.OGNE.
Haute-Silésie (J. Lts 1989) ; assez nombreuses localités dans la région de Krakáw et des M

'atra(SMRRczYIssvt 19S4) ; env. de Lublin : Wandzin (STRAwIIssKI 1957) ; île de Wolin (Lts
1992) ; probablement plus largement répandu. —LITHUANIE, LATVIE. FSTONIE (ZMAS !).
—RUSSIE D'EUROPE. Probablement répandu sur tout le territoire. Au Nord jusqu*à la pres-
qu'île de Kola !, Mourmansk !, Arkhangelsk !, Perm !, « Svcrdlovsk » ! (ZMAS). Au Sud, jusqu'à
Krasnodar ! et orenburg ! (id. !).—BIÉLoRUssIE. (GITFRMAN 1931).—UKRAINE. (Pttrsttxov
1969b). Largement répandu, zone des forêts et steppes boisées ; CarJIathcs, Zhitomir, Kiev, Cher-

kassy, Sumy, Poltava, Chernigov, Kharkov. Crimée (ZMAS !).—GEORGIE. Tbilissi (MZHF !);

Adzharia : Khulo (ZMAS !); Borzhom (MNHN !). — ARMÉNIE. (ZMAS !). — AZER-
BAIDZHAN. ! Lerik (types de caucasica, part.), M 'alysh. Lenkoran (MNHN !), Khanlar

(GIDAYATov 1982).

EXTENSION ASIATIQUE. Nord du Kazakhstan !, Sibérie Orientale : Ussuri !, Primoria !, île
de Sakhaline ! (Types de guttatus), îles Kouriles ! (ZMAS) ; Chine (Szetchuan) ; Corée (Jostt ov

& KERZHNER 1978).

10. —Eremocoris bletoni Vidai

bletoni Vidai 1940 : 449 !Maroc ; Types ICRM ?l.

STIcHEL 1958 : 188 (Hét. Eur.l; SLATER 1964b : 902 (Cat. Lyg.).

Adulte. Noir, mat, assez densément couvert de poils roussâtres. Antennes et fémurs brun

sombre, tibias et tarses roussâtres. Article II des antennes environ 1,3 fois aussi long que le

diatone et un peu plus long que III. Rostre roux, atteignant les métacoxae. Champ antérieur du

pronotum noir, convexe, à ponctuation espacée ; champ postérieur brun sombre, plus fortement

ponctué, avec 4 taches noires mal délimitées. Cories sombres, éclaircies sur le tiers basai ; mcm-

brancs n'atteignant pas tout à fait l'apex de l'abdomen ; membranes sombres avec une tache
claire de chaque côté et les nervures claires. Mésosternum non tuherculé. Profémurs armés de

2 grandes épines et d'une rangée de spinules ; métatibias pourvus d'une série de petites épines

et de grandes soies érigées. Premier article des métatarses 2 foi » aussi long que les 2 suivants

réunis.

Long : 5,5-7 mm.

Ce taxon me paraît fort voisin d'E. plebej us, dont il pourrait être considéré
comme une sous-espèce, car ce dernier n'a pas été mentionné d'Afrique du

Nord.

Décrit du Maroc, Azrou, XI 1938, 5 8 et 1 V, CH. BLETQN leg. J'ai vu

des spécimens d'Ifrane : 14 IV 1979 (W. SCHAoL leg. in coll. Heiss) et IV
1949 (ICRM !).

11.—Eremocoris pellitus Seidenstücker

peliitus Seidenstücker 1965 : 169 lAnatolie ; holotype (à) ZSMC !J.

Adulte. —Voisin mais bien distinct d'Eremocoris podagricus, dont on le sépare par les

caractères suivants. Antennes plus longuement pubescentes (Btg. 239f p. 266), articles III et IV
nettcmcnt plus petits, subégaux à I (chez F. podagricus, article III 1,15-1,40 fois aussi long

que I) ; tubercules mésosternaux visibles, mais plus émoussés. Protibias des cî avec une seule

dent sur l'élargissement apical, qui est plus bref (fig, 238d p. 26S) ; métatibias plus densément

pubescents (fig. 237f p. 264).
Long : 7,2-7,4 mm.
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Cette espèce habite les Balkans méridionaux et l'Anatolie ; elle a été col-
lectée au pied de Juniperus excelsa.

BULGARIE. Petrich XII 1958 (Jostrov 1969). —GRECE. Ile de Corfu (=Kérkira) (HNHM !).
Ile de Crète (=Kriti) : Knossos IV 1965 (PtNKER leg.m coll. Eckerlein !).—TURQUIE. Anatolie :
Mts Taurus : Çiftehan V 1958 (SFtDENsTUcKER leg. ! : Ilolotype), Pozanti (id. !, paratype) ; An-
kara : Baglum ! (coll. Eckerlein !), Çilhoroz dagi (id. !).

12. —Eremocoris ribauti Vidai

ribuuti Vidai 1936 : 197 1Maroc ; holotype (á) ICRM ?]

STtcHEL 1958 : 189 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 915 (Cat. Lyg.).

Adulte. Macroptère. Dessus avec de longs poils mous clairsemés. Tête noire ; articles I
et II des antennes roux à extrémité brune, articles III et IV brun foncé ; article II 1,7 fois aussi
long que I, III et IV subégaux entre eux et un peu plus courts que Il. Rostre roux, atteignant
les métacoxae. Pronotum légèrement rétréci en avant, champ antérieur convexe, d*un noir trè »

luisant, faiblement ponctué ; champ postérieur roussâtre avec quelques gros points noirs dissé-
minés et 4 taches noirâtres. Hémclytres roux plus ou moins sombre, tiers basai blanc ainsi qu'une
tache latérale en arrière du milieu ; membrane noire avec 3 taches blanches. Mésosternum bi-
tuberculé. Toutes les pattes roussâtres, les profémurs plus sombres ; profémurs armés de 2 grandes
dents (fig. 239c p. 266) ; métatibias avec de longs poils mous mi-couchés et une série de petites
épines sur la face interne ; article I des métatarses près de 2 fois aussi long que II et III réunis.

Long : 4,5 mm.

Cette espèce, que je n'ai pas vue, est connue seulement du Maroc : Oujda,
18 (holotype) ; Djorf Ouazzène (VIDAL 1937).

GEN. 75. —SCOLOPOSTETHLIS FIEBER 1860

Espèce-type : Scolopostethus cognatus Ficher 1861

'? Tritomut ern Costa 1841 : 296. —Scolopostethus Fieber 1860 : 49 ; 186 la : 188. —Mnnctntnus
Distant 1909b : 494.

ANDRÉ 1874 : 231 (myrm.) ; HDRVÁTH 1875 : 85 (Lyg. Hong.) ; PUTON 1878a : 73
(Syn. Hét. Fr.) ; EDwARDs 1889a : 278 (clé spp GB) ; HORVÁTII 1891b : 116 (révis.
gen.) ; 1892b : 253 (nouv. révis.) ; 1893 : 238 (spp. Am. du N) ; LETHIERRY & SÉ-
vERIN 1894 : 228 (Cat. Hém.) ; DtsTANT 1904 : 92 (esp.-type) ; OsHANIN 1906 :
378 (Verz. Pal. Hem.) ; HoRVÁTH 19!la : 337 (syn. de Manatanus) ; M1CHALK
1938a : 63, 93 (syst., écol.) ; Pt''ALER-CDLLANDER 1941 : 70 (chrom.) ; CARAYQN
1948 : 303 (gl. odorif.) ; LESTON 1954 : 9 (strid.) ; SCUDDER 1957c : 154 (in Dry-
mini) ; SLATFR & HURLEUTT 1957 : 74 (nerv. ailes post.) ; PUTsttvov 1958a : 408
(larves in clé) ; STtcHEL 1958 : 195 (Hét. Eur.) ; SLATER & CHINA 1961c : 351 (req.
à I.C.Z.N. pour rejet Tritomacera) ; I.C.Z.N. 1963, Opin. 680 (Liste Off. ; esp.—
type) ; EYLEs 1963b : 287 (prem. états div. spp.) ; S1ATER 1964b : 952 (Cat. Lyg.) ;
PUTsttxov 1969b : 347 (Lyg. Ukr.) ; SLATER & O'DoNNELL 1995 : 122 (suppl. Cat.).
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Adultes. —Corps ventralement convexe, connexivum redressé. Tête noire,
mate, indistinctement ponctuée. Front nettement plus large que le diamètre
oculaire. Yeux peu distants du bord postérieur du pronotum, portant quelques
longues soies molles. Ocelles petits, souvent vestigiaux. Article I des anten-
nes dépassant l'apex du clypeus d'environ la moitié de sa longueur. Pronotum
avec un très étroit collet antérieur, bords latéraux étroitement explanés, cette
explanation claire et s'élargissant grandement au niveau du sillon transversal ;

champ antérieur noir, mat, non ou très indistinctement ponctué. Suture des
sternites IV-V n'atteignant pas les bords latéraux de l'abdomen, recourbée
en crochet de chaque côté vers l'arrière. Tous les stigmates ventraux ; paires
postérieures de trichobothries du sternite V situées l'une au-dessus de l'autre
en vue de profil; trichobothries du sternites V toutes antérieures au stigmate,
qui est au niveau du tiers médian du segment ; des pores présents près des
stigmates des segments IV et V. Ailes postérieures avec un hamus et des ner-
vures secondaires. Profémurs armés d'une épines et de 2 rangées de spinules
(fig. 245c p.288). Protibias arqués et munis de nombreux et fins denticules
sur leur face interne, au moins sur la moitié basale, ceux des 8 plus élargis
et avec quelques épines dans l'élargissement apical (fig. 245c). 8, P.. Phallus

(fig. 248a, b p.304) et spermathèque assez semblables à ceux des Drymus.

Nota l : Dans une communication de quelques mots, LEsrokt (1964) indique avoir découvert
un appareil stridulatoire chez le genre Scr>lr>posrethus, mais dans son article ultérieur sur les
mécanismes stridulatoires des Hémiptères (1957) il n'en fait aucune mention ; AskILocK ET LAT-

rtw (1963) notent que ces appareils sont inconnus chez les Drymini ; on peut donc considérer
que la découverte annoncée n'a pas été confirmée.

Nota 2 : L*oligomérie antennaire, souvent observée chez lcs Lygr>eidae, notamment terricoles,
est particulièrement fréquente dans le genre Scr>h>pr>steihus, où elle peut concerner dans certaines
populations jusqu'à 20 ~/r. des spécimens, l'oligomérie bilatérale n'étant pas exceptionnelle ; bien

entendu, pour les mensurations les antennes à 3 ou 2 articles ne sont jamais prises en considé-
ration dans le texte qui suit.

(Eufs. —Voir Sc. ihr>msr>ni, Sc. affïni s, Sc. piïosus.

Larves. Ressemblent aux larves d'Eremocr>ris, mais moins allongées.
Ovales, mates, avec la tête et le thorax un peu luisants aux jeunes stades.
Dessus glabre ou avec des soies dressées. Tête et thorax brun noir à noirs,
moitié postérieure du pronotum plus ou moins largement éclaircie ; lobes hé-

mélytraux sombres à taches claires ou clairs à dessins sombres ; antennes
robustes bien qu'au moins 0,8 fois aussi longues que le tête et le thorax
réunis (lobes hémélytraux inclus pour les stades âgés), brun sombre avec en

général des parties claires. Pattes jaune brun avec les fémurs souvent assom-
bris en partie. Rostre atteignant ou dépassant les métacoxae (stades I-IV) ou
atteignant au moins les mésocoxae (III-V). Urite I blanchâtre ou jaunâtre,
les suivants rosâtres (stades I-III) ou gris-brun (stades III-V), avec des bandes
sombres ou des taches ; tergites Il+III bordés de jaune en arrière et sur les
côtés ; suture III-IV formant des structures en Y. Aires évaporatoires au nom-

bre de 3, transversales, brun sombre à noires, la première plus large que les
suivantes.

Ecologie. Les Str>lr>pr>sfethus vivent dans la litière, dans la mousse et
sur les plantes basses ; ils sont granivores et se nourrissent peut-être aussi
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en ponctionnant les hyphes mycéliens. Certains sont attirés par des plantes
déterminées, comme par exemple S. thomsoni qu'on trouve surtout sur les
Urtica et aussi Mentha, sans qu'on puisse cependant parler d'oligophagie.

Distribution et systématique. —Le genre Scolopostethus, essentiellement
holarctique, comprend de l'ordre de 40 espèces, dont une vingtaine paléarc-
tiques, 10 dans la sous-région euro-méditerranéenne. Certaines de nos espèces
se trouvent également en Amérique du Nord. On connaît quelques représen-
tants afrotropicaux, indo-malais et australiens.

Ce groupe est très homogène, cependant l'identification n'est pas parti-
culièrement difficile. Elle a recours à l'examen de la pubescence, à des
caractères antennaires et quelques autres détails morphologiques. L'examen
des paramères des 8 peut être utile dans certains cas.

TABLEAU DES ESPÈCES

Adultes

1 (161 Pubescence dorsale nulle, ou courte et oblique, jamais dressée, les soies au
plus aussi longues que la moitié du diamètre dcs articles antennaires........ 2

2 (15) Rostre n'atteignant pas lcs métacoxae. Pubescence dorsale nulle ou très brève,
à peine soulevée 3

a b C d e

Fig. 243. —Gen. Scolopostethus. Antennes. —a, Sc. cognatus; b, Sc. patruelis ; c, Sc.
thomsoni ; d, Sc. decoratus ; e, Sc. affinis; f, Sc.

I;rondis�;

g, Sc. pi ctus ; h, Sc. pilosus ;

i, Sc. lethierryi ; j, Sc. puberulus. —Original.
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a b

o g h j k

Fig. 244. —Gen. Scolopostethus. —a-l, paramère gauche : a, Sc. patruelis des Pyré-
nées-Orientales françaises; b, Sc. cognatus de Corse; c, Sc. thomsoni du bassin

parisien ; d, Sc. decoratus du Bassin parisien ; e, Sc. affinis du Massif Central français ;

f, Sc. grandis dcs Pyrénées-Occidentales françaises ; g,b, Sc. pictus de Loire-Atlanti-

que ; i, Sc. puberulus du Jura français ; j, Sc. pib>sus du Portugal ; k, Sc. p. subsp.
maderensis dc l'île de Tenerife ; 1, Sc. lethierr)i du Caucase. —m, spermathèque de

Sc. affinis ç'u Nord dc la France ; n, Sc. patruelis de Provence, silhouette. —Échelles
en mm. —Original.

3 (4)

4 (3)

5 (8)

6 (7)

7 (6)

8 (5)

9 (10)

10 (9)

Article II des antennes au moins aussi long que le diatone. Antennes

(fig. 243g) élancées, nettement plus longues que la moitié du corps, généra-
lement en entier jaune brunâtre ou avec les 2 derniers articles assombris. Gla-
bre. Long : 4,0-4,7 mm. Elément euro-sibérien et pontique...............................

7. pictus (Schilling) (p. 303)

Article II des antennes antennaire plus court que le diatone ; antennes peu

plus longues que la moitié du corps, rarement unicolores .............................5

Mésopleures armé » de chaque côté du sillon rostral d'un appendice ou tu-

bercule pointu, long et recourbé vers l'avant chez lcs d', plus réduit et non

recourbé chez lcs V, bien visible de profil (fig. 245a, b). Dessus glabre... 6

Article II des antennes jaune rougeâtre, assombri apicalement, les 2 suivants

sombres (fig. 243f). Macr. et brach. Long : 3,6-5 mm. Europe .........................
5. grandis Horváth (p. 299)

Article II des antennes entièrement jaune rougeâtre ; article III sombre, gé-
néralement éclairci dans sa partie basale, article IV sombre (fig. 243e). Brach.,
rarement macr. Long : macr. 4-4,5 mm, brach. 3,2-3,8 mm. Euro-sibérien et
turanicn ...............6. affinis (Schilling) (p. 301)

Mésopleures non tuberculés. 9

Articles III et IV des antennes noirs et épaissis, article II noir vers son ex-
trémité apicale (fig. 243c). Dessus très brièvement mais visiblement pubes-
cent. Long : 3,4-4,1 mm. Macr. et brach. Elément holarctique lié notamment

aux Urtica et Mentha.. 3. thomsoni Reuter (p. 293)

Antennes ne présentant pas ces caractères. Dessus subglabre .....................11
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Fig. 246. —Scolopostethus, habitus. —a, Sc. cogna/us de Corse ; b, Sc. thomsoni, 8
macr. du Nord de la France. —Échelles en mm. —Originaux.

la base rembrunie '; article I dépassant le clypeus par la moitié de sa longueur, article II0),
0,8-1,0 fois aussi long que le diatone et 1,05-1,15 fois aussi long que III ; IV 1,05-1,2 fois aussi

long que II. Rostre brunâtre, atteignant le milieu des mésocoxae. Pronotum trapéziforme, 1,4-
1,7 fois aussi large que long, convexité du champ antérieur noire, imponctuée, col antérieur et
champ postérieur brun jaune, ponctués ; marges explanées brun jaune, éclaircies dans l'élargis-
sement médian, angles postérieurs assombris en-dessus. Scutellum noir. Hémélytres pris
ensemble 1,85-2 fois aussi longs que larges, dépassant un peu l'abdomen, jaune blanchâtre sur

le 1/3 antérieur, brun varié de clair et de sombre sur le reste des clavus er des caries, avec
toujours une tache blanchâtre le long des bords externes en arrière du milieu ; membranes blan-

châtres, nervures brunes. Dessous du thorax et abdomen bruns à noirs, avec le col du prosternum,

les bords postérieurs des pleures, les lames coxales blanc jaunâtre. Mésosternum sans tubercules.
o. Paramères : fig. 244b p. 287.

Long : 2,9-4,0 mm ; antennes (articles) : (I)0,30 à 0,38- (II)0,54 à 0,67- (III)0,46 à 0,57-
(IV)0,61 à 0,70 mm. Large : diatone 0,64-0,69 mm, hémélytres (ensemble) 1,1-1,4mm,

Espèce assez facile à reconnaître par son dernier article antennaire en

grande partie jaune blanchâtre.

A noter que chez les spécimens d'Italie le contraste entre les régions claires et sombres())

de l'article IV des antennes est moins accentué que chez ceux de France méridionale et d*Es-

pagne.
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Fig. 247. —S(oiopostethus, hahitus, —a, S(. thomsoni, ç'rach, du Nord de la France ;

b, même espèce, larve stade V du Sud du Massif Central français. —Échelles en mm.
—Originaux.

Distribution. Carte n" 106. —S«olopogtethug «ngnatug est un élément
Nord- et Ouest-méditerranéen ; les indications d'Europe moyenne (Allema-
gne, Autriche, Tchécoslovaquie, Hongrie) ne concernent pas cette espèce, cel-
les de Roumanie seraient à vérifier.

FRANCE. S'écarte peu des départements méditerranéens. Pyrénées-Orientales : Argelès-sur-
Mer !, Vernet-les-Bains !.Amélie-les-Bains ! ; Aude : Saissac (Lt)noct ieg. !); Hérault : Agde !,
Lodève ! ; Bouches-du-Rhône : Arles ! : Var : Fréjus !, Hyères !, Saint-Tropez ! Mts de l'Esterel ! ;
Alpes-Maritimes : Cannes !. Mandelieu ! ; Alpes-de-Haute-Provence ; Sisteron ! ; Ardèche : M

Tannargue, Loubaresse. ait. 1000 m ! Loire-Atlantique (DOMINIQUE 1902, non vérifié). Corse :

commun ! —SUISSE. Tessin (R<MnAzzt k. DEïHIER 1997). —ITALIE. Répandu sur le continent
ct lcs îles. I.iguria : San Remo !.Gcnova !.Casella ! Piemonte (MSNV !).I.ombardia ; Brescia !,
Como (M<NctNt 19S9h), Sondrio ! Veneto : Lago di Garda ! ; Fumane, Molina (Rtzzoïït Vt wc)t

1994). Friuii-Venezia Giuiia (Dioli 19117). Emilia-Romagna : M'" Penna (MCSN !). Toscana :

Fircnzc !, Vallombrosa !, Arezzo !, Alpi Apuane !.Lucca ! Lazio : env. dc Roma !, parc de Circeo
(MFI.BER 1991). Abruzzv e Moiise : Campitello Matcsc (SURVAI)rl leg.m MSNV !). Campania
(id. !).Basiiicata. I.;)gonegro (Taxtastst 1981), Potenza (MCSN !).Caiabria : M" Pollino. Col-
loreto (Tant x ~ tr t 196 1b). Oriolo (MCSN !). Iles dc Giglio !, Elha, Gorgone !, Capraia !
Sardegna. Commun ! ; île Maddalcna (R(zzorrt Vt.))('t( ieg. !).Siciiia. Messina !, M 'trm !, Si-
r;(eus() !, Vittoria ! — ESPA(;NE. B;(rc lona ! (Rtnt.s tè G()t)t.)x l()9S) ; Gllll)llzcott : Allola
(Ut))x('()N t(g.m MNMS ! ) ; Madnd (Bat()a 19S7) ; île dc Mallorca (Rll)l!s 196S). —'. PORTU-
îiAI.. (Ot.tvt.ttta I S96) « Vtn Volxcm /e(N » Non vérilié. — CROATIF.. Svcti Jurij (Hot(vi(t tt

IN)7h) ; Dalmatic : Omis (N()val, teg.m coll. Fckcrlcin !), Rt(duc (H()tevt('t'tt 11197h). —AI.BA-
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Carte n 106. —Distribution de Scolopostethus cognatus.

NIE. Petrela (TAMAtstist leg. ; MAtscttst 1953b). —ROUMANIE. (à vérifier). Banat : Mehadia
(HoRVÁTH 1897b), Transylvanie, Valachie (Kis 1991). —BULGARIE. Ograja pr. Solïa (Jostrov
1964a). —GRECE. M Olimbos, ait. l 100 m, IV 1970 (EcvERt.atis leg. !) ; île de Corfu (=Kérkira)
(DooERo leg.m MCSN !).—? TURQUIE. Anatolie : indiqué des Mts Taurus (Bürücek) et d'Ek-
baz (HOBERLANDT 1955) ; non vérifié, douteux. —TUNISIE. Nord : Nefza (CARArazzw leg. !).

2. —Scolopostethus patruelis Horváth

pntruelis Horváth 1892a : 138 (France ; lectotype (o ) HNHM !, paralectotype (o ) MNHN !].

HoRvÁTB 1892b : 255 (in clé) ; WAoNER 1949a : 7 (caract.) ; SrtcEEL 1958 : 200
(Hét. Eur.) ; SI.ATER 1964b : 969 (Cat. Lyg.) ; ScUDDER 1970 : 203 (lect.).

Adulte. —Submacr. (silhouette : fig. 244n p. 287), plus rarement macr. Semblable à cogna-
tus. En diffère par les caractères suivants. Antennes (fig. 243b p. 286) un peu plus longues,
0,6-0,7 fois aussi longues que le corps, articles I et II jaune brunâtre clair ainsi que la moitié
basale de III, le reste assombri, sans contraste ; plus rarement antennes entièrement jaune brun
clair. Pronotum 1,3-1,45 fois aussi large que long, chez les submacr. aussi large au niveau du

champ antérieur qu'à la base. Hémélytres atteignant l'apex de l'abdomen, ou laissant découverts
1 à 3 tergites. Paramères ; fig. 244a p. 287.

Long : 3,4-4,0m ; antennes (articles) : (I)0,34 à 0,42- (II)0,60 à 0,70- (III)0,53 à 0,60-
(IV)0,67 à 0,75 mm. Large : diatone 0,70-0,78 mm ; hémélytres (ensemble) 1,1-1,35 mm.

Les spécimens à antennes entièrement jaune brun clair pourraient être con-
fondus avec S. pictus, cependant chez S. patruelig les antennes sont plus
robustes, l'article II 0,85-0,95 fois aussi long que le diatone, alors que chez
S. pictug (fig. 243g p. 286) elles sont plus graciles, l'article II au moins
I, l fois aussi long que le diatone.
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Carte n" 107. —Distribution de Scolopostethus patruelis.

Distribution. Carte n" 107. —Scolopostethus patruelis est une espèce
Nord-ouest méditerranéenne, connue surtout du midi de la France, d'Espagne
et des îles méditerranéennes occidentales('). Ses moeurs sont inconnues.

FRANCE. Répandu en Languedoc, Provence, et Sud du Massif Central. Pyrénées-Orientales :
Banyuls !, forêt de La Massane !, Vernet-les-Bains ! ; Aude : Carcassonne !, Fitou !, Laroque de

Fa ! ; Hérault : Montarnaud ! ; Gard : Rochemaure ! ; Ardèche : forêt de Bourg-Saint-Andéol (MA-

Toco leg. !); Lot (MArocQ & TvssAc 1992) ; Tam ! ; Bouches-du-Rhône : Salon-de-Provence !,
Cassis ! ; Var : Saint-Tropez !, Fréjus !, île de Porquerolles ! ; Vaucluse ; Avignon !, Bédoin !,
Apt ! ; Alpes-de-Haute-Provence : Sisteron !, Les Mées !, Digne ! ; Hautes-Alpes ; Serres ! ; Lan-

des (MNHN !); Savoie : Brides (HAtstsortttAvx leg. !). Corse (MNHN !). — SUISSE. Vaud :
Savigny (HAvivoTHIAvx leg. !). —ITALIE. Seulement connu de Sardegna et Sicilia. Sardegna :

(Sassari) Calangianus, IV 1979 (Pocol leg.m MCSN !).Sicilia : Rocca Busambra, V 1981 (BAR-

Tovt leg.~ MCSN !). —ANDORRF.. (div. coll. !). —ESPAGNE. Çà et là, répandu sans être

très commun. Cataluna : Gerone !, Barcelona !, Montseny (RtEEs & Govt.A 1995), Tarragona !,
Castellán !, Lerida !, Huesca ! ; La Rioja ! ; Soria ! ; Burgos ! ; Zamora : Portelo VI 1989 (MA+ocQ

leg. !); Pontevedra ! ; Valencia ! ; Teruel : Albarracin VI 1990 (MArocQ leg. !); Cuenca : Una Vl
1991 (MATocQ leg. !); Segovia : La Granja ! ; Madrid (div. loc., div. coll. !); Alicante ! (RIBEs
& SAvLEDA 1979) ; Almeria : Sierra Nevada, Puerto de la Ragua ! ; Cádiz ! —PORTUGAL. Serra
de Estrela Vl 1989 (MrrocQ leg. !).

3. —Scolopostethus thomsoni Reuter

affinis sensu J. Sahlberg 1868b : 210 (nec Schilling) ; —decoratus sensu Thomson 1870 ; 201
(nec Hahn) [Suède Sudl ; —thomsoni Reuter 1874 : 562 (nom. nov. pr. rter orntu » sensu Thomson,

J'ai rapporté à cette espèce un spécimen de Macédoine : Drenovo (coll. Eckerlein) et un(0
autre d'Ukraine, basse vallée du Don (ZMAS) : au vu de l'aire de distribution actuellement

précisée, ces déterminations seraient à revoir.
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nec Hahn), [lectotype ( V) MZLU ! in série decorarus Thomson] ; —adj uncrus sensu Horvéith
1875 : 87 (nec Douglas éz Scott) ; —neglectu » Edwards 1889a ; 278 [Angleterre ; Types ?J

PUTON 1878a : 75 (Syn. Hét. Fr. : adjunctus) ; HoRVÁTII 1891b : 117 (syn.), 1892b :
254 (redescr., syn.) ; OsHANIN 1906 : 381 (Verz. Pal. Hem.) ; BUTLFR 1923 : 188
(dév., écol.) ; AsHLocK 1957 : 422 (phallus) ; STtcHEL 1958 : 198 (Hét. Eur.) ; EYLEs
1963a : 138 (écol.), 1963b : 278, 286 (prem. états), 1964b : 89-116 (alim.) ; SwEET
1964b : 111-116 (écol. en Nouv.-Angl.) ; SLAT11R 1964b : 976-980 (Cat. Lyg.) ;
PUTs!IKov 1969b : 353 (Lyg. Ukr.) ; UFsHtMA 8c. AsFILocK 1980 : 798 (chrom.) ;
QAGATAY 1985 : 86, fig. 6 (génit. cî).

Adulte. Habitus : macr. fig. 246b p. 290 ; brach. fïg, 247a p. 291. —Macr., plus souvent
hrach. Mat, portant, notamment sur les hémélytres, unc brève pilosité éparse, argentéc, presque
couchée, au plus aussi longue que le diamètre des métatibias. Coloration géncrale comme les
autres espèces du genre. Antennes (fig. 243c p. 286) robustes, 0,5-0,6 foi » aussi longues que le
corps, article I jaunâtre ou en partie noir, article II jaunâtre à sommet plus ou moins largement
noir ; III et IV noirs, sensiblemcnt épaissis ; article II 0,65-0,85 foi » aussi long quc lc diatone
et 1-1,1 foi » aussi long que III ; IV 1,1-1,2 fois aussi long que Il. Rostre atteignant lcs mésocoxae.
Pronotum 1,2-1,4 foi » aussi large que long, trapézoïdal et un pcu resserré au milieu (muer.), ou
subrectangulairc (brach.). Hémclytres pris ensemble 1,8-2,0 fois aussi long » quc larges (macr.)
ou 1.2-1,3 fois (hrach.) ; les 3 rangées dc points des clavus presque parallèles et cquidistantcs
sauf postérieurement ; corics jaune brunâtre avec en général l ou 2 taches noirâtres vers le milieu.
et la région postérieure largement noirâtre ; membranes des macr. bien développées, blanchâtres
à nervures brunes. atteignant l';tpex de 1*abdomen, celles des brach, réduites à des lobes blan-
châtres laissant découverts les 3 derniers tergitcs. Fémurs avec en général un large anneau brun,
qui manque parfois sur lcs intermédiaires, plus rarement aussi sur les postérieurs ; tibias et
tarses clairs. Mésosternum sans trace dc tubercules. Paramères des d : fig. 244c p. 287. Caryo-
type : 2 (8 + m) + XY.

Long : 3,4-4,1 mm ; antennes (articles) : (1)0,34 â 0,40- (II)0,50 â 0,57- (III)0,49 à 0,57-
(IV)0,60 à 0,67 mm. Large : diatone 0,66-0,80 mm ; hémclytres (ensemble) á 1,15-1,2Smm, 9
1,35-1.5mm.

Ce Scolopostethus se reconnaît assez aisément à son système de coloration
antennaire et sa pubescence claire très courte mais visible. Il est parfois con-
fondu avec S. decoratus, mais ce dernier présente des antennes presque
entièrement noires, et moins épaissies sur les 2 derniers articles.

CEuf. Fig. 245f p. 288. D*après Eyles 1963a. Chorion lisse ; trois â six micropyles. Long :
0,92-1,07 mm ; diamètre max. 0,34-0,38 mm.

I.arves. Les divers stades ont été brièvement décrits ct les stades IV et V figurés par Eyles
(1963a).

Suulc V. Hahitus : fig. 247b p. 291. —D*aprcs des ex. du Massif'entral frangeai », Dessus
portant dcs soies clatres dispersées très petites, couchécs. Varié de noir, brun clair ct blanc
jaunâtre, comme illustré sur la figure. Tête noire ; antennes robustes, articles III et IV épais et
noirs ; rostre attcign;tnt le milieu du mésosternum. Champ antérieur du pronotum noir même
sur les marges latérales, ch;tmp postérieur clair avec deux bandes noires obliques : mésonotum
noirâtre, lobes hémélytraux v;trié » dc jaunâtre et brun clair, atteignant le bord postérieur du
tergite III : fémurs, surtout Ics antcricurs, rembruni » sauf au sommet. Pleures noirs, lobes coxaux
et sternum blanc jaunâttxx Abdomen sombre en-dessus sauf urite I blanc. suture III-IV bordée
dc blanc et connexivum avec unc tache blanche en avant sur chaque urite de III 't VII : tcrgitcs
IV à VII rosâtres cn arrière dcs aires évaporatoircs ; sternites grisâtres. 2 taches claires ttu lnilicu
dc III. 4 petites taches claires ;tu milieu de IV, une tache quadrangulaire noire plus ou moins
marquée sur toute la partie médiane dc VII chez Ia 9.

Long : 3,6 mm (extrêmes d'aprè » Fylcs : 2,3S-3.75 mm) ; antennes (articles) : (1)0,3- (11)O,S-
(III)O,S- (IV)0,65 mm. I.argc : diatonc 0.7S ; mésoxtcrnum (lobes hémélytraux inclus) 1.3S mm.

Ecologie. La biologie dc ce Stohrpenvtethus a été bien étudiée par plu-
sieurs auteurs, notamment EYLEs (1963a, 1964b) en Angleterre, et SWEET
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(1964b) aux USA (New-England) ; PursHKov (1969b) a fait une brève syn-
thèse de ces travaux.

Sc. thomsoni est un élément mésophile ou parfois hygrophile, granivore,
qui affectionne les biotopes ouverts, assez humides, et paraît lié préféren-
tiellement, en Europe à diverses plantes, surtout Urtica dioica (très
nombreuses observations), mais aussi Mentha sp. !, Spiraea sp. ! Calluna !,
Tanacetum, Digitalis purpurea, et dans les marais sur les Sphagnum. Les
élevages en laboratoire (EvLEs) ont confirmé une certaine polyphagie avec
des préférence, laissant notamment la possibilité de développement sur les
graines d'Erica cinerea ou Capsella bursa-pastoris. STEHLfK (1998) men-

tionne aussi les détritus d'espèces introduites de Cupressaceae.

L'hibernation a lieu à l'état d'adulte et de larve stades III à V. En Europe,
les pontes débutent en mai et s'étalent jusqu'à fin août. Les oeufs se déve-
loppent en 2 ou 3 semaines, et les larves en 75-85 jours, ou davantage si les
conditions climatiques sont défavorables. L'espèce semble monovoltine, les
ovaires des jeunes V ne mûrissant qu'au printemps suivant dans les condi-
tions naturelles. L'occurence du macroptérisme est de l'ordre de 5 à 10%

Aux USA il paraît exister diverses populations dont les relations trophiques
et la phénologie sont différentes, en particulier l'une des « races » vit sur les
Carex dans les marais ; selon SwEET la fertilité des V est de l'ordre de 100-
250 oeufs au total, et l'espèce paraît bivoltine.

-20 0 50 50 50

C

eo

eo

Carte n" 108. —Limites Nord et Sud de la distribution quasi-continue de Scolopostethus
thomsconi dans l'Ouest-paléarctique.
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Distribution. Carte n" 108. —Scolopostethu » thr>m »oni est une espèce ho-
larctique. Il est répandu et souvent commun dans toute l'Europe moyenne
et septentrionale, presque jusqu'à l'extrême Nord, et se raréfie plus ou moins
en Europe méridionale; on le connaît de Transcaucasie et Anatolie mais pas
d'Asie centrale. Recensé en Sibérie occidentale et centrale et dans l'île de
Sakhaline, il paraît absent en Extrême-Orient sibérien (VtbtovuRov 1979),
mais présent au Japon et dans les Iles Kouriles. En Amérique, il est connu
des U.S.A., Terre-Neuve, Canada et Alaska.

FRANCE. Commun partout ! Corse ! — îRANDE-BRFTAGNE ! Presque partout. — IR-
LANDE. ! Id. —BELGIQUE !, PAYS-BAS !, LUXEMBOURG, ALLEMAGNE !, SUISSE !,
presque partout. —ITALIE, Recensé dans toute l'Italie continentale, pas rare au Nord, çà et là
jusqu'au Sud de la péninsule ! Sicilia : Palermo (coll. Eckerlein !). Non indiqué de Sardegna.—
ESPAîNE. Gerone (UCMA !); Barcclona : Montseny (Rtnrs & GourA 1995) : Navarra : Ron-
cesvalles (coll. Ribcs !); Guipuzcoa (BoutvAR & CtttcoTF. 1879) ; Le6n : Sierra dc Ancares Vl
1983 (Péricart leg. !) ; Malaga (MZHF !). —PORTUGAL. (BoutvAR & CHIcoTE 1879, sans
précision). —AUTRICHE. Répandu ! —RÉP. TCHFQUE, SLOVAQUIE. Commun (Srnttt.(K
&. VAVRINovÁ 1997b, 1998a). —HONGRIE ! (HoRvÁTH 1897b). —SLOVÉNIE. (GooAI.A &
Goc xuA 1986). —CROATIE. (Hosvxrn 1897b). —BOSNIE-HERZÉGOVINE ! —YOUîOS-
I.AVIE. (Hosvxtu 1897b). —MACÉDOINE. (KoRMtt.Fv 1937). —ALBANIE. (Mnt < INI 1953b).
—ROUMANIE. ! BULGARIE. ! (JoslFov 1964a). —GRECE. (id.). — CHYPRE. (LINDBnao
1948 ; non véntïé), —TURQUIE. Anatolie : Kizilcahamarn (SrtDENsrucvstt leg. !), Tatvan, Van
Golü (coll. Eckerlein !).—DANEMARK ! —NORVEGE !, SUEDE !, FINI,ANDE ! Partout jus-
qu'aux plus hautes latitudes. —POLOGNE ! Répandu. —I,ITHUANIE !,FSTONIE ! —LATVIF..
(LLIKAsHt>K 1997).—RUSSIE D'EUROPE. Au Nord jusquuà la presqu'île de Kola, Mourmansk !,
Arkhangelsk ! ; au Sud jusqu'au Caucase ! —BIÉLORUSSIF. ! —MOLDAVIE. (DERZHANsKY

lt)85). —UKRAINE ! Partout (PDTsttvov 1969b). —GÉoRîIF.. Thilissi (KtntTSHENvo 1918).
—AZERBAIDZHAN. Baku (KtntrsttENso 1918), Lerik (G>DAYATùv 1982). Nakhichevan : Or-
dubad. —MAROC. Berkane (VtDAt. 1937 ; à vérifier). —? ALGFRIE, Citation du catalogue
d OSHANIN ; je n'ai vu aucun spécimen.
Nota : L'ancienne mention de Madère admise par CtttNA (1938a) sur la base d'un spécimen de
WQLLAsTQN non retrouvé n'a pu être confirmée ; il en est de même pour celle des Iles Canaries,
qui n'est pas reprise dans la liste de Hrnss & BArz (1990).
EXTENSION ASIATIQUE. Iran Nord : Mt Elburz. Nord du Kazakhstan. Sibérie Ouest et Cen-
tre ! ; Kamtchatka !, Sakhaline ! ; Iles Kouriles !, Japon.
EXTENSION NÉARCTIQUE. U.S.A., Canada, Terre-Neuve. Alaska.
AÇORES !

4. —Scolopostethus decoratus (Hahn)

podng rit u » sensu Fallén 1829 : 63 (Lygaeu ») (nec Fabricius) ; —det uratu » Hahn 1833 : 139
(Puehy>neru ») lAlleruagne : Types perdusJ ; —qffini » sensu Ficher 186)a : 189 (ner Schilling)
(part.) ; — erh etnrun> Lcthierry 1869 : 327 (France Nord ; Types ? l ; —>nelunt>t eru » Thomson
1870 : 202 JSuède ; Types MZLU ?J ; —brevis Saunders 1876a : 221 [Malte ; lectotype (á )
BMNH !, « néotype » zMHUJ.

PHTDN 1878a : 75 (Syn. Hét. Fr.) ; SAONDERs 1888 : 149 (dcscr., écol.) ; EDWARDs

1889a : 278 (param.) ; HDRvÁTH 1891b : 118 (dcscr., syn.) ; 1892b : 254 (in clé) ;

Lt>Ttttt;ttRY & SÉvERtN 1894 : 228 (Cat. Hém.) ; OSHANtN l906 : 379 (Verz. Pal.
Hcm.) ; Bu'ruER 1923 : 189 (larves) ; PEAEER 1936 : 80 (écol.) ; WAotvER 1949a :
8 (brevi », h.sp. ; néotype) ; WOODwARD 194) : l')') (ccol.) ; THOMAS 1955 : 146,
151 (écol.) ; STtcHEt. 1958 : 199 (Hét. Eur.) ; Evuns 1963a : 145 (écol.) ; 1963b :
287 (dcvcl.) ; 1964h : 89-116 (alim.) ; St.At Et< 1964h : 961 (Cat. Lyg.) ; PuTSHvov
1969b : 354 (Lyg. Ukr.) ; UESHtM>x &. ASHuocx l')80 : 798 (chrom.). ; PÉRtcART
1994c : 405 (lect. et syn. de breti ») ; 1997h : 486 (disc. « néotype » de brevi »).
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Adulte. Habitus : pl. h.t, n" gc. —Macr. seuls connus. Suhglabre. Très semblable à la forme
macr. de .S. >ho>nsonh Outre la quasi-absence de pubescence dorsale, n'en diffère appréciahlement
que par ses antennes (fig. 243d p. 286) dont les articles III et IV sont à peine plus épais quc
Il, 1*article 11 sombre, éclairci seulement dans son tiers basai ; les colorations des articles an-
tcnnaires sont souvent peu contrastées, l'article I parfois jaune brun. Caryotype : 2 (8 + m) +
XY.

Long : 3,3-4,2 mm. Large : diatone 0,6S-0,80 mm : hémélytres (ensemble) 1,0-I,S mm. Para-
mères : fig. 244d.

5t olopo.vtethus bret>is, ramené par HoRVÁTH (1892b) au rang de « variété »,
et élevé de nouveau au rang d'espèce par Wagner (1949a) est une forme
surtout représentative des populations Sud-méditerranéennes de S. deeoratus ;

la taille moyenne est un peu plus grande et les antennes un peu plus robustes
et à contraste de coloration moins marqué que chez les spécimens du Nord
de l'aire de distribution, mais ces caractères sont peu stables chez les S.
decoratus typiques, et il existe des formes intermédiaires laissant penser qu'il
s'agit plutôt d'une cline que d'un phénomène de sub-spéciation.

fEuf. —D'aprè » Evt.Es (1963b). Diffère dc celui de,s'. >borna>>ni par la présence de petites
rugosités sur la surface du chorion. Long : 0,74-0,87 mm ; diamètre max. : 0,3 I-0,39 mm.

Larves. —Dccrites minutieusement par Eyles. Semblables à celles de S. >ht>msoni et de S.
uffinis ; au stade V antennes presque entièrement noires sauf l'extrême apex de l'article I et le
tiers basai de Il.

Ecologie. —Etudiée notamment par PFAI.ER (1936), WooDWARD (1949),
EYLEs (1963a, 1964b) et PvTsHKov (1969b). Cette espèce est relativement
xérophile, et colonise surtout en Europe occidentale les landes à Calluna et
Erica des biotopes sableux. On la rencontre cependant dans d'autres types
de stations, notamment dans la litière des forêts de bouleaux (Finlande,
Ukraine) et même selon JostFov (1964a) dans les lieux humides (observation
en Bulgarie). Son mode d'alimentation a été discuté à la suite de publications
tendant à lui attribuer des moeurs prédatrices aux dépens de Collemboles
(WooowARI> 1949) ou du petit Hémiptère Miridé du Callunetum, Orthotylu.v
erieetoru>n (THoMAs 1955) ; ces observations dont il n'y a pas lieu de douter
rappellent simplement le régime accidentellement prédateur commun à la plu-
part des Lygéides. En réalité Evl Es a montré que Se. deco>atus était comme
ses congénères un granivore ; il consomme de préférence les graines d'Erica,
mai » s'adapte à nombre d'autres semences : selon PvTsHKov Calluna, Betula,
Carpinus et selon Eyles, en laboratoire, Capxella, Urtica. STEHLIK (1998)
indique aussi sa possibilité de développement dans des détritus de Cupres-
saceae.

Sc. deeoratux hiberne surtout à l'état d'adulte (Angleterre, Ukraine, Fin-
lande), cependant aussi de larve en Moravie (STFHLIK A. VAVR(NovÁ 1997b).
Selon SovTHwoot> A LFSTON (19S9) il n'y a pas en Angleterre de réelle dia-
pause, les insectes continuant dc se nourrir durant les mois froids. Lcs V

commencent leur ponte en mai, ct les larves, dont le développement demande
80 jours selon Eyles, se rencontrent de juin au début d'octobre ; les jeunes
adultes apparaissent de fin juillet jusqu'à tard en automne. Il n'y a qu'une
seule génération par an, très étirée.

Des pullulements de cette espèce furent mentionnés par THt>MAs en An-
gleterre méridionale.
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Carte n 109. —Distribution Ouest-paléarctique de Scolopostethus decoratus.

Distribution. Carte n" 109. —Scolopostethus decoratus est un élément
turanico-euro-méditerranéen. Vers le Nord, il atteint en Scandinavie plus de
65'N, vers l'Est l'Asie mineure et toute l'Asie centrale, vers le Sud les pays
du Maghreb. C'est l'une des espèces de Rhyparochromiens parmi les plus
communes en Europe occidentale.

FRANCE. Commun partout ! Corse ! —ILE DE JERSEY (LEQuEsxE 1953). —GRANDE-BRE-
TAGNE. Presque partout ; England !,Wales !, Scotland ! —IRLANDE. Répandu (HAt.nrRr 1934).
—BELGIQUE !, PAYS-BAS ! Presque partout. —ALLEMAGNE ! Partout, commun (WAotsER

1966). —SUISSE. Valais : Bérisal (MNHN !) ; certainement beaucoup plus largement répandu.
—ITALIE. Partout y compris Sardegna (commun), Sicilia (Palermo !, Etna !) et petites îles.—
ESPAGNE !, PORTUGAL ! Paraît présent partout, plus commun dans le Nord, le Nord-ouest
et le centre de la péninsule ibérique, plus rare dans la partie Sud et Sud-est de l'Espagne.
Mallorca (Rtnes 1965). —AUTRICHE ! Paraît présent dans toutes les provinces. —RÉP. TCHE-
QUE. Bohême (Rouawt. 1957a) ; Moravie, diverses localités (SrEttcitc ét VAVRfNOVÁ 1997b).—
SLOVAQUIE. (id., 1998a). —HONGRIE ! (HoRvÁrtt 1897b). —CROATIE. (HoRvÁ'rtt 1897b) ;

Dalmatie : Split (coll. Eckerlein !). —BOSNIE-HERZÉGOVINE. (HNHM !).—YOUGOSLA-
VIE. (HoavÁ+tt 1897b) ; env. de Beograd (MZHF !), Pozarevac (KoRMn.Ev 1937).
MACÉDOINE. Skoplje (KoRMtcEv 1939). —ALBANIE. (Josit:ov 1986a). —ROUMANIE. Pres-

que partout (Kts 1991). —BULGARIE. Plaines et montagnes (Jostrov 1984a) ; Lakatnik (coll.
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Eckerlein !).—GRECE. Pelopánnisos : Epidaurus !,Monemvassia ! ; île de Corfu (=Kérkira) (div.
coll. !); île de Crète (=Kriti) (HEiss et ul. 1991).—CHYPRE. (div. coll. !).—TURQUIE. Ana-
tolie : Bursa !, Gelendost !, Pozanti !, Marash ! ; Mts Taurus : Bürücek (HoRERLANOT 1955).—
DANEMARK ! —NORVEGE. Côte Ouest jusqu'à 60 N, côtes Sud et Sud-est (WARt.oi 1924 ;

EYLEs 1964a). —SUFDF.. (Coi.:t.iAvos & OssIANNILssoN 1976). Rcpandu jusqu'à 60"N ; présent
au-delà ; Vârmland, Dalarne, Hâlsingland, et atteint plus de 6S"N prè » du fond du Golfe de
Bothnie (Nordbotten). —FINI.ANDE. (J. SAIII.IIERO 1920 ; LAMMt<s & Rivivr< 1990) : répandu,
atteint 64"20'rcs du golfe de Bothnie (Oulujürvi). —P(>LOGNE. (SMREïzYNsKI 1954, J. Lis
1989). Sud ; Haute-Silésie ; Krakáw. Myslcnice. Novy Sacs, Zakopane ; Pomorze : env. de
Gdansk. —LATVIE, FSTONIE (Fi.on 1860). —RUSSIE D'FUROPE. Au Nord jusqu'cn Carélic
et S -Petcrsburg ! ; au Sud jusqu*en Caucase septentrional : Stavropol, Naltshik, Derhent (KiRi'r-

siiENKO 1918). —BIÉLORUSSIE. (GiïrRMAN 1931). — MOI.DAVIE. (DFRKHANsKY 1985).—
UKRAINE. (Ptiïsnvov 1969h). Répandu surtout dans la zone dcs forêts : Poltava, Cherkassy,
Sumy, Chcrnovtsy, Lvov, Ternopol, Bukovine, Transcarpathie ; aussi cn Crimée. —GFORGIE.
Tbilissi ! ; Abkhazie : cap Pitsunda (KIRITSHENKO 1939) ; —ARMÉNIE ! Erevan (KIRlïsHF.'VKo

1918). —AZERBAIDZHAN. « Elisahethpol », Lenkoran !, Lerik (KIRITsHENKo 1918) ; Zakataly,
presqu*île d'Apsheron, Ordubad (GmAYAïov 1982). — MAROC. Tanger (LINOELRc leg.m
MZHF !), Moyen-Atlas (id. !): Berkane, Oujda (VIOAL 1937). —ALGÉRIE. Oran, Tlemcen !.
Alger !, Blida !, « Bougie » (=Bejaïa) !, M 'e Kabylie !, « Philippeville » (=Skikda) !, « Bône »

(=Annaba) ! —TUNISIE. Sousse (coll. Eckerlein !); Kebili, Hammamct (CARAFEzzA leg. !).—
ILE DE MALTE. ! (syntypes de brevis). —LIBYE. Cyrénaïque : Derna (MANcivi 1942). —?
EGYPTE. Ancienne indication, non confirmée par PRIFsNFR & At.FIERt 1953. —ISRAEL. Hul'1

(LINNAVLQRI 1960).

EXTENSION ASIATIQUE. Iran Nord-ouest ! ; Kazakhstan Sud-ouest ! ; toutes les républiques
d'Asie centrale !

ILES DES AÇORES !

5. —Scolopostethus grandis Horváth

gruuclis Horvüth 1880a : 185 [Roumanie : lectoiype (9) HNHM ?[ ; —puni tuttcx Edwards 1889a :
278 [Anglctcrre ; Types BMNH '?

[ ; —lrxeuclcrgruncli » Wagncr 1949c : 50 [Allemagne ; holotype
(o ) ZMUH[.

HDRvÁTH 189 1 b : 117 (syn.) ; 1892b : 254 (i » clé) ; LETH!ERRY & Séverin 1894 ;

229 (Cat. Hém.) ; OsHANI<v 1906 : 379 (Cat. Hém. pal.) ; Butler 1923 : 186 (écol.) ;

MlcHALK 1938a : 94 (écol.) ; ST!rHFL [958 : 196 (Hét. Eur.) ; EYLES 1963a : I SO

(écol.) ; SLATFR 1964b : 966 (Cat. Lyg.) ; ScoDDER 1970 : 201 (lect.) ; AUKEMA

1998 (sous presse) (syn. dc pseudograndis).

Adulte. —Macr. ou submacr.. subglabre, Coloration générale comme les autres espèces du

genre. Front 3,5-4,2 fois aussi large que les yeux vus de dessus, ceux-ci assez petits. Antennes
(fig. 243f p. 286) assez élancées, 0.5-0,6 fois aussi longues que le corps ; article 1 jaune brunâtre
ainsi que la partie basale de H, le reste sombre, brun à noirâtre, sans contraste accusé ; article
H 0,8-0,92 fois aussi long, ou rarement aussi long ou même un peu plus long que le diatone,
et 1,1-1,2 fois aussi long que HI ; IV 1,0-1,1 fois aussi long que II ; rostre atteignant le bord
antcricur des métacoxae. Pronotum 1,3-1,55 fois aussi large que long, aussi large au niveau du

champ antérieur qu*à la base. légèrement mais sensiblcmcnt rcsscrrc-sinué en arrière du milieu :
bords latéraux clairs. champ 'intérieur noir. fortement convexe surtout chez les submacroptères.
champ postérieur brunâtre uniforme ou avec 4 taches noirâtres dont une sur chaque angle pos-
térieur. Héinélytres jaune brun. corics avec 2 taches noires vers le milieu, et la région postérieure
noire ; membranes blanchâtres avec les nervures brunes, atteignant lc tcrgitc VII (macr.) ou le
ter<rite Vl (suhmacr.). Piittes jaune brunâtre, prolémurs souvent assombri» sauf au sommet. mé-

talémurs avec en génériil un tinncau sombre. Mésosicrnum poriani dc part et d'iiuire du sillon
rostr;il un long tubercule iïùcourhé vers l'avant (d : fi<L 24Sa p. 288) ou unc protubérance tcr-
minéc par un petit mamelon ( 9 : fi< . 24Sh). P;iramèrcs : fig. 2441'. 287.

Long '3,6-5 illlll : ùllicl1llcs (cil ticlcs) 'l)0,38 ri 0,46- (II)0,57 .<1 0,68- (III)0,4 à 0,(15-
(IV)0,62 à 0,73 mm. Ltir<'c : cliatonc 0,72-0,77 mm ; hémélytrcs (cnsciirhlc) 1,32-1,45 I»111.
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Cette espèce à mésosternum tuberculé ne peut être confondue qu'avec Sc.
affinis ; les différences figurent sur le tableau et dans la description de ce
dernier.

Sc. pseudograndis, distingué par son auteur d'après la forme plus acérée
de la grande épine de ses profémurs, n'est qu'un simple synonyme ; on trouve
des intermédiaires.

Ecologie. —Scolopostethus grandis a été récolté dans la litière et sous
les arbres parmi les feuilles mortes ; c'est une espèce peu commune ; le mode
de vie et le cycle annuel ne sont pas connus ; les adultes ont été trouvés
d'avril à septembre et hibernent.

Distribution. Carte n" 110. —Scolopostethus grandis habite une bande
de territoire d'Europe moyenne occidentale allant de l'Angleterre à l'Italie
et aux Balkans, avec en outre quelques localisations plus septentrionales et
orientales ; sa relative rareté laisse penser que sa distribution est encore in-
complètement connue. (Nota : j'ai attribué à grandis les indications biblio-
graphiques des 30 dernières années se référant à pseudograndis que je n'ai
pu contrôler).

FRANCE. Çà et là, peu commun. Fin!stère ; Berrien VI 1960 (PÉRtcARr leg. !) ; Côtes-d'Armor :
Morlaix (StErttctEwtcz 1964) ; Seine-et-Marne : env, de Montereau IV 1967 (PÉRtcART leg. !);
Yonne : Villemanoche VI 1977 (id. !); Indre (MARQQE+ leg.m coll. Matocq !); Creuse : S -Geor-
ges-la-Pouge Vl 1972 (PÉRICART leg. !); Ain : Jura, Ma"'u Grand-Colombier VI 1993 (MATocQ
leg. !); Haute-Savoie : Monnetier-Mornex V 1991 (HAMort leg.—> coll. Matocq !) ; Gironde : env.
de Bordeaux (TEMPÈRE leg.m coll. Péricart !); Lot : Lavercantière VI 1986 (MA+ocQ leg. !);
Tam : Albi (PERRIÉR leg.m MNHN !), bassin de PAgout (RIBAUT leg.~ MNHN !); Aude : M

"''AlaricIV 1972 (TEMPÈRE leg.m coll. Péricart !) ; Pyrénées-Orientales : Ambouilla (StERKIÉwlcz
1964) ; Hautes-Pyrénées : Saint-Sauveur (HQRvÁTtt 1892b) ; Pyrénées-Atlantiques : Licq V 1966
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Carte n" 110. —Distribution de Scolopostethus grandis.
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(PÉRlcARÉ leg. !); Alpes-Maritimes (WActsÉR 1955b). —GRANDE-BRETAGNE. England (MAs-
sEE 1955) : Répandu au Sud d'une ligne Gloucester-Wash et un peu au-delà. Wales ; Nottingham.
—BELGIQUE. Namur et env, (IAGB !).—PAYS-BAS. Limburg (AuxEMA 1989). —LUXEM-
BOURG. (REICHLIt G & GEREND 1994). —ALLEMAGNE. Localisé. Rheinland-Pfalz : (ZEuE

1971) : Hunsrück, Donnersberg ; Taunus. Lorch am Rhein ! Hessen : Frankfurt ! (coll. Ecker-
lein !). Nordrhein-Wextfalen (Kopr & Horavtxstst 1992); Hamburg (WAGNER 1966).
Schleswig-Holstein : Plàn i. H. (Types de pseudograndis). Baden-Württemberg : Karlsruhe
(HEcKMANN 1996) ; Schwarzwald (WAGNER 1966). Nord-Bayern ; Nieder Main, Spessart, Aschaf-
fenburg (SltsGER 1952 ; coll. Eckerlein !).—ITALIE. Piemonte (TAMAtsttst 1981). Lombardia
(Bresci<t) : Gargnano (coll. Heiss !).Toscana (Siena) (coll. Carapezza !).Abruzzo e Molise : M

'atese(MSNV !), Pescara (coll. Carapezza !).Campania (TAMAtsttst 1981).Calabria : Gambarie,
Albi Chianù (TAMAtsttst 1981). Sicilia : Palermo (CARAnnzzA leg. !); îles Lipari (MSNV !).—?
ESPAGNE. Les spécimens de Catalogne identifiés par WAoNER et signalés en conséquence par
Rtaas (1980) ne se rapportent pas à cette espèce ! —AUTRICHE. (Provenances non vérifiées).
Oberàsterreich : b. Linz (LUGHoFER 1960) ; Niederàsterreich : Scheibbs (Ressc 1995) ; Kàrnten :
Maria Rain, Buchscheiden (Hot.zrt. 1954) ; Neusiedlersee (MEt BER et al. 1991).—RÉP. TCHE-
QUE. N-W Bohême (RouuAL 1957) ; Moravie : Tesanky, Brno (STEut.lv. é VAvRitsovÁ 1997b).
— SLOVAQUIE. Remetské Hámre, Zadiel (STEttt lv. 1963). — HONGRIE. Zierc (HORVÁTH

1897b). —CROATIE. Istrie : Martinscica (HoRVÁTH 1897b) ; Dalmatie : Split, Ercegnovi (NovAx
& WAGNER 1951). —BOSNIE-HERZÉGOVINE. u Bosnie centrale » (RÉITTER leg.m MZHF !).
—YOUGOSLAVIE. Lisina (ApFELBEcK leg.m MZHF !).—MACÉDOINE. Treska (coll. Ecker-
lein !). —ROUMANIE. Banat ; Mehadia (lectotype de grandis), Sud-Carpathes (Kts 1991).—
BULGARIE. Mt Vitocha (Jostrov leg.m coll. Heiss !). —GRECE : Ile de Corfu (=Kérkira)
(RaITTER leg.m MZHF !).—CHYPRE. Forêt de Pathos IV 1992 (G. SAMA leg.—> coll. Dioli !).
—SUEDE. Skane (CouvlANos & OssIANNILssoN 1976 : pseudograndix). —RUSSIE D'EUROPE.
Env. de S -Petersburg IX 1977 (PÉRtcARr leg. !).

6. —Scolopostethus affinis (Schilling)

affinis Schilling 1829 : 80 (Pachymerus) [Pologne ; Types perdusJ ; —podagricux var B Fallén
1829 : 63 (Lygaeus) (nec Fabricius) [Suède ; matériel-type MZLUJ ; —pictus Herrich-Schaeffer
in Panzer 1835, n" 120 : 5 (Pachyrnerus) [Allemagne ; Types perdus] ;

—adfunr tus Douglas &
Scott 1865 : 183 [Angleterre ; Types ?].

Dovol.As 1875 : 263 (redescr. ; syn.) ; PvToN 1878a : 74 (Syn. Hét. Fr.) ; EtywARos

1889a : 278 (param.) ; HORVÁTH 189[b : 117 (descr. ; in clé), 1892b : 254 (in clé) ;

J. SAHLBERG 1920 : 74 (pl. -hôte) ; PFALFR 1936 : 80 (écol.) ; PFALER-CoLLAtsoER

1941 : 71 (chrom.) ; SovTJJoATE 1954 : 192 (écol.) ; TttoMAs 1955 : 151 (écol.) ;
PvTsttKovA 1956 : 275, 283 (oeuf) ; STtct1EL 1958 : 197 (Hét. Eur.) ; En.Es 1963a :
143 (écol.) ; 1963b : 287 (dével.) ; 1964b : 89-116 (alim.) ; SLATER 1964b : 954
(Cat. Lyg.) ; PvTsHKov 1969b : 351 (Lyg. Ukr.).

Adulte. —Macr.. plus souvent brach., subglabre. Coloration générale comme les autres es-
pèces du genre. Voisin de Sc. grandis ; en diffère par les caractères ci-après. Antennes (ltg. 243e
p. 286) un peu moins longues et moins robustes, articles I et II clairs, ainsi que la partie basale
de III, l'article II plus bref, seulement 0,77-0,82 fois aussi long que le diatone. Pronotum des
macr. trapéziforme, celui dcs brach. rectangulaire comme chez S. grandis, Hémélytres des macr.
atteignant l'apex de l'abdomen, ceux des brach. à membrane réduite à un lobe sans nervures,
laissant découverts les 3 derniers tergites. cî. Paramères : fig. 244e p. 287. 2. Spermathèque :
fig. 244m.

Les tubercules mésosternaux sont identiques à ceux de S. graruli ». Caryotype : 2 (8 + m) +
XY.

Long : 3,2-3,8 mm ; antennes (articles) : (I)0,36 à 0,42- (II)0,55 à 0,60- (III)0,54 à 0,60-
(IV)0,65 à 0,72 mm. Large : diatone 0,69-0,77 mm, hémélytres (ensemble) 1,15-1,45 mm.

CEuf. Fig. 245h p. 288. —D*après Pursttvov. Incolore, parfois rosâtre, en forme de con-
combre. Chorion couvert de villosités assez grandes et bien visibles, surtout sur la moitié
antérieure. Micropyles au nombre de 4 à 5, moins hauts que leur diamètre, un peu plus longs
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et guère plus épais que les villosités. Long : 0,83 mm ; diamètre max. : 0,34 mm ; diamètre cou-
ronne micropylaire : 0,06 mm.

Larves. —Les 5 stades, décrits minutieusement par Eyles l963a, sont pratiquement impos-
sibles h distinguer des larves de S. rhomsoni.

Ecologie. —Etudiée par PFALER (1936) en Finlande, TttoMAs (1955) et
surtout EvkEs (1963a, 1964b) en Angleterre, et P0Tsttt<ov (1969b) en Ukraine.
Cette espèce affectionne les jachères, bords de jardins, clairières où croissent
les plantes rudérales ; elle est mésophile, cependant se rencontre occasion-
nellement dans les lieux humides ; elle s'alimente aux dépens des graines
d'rticrz dioica, U. urens, et aussi selon PUTsttvov de celles de divers arbres
tels que Ulmrts, Fagu,c, Berula, et encore peut-être par ponction des hyphes
mycéliens de la litière ; je l'ai collectée dans le Nord-ouest de l'Espagne sur
des Ericn sp. En laboratoire, Evt t!s a montré que son développement larvaire
s'effectuait aisément sur Urticrt, Erica ou Capgella. Sot)T()oATE l'a observée
en grand nombre sur les fraises dans les jardins, suçant probablement non
le réceptacle mais les petites akènes. En tout état de cause l'espèce est lar-
gement polyphage.

L'hibernation a lieu à l'état de larve et d'adulte, sur les lieux de déve-
loppement, notamment la litière des orties. Après le réveil printanier le
développement s'effectue de manière continue. Les larves stade V qui ont
hiberné deviennent adultes en Ukraine dès les premiers jours de mai, et en-
suite tous les stades sont visibles jusqu'à la fin de l'automne, les pontes
s'étalant jusque fin juillet. Les V déposent leurs ceufs isolément ou par 2-
3 sur les parties pourrissantes des végétaux, plus rarement à terre ; Evkns a
observé des pontes dans les périanthes des orties. Le développement em-
bryonnaire exige 3 semaines. Les jeunes adultes se rencontrent jusqu'en
automne, sans que leurs gonades mûrissent. Il n'y a apparemment qu'une
seule génération par an.

Distribution. Carte n" 1 1 1. —Scolopogtethus affini g est un élément euro-
sibérien répandu et commun dans toute l'Europe occidentale et moyenne,
Russie incluse ; il est plus rare dans les péninsules méridionales, notamment
ibérique et balkanique ; présent en Anatolie, Transcaucasie, Asie centrale, Si-
bérie occidentale et moyenne jusqu'à Tomsk. Contrairement à d'anciennes
indications, semble absent d'Afrique du Nord.

FRANCE. Partout, commun ! — GRANDF.-BRETAGNF.. England : presque partout (MAssBB
l 955) ; Walcs : semble manquer dans le Nord ; Scotland. —IRLANDE. (HA< BFRT l934) : côtes
Sud-ouest. Sud, Est, et Nord-cst, —BEI.GIQUE !, PAYS-BAS !, LUXFMBOURî !, AI.LEMA-
GNE !, SUISSF. '. Presque partout. —ITAI,IE ! Toute lt< partie Nord ct la péninsule jusqu'en
Ahrulzo (TAR<ARI ~ I 1982) ; non recensé dc B;<silicat«, Campania. Puglitt. 7 Sicilia (anctcnne in-
dic« tion de ptt:Bt:.<t non vcrifiée). —ESpAGNF,. Seulement d;<ns le Nord : Cataluna (Rt« t:s leg. ! ;

Rtnt.s g< Go<tan l')96), San Sehastian (Bot.tvxtt & Ctttcovr:. l 879) ; Santander (Bucctwtet:t.t.t leg.,
in coll. Dioli !) : Zamora Vl 198) (Pèt<tcAt<t leg. !); Madrid (MSNV !).—PORTUGAI.. (Stt <BRA

l930h) : Guarda. Val» de Azares, Castelo dc Vede, Serra dc Monchiquc. —AUTRICHF. ! Cotn-
Ill<ln plesque p;<rtout. — RI:P. TCHEQUF., SLOVAQUIE, HONGRIE !. SI.OVFNIE,
CROATIF. !. BOSNIE-HERZFGOVINE !. Y()UGOSI.AVIF. ! — MA(ïDOINE (K<)t<vlll.rv
l937). —ALBANIF. (M<Rr<Rt l<)53h) ; —ROUWIANIE ! B«nt<t, Transylvani » (H<tRYÁ+tt I897h),
Moldt<vic !, Valachi » (Stnxt<tru i<o l 964), Dohroudja (Kts I 9) l). —BUI.GARIE. Mt Vitocha
(coll. I ckerlein !).Lov »ch (id. !).—('RECE, Thcssalia !, Attiki (RrttvBR !89I h). Pelopôtnnisos !.
île de Corlu (=Kérkir« ) (div. coll. !). —CHYPRF.. (coll. Echcrlcin !). —TURQUIE. Anatolic :

Ordu, Ankara. Pozanti (Sutonstsrtt<'t<t tt leg, !), Canakkale (coll. l.cl erlein !). —DANEMARK ;
îles de Sj illand !, Bornholm ! —NORVFGE. Côtes Sud et Sud-cst (WBRI on l924 ; EYLFS 1964a).
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Carte n" 111. —Limites Nord et Sud des distributions dans l'Ouest-paléarctique de

Scolopostethus offinis (n 1, traits pleins) et Sc. pictus (no 2, traits mixtes). Les quel-

ques points de capture hors des limites sont indiqués par des petits cercles.

—SUEDE. Répandu jusqu'à 60 N ; au-delà, quelques indications jusqu*à 630N et une vers 68"N

(Tome Lappmark) (CUUEIAtvos & OsstAtvtvtcssotv 1976). — FINLANDE. (LAMMEs & RttvHE

1990) : archipel d*Aland et région méridionale ; une indication en Sud-Tavastie vers 62"N.—
POLOGNE. (J. Lts 1989) : Haute-Silésie, Szymiszow. (SMREczvttsKI 1964) : région méridio-

nale : Krakáw, Tarnáw ; centre : Sochaczew, Leczynska ; Pomorze Nord-est : région de Gdansk.
—LITHUANIE, LATVIE. (LUKASHUK 1997). —RUSSIE D'FUROPE. (ZMAS !) : Au Nord jus-
qu*à Arkhangelsk et à la Bashkirie, au Sud jusqu'au Caucase et à Astrakhan ! —BIÉLORUSSIE !
—MOLDAVIE ! —UKRAINE. Presque partout !

EXTENSION ASIATIQUE. Sibérie occidentale : Tobolsk, Tomsk (VtHUKURov & KANYUKOVA

1995a,b) ; Asie Moyenne ; Tian-Shan. Arabie Saoudite.

7. —Scolopostethus pictus (Schilling)

podogricus Fallén 1807 : 70 (Lygueus) (nec Fabricius) ; —pictus Schilling 1829 : 79 (Pachymertts)

[Pologne ; Types perdus] ; —pictus f. antennaiis Horváth 1881 : 41 [Hongrie ; lcctotype ( V)
HNHM !]; —pictus f. testacea Roubal 1958 : 74 [Bohême ; Types SNMC ?].

FIEBFR 1861a : 189 (Hét. Eur.) ; Pvrotv 1878a : 73 (Syn. Hét. Fr.) ; HoRvÁTII

1891b : 117 (redescr. ; in clé), 1892b : 253 (in clé) ; LETHIERRY & SEVERIN 1894 :



304 SYSTÉMATIQUE

229 (Cat. Hém.) ; OsHANIN 1906 : 378 (Verz. Pal. Hem.) ; BvTLER 1923 : 185 (dé-
vel., écol.) ; PEA1ER 1936 : 80 (écol.) ; LEQvESNE 1957 : 61 (morph.) ; STtcHE1.
1958 : 196 (Hét. Eur.) ; SQUTHwooD & LEsToN 1959 : 109 (Hét. Iles Brit.) ; St.ATER
1964b : 969 (Cat. Lyg.) ; PuTsHKov 1969b : 350 (Lyg. Ukr.) ; ScttDDER 1970 : 203
(lect. antennalis) ; UESHIMA & ASHLOCK 1980 : 798 (chrom.).

Adulte. —Macr. seuls connus. Subglabre, coloration générale comme les autres espèces.
Antennes (fig. 243g p. 286) élancées, 0,6-0,7 fois aussi longues que le corps, entièrement jaune
brunâtre ou les 2 derniers articles plus ou moins assombris (f. antennalis) ; article 11 1,0-1,1 fois
aussi long que le diatone et 1,1-1,2 foi » aussi long que III ; IV suhégal à III. Rostre atteignant
le milieu dcs mésocoxae. Pronotum 1,3-1,6 fois aussi large que long, trapéziformc, légèrement
sinué-resserré au milieu. Hcmélytres pri » ensemble 1,65-1,85 fois aussi longs que larges ; cories
marquées de 2 taches noirâtres vers le milieu, suivies d'une ou deux taches blanchâtres en arrière
du milieu, dont l'une le long du bord externe, toujours présente, et l'autre au même niveau du
côté interne, souvent réduite ou même manquante ; membranes atteignant presque l'apex de l'ab-
domen, blanc brunâtre avec une zone brune près de leur base et les nervures brun sombre.
Pattes jaune brun, profémurs souvent plus sombres. méso- et surtout métafémurs montrant la
trace d'un anneau sombre. Mésosternum non tuberculé. á. Phallus : lig. 248a, b ; paramères :
l'ig. 244g, h. Caryotype : 2 (8 + m) + XY.

La forme resrncea, dont je n'ai pu voir le Type, est une variation à hémélytres presque
enttèrement brun jaune, marqucc seulement d'une tache sombre sur l*exocorie.

Long : 4,0-4,7 mm ; antennes (articles) : (l)0,42 à 0,46- (II)0,73 à 0,85- (III)0,65 à 0,77-
(IV)0,68 à 0,76 mm. Large : diatone 0,73-0,82 mm ; hémélytres (ensemble) à 1,4-1,45 mm, 9
1,5-1,75 mm.

Sc. picrus se reconnaît aisément à ses longues antennes, notamment. l'ar-
ticle II très élancé, au moins aussi long que le diatone. Certains spécimens
de S. patruelis ou S. cognatus pourraient lui ressembler mais leur corie est
de couleur différente, très claire en avant.

Fig. 248. —Phallus cn semi-inflation, vus dc dessus et dc profil. —a,b, Scr>k>l>ostetltus

Fictifs <5 du Sud-ouest dc la France ; c, d, Tltnnmrtstol>tc »nnrgi »icnlli » á d'Algérie.
Échelle cn mm. —Originaux.
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Ecologie. —Ce Scr>lopostethus est relativement hygrophile, bien qu'on
le trouve aussi dans des biotopes assez secs sur sol sableux ou pierreux. Il
a été collecté surtout dans les litières de feuilles mortes, parfois en terrain
inondable, souvent au bord des ruisseaux et rivières, ou sous les arbres isolés.
En Finlande, il n'est pas rare sous les joncs tombés sur substrat sableux, en
bordure de mer ou de lacs (J. SAttLBBRG 1920). Sa présence dans les four-
milières indiquée par Pvrotv (1878a) paraît tout à fait fortuite. Les liaisons
trophiques ne sont pas connues ; une alimentation aux dépens des hyphes de
champignons, et des graines pourrissantes gorgées d'eau est suspectée.

En Ukraine, selon PvTsttt<ov, l'hibernation a lieu en phase adulte, cepen-
dant en Angleterre d'après Sot)Tttwooo & LhsTotv les larves hibernent
également. Les copulations et pontes ont lieu de mi-mai à août, et de juin
à août on trouve des larves à tous les stades ; les jeunes imagos éclosent à
partir de juillet. Il ne semble exister qu'une seule génération par an, sauf
peut-être dans des circonstances climatiquement favorables (STFHL(K & VA-

VRiNovÁ 1997b).

Distribution. Carte n" 111 p. 303. —Sct>lt>pt>stethuv f>ictus apparaît euro-
sibérien et pontique ; au Nord il atteint en Finlande 63o et les provinces sep-
tentrionales de la Russie. Au Sud on le trouve jusqu'aux rivages
méditerranéens de l'Europe mais sa présence en Afrique du Nord est dou-
teuse. A l'Est il est connu jusqu'en Anatolie, Palestine, Transcaucasie et Si-
bérie occidentale.

FRANCE. Peu commun : à peu prè » partout, cependant non signalé de Normandie et Bretagne.
sans doute par manque de prospections, car il est présent au Sud de 1*Angleterre. Corse !—
GRANDE-BRETAGNF.. Au Sud d'une ligne Gloucester-Wash. Non indiqué de Cornwall.—
BELCIQUE. (BosM>tvs 1978) : Flandre, Anvers, Brabant, Nainur, Luxembourg belge ; Licge
(IAGB !). —PAYS-BAS. Répandu (AtiKBMA 1989). —LUXEMBOURG, (RB>< ttt-tiVG & GERBND

1994). —AI,LEMAGNF.. Partout mai » assez rare (W>xGtvBR 1966). —SUISSE. Doit être rare,
pas d'indications récentes. Zürich : Bülach (Fttt'-Y-GEssivER 1865), —ITALIE. Répandu mai » peu
commun. Aosta !, Piemonte !, Liguria !, Lombardia !, Veneto !, Trentino-Alto Adige !, Friuli-Ve-
nezia Giulia !, Emilia !, Toscana !.Umbria !, Lazio ! ; Campania, Calabria (St RYADEt 1967 ; non
confirmé). Sardegna : Cagliari !, Nuoro ! ; Sicilia : M" Ficuzzti !, Siracusa ! —ANDORRE. Pals
(HxvivoTHIALx leg. !). —ESPAGNE. Cataluna : Barcelona !, Montseny (Rinris & Got!t.A 199S),
Huesca : val d'Aran ! ; Santander : Reinosa (MNHN !) ; Zaragoza ! ; Terucl : Albarracin ! ; Ma-
drid ! ; Segovia ! ; Avila ! ; Cádiz ! —PORTUGAL. Bragança ; Oleirinhos (MATocQ leg. !) ; Porto :

Prtiia de Espinho (Ot.tvstRx 1896) ; Guard;i : Serra de Estrcla, Caldas dc Felgueira (SBABRA
1930b). —AUTRICHE. Nord-Tirol !, Oberôsterreich !, Niederosterreich !, Wien ! ; Burgenland !,
Neusiedlersee (MBI.BER et al, 1991).—RÉP. TCHEQUF.. Bohême !, Moravie ! —SLOVAQUIE. !
—HONGRIF.. ! (Types d*a>tte>>nttlis). Répandu mais assez rare. —CROATIE. Eszék (=Osijek),
Susak (Hoavxrii 1897b) ; Dalmatie : Split ! —YOUCOSLAVIE. Serbie : Fehértemplom (=Béla
Krkva) (HORVÁTH 1897b), Pozarevac, Negotin ! (KGRMtt.rtv 1937) ; Montenegro : Podgorica !—
MACÉDOINE. (coll. Heiss !),Tetovo (KoRsttCBv 1937). —ALBANIF.. Mamuras !, Shkodër, Dja-
kova !, Velipoja (MANcINI 1963b). —ROUMANIE. Répandu partout (Kis 1991).—BUI.GARIE.
Répandu (Jostrnv 1964a) ; Petrich (Jostu<>v 1963a), Sandanski (Gotu.vBR-ScttBtott'G & ARivocD
1988). —GRECE. Attiki ! ; Thessalia !, Mt Olimbos ! ; Pelopônnisos, répandu ! ; îles d'Eubée !,
Corfu (=Kérkira) !, Crète (=Kriti) ! —CHYPRE. ! (LlvDBERG 1948 ; coll. Eckerlcin !).—TUR-
QUIE. Anatolie occidentale ! ; Mts Taurus !, golfe d'Iskender ! ; Gôlkôy ! ; Anatolie Orientale :
Varto (coll. Eckerlein !).—NORVEGE. (WARLGE 1924) : côte Sud et Sud-est. —SUEDF.. ! (Coti-
t tAvos & Oss>A>vvtcssov 1976) : répandu au Sud du 60'arallèle ; plus au Nord : Upland,
Halsingland. —FINLANDE. (LAststus & RttvvE 1990). Atteint 63'N le long du golfe de Bothnie.
—POLOGNE. Silésie (types de pii tus) ; Krakáw, Regulice, Rzeszow, Warszawa (SMRBczYNSKI
1954). — LATVIE. (Ft.QR 1860). — RUSSIE D'EUROPE. Au Nord jusqu'en Carélie, St-Pe-
tersburg !, Kirov !, Perm ! ; au Sud jusqu*en Bashkirie !, et à l'Ouest du Caucase septentrional :
Krasnoya Polyana (KIRITsHENKO 1918). —BIÉLORUSSIE, ! Mozyr (GtrERM<tv 1931). —MOL-
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DAVIE. (DERZHANsKY 1985). —UKRAINE. (PL rsnt<ov 1969b). Répandu ; Transcarpathie, Bu-
kovine, Lvov, Ternopol, Vinnitza, Zhitomir, Kiev, Cherkassy, Poltava, Kharkov, Lugansk,
Donetsk, Crimée. —GÉORGIE. Tbilissi (KtRtTsttENKo 1918) ; Abkhazie : Sukhumi (KtRtrsnENvo
1939). — AZERBAIDZHAN. « Elizabethpol » (KtRtrsnENKD 1918), Mingetshaur (GtDAYATov

1982). —KAZAKHSTAN D'EUROPE. ! —? MAROC. Ifrane (VIDAL 1938 ; non vérifié). —ILE
DE MALTE. (RtEGFR 1986). —ISRAEL. (LtNNAvuoRt tes. !).—LIBAN. (J. SAHLBERG leg., IV
1904 (LINNAVUORI 1953).

EXTENSION ASIATIQUE. Iran (coll. Heiss !); Sibérie Sud-ouest jusqu'à Tomsk.

8. —Scolopostethus puberulus Horváth

puberulus Horvâth 1887a : 70 tltalie ; lectotype (d) HNHM !, paralectotypes (á ) MNHN !l ;—
adj ttnctus sensu Edwards 1889b : 380 (net Douglas & Scott) : — tuberulus in Massée 1950 :
180 (lapsus).

HORvÁTH 1891b : 119 (in clé) ; 1892b : 225 (in clé) ; LETHIERRY & SÉVERIN 1894 ;

229 (Cat. Hém.) ; OsHANIN 1906 : 382 (Verz. Pal. Hem.) ; BUTLER 1923 : 190 (dé-
vel., écol.) ; STICHEI. 1958 : 201 (Het. Eur.) ; SoUTHwooD & LEsToN 1959 : 108,
111 (Hét. Iles Brit.) ; SLATER 1964b : 975 (Cat. Lyg.) ; PUTSHKOV 1969b ; 352 (Lyg.
Ukr.) ; ScUDDER 1970 : 204 (lect.).

Adulte. —Macr, ou plus souvent sub-brach., portant en-dessus une pubescence claire oblique
aussi longue ou guère plus que le diamètre des métatibias. Antennes (fig. 243j p. 286) franche-
ment bicolores, articles I et II en(ièretnent jaune brunâtre clair, III et IV entièrement noirs ;

article II 0,8-0,95 foi » aussi long que le diatone ct 1,05-1,1 fois aussi long que III ; IV 1,05-
I, 15 fois aussi long que II. Rostre atteignant les métacoxae. Pronotum 1,35-1,55 fois aussi large
que long, peu (sub-brach) ou davantage (macr.) trapéziforme, couleur comme chez les autres
espèces. Hémélytres pri » ensemble 1,8-2,0 fois (muer.) ou 1,4-1,6 fois (sub-brach) aussi longs
que larges ; cories avec 2 taches noirâtres plus ou moins marquées et la région postérieure noire ;

parfois aussi 1 tache sombre sur les clavus ; membranes blanchâtres veinées de brun, atteignant
l'apex de l'abdomen (macr.) ou laissant découverts les 2 derniers tergites (sub-brach.). Pattes
jaune brunâtre clair, les profémurs souvent assombris. Mésosternum non tuberculé. o. Paramè-
res : fig. 244i p. 287.

Long : 3,4-4,4 mm ; antennes (articles) : (I)0,40 à 0,43- (II)0,60 à 0,68- (Ill)0,57 à 0,65-
(IV)0,68 à 0,7S mm. Large : diatone 0,65-0,80 mm ; hémélytres (ensemble) tI 1,17-1,33mm, 9
1,4-1,5 mm.

Cette espèce est souvent confondue dans les collections avec Sc. thomsoni
en raison d'une coloration antennaire presque identique (cependant la région
apicale de l'article II de thomsoni est sombre) ; elle s'en différencie aisément
par sa pubescence oblique et assez longue, et son rostre atteignant les mé-
tacoxae.

Larves. —Voir tableau p. 289.

Ecologie. —En Europe occidentale, Sc. puberulus, bien que tolérant à
l'égard de l'hygrométrie, se rencontre préférentiellement dans les forêts hu-

mides, les lieux marécageux, ou tourbières, les pentes calcaires où croissent
des mousses ; on le trouve dans la mousse et la litière de feuilles mortes. Il
est (ou paraît) assez rare, et trouvé à des places dispersées. Les adultes et
larves hibernent et se rencontrent durant toute la belle saison (PUTsHKov

1969b).
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Carte n" 112. —Distribution de Scolopostethus puberulus.

Distribution. Carte no 112. —Scolopogtethug puberulu.s habite surtout
l'Europe moyenne occidentale et centrale ; son domaine s'étend vers le Sud
sur une partie des péninsules méridionales, et vers l'Est jusqu'à la Russie ;

les limites en sont incertaines car cette espèce reste méconnue en raison de
sa confusion avec les espèces voisines dans les collections et les notes de
faunistique.

FRANCE. Je l'ai recensé des départements suivants : Nord (MNHN !); Oise (HNHM !) ; Val-
d'Dise (MwToc Q leg. !) ; Seine-et-Marne (PÉtticwtrr leg. !); Yonne (id. !); Aube (PÉRtcwnT leg. !);

Marne (Mgtoco leg. !) : Haute-Marne (PÉtttcART leg. !); Meurthe-et-Moselle (MNHN !); Saône-
et-Loire (VttscENT leg. !) ; Ain (PÉRICART ', VIOLLIER !); Rhône (AtiDRAs leg. !); Savoie (div.
coll. !) ; Bouches-du-Rhône (AUDteAs leg. !) ; Hérault (div. coll. !); Tam (PERRIER teg.m
MNHN !); Haute-Garonne ; Toulouse. Saint-Béat (Rtnnor leg.m MNHN !); Lot-et-Garonne (MA-

Toco leg. !) ; Landes (HNHM !). Indiqué aussi d'sère (StEtstctEwtcz 1964). Corse (MNHN !). (Je
ne pense pas que les larges lacunes dans la moitié Ouest du pays signifient son absence).—
ILE DE JERSEY. (LFQUEssE 19S3). —GRANDE-BRETAGNE. (d'après MAssEE 1955). En-

gland : répandu au Sud d'une ligne Gloucester-Wash ; Scotland. — BELGIQUE. Namur :

Gembloux (IAGB !) ; Limbourg (ALDERWEIRELDT & AUtcEMA 1991). —PAYS-BAS. (AUKEntA

1989) : Flavoland, Gelderland, Noord-Holland, Zuid Holland, Limburg. —LUXEMBOURG.
(REICHLING & GFREHD 1994). —ALLEMAGNE. Hessen : Bickenbach (GULDF 1921). Nieder-
sachsen (WACHER & WEBER 1967) : régions d*Oldenburg, Laucnburg, Lübeck.
Schteswig-Holstein (irl:) : Ost-Holstein, West-Holstein. Baden-Württemberg : Karlsruhe (HEctt-
MAtsts 1996), Konstanz (HEctc~vtntsu, in litt.) ; Bayern : Aschaffenburg et env. ! (StHQER 1952 ;

div, coll.) ; Schwaben (ScHUsTER 1993) ; Frünkische Jura (SFIDEtssTL!cKER leg. !), Treuchtlingen

(id. !); Oberbayern : Walchensee (id. !), Berchtesgaden (id. !).Thùringen et Anhalt : Harz, Hain-
leite, Kleinfurra, Kyffhüusergebirge (RArF 1944). Sachsen : Wállnau, Doberschütz (MtcttAr tc

1938a). Brandenburg : Eberswalde, Brieselang, Strauberg, Postdam, Wannsee (GOLLNFsR-SCHFI-

DING 1977). Mecklemburg (cité, même auteur). —SUISSE. Vaud : Savigny (HwNNOTHIAUx leg. !) ;

Genève (DFTtlIFR, in litt.). —ITALIE. piemonte : Stazzano (MCSN !), Torino !, Certosa (id. !).
Lombardia : Mantova (Rosn leg. ! ; RizzoTTt Vt.Actt leg. !), Pozzolengo (ZAtsFTTt leg.m coll.
Dioli !).Alto Adige : Caldaro (TAvtAHINI 1982), Bolzano (MZHF !).Veneto : Verona (div. coll. !) ;

Eriuti-Venezia Giutia ; Gorizta (HNHM ! ; lectotype). Umbria : Pcrugia (MCSN !). Lazio : Ser-
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moneta (coll. Dioli !).Ahruzzo : M 'aiella, ait. l 100 m (ZAIscïrt leg.—> coll. Dioli !). Cam-
pania : Centol« VIII 1984 (DtoLI leg. !). Sardegna (MCSN !). — ESPAGNE. Apparemment,
seulement dans le Nord : Coruna : Villa Rutis (MNMS !); Lerida : Peramola X 1962 (RIIIEs
leg. !). —AUTRICHE. Nord-Tirol ! (HEIss 1973) : Innsbrück, Arzl, Fritzens, Stans b. Schwaz ;

Oberàsterreich (PRIEsNER 1927) ; Sarleinsbach, Linz, Steyregg, Steyr. Wendbachgraben,
Leonstein, Kirchdorf, Goisern ; Niederosterreich ! (Rt sst 1995) : Scheibbs ; Kârnten (HoLzEL
1954 : « pubescens ») : Maria Rain ; Neusiedlersee (EcxERLEIN leg. !). —RÉP. TCHFQUF.. Bo-
hême (HQBERLANDT 1977) ; Sud-Moravie : Ostopovice (SïrIB.(x 1963) et quelques autres stations

(STEHL(x & VAVR(NovÁ 1997b). —SLOVAQUIE. Sz;idellà (=Zadiel), Szàllàske (=Seleska) (Hot<
VÀTH 1897b), Rémetské Hámre (STEHt.lx & VAvR(NovÀ 1998a). — HONGRIE. Budapest
(HoRVÁTH 1897b). —SLOVÉNIE. (GocAI.A & GooAt.A 1986). —CROATIE. Varasdin (HoRvÀTN

1897h). Dalmatie : Metkovic (HNHM !).—ROUMANIE. Région Ouest (Pannonie) (Kts 1991):
Valachie : Brosteni (MQNTANDoN leg.m MNHN !).—BULGARIE. Nesebar (Jostrov 1969) ; Mel-
nik (GOLLNER-ScIIEIotvo & ARNol o 1988). —GRECE. Thessalia : M'ssa Vll 1987 (MATocO
leg. !).—DANEMARK. Ile de Lolland VI 1951 (LIINoat.Ao leg. ; COULIAvos & OssIANNILssoN

1976). —SUEDE. (CoumAvos &. OssIAivNILssoN 1976 ; GTLLENsvÀRo 1971). Blekinge : Sàlves-
berg V 1952 : Karlskrona VI 1970. —FINLANDE. (MNHN !, sans indication de localité).—
POLOGNE. Silésie (LANzxE & POLENTz 1942). — LATVIE. (Lt>RASHLR 1997). — RUSSIE
D'EUROPE, BIELORUSSIE, UKRAINE. Selon Puïsuxov, 1969b, se rencontre au Nord jus-
qu'à S'-Petersburg, Iaroslavl, Vologda, « Sverdlovsk » ; en Biélorussie, trouvé dans la réserve de
Berezinsky (LIOEAsaux 1997) ; en Ukraine, présence problématique. Au ZMAS j'ai vu seulement
du matériel du Bas-Dniepr : Alechki pr. Kherson !

9. —Scolopostethus pilosus Reuter

affinis sensu Ficher 186 la : 189 (net Schilling 1829) (part.) ; —a/finis sensu Thomson 1870 :

201 (I.Igaeus) (nec Schilling 1829) [Suèdel ; —pilasus Reuter 1874 : 562, nom. nov. pr. affinis
sensu Thomson [lectotype (o ) MZLU ! in série a/finis Thomsonl. —subsp. maderensi » Reuter
188 1b : 158 [Madère ; lectotype (â, macr.) NHRS ! [.

RBUTBR 1876 : 50 (redescr.), 1877a : 13 ; PUïo!v 1878a : 75 (Syn. Hét. Fr.) ; HoR-

VÁTH 1891b : 119 (in clé) ; 1892b : 255 (in clé) ; 19[ lb : 583 (maderensis, b.sp.) ;

J. SAHLBBRG 1920 : 75 (macr., brach.) ; LINDBBRG 1953 : 90 (maderensis, b.sp.) ;
PUïsnxovA 1956 : 275, 283 (o:uf) ; Sï!cHEL 1958 : 201 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b :
967 (maderensis), 973 (pi(axas) (Cat. Lyg.) ; PUTSHKov 1969b : 355 (Lyg. Ukr.) ;

PÉRICART 1994c : 407 (maderensis, subsp. de pilosas).

Adulte. Submacr., rarement macr. Hérissé en-dessus de soies raides dressées, peu serrées,
aussi longues que le diamètre max. des métatibias. Coloration générale comme les autres espèces.
Antennes (fig. 243h p. 286) élancées, 0,60-0,66 fois aussi longues que le corps, jaune brunâtre
clair, les articles III (sauf partie basale) et IV plus ou moins assombris, parfois aussi la partie
apicale de II assombrie ; article II 0,8-0,95 fois aussi long que le diatone, 1,0-1,2 fois aussi long
que III et 0,95-1,1 fois aussi long que IV. Rostre atteignant le milieu des mésocoxae. Pronotum
1.25-1,45 fois aussi large que long. Hémélytres des macr. pris ensemble 1.8-1,9fois aussi longs
que larges, couvrant presque tout l'abdomen, ceux des sub-brach. 1,5 fois aussi longs que larges.
à membrane plus ou moins réduite, dépassant parfois peu la corie, laissant découverts au moins
deux tergites. Pattes jaune brunâtre, profémurs un peu plus sombres, ainsi qu'un vague anneau
aux méso- et métafémurs. Paramères : fig. 244j p. 287 (f. nominale), 244k (subsp, maderensis),

Long ; 3.6-4,2 mm ; antennes (articles) : (I)0,45 à 0,50- (II)0,62 à 0,75- (III)0,57 à 0,67-
(IV)0,69 à 0,76 mm. Large : diatone 0,65-0,81 mm ; hémélytres (ensemble) ô 1,2-1,4, '2 1,35-
1,55 mm.

La forme de Madère et des îles Canaries est considérée dans la littérature
comme une espèce propre (HoRvÁTH 1911 ; LINoBBRc 1953 ; STIcHFL 1958).
Néanmoins la taille des individus et la grandeur des taches brunes du champ
postérieur du pronotum, proposés pour la séparation, varient autant que chez



GEN. SCOLOPOSTETHUS 309

la forme continentale. Les paramères sont un peu différents. On doit surtout
noter que ce taxon est toujours macroptère, alors que sur le continent au
contraire la morphe macr. est rare. Je retiens un statut de sous-espèce, con-
sidérant l'absence de différence spécifique réelle et le caractère insulaire.

(Euf. Fig. 245e p. 288. —D'après Poïsnrov. Blanchâtre, translucide, cn forme de concombre
droit. Chorion glabre, brillant, sans rugosités. Micropyles globuleux, plus largement écartés que
chez Sc. affinis. Long : 0,9 mm ; diamètre max. : 0,36 mm ; diamètre couronne micropylairc :
O, I l mm.

Ecologie. D'après les auteurs d'Europe occidentale, et aussi selon J.
SAIILBERG en Finlande, cette espèce est trouvée dans les lieux humides des
forêts et au bord des eaux. Je l'ai capturée aussi au bord des rivières ou
ruisseaux en France et en Espagne, ainsi que sur une plage des Pyrénées-
Orientales au pied d'Ononix natrix. En Ukraine, d'après PL!ïsHKov, elle af-
fectionne plutôt les bois clairs de feuillus ou cônifères, et les jachères où
croissent les plantes rudérales. Elle ne monte pas sur les plantes et demeure
dans la litière où elle s'alimente vraisemblablement, en polyphage, en ponc-
tionnant le contenu de diverses graines et les hyphes des champignons.

Selon PvïsF!Kov, l'hibernation a lieu à l'état adulte, les gonades des cII

hibernantes restant immatures. Les pontes s'effectuent de la seconde moitié
de mai à fin juillet dans la litière humide mais non détrempée. Les larves
se développent en 45-55 jours et les jeunes imagos se montrent à partir de
fin juillet. On continue de voir des larves âgées (stades IV et V), en quantité
décroissante, jusqu'en septembre. Il n'y a qu'une seule génération par an.

A Tenerife, la sous-espèce maderen »i » a été trouvée dans la laurisylve,
ait. 600 m, début mai 1993 (PH. PoNBL leg.).

Distribution. Carte n" 113. Scolopo »tethu » pilo »u » et un élément euro-
sibérien. Il est répandu, bien que peu commun ou méconnu, dans presque
tous les pays d'Europe occidentale et centrale sauf les Iles Britanniques, ainsi
qu'en Scandinavie, atteignant en Finlande 62'40'N. Il est présent au Maroc,
et signalé d'Algérie. Vers l'Est on le trouve dans la zone des forêts de Russie,
en Ukraine, en Sibérie occidentale et moyenne, et dans une grande partie
de l'Asie centrale. Il n'est pas connu de Transcaucasie, Turquie ni du Pro-
che-Orient, mais pourrait se trouver en Iran.

La sous-espèce maderen »i » est commune à Madère et dans les Iles Cana-
ries.

FRANCE. Çà et là, sans doute peu rare mais méconnu. Nord (MNHN ! ; Somme (DLInots 1888) ;
Eure, Orne (BRLNETEAG 1931) ; Loire-Atlantique (div. coll. !); Indre-et-Loire (CocQUEMPOT
leg.—> coll. Matocq !) ; Aube (MNHN ! ; D'ANTFssANïv 1891) ; Côte-d'Or, forêt de Châtillon
(PÉRIcART leg. !): Ain (At'oRAs leg. !); Rhône (RFv 1888b) ; Dordogne (PÉRIcART leg. !) ; Gard
(RIEGER leg. !) ; Tam (PERRIr:.te leg.m MNHN !); Aude (TEMPÈRE leg. !) ; Hautes-Pyrénées
(MNHN !) ; Haute-Garonne (MNHN !); Hérault (TussAc leg.m coll. Matocq) ; Pyrénées-Orien-
tales, sur la côte (PÉRIcART leg. !).—BELGI(JUE. Namur : Marche-les-Dames (BosMANs 1978).
—PAYS-BAS. Overijssel et Gelderland (AGKEMA 1989 ; Aukema et al. 1997). —ALLEMAGNE.
Niedersachsen : HANNQVER (Wagner 1966), Bremen (coll. Eckerlein !), Allerland, Lauenburg
(WACNER & WEIIER 1967). Baden-Württemberg : Karlsruhe (HFcKMANN 1996). Bayern : Nord :
Aschaffenburg et env. (SINGER 1952 ; EcKERLEIN (eg. !) ; Franken ; Steigerwald (WAGivER 1966) ;
Coburg (ECKERLEIN leg. !), Eichstâtt, Treuchtlingen (SEIDENSTIICKER leg. !), Weissenberg i. Bay.
(coll. Ribcs !). Thüringen : Naumburg (RAPP 1944). Anhalt. Harz (WAGNER 1966) ; Dessau



310 SYSTÉ MA TIQUE

CA
PV

Carte n" 113.—Enveloppe des lieux de distribution recensés dans FOuest-paléarctique

pour Scolopostethus pi ltxsus.

(PoïEtsrz 1959). Sachsen : PomBen, Fraucnhcrg, Pahna (Mtrnnïv. 1938a) ; Oberlausitz (Jonowv

1963), Altenburg (BôïTNr>R & WBTzt.t. 1964). Brandenburg : Brieseland, Finkenkrug, Peitz
(GoïïvBR-Scttntottsc 1977). Mecklemburg : (même référence). —SUISSE. Cantons de Genève

et Vaud (DETHIBR, in litt.) ; Grisons (Vonït.Mv & Sntts'FR 1983). —ITALIE. Iiguria : M 'ascc
(M>xtsctvt 1963). Piemonte ; Leini (Osnït.r, leg.m coll. Dioli !). Lombardia : Mantova (coll. Ca-

rapezza !). treneto (Mtvttctvt 1963a) Trentino-Alto Adige : Bolzano, Trento (Hrtss 1996a).
Umbria : Perugia (M>vnctvt 1963). Lazio (M>vtscttst 1963). Abruzzo (id.). Cttlabria : Ciminà

(OsELLA leg. ; Tst tatuvt 1981), Aspromonte, Antonimina ! (id:). Sardegna : « Elmas » (FBRR>Rt

1888), îles Maddalena (Rtzzorrt VLActl leg. !). —ESPAGNE. Cataluna : Gerone !.Barcelona !.
Tarragona ! (Rtntts leg.) ; Lerida (id. !); Zaragoza (MZBS !); Teruel : Albarracin (PÉBtc>var

leg. !); Segovia (IMBS !) ; Madrid (MNMS !); Cuenca (UCMA !) ; Toledo (hl. !) ; Albacete (id. !) :

Ciudad Rcal : Fuencalientc (MNMS !) ; Granada (RtBEs leg. !), Sierra Nevada (Wncvr>R 1960a).
—PORTUGAL. Aveiro : Murtosa VI 1983 (PÉRtcARr leg. !) ; Coimbra (Ot.tvntRtv 1896) ; Bra-

gança (MNHN !), — AUTRICHE. Vorarlberg : réserve de Bangser Ried (Hniss 1996b) ;

Oherôsterreich (Ptttns>vFR 1927) : Urfach. Salzburg : Flachgau (Htuss leg. !). Stciermark (coll.
Rihcs !). Kàrnten (Hot.zEï 19S4) : Keutschach, Sattnitz, Opfelholz ; Villach (Hrtss leg. !).Neu-

siedlersee (Ecrnttt Etu leg. !). Wien (HNHM !). — RÉP. TCHEQUE. Bohême : Zhraslav,

Sdrka-Jenerálka, Kunratice, Strasin u. Rican (RotmAI. 19SS) ; Moravie, div. loc. (S'rattïit< &
VAvR(tsovÁ 1997b). —SLOVAQUIE. Div, loc. (id., 1998a). —HONGRIE. Assez commun (HoR-

VÁTH 1897b). —SLOVÉNIE. (Goc>vï~ & GocAt.A 1986). —CROATIE. (HoRv>(stt 1897b).—
BOSNIE-HERZÉGOVINE. Bosnie centrale (MZHF !), Herzégovinc (HNHM !).—YOUGOSLA-
VIE. (HoRvÁs'tt 1897b). — ROUMANIE. Répandu. Banat (HoRVÁTH 1897h, implicitement) ;

Transylvanie ; Sibiu (E. SctttsatoBR 1973) ; Valachie : Brosteni, Sinaia ! ; Comana Vlasca !, Bu-

curesti (StEtstctEwtcz 1964 ; MNHN !) ; Moldavie : Mts Vrancea (E. ScnvatoER 1976), Plainesti
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(MCSN !). —BULGARIE. Nord Bulgarie (Jostrov 1986a) ; Sandanski (Gàu.tsER ScttEtottsv &
ARtsovv 1988). —DANEMARK (Mctvvstt AtsvERsuts & GAvts 1974). —NORVEGE. (WARvos
1924, 1927) : côte Sud et Sud-est. — SUFDE. (CovvtAnos & OsstAtststt.ssots 1976) ; Skâne,
Blekinge et côte Est jusqu'à 60'N ; Upland, Vâstermanland, Dalarne, jusqu'à environ 61"N.—
FINLANDE. ! (LAMMEs &. Rtnnu 1990). Atteint 63"N. —POLOGNE. Krakáw, Tarnáw (SMREc-
zYNsKI 1954) ; Haute-Silésie (J. Lts 1989).—LATVIE, FSTONIE. (LvKAsttvx 1997).—RUSSIE
D'EUROPE. Au Nord jusqu'à St-Petersburg et Vologda ; au Sud jusqu'au Caucase Nord-ouest.
—BIÉLORUSSIE. Mozyr (GtTERMAts 1931), Poloszk (coll. Seidenstücker !). —MOLDAVIE.
(DERzHANsKY 1997). —UKRAINE. Crimée (KIRITsHENKQ 195 la), et tout le reste du territoire
(PvTsuxov 1969b). —ILE DE MADERE. ! (maderenris). —ILES CANARIES. (maderensix)
(HEtss &. BAEZ 1990) : Tcnerife !, La Palma !, Gomera !, Gran Canaria. —MAROC. Haut-Atlas :
Arround (MZHF ! ; LttsourRv 1932). —ALGÉRIE. (HoRYÁTH 1892b) ; je rapporte à cette espèce
un spécimen de Sidi-bel-Abbès de la coll. Hannothiaux, précédemment identifié « lethierryi ».

EXTFNSION ASIATIQUE. Iran ?. Sibérie occidentale : Tobolsk !, Tomsk ! ; Yénisséisk (Vttso-
KvRov & KANYvKovA 1995a). Kazakhstan Nord (As stsovA 1980) et Sud-est : Aima-Ata !
Tadzhikistan !, Uzbékistan !, Kirghizie !

10. —Scolopostethus lethierryi Jakovlev

(ethierryi Jakovlev 1877 : 275, 286 [Russie Sud ; holotype (d) ZMAS !1.

HoRvÁTH 189lb : 119 (in clé) ; 1892b : 255 (in clé) ; PUTsHKOVA 1956 : 265, 283
(oeuf) ; STICHEL 1958 : 202 (Hét. Eur.) ; SWEATER 1964b : 967 (Cat. Lyg.) ; PIJTsHKov
1969b : 356 (Lyg. Ukr.).

Adulte. —Macr., submacr. ou sub-brach. Pourvu en-dessus de soies raides un peu obliques,
aussi longues que le diamètre dcs articles antennaires. Antennes (fig. 243i p. 286) 0,6 fois aussi
longues que le corps, article I jaune brunâtre ainsi que la moitié basale ou les 2/3 de H, le
reste sombre à noirâtre, sans contraste. Rostre atteignant le milieu du mésosternum. Pronotum
trapéziforme, LS fois aussi large que long (macr.), ou peu trapéziforme, 1,2-1,4 fois aussi large
que long (submacr. ou sub-brach.). Hémélytres couvrant complètement ou dépassant un peu
l'abdomen (macr.), ou laissant le dernier tergite en partie ou totalement découvert (submacr.),
ou avec la membrane dépassant à peine la corie et laissant les 3 derniers tergites découverts
(sub-brach.). Pattes entièrement jaune brunâtre clair. Paramères : fïg. 244,1 p. 287.

Long : 3,5-3,8 mm ; antennes (articles) : (l)0,40- (H)0,60- (Hl)0,60- (IV)0,62 à 0,70 mm.
Large : diatone 0,67-0,73 mm ; hémélytres (ensemble) 1,60 mm.

IEuf. Fig. 24Sd p. 288. —D'aprè » PvTsttxov. En forme de concombre non arqué, trapu,
jaunâtre pâle, rosissant à maturation. Chorion glabre, brillant. Micropyles au nombre de S, plus
rarement 6, petits. Long : 0,78 mm ; diamètre max. : 0,34 mm ; diamètre couronne micropylaire :
0,08 mm.

Ecologie. Selon PHTsHKov, en Ukraine, cette espèce se rencontre dans
les biotopes ouverts plus ou moins humides, près des eaux, surtout au niveau
des alluvions de celles-ci ; en Carinthie, HàbzEL l'a collectée dans un marais
à touffes de Carex. Elle hiberne à l'état adulte ; la ponte commence dans la
seconde moitié de mai ; les oeufs sont disposés isolément dans les petites
mottes de mousse humide pénétrées par les hyphes des champignons de la
litière. Les larves apparaissent à partir de début juin, et les jeunes imagos
se montrent de mi-juillet à mi-octobre.

Distribution. Carte n'14. —Autant qu'on en puisse juger par le nombre
encore relativement faible des lieux de capture, Scolopostethus lethierryi pré-
sente dans l'Ouest-paléarctique une distribution ponto-pannonienne, de l'Au-
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Carie no 114. —Distribution de Scolof>r>srethus lethierrvi dans l'Ouest-paléarctique.

triche à la mer Caspienne, Transcaucasie incluse. Il est aussi connu du Ka-
zakhstan et mentionné d'Asie centrale.

AUTRICHE. Kàrnten : Pirk hei Grafenstcin, X 19SO, X 19S3 (Hovzut. 1954) ; Neusiedlersee

(HoRvÁrtt 1897b : « Nczsider » ; MEvttatt e> « l, 1991).—SLOVAQUIE. Rttdvan, Margecany (SrE-
ttt.lv. & VavttisovÁ 1998). —HONGRIE. ! (Hoavà rtt 1897b) : Env, de Budapest, Ràkos Pâlots ;

Kecskemét ; Szolnok. —ROUMANIE. Valea Barnar (Statstc>Ewit:z 1964). —RUSSIE D'EUROPE.
Bashkirie (ZMAS !) ; Sud : Astrakhan (irh ! ; holr>ope) ; Caucase N-E : Derbent (ZMAS !).—
UKRAINE. Partie moyenne et surtout méridionale (PvTsttxnv 1969b) : prov. de Kherson, Zapo-

rozhye, Poltava !, Lugansk, Rostov na D., Crimée. —ARMFNIF.. « Tif lis » (=Thilissi) (ZMAS ! ;

KtRtrsttastto 1918). —AZERBAIDZHAN. Kelhadzhar Vll 1968 (Gu>av>rov l')82), vallée de
l'Araxe (ZMAS !).
EXTFNSION ASIATIQUE. Kazakhstan Centre et Est (ZMAS !).? Tadzhikistan : Tian-Shan (Po-
nov l')65 : à vérifier, confusion possible avec St. pilnsus).

GEN. 76. —TAPHROPELTLIS STAL 1872

Espèce-type : lyguens ha>nulutt> » Thomson 1870

Tuphropelrux Stal 1872 : 61. —Nr>tochilns in Saunders 1892 : 113.

HoRvÁrtt 1875 : 92 (Lyg. Hong.) ; Pvrors 1878a : 76 (subgen.) : OsHA ~ IN 1906 : 384 (Verz. Pal.

Hem.), WAos>ER 19S1 : 46 (carnet, ; clé spp,) ; LeQvesttE 19S7 : 59 (h> clé) ; S'rtt'ttEr. 19S8 :

204 (Hét. Eur.) ; SLATFR 1964b : 982 (Cat. Lyg.) ; Pv'rstttcov 1969b : 369 (Lyg. Ukr.) ; ÇAvAT~Y

1985 : 86 (clé spp Turquie).
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Adultes. —Macr. ou submacr. seuls connus. Corps ventralement convexe,
connexivum redressé. Tête densément ponctuée. Yeux petits, saillants, dé-
pourvus de soies, éloignés du bord postérieur du pronotum. Ocelles éloignés
des yeux, leur distance à ceux-ci supérieure au diamètre oculaire. Antennes
élancées, unicolores, sombres ; article I dépassant l'apex du clypeus de plus
de la moitié de sa longueur. Pronotum trapéziforme, avec un très étroit collet
antérieur, bords latéraux étroitement explanés, cette explanation claire et
s'élargissant souvent au niveau du sillon transversal ; disque densément ponc-
tué. Scutellum déprimé au milieu. Suture des sternites IV-V n'atteignant pas
les bords latéraux de l'abdomen, recourbée de chaque côté en crochet vers
l'arrière. Tous les stigmates ventraux. Trichobothries du sternite V toutes an-

térieures au stigmate, qui est dans le tiers médian du segment; paires pos-
térieures placées l'une au-dessus de l'autre vues de profil ; présence de pores
près des stigmates des segments IV et V. Ailes postérieures avec un hamus

et des nervures secondaires. Profémurs armés sur leur tranche antérieure de
deux épines dont la basale, plus grande que la distale, est émoussée chez
les cI, plus aiguë chez les V ; intervalle entre ces épines et entre l'épine
distale et l'apex pourvus de 4-6 denticules ou spinules. Protibias arqués et
pourvus de nombreux et fins denticules sur toute leur face interne au moins
dans leur moitié basale, ceux des ô plus élargis et avec quelques épines
dans l'élargissement apical. d. Phallus du type Drymini.

Larves. —Voir T. contracru,s.

Systématique et distribution. —J'ai donné à Taphrapeltus un sens res-
treint, conservant seulement les espèces à antennes relativement élancées,
profémurs à dent basale grande et très émoussée chez les d, aiguë et plus
petite chez les V, et dont les brachyptères sont inconnus. Les Thauma.slapur
en sont très voisins, mais la tête et les antennes sont plus allongées.

Le genre comprend une dizaine d'espèces connues, dont 1 éthiopienne,
1 indo-malaise, 1 australienne et S paléarctiques ; les identilication ne sont

pas très difficiles sauf pour le complexe canrractuslhamulatus.

TABLEAU DES ESPÈCES (ADULTES)

1 (2)

2 (1)

3 (4)

4 (3)

Antennes au moins en partie sombres. Taille rarement inférieure à 3 mm. 3

Antennes et pattes entièrement jaunâtres. Membranes blanchâtres avec une

large tache apicale brune circulaire. Long : 2,7-2,8 mm. Elément érémien.....
. 6. ornatus Linnavuori (p. 324)

Membranes brun sombre avec une large tache blanche de chaque côté. An-

tennes très élancées, article II 1,1-1,3fois aussi long que le diatone. Grande
espèce : long 3,60-4,60 mm. Elément Ouest-méditerranéen ; remonte en Eu-

rope jusqu'en Rhénanie 3. andret Puton (p. 319)

Membranes blanchâtres ou brun très clair (elles peuvent paraître brunes car
on voit l'abdomen par transparence), nervures sombres. Article II des antennes

pas plus long quc le diatone. Espèces ne dépassant pas 4 mm.....................5
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Fig. 249. —Gen. Taphropeltus. —a, T. contractus, avant-corps vu de dessus ; b, id.
pour T. hamulatus; c, T. contractus 8, ouverture génitale; d, e, T. contractus o,
paramère ; f, T. contractus 2, spermathèque. —Originaux, sauf a,b, reproduits de l'au-
teur, 1994c.

5 (8)

6 (7)

7 (6)

8 (5)

9 (10)

10 (9)

Au moins les 3/5 postérieurs des cories en grande partie brun sombre avec
les marges latérales et une tache claire ......................................................6

Plus grand. Tache claire des cories toujours reliée à la marge latérale. Article
H des antennes 0,9-0,95 fois aussi long que le diatone. Long : 3,2-3,6 mm.
Euro-méditerranéen et pontique ... 1. contractus (Herrich-Schaeffer) (p. 314)
Plus petit. Cories plus sombres, la tache claire souvent non reliée à la marge.
Antennes plus brèves, article H 0,8-0,85 fois aussi long que le diatone. Long :
2,8-3,2 mm. Européen, pontique et Est-méditerranéen

...................2 hamulatus (Thomson) (p. 318)
Cories claires, avec seulement des linéoles et taches brunes ou noires sur les
3/5 postérieurs...................................................... 9
Linéoles brunes longitudinales des cories reliées par des anastomoses de
même couleur, délimitant des cellules claires. Champ postérieur du pronotum
clair ou sombre. Long : 3,4-3,6 mm. Bassin méditerranéen occidental et
moyen.........................................................4. nervosus (Fieber) (p. 321)
Linéoles brunes longitudinales des cories non reliées par des anastomoses.
Champ postérieur du pronotum brun. Long : 3,5-3,75 mm. Espèce Est-médi-
terranéenne „„„„„„„...................5. intermedius (Puton) (p. 323)

1. —Taphropeltus contractus (Herrich-Schaeffer)

contractus Herrich-Schaefer 1835a : 45 (Pachymerus) lAutriche ; Types perdus].
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HERRICH-SCHAEI FER 1839 : 97 (descr.) ; COSTA 1855 : 285 (Pachymerus) ; FtEBER
1861a : 188 (Scolopostethus) ; PUToN 1878a : 76 (Syn. Hét. Fr.) ; LETtttERRY &
SÉYERIN 1894 : 229 (Cat. Hém.) ; OsHANIN 1906 : 384 (Verz. Pal. Hem.) ; BUTLER
1923 : 184 (st. juvén. ; écol.) ; WAGNER 1951 : 46, 49 (révis. gen.) ; LEQUEsNE
1957 : 61 (in clé) ; STtcttEU 1958 : 205 (Hét. Eur.) ; SoUTIIwoon & LEsTDN 1959 :
114 (descr., écol.) ; WooDRol FE 1959b : 262 (comp. avec hamulatus) ; SUATER

1964b : 983 (Cat. Lyg.) ; PUTsHKov 1969b : 359 (Lyg. Ukr.).

Adulte. Habitus : fig. 250a. —Ovale oblong, atténué en avant, subluisant en-dessus ; tête,
pronotum (sauf les marges latérales) et scutellum noirs, densément ponctués ; antennes brunes
à noires, fémurs bruns, tibias et tarses brun jaune. Antennes assez élancées, 0,6 fois aussi longues
que le corps ; article I dépassant le clypeus d'au moins la moitié de sa longueur, article II
0,9-0,95 fois aussi long que le diatone, l,2 fois aussi long que I et 1,0-1,15 fois aussi long que
III ; article IV subégal à II. Rostre atteignant ou presque le milieu des mésocoxae. Pronotum
trapéziforme, l,4-1,8 fois aussi large que long, distinctement bisinué en arrière du milieu, sillon
postmédian bien discernable. Hémélytres pris ensemble 1,65-1,95 fois aussi longs que larges ;

les 2/5 antérieurs jaune blanchâtre à jaune brunâtre sauf une vague tache sombre préapicale sur

le clavus, le reste brun â brun noir avec toutefois une indcntation claire le long de la scissure
longitudinale, la marge latérale dc l'exocorie claire, et une tache claire postmédiane qui s'ouvre
sur celle-ci ; membranes brunâtres à nervures noires avec une tache claire de chaque côté. Epine
postérieure des profémurs grande, émoussée chez les á (fig. 253b p. 324), plus petite, aiguë chez
les 9 (fig. 253a). á. Ouverture génitale : fig. 249c ; paramères : fig. 249d, e. ç. spermathèque :
fig. 249f.

Fig. 250. — Taphropeltus contractus, habitus. —a, adulte 8 de France méridionale
(Vaucluse) ; b, larve stade V du Sud du Massif Central français (Lozère). —Échelles
en mm. —Originaux.
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Long : 3,2-3,6 mm ; antennes (articles) : (I)0,38 à 0,44- (II)0,53 à 0,60- (III)0,45 à 0,53-
(IV)0,55 à 0,60 mm. Large : diatone 0,57-0,65 mm, hémélytres (ensemble) o 1,4-1,26, 9 1,20-
1,45 mm.

Cette espèce se sépare de T. hamulatus par les caractères indiqués sur le
tableau et dans la description de ce dernier. Il existe cependant des cas in-
termédiaires : voir discussion plus loin (Nota) à propos de cette seconde
espèce.

Larves. —Stades III à V d'après Pursuxov, stade V également d'après mes observations
sur diverses séries de France: fig. 250b.

Très remarquables par leur coloration et leur pubescence. Corps ovale un peu pyriforme,
brillant, portant des soies brunâtres mi-dressées, peu serrées, au moins aussi longues que le
double du diamètre des articles antennaires. Tête jaune roux à roux vif, aussi longue que large ;
yeux petits, saillants. Antennes robustes, couvertes de soies courtes et denses ; article I roussâtre
avec une très étroite couronne basale noire ; II roussâtre à sommet noir, III noir à base étroitement
blanche, IV noir à base étroitement blanche et tiers apical blanc. Rostre dépassant les mésocoxae
(stade III) ou les atteignant seulement (stades IV et V). Pronotum jaune roux ou avec une bande
transversale sombre sur le disque. Méso- et métanotum brun sombre ; lobes hémélytraux (stades
IV et V) en grande partie brun sombre. Abdomen grisfître, avec une large tache dorsale rouge
vif en son milieu résultant de la fusion des taches dues aux trois glandes odorifères ; aires
évaporatoires ovales, grandes, d'un brun noir velouté profond, la première de l/3 plus large que
la 2', et celle-ci de l/5 plus large que la 3' distance entre les aires égale ou un peu plus courte
que la largeur de la 3'ire. Pattes jaune brun.

Long (stade V) : 2,7 mm ; antennes (articles) : (l)0,28- (II)0,40- (Ill)0,40- (IV)0,47 mm.
Large : diatone 0,6 mm ; mésonotum 1,05 mm.

Ecologie. —Ce Taphropeltus se rencontre surtout dans la mousse et les
feuilles mortes, en bordure des forêts, chemins ombragés, clairières ; selon
plusieurs auteurs, il serait plutôt xérophile, cependant mes propres observa-
tions en France me le font considérer comme assez indifférent à l'humidité,
délaissant seulement les milieux trop secs ou trop saturés d'eau. L'hiberna-
tion s'effectue à l'état d'adulte ; les imagos sont présents durant toute la
période chaude de l'année; les larves se développent au printemps et se
trouvent jusqu'au début de septembre ; les jeunes adultes commencent à ap-
paraître fin juillet. Ces Hémiptères sont des granivores polyphages ; ils ponc-
tionnent les graines de divers arbres tels que Betula, Carpinus, Fagus, et
indiscutablement aussi celles de plantes herbacées.

Distribution. Carte no 115. Taphropeltus contractus habite l'Europe et
le bassin méditerranéen. Vers le Nord, et sauf confusions possibles avec T.
hamulatus, il semble atteindre l'Ecosse et la Scandinavie, vers le Sud il est
présent dans toute la partie du Maghreb non trop éloignée des côtes ; vers
l'Est, et avec la même nuance d'incertitude que pour la limite Nord, il se
rencontre dans la partie méridionale de la Russie d'Europe et en Transcau-
casie. Il n'est pas connu d'Asie Moyenne ni de Sibérie.

FRANCE. Partout, commun. Corse !.—ILE DE JERSEY (LaQt!Es@a 1953). —GRANDE-BRE-
TAGNE. (MAssEF. 1955). England : répandu dans toute la partie Sud et les anciens comtés
côtiers. Wa/es : côte Sud. Sr o/land. —IRLANDE. Cork, Dublin (HArnnRr 1934). —BELGIQUF.,
PAYS-BAS, LUXEMBOURG. ALLEMAGNE, SUISSE. Répandu et généralement commun.—
ITALIE. Plutôt rare, mais présent partout (TAMANINI 1982) ; j'ai vu des spécimens de presque
toutes les provinces d*Italie continentale, de Sicile et de Sardaigne ! —ANDORRE. Pals (HAN-
NOTHIAUX /eg. !). —ESPACNE. Lugo ! ; Pontevedra ! ; Orense ! ; toute la Cataluna ! ; Huesca ! ;

Lerida ! ; Teruel ! ; Madrid ! ; Almeria ! ; Málaga ! ; Cádiz ! ; probablement plus largement répandu.
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Carte n'15. —Enveloppes des lieux de distribution recensés dans l'Ouest-paléarctique
pour Taphropeltus contractus (courbe en traits pleins), et pour T. hamulatus (courbe
en traits mixtes).

—PORTUGAL. Gérez, Coimbra (OctvEIRA 1896) ; « Alentejo » : Caba (LtttnnERo leg. !); Faro :
S" de Espinhaço de Câo (PÉRIcART leg. !).—AUTRICHE. Nord-Tirol (HEtss leg. !); Os[-Tirol :

Virgental (KOFLER 1976) ; Oberàsterreich : Linz et env., Pulgarn, Steyr (PRtEsFtFR 1927) ; Nie-
deràsterreich : env. de Scheibbs (RFsst. 1995) ; Burgenland (ADt aADER & HEtss 1980). —RÉp.
TCHEQUE. Bohême (HoBERLANDT 1977) ; Moravie (Srattcix & VAVR(NOVA 1997b). —SLOVA-
QUIE. Trencsin, Cepelak (HOBERLAvDT 1944), Kecovo, Remetské Hâmre (STEttt.ix & VAYR(NOVA

1998a). —HONGRIE. ? Dans les frontières actuelles du pays, non t hé par HDRYÁTtt 1897b ;

présence très probable. — CROATIE. « Fiume », Susak, Martinscica, Cirkvenica (HDRYÁrtt

1897b) ; Dalmatie : Trogir, Split, Korcula, Janjina (Novwtc & WAostER 1951). —MACÉDOINE.
Zverdza b. Bukovik (KDRMtt.Fv 1939). —ALBANIE. « Avlona » (=Vlonë) (REDYatt 189lb).—
ROUMANIE. Presque partout (Kts 1991). Valachie : Bucuresti, Comana (SIEFtxlawlcz 1964) ;

Moldavie : vallée du Barlad (id.) ; Dobroudja : Mâcin (id:), monastère Cocosu (Kts 1976).—
BULGARIE. Varna, Petrich, Mt Vitocha (JOSIFOV 1964a). —GRECE. Attiki (REUTER 1891b) :
Thessalia. Mt Olimbos (MZHF !) ; Pelopánnisos : Vitina (MAtocO leg. !); île de Corfu (=Kérkira)
(div. coll. !).—TURQUIE. Ekbaz (Purott &. NDDActttstt 1895) ; Est-Anatolie : Tatvan (coll. Eck-
erlein !). — NORVEGE. Ris'WARLOE leg.m MNHN !). — SUEDE. (Couctwwos &
OsstAttwcssost 1976) : Blekinge, Upland !, îles d*Oland et de Gotland. —POLOGNE. Haute
Silésie (J. Lts 1989 ; B. Lts 1994). —RUSSIE D'EUROPE. Kuybychev (ZMAS !), Stavropol
(id.), Krasnodar (Pttrsttxov 1969b). — MOLDAVIE. (DERZHANsKY 1985). — UKRAINE.
(Pursnsov 1969b) : Transcarpathie, Lvov, Ternopol, Odessa, Cherkassy, Kiev ; Crimée ! —AZER-
BAIDZHAN. « Elizabethpol », Kakhi, Lerik (GtDAYA+ov 1982) ; Nakhichevan : Shakhbuz (id.).
—MAROC. Nord seulement : Tanger !, Al Hoceima !, Xauen !, Berkane (Vtont 1937), Bab Taza !
—ALGÉRIE. (div. coll., surtout MNHN) : Mostaganem !, Sidi bel Abbès !, Medea !, Alger !,
Tiaret !, Teniet el Haad ! ; Constantine !, Mts Edough !, « Bône » ! —TUNISIE. Tabarka, Korba
(LDKERLEIN leg. !), Bizerte, Tunis (Hz FtwomtAttx leg. !), Feriana (HNHM !), Nefza (DArttacssost
leg. !). —ILE DE MALTE. (RtEoaR 1986).
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2. —Taphropeltus hamulatus (Thomson)

hatnulatus Thomson 1870 : 200 (Lygaeus subg. Drymus) [Suède Sud ; lectotype (d') MZLU !);-
contractus sensu Stal 1872 : 61 ;- obs<urior Rey 1888a : 102 (Notochilus) [lectotype (9, Autri-
che) MHNL !l.

REtrTER 1890b : 249 (syn.) ; LETH1ERRv & SÉVERttv, 1894 : 230 (Cat. Hénh) ; OsHA-

tvttv 1906 : 384 (Verz. Pal. Hem.) ; BtlTLER 1923 : 184 (écol.) ; WAGNER 1951 :
49 (révis. gen.) ; STIcHEL 1958 : 206 (f. hamulata) ; SDUTHwooD & LEsTQN 1959 :
114, 134 (Hét. Iles Brit.) (statut) ; WooDRDFFE 1959b : 262 (notes) ; SLATER 1964b :
986 (Cat. Lyg.) ; PLtTSHKov 1969b : 360 (Lyg. Ukr.) ; PÉR1CART 1994c : 408 (lect.
hamulatus) ; 1996b : 108 (lect. obscurior).

Adulte. —Trè » voisin de T. contractus. En diffère, au moins statistiquement, par les ca-
ractères suivants. Coloration hémclytrale plus sombre, parfois entièrement brunâtre, la tache
claire postmédiane des cories parfois isolée du rebord hémélytral étroitement éclairci. Antennes
plus courtes et plus robustes (fïg. 249b p. 314 : comparer avec fig. 249a), seulement 0,55-
0,58 fois aussi longues que le corps, l'article H seulement 0,8-0,85 fois aussi long que le diatone.
Taille moyenne plus petite. Les caractères génitaux sont similaires à ceux de T. contrat tus.

Long : 2,8-3,2 mm.

Nota. La validité de cette espèce est contestée. Les anciens auteurs la considéraient comme
une simple « variété » de T. tontractus ; c'est le point de vue retenu par Souruwootr & LEsrov
(1959), aussi par STIcHEL (19S8) et Ptrrsttvov (1969b) ; à l'inverse WAQtsER (1951)et WoooRQFFE
(1959b) la considèrent comme une bonne espèce, ce dernier auteur fondant son opinion tant
sur la morphologie que sur une différence écologique : T. cot<tractus vivrait dans les lieux secs,
et T. hamulatus dans les lieux humides. STEHLfK & VAvR!uovx (1998a) observent aussi qu'en
Tchéquie et Slovaquie les biotopes des deux taxa sont distincts, et admettent la coupure spéci-
fique. En France, bien qu'il existe quelques spécimens présentant des caractères intermédiaires.
le matériel se laisse assez facilement séparer en deux groupes conformes aux indications de
WoonRQFFE ; toutefois la distinction entre les biotopes ne se manifeste pas partout dans notre
pays car les deux taxa sont parfois collectés en compagnie (lieux secs en forêt de Fontainebleau !,
biotope humide en Saône-et-Loire !). J'ai suivi WoooRQFFE et la tendance contemporaine en
admettant un statut spécifique pour 7: hamulatu », mais il reste des « zones d'ombre », notamment
quant aux populations de Scandinavic, Russie, Ukraine et Transcaucasie.

Distribution. Carte n" 115. —Taphropeltus ltamulatus habite l'Europe
moyenne et le Sud de la Scandinavie ; son aire de distribution comporte éga-
lement la région pontique, la Transcaucasie et l'Est du bassin méditerranéen ;

elle est incluse dans celle de T. ctrutraetus, exception faite de quelques sta-
tions isolées ; sa limite Nord paraît, à l'exception des Iles Britanniques, sen-
siblement identique ; sa limite Sud est nettement plus septentrionale, et
notamment ['espèce n'existe pas en Afrique du Nord.

FRANCE. Probablement partout, moins commun que T, t t»ttractus. Finistère !, Loire-Atlantique
(DoMINIQLE 1902), Sarthe !,Val d'Oise !, Seine-et-Marne !,Aube !,Yonne !,Meurthe-et-Moselle !,
Moselle !, Allier !, Cantal !, Lozère !, Lot !, Tam !, Gard !, Rhône !, Savoie !, Ain !, Vaucluse !,
Pyrénées-Orientales !, Hautes-Pyrénées, Landes, Gironde (LAMnEtrrtu 1909). —GRANDE-BRE-
TAGNE. (MAssEE 195S). England, seulement dans lc Sud : Cornwall, Gloucester, Surrey.—
BELGIQUE. (BosMAtss 1978) ; rare, Hainaut. Namur. —PAYS-BAS. (AtrKEMA 1989) : Zeeland,
Limburg. —LUXEMBOURG. (REtçttcttto & GsREtso 1994). —ALLEMAGNE. Probablement
répandu et en partie méconnu. Baden-Württemberg : Reutlingen (RIEGER 1972) ; Karlsruhe, Of-
fenburg, Oberachern et env. (HEcKMANN 1996) ; Sud-Schwarzwald : Kleine Utzenfluh (RtEQER
1989). Bayern : Treuchtlingen, Frànkische Jura, Pleinfcld, Steigerwald (SEIDFtssTUcKER leg. !).
Thüringen : Kyffhàusergebirge (MZHF !). Anhalt : Harz, Eisleben (RAvv 1944). Mark-Bran-
denburg : Ferch (Got.ctsER-ScHEIDING 1977). Sachsen : Moritzburg ; Oberlausitz : Bautzen,
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Seitschen, Lieske (JoRoAts 1963). —SUISSE ; Valais : Biel (MCSN !) ; Genève (MNHN !).—
ITALIE. Liguria (MCSN !) : Bordighera, Genova, Vittoria ; Piemonte : Valle Susa, Leini
(MCSN !); Aosta (TAMAtsttst 1982) ; Trentino-Alto Adige : Bressanone (id.) ; Friuli-Venezia Giu-

lia, Emilia (id. !); Liguria/Toscana : Alpi Apuane (MSNV !).Sardegna : Sassari (SERvAr>Et 1952 ;

non vérifié). —ESPAGNE. Barcelona (RtBES leg. !).—AUTRICHE. Ost-Tirol : b. Matrei i. O.
(KoFLER 1976) ; Niederosterreich : Scheibbs, Purgstall, Steinfeldberg (REsst. 1995), Schànfeld
(Marschfeld) (coll. Ribes !); Kárnten : Keutschach (Hot.zEr 1969) ; Neusiedlersee ! —RÉP.
TCHEQUE. Toute la Moravie (Ss'Etttdv. & VAvRiwovÁ 1997b). — SLOVAQUIE. Bratislava
(RouBAL 1957c ; auct.). —HONGRIE. Assez rare (HoRvÁm 1897b). —SLOVÉNIE. <GorAt.A

& GooAt.A 1986). —CROATIE. Nord (HoRvâs'tt 1897b) ; Dalmatie (MNHN !).—YOUGOSLA-
VIE. env. de Beograd (ZMAS !).—MACÉDOINE. (coll. Eckerlein !).—ROUMANIE. Dobroudja
(MNHN !). —TURQUIE. Aksehir (SEIDENsTUcKER leg. !). —NORVEGE. Côte Sud-est : Fre-
drikstad, Risetr, Dretbak, Gromstad (WARLQE 1924, 1927). —SUEDE. (lectotyPe de hamulatus) :
Blekinge, Vâstergotland, Bohuslán, Upland (CouuAttos & OssIANNILssoN 1976). —FINLANDE.
(LAMMEs & RltsNE 1990) : Archipel d'Aland ; Abo. — POLOGNE. (SMREczvtsstct 1954) :
Krakáw ; Tarnáw ; Wadowice. —RUSSIE D'EUROPE. vallée du Kuban (ZMAS !), Krasnodar
(MZHF !); prov. de Kabardinsk (ZMAS !). —? UKRAINE. (l'espèce n'est pas différenciée de
contractus par V.& P. Pursnxov 1996 ; à revoir) ; Sébastopol (ZMAS !).—GÉORGIE. Svanetien
(LEDER & REITTER leg., div.coll. !) : spécimens à caractères intermédiaires entre hamula(us et
contrat tus, antennes longues et robustes. — ARMÉNIE. Allaverdy (ZMAS !). — AZER-
BAIDZHAN. (AKRAMovsKAJA 1959). — ISRAEL. Kesalon II 1990 (HAt.t'ERtts leg.m coll.
Péricart !).

3. —Taphropeltus andrei Puton

andrei Puton 1877a : XXXIV (Notochilus subg. Taphropettus) [France : Bourgogne ; lectotype

( V ) MNHN !];- f, gallica Stichel 1958 : 207 [provenance ? ; types ?].

Pnrotst 1878a : 77 (Syn. Hét. Fr.) ; WAGNER 1951 : 46, 49 (révis. gen.) ; STIcHEL
1958 : 207 (Hét. Eur.) ; SEAU'ER 1964b : 983 (Cat. Lyg.).

Adulte. Habitus : fig. 251a p. 320. —Macr. seuls connus. Ovale oblong, atténué en avant,
submat ou peu luisant en-dessus. Coloration tégumentaire comme contrat tus, brune à noire.
Téguments du dessus de la tête, du disque du pronotum et du scutellum très densément rugu-
leux-pubescents. Tête aussi longue que large, front 4-6 fois aussi large que les yeux qui sont

petits et saillants. Antennes noires, élancées, article 1 dépassant le clypeus par les 2/3 de sa
longueur, article II 1,1-1,3 fois aussi long que le diatone, 1,4-1,55 fois aussi long que 1 et 1,15-
1,35 fois aussi long que III ; IV 0,95-1,05 fois aussi long que III. Rostre atteignant les mésocoxae.
Pronotum trapéziforme, 1,35-1,65 fois aussi large que long, bords latéraux rectilignes ou im-

perceptiblement bisinués, marges explanées blanchâtres, sauf souvent aux extrémités (f. gallica),
élargies au niveau du sillon postmédian. Hémélytres pris ensemble 1,6-1,85 fois aussi longs que
larges, clavus jaune blanchâtre, assombris le long du scutellum ; cories jaune blanchâtre sur les
2/5 antérieurs, brunes à noires postérieurement sans marge latérale claire ; une tache claire sur

le bord vers le 1/3 postérieur. Membranes brunes, un peu éclaircies à la naissance, avec 2 larges
taches blanchâtres latérales. Profémurs brun noir avec 2 dents et 7-8 denticules, autres fémurs

plus clairs, tibias et tarses brun jaune. d'. Dent basale des profémurs très grande, arquée, émous-
sée ; protibias très fortement arqués ; paramères : fig. 253c p. 324.

Long : 3,6-4,6 mm ; antennes (articles) : (I)0,46 à 0,61- (H)0,65 à 0,90 mm- (HI)0,57 à

0,70 mm- (IV)0,60 à 0,70 mm. Large : diatone 0,59-0,72 mm ; hémélytres (ensemble) : 1,53-
1,67 mm.

Ce Taphropelttt.s se distingue aisément de T. contractus, outre sa taille
moyenne nettement plus grande, par son aspect plus mat, sa tête un peu plus
allongée, ses antennes plus élancées, l'absence de marge latérale claire sur
la partie sombre des hémé[ytres, la coloration de la membrane, la grandeur
de l'épine basale des profémurs des 8. La forme gallica n'a pas de valeur
taxinomique.
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Fig. 251. —Gen. Taphropeltus, habitus. —a, T. anrirei, o des Pyrénées-Orientales lran-
çaiscs ; b, T. nervosus, V de Corse. —Échelles en mm. —Originaux.

Ecologie et distribution. Carte n'16. —Taphropeltuê andrei se rencon-
tre dans la mousse et la litière; il est certainement plus thermo-xérophile
que T. contracfu.s. C'est une espèce méditerranéenne occidentale, cependant
présente jusqu'en Rhénanie moyenne.

FRANCE. Surtout en Languedoc et Sud du Massif Central, çà et tà ailleurs, non trouvé au
Nord de la Loire. Pyrénées-Orientales : pas rare sur la côte et les montagnes, jusqu'au Mont-
Canigou : Banyuls !, Prats de Mollo !, Ria !, Ambouilla !, M'anigou (HEtss leg. !); Aude : Fitou
(HAMow Ieg. !) ; Hérault : Montpellier (PERRtER /eg.m MNHN !), S'uilhem-le-Désert (PiRtcARr
leg. !) ; Haute-Garonne : forêt de Bouconne (RIBAUT leg.m MNHN !); Tam : Castres !. bassin
de l'Agout (RIBAt/T leg.m MNHN !), Cambon (PERRtER leg.m MNHN) ; Cantal : Mourjou (MA-
rocc leg. !) ; Allier : Brout-Vernet (Du BUYssoN leg. !); Vendée : la Tranche-sur-Mer (Mat uts
leg. !) ; Haute-Saône : Gray (div. coll. ! ; lecrotvpe) ; Doubs (Srststttswtcz 1964) ; Hautes-Alpes :

Serre (MNHN !); Alpes-de-Haute-Provence : Barcelonnette (Pvrox 1884a). —BELGIQUE. Na-
mur, vallée du Viroin (DELEscAILLE, Horvtxws ét Wot,'8 1991). —ALLEMAGNE. Seulement
découvert dans la région du Rhin moyen. Rheinland-Pfalz : Lorch, Rheingau III 1977 (Goxrnrtt
1981) ; Nord Bayern : Karlstadt a. Main IV 1929 (Stttct tt 1952), Spessart (coll. Ribes !).—ITA-
LIE. Firenze (PtsAvt Ieg. ; Stsvtttrwtcz 1964) ; Basilicata (SEttvwnEt 1967 ; non vu dans la coll.
Servadei). Sardegna : M" Gennargentu, Bruncu Spina, ait. 1 800 m IV-V 1992 (Hntss leg. !).
Sicilia : M 'tna (HANNOTHIAvx leg. !).—ESPAGNE. Toute la Cataluna : Gerone !, Barcelona !,
Montseny !, Tarragona ! (Rtnss leg.) ; Castellán : Castellán de la Plana (REMANE leg. !) ; Alicantc :
Sagra (EscAcERA leg.m MNMS !), Sierra de Aitana (RtnEs êt SAULEDA 1979) ; Madrid et env.
(div. coll, !); Cáceres !, Badajoz ! (UCMA) ; Salamanca : Bejar (HNHM ! ; CttAMvtott 1903) ;
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Carte no 116. —Distribution de Tuphropeltus undrei.

Jaén : Sierra Morena, Santa Helena (LINDBERG /eg.—> div. coll. !). —PORTUGAL. Viana do
Castelo/Braga : Serra do Gérez (OLtvutRA 1896) ; Coimbra : Lousa (LtNnnERG leg.m MZHF !);
Beja : Luzianes, S 'lara a Velha VI 1989 (Pr!RlcART leg. !). —MAROC. Gharb : Sidi Yahia
du Gharb (Atn.uAun leg. ; Vidai 1940) ; Haut-Atlas : Amizmiz (LtvnnERc, leg.m MZHF ! ; Ltvo-
nERc 1932). —ALGÉRIE. Ouest : Oran (SIENKIFwlez 1964 ; Bou Khanefis (id.).

4. —Taphropeltus nervosus (Fieber)

nervosus Fiebcr 186 la : 189 (Scotopostethur) fItalie ; Type (d) '?
i ; — f. horvuthi Wagner 1951

49 fGrèce, Croatie (Dalmatic) ; holotypc (ri) NHMW!.

STÀL 1872 : 61 (pos. gén.) ; PIJTQN 1878a : 78 (Syn. Hél. Fr.) (Notochi lus) ;
LETtltEt<RY & SFvERtN 1894 : 230 (Cat. Hém.) (Notochilus) ; OSIIANtN 1906 : 384
(Verz. Pal. Hem.) ; WAGNFR 1951 : 46, 49 (révi ». gcn.) ; STtc'IIEL 1958 : 206 (Hét.
Eur.) ; SLATIIR 1964b : 989 (Cat. Lyg.) ; ÇAGATAY 1985 : 89 (Lyg. Turquie).

Adulte. Habitus : fïth 2S Ib. —Un peu plus large que les espèccs précédentes, un peu luisant.
Brun â noirâtre, dessus en partie éclairci, antcnncs brunâtres, lcmurs brun clair, tibias ct tarses
jaune brunâtre ; dessus de la tête, disque du pronotum et scutellum densément ponctués. Tête
noire, ;tntennes assez élancées, article I dépassant le clypcus par la moitié de sa longueur, article
Il 0,8 't 0,9 lois ;tussi long quc le ditttonc, 1,S tois ;tussi long que I et 1.3-I,S fois aussi long
quc III ; IV â peu prè » égal t II. Rostre atteignant les mésocoxac. Pronotum trapézitormc, 1,7S-
2,1S fois aussi large que long. bords latéraux suhrectilignes, champ antérieur noir â brun, champ
postcrieur jaunâtre avec une bande brune longitudinale médiane et une t;tche brune sur chaque
angle postérieur (lormc nominale) ou entièrement sombre (forme /torvu(hi) ; marges latérales
jaune blanchâtre. Scutellum noir> brun. Hémélytres pris ensemble 1,6-1,7 fots aussi longs que
larges. jaune blanchâtre sur les 2/5 antcrieurs, marquis sur lc reste des corics dc bandes ct
taches brunes qui suivent les nervures et lcs bords latéraux et postérieurs, isolant des zones
claires : membranes brun très clair â nervures sombres, avec unc tache bhtnchc de chaque côté.
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Long : 3,4-3,6 mm ; antennes (articles) : (1)0,35 à 0,38- (11)0,52 à 0,57- (HI)0,42 à 0,46-
(IV)0,50 mm. Large : diatone 0,60-0,63 mm ; hémélytres (ensemble) 1,3-1,45 mm.

Espèce facile à reconnaître. La forme horvathi n'a pas de valeur taxino-
mique.

Distribution. Carte n'17. Taphropeltus nervosus habite le bassin mé-
diterranéen. Sur les rives Nord, il est recensé de la Péninsule ibérique à
PAnatolie, et sur les rives Sud du Maroc à la Libye. Sa biologie n'est pas
connue.

FRANCE. Gironde : Bordeaux (ancienne capture : REv leg. ; Puton 1878a). Principauté de Mo-
naeo (MNHN !).Corse : Bonifacio (PÉRtcART et div. coll. !). L'ancienne indication de Lorraine
est certainement erronée. —ITALIE. Rare ; semble absent de la moitié Sud de la péninsule.
Liguria : lsoverde, Genova (MAtscttst 1963) ; Toscana (coll. Carapezza !), Firenze (SERVADEI

leg.m MSNV !); Lazio : Roma et env. (div. coll. !), Sasso Furbara (MCSN !); Abruzzo : réserve
de Pescara (CARApEZZA et al. 1995). Ile de Giglio ! (MAtsctttt 1952). Sardegna : Cagliari
(MCSN !), Flumini (EcKERLEIN leg. !); Oristano (MCSN !), île Asinara (RtzzoTTt VÜActt leg. !).
Sicilia : (CARApEZZA leg. !), Palermo !, îles Egadi (CARApEZZA 1995), île de Lampedusa (CARA-

pEZZA 1977). — ESPAGNE. Rare. Tarragona : Alfara (RtnEs leg. !); Segovia : La Granja
(MNMS !); Madrid (UCMA !); Granada (MNMS !); Cádiz : Facinas (UCMA !); Mallorca
(MCSN !).—PORTUGAL. Santarem : Golega, bord du Tejo VI 1989 (MAïocO leg. !); Lisboa
(MCSN !); Coimbra, Cordellas pr. Leiria (Ot.tvstRA 1896) ; env. de Sobreda (coll. Heiss !).—
CROATIE. Dalmatie : Split ! (syntypes de horvathi, part.). —GRECE. Ipiros : Nisiska, M"
Xerovouni (WAGNER 1951 : syntypes de horvathi, part.) ; îles de Levkos, Keos, Naxos (REÜ+ER

1891b) ; Crète (=Kriti) (HEtss & HoPP 1987). —CHYPRE. (coll, Eckerlein !). —TURQUIE.
Turquie d'Europe : Tekir Dagh (ÇAoA+Av 1985) ; Anatolie : Bursa, Antakya, Misis, Amanus
(SEIDENsTÜctcER leg. !).; Çanakkale, Izmir (ÇAowïAv 1985). —MAROC. Tanger (div. coll. !),
Larache (coll. Ribes !); Berkane, Zaers (VtoAc 1937) ; Casablanca (LINDBERG leg. !); « Moga-
dor » (= Essaouira) (div. coll. !).—ALGÉRIE. Oran (MNHN !), Tlemcen (HNHM ! ; HoRvÁïtt

1898b), Tiaret (StEtstctEwtcz 1964), Alger, en nombre (EctcnRÜstts leg. ! ; div, coll, !); Kabylie,
forêt d'Akfadou (MSNV !); Mts Edough (MNHN !); forêt de Mizrana, ait. 750 m (OsEu.A leg.~
coll. Faraci !). —TUNISIE. Djezeïret Djamour (puroN 1886b) ; Aïn Draham, Dj. Bou Goutra
(CARApEZZA 1997). —ILE DE MALTE. (CARApEzzA 1995). —LIBYE. Cyrénaïque : Wadi Bel-
gadir (MAtscttst 1942). —LIBAN. Beyrouth (coll. Eckerlein !).

Carte n'117. —Lieux de collecte recensés pour l'espèce holoméditerranéenne Ta-

phropeltus nervosus (petits cercles) et l'espèce Est-méditerranéenne T. intermedius
(petits carrés).
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Fig. 252. —Gen. Taphropeltus, hahitus. —a, T. intermedius, 8 d'Israël; b, T. ornatus,
cI d'Érythrée. —Échelles en mm. —Originaux.

5. —Taphropeltus intermedius (Puton)

nervosus l'. intermedio Puton 1 gg la ; l23 (Notoehi tus) )Israël ; lectotype (tl) MNHN !).

HottvÁTII 1901a : 475 (descr., statut) ; OsHAtstft 1906 : 384 (Vers. Pal. Hem.) ; STI-

cHBt. 1958 : 207 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964h : 988 (Cat. Lyg.) ; PFRtcART 1994c :
408 (lcct.).

Adulte. Habitus : fig. 2S2a. o. Brun noir, antennes et pattes brunâtres, hémélytres claires ;

tctc, disque du pronotum ct scutellum densément ponctués-ruguleux. Tête noire ; front 4 foi »

;tussi large que les yeux vus de dessus. Antennes O,SS fois aussi longues que le corps, article
I dépassant le clypeus par la moitié de sa longueur ; article H 0.9 fois aussi long que le diatonc,
1.4 fois aussi long que I ct 1,15 fois aussi long que HI ; IV aussi long que II. Rostre atteignant
les mésocoxae. Pronotum trapéziforme, I,ti foi » aussi large que long : champ antérieur noir.

champ postérieur brun sombre. m'trges httérales blanchâtres, tri » élargies au niveau du sillon
transversal. Hémélytres pris ensemble l,9 foi » aussi longs que larges ; clavus et cories jaune
brunâtre clair, les cories sur leur moitié postérieure avec 4 veines noirâtres longitudin;tics qui

suivent les nervures, et le bord distal noirâtre ; membranes blanchâtres â nervures brunes.

Long : 3,5-3,7S mm ; antennes (articles) : (I)0,40- (II)O,S7- (lll)0,49- (IV)O,S7 mm. Large :
diatone 0,6S mm ; hémélytres (ensemble) 1,35 mm.
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Diffère de T. nervosus par le système de coloration hémélytrale.

Nota : Il se pourrait que ce taxon, ainsi que la f. horvathi de T. nervosus, représentent seulement
une sous-espèce ou forme orientale de ce dernier.

Distribution. Carte u'17 p. 322. —T. intermedius est un élément Est-
méditerranéen, connu de Grèce, Turquie, Israël et Liban.

GRECE. Attiki (REITTER leg.m HNHM !). Pelopánnisos, Lakonia : Tripi, Artemissia VI 1989
(LINNAVUQRI leg. !),Mt Taygetos V 1985, ait. I 600-1 800 m (MActtÈs leg. !); île de Crète (=Kriti)
(BtRá leg.m HNHM !).—TURQUIE. Anatolie : Bursa (SEIDENsTUcKER leg. !); « Akbès » (= Ek-
baz) (MNMS !).—ISRAEL. Meron V 1973 (FuRTH leg.m coll. Linnavuori !) ; Beersheva V 1986
(LttstsAvvoRt leg. !), « Kaiffa » (= Haifa) (RHITTER leg.—> HNHM !, MCSN !); Jaffa (MNHN ! :
holotype). —LIBAN. Beyrouth (MCSN !).

6. —Taphropeltus orntttus Linnavuori

ornatus Linnavuori 1978 : 83 [Erythrée ; holotype (tI) USNM].

Adulte. Habitus : fig. 252b. —Macr. Brunâtre, pattes et antennes jaune brun clair, dessus
mat, cories et membranes blanchâtres en avant. Tête brun sombre en-dessus, chagrinée ; tempes
seulement 0,5 fois aussi longues que les yeux ; article I des antennes dépassant le clypeus par
un peu plus de la moitié de sa longueur ; article II 1,05-1,25 fois aussi long que le diatone, et
1,2-1,25 fois aussi long que III ; IV 1,0-1,1 fois aussi long que III. Pronotum trapéziforme, 1,6-
1,8 fois aussi large que long, brun sombre, finement bordé de jaune brunâtre latéralement, champ
antérieur un peu convexe, finement chagriné, sillon médian bien marqué, champ postérieur
subplan, superficiellement ponctué. Hémélytres pris ensemble 1,85-2,15 fois aussi longs que lar-
ges, blanc jaunâtre sur les 2/5 antérieurs des cories et la partie correspondante des clavus sauf
le long du scutellum, bruns en arrière avec seulement une fine lisière latérale plus claire ; mem-
branes blanchâtres en avant, et avec une tache brune arrondie en arrière. Profémurs (tl, 9)
armés de 2 petites dents aiguës, l'une vers le milieu du bord antérieur, l'autre subapicale ; en
outre 5-6 denticules entre ces dents, et 5-6 denticules entre la dent subapicale et l'apex.

Fig. 253. —a-c, Taphropeltus : a, T. contractus, profémur d'une 9 ; b, id., patte an-
térieure d'un á ; c, T. andrei, paramère gauche. —d-f, Thaumastopus marginicollis :
d, paramère gauche d'un 8 d'Algérie ; e, patte antérieure du même spécimen ; f, sper-
mathèque d'une V d'Algérie. —Échelles en mm. —Originaux.



GEN. THAUMASTOPUS 325

Long : 2,7-2,8 mm ; antennes (articles) : (I)0,34 à 0,38- (II)0,49 à 0,60- (III)0,42 à 0,49-
(IV)0,47 à 0,50 mm. Large : diatone 0,49-0,52 mm ; hémélytres (ensemble) 0,95 mm.

Cette espèce s'éloigne des autres Taphropeltus par ses yeux relativement
rapprochés du bord antérieur du pronotum, ses antennes et pattes entièrement
jaunâtres, et la petitesse des dents de ses profémurs chez les 2 sexes. Elle
serait peut-être à placer dans un genre différent, mais il faudrait préalable-
ment revoir les Drymini sud-sahariens.

Distribution. Taphropeltus ornatus est connu d'Erythrée, du Proche-
Orient (Israël) et du Moyen-Orient (Iran). C'est vraisemblablement une es-

pèce érémienne et éthiopienne qui sera trouvée dans d'autres pays du Sud
et de l'Est-méditerranéen.

ISRAEL. Ein Avdat 10 VIII 1986 (LtntsAvuoRI leg. !).
EXTENSION ASIATIQUE : Iran (LINNAVUORb in litt.).
EXTENSION AFROTROPICALE. Erythrée : Ailet V 1963 (syntypes ! ; LttsttAvuoRI leg.).

GEN. 77. —THAUMASTOPUS FIEBER 1870

Espèce-type ; (Thaumastopus flavipes Fieber 1870)
= T. marginicollis (Lucas 1849)

Thaumastopus Fieber 1870 : 246.

ST)(L 1872 : 61 (in clé) ; PUTON 1878a : 75 (Syn. Hét. Fr.) (subgen.) ; OSHANIN

1906 : 382 (Verz. Pal. Hem.) ; SCUDDER 1957c : 154 (in Drymini) ; STICHEL 1958 :
180, 203 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 990 (Cat. Lyg.) ; PUTsHKûv 1969b : 357 (Lyg.
Lkr.).

Adultes. —Macr. ou submacr. Très voisins des Taphropeltus. En diffèrent
par la forme plus élancée, et surtout la tête très allongée, longuement atténuée
en avant, les antennes très longues et graciles, à second article plus long
que le diatone.

Larves. —Voir Th. marginicollig.

Systématique et distribution. —Le genre est euro-méditerranéen et ne

comprend que 3 espèces, faciles à identifier.

TABLEAU DES ESPÈCES (ADULTES)

1 (4)

2 (3)

Tout le dessus du corps couvert d'une ponctuation serrée.............................2

Cories et champ postérieur du pronotum jaune brunâtre à brun plus ou moins
clair. Macr. à submacr. Long : 3,15-4,0 mm. Espèce ponto-méditerranéenne..

1 marginicollis (Lucas) (p. 326)
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3 (2)

4 (1)

Tout le dessus brun noir. Sub-brach., hémélytres couvrant tout l'abdomen,
mais membrane très réduite. Long : 3-3,4 mm. Connu du Maghreb ................

................3. impressicollis (Lucas) (p. 329)
Tête en arrière des yeux et champ antérieur du pronotum imponctués, le reste
de la face dorsale densément ponctué. Macr. Long : 3,0 mm. Elément Est-
méditerranéen...........................................2. cinrtamomeus Horváth (p. 328)

1. —Thaumastopus marginicollis (Lucas)

murginict>Iii t Lucas 1849 : 75 (Rhyparochromus) [Algérie ; lectotype (9) MNHN !J ;— Iongicollis
Ficher 186la : 189 (Stt>lopostethus) [Sicile ; Types ?J ;— tuuru » Costa 1862 : 19 (p<tchymerus)
[Italie Sud ; Type perduJ ;— fhnipes Ficher 1870 : 247 [Russie Sud ; Type ltl) ? J ; — flavipes f.
pallesr en » Jakovlev 1876a : 66 [Russie Sud ; lectotype (tI) ZMAS !1;— n<>vihurgensis D*Antes-
santy 1888 : 383 (Nr>(r>chilus subg. 7'haumastopus) [France ; lectotypc ( V) MNHN !1

PUTDN 1878a : 76 (Syn. Hét. Fr.) (longicollis) ; JAKovLBv 188la : 95 (flavipes) ;
PUTON 1884a : 149 (syn. de taurus avec longicollis) ; LFTHIBRRV & SÉYFRIN 1894 :
230 (Cat. Hém.) (marginicollirn taurus) ; OSHANIN 1906 : 383 (Verz. Pal. Hem.)
(margit>icolliro taurus) ; ROVI!R 1922 : 268 (Loire-Atl.) ; STICHFL 1958 : 203, 204
(Hét. Eur.) ; SLATFR 1964b : 991-993 (Cat. Lyg.) (longicollis, marginicolli s, ttovi-
burgensis) ; SCUDDFR 1967 : 152 (syn. de noviburgensis avec lo>tgit'ollis) ;
PUTSHKOv 1969b : 357 (Lyg. Lkr.) ; PÉRICART 1994c : 412 (lect. marginicollis ; syn.
de longict>lli s).

Adulte. Habitus : fig. 254a p. 328, —Macr. â submacr. Atténué en avant, un peu élargi puis
arrondi en arrière, brun à brun noir, avec avant de la tête, champ postcrieur et marges latérales
du pronotum, ainsi que les hémélytres et appendice~ jaune brunâtre. Dessus densément ponctué.
Tête allongée, longuement atténuée en avant des yeux, 1,2- I,S fois aussi longue que son diatone ;
front 4,0-4,5 fois aussi large quc les yeux vus de de~sus, qui sont petits, modérément saillants ;

tempes au moins aussi longues que les yeux ; ocelles bien développés. Antennes très élancées,
0,7-0,8 fois aussi longues que le corps ; article I dépa~sant le clypeus par la moitié de sa longueur,
article II 1,3-1,55 fois aussi long que le diatonc et 1,25-1,4S foi » aussi long que III ; IV subégal
it I. Rostre dépassant généralement un peu Ics métacoxae. Pronotum trapéziforme, 1,2S-1,65 fois
aussi large que long, bords latéraux plus ou moins bisinués en arrière du milieu, champ antérieur
un peu convexe, champ postérieur plan. sillon post-médian bien marqué. Hémélytres pris en-
semble 1,55-1,80 fois aussi longs que larges, dépassant (macr.) ou atteignant presque (submacr.)
l'apex de l'abdomen ; nervures R+M saillante, exocories un peu déclives, membranes translu-
cides, vaguement brunâtres avec de chaque côté une tache claire plus ou moins visible. Profémurs
armés sur la face antérieure de 2 épines, 1*interne grande et émoussée chez Ics o (fig. 2S3e
p. 324), plus petite et aiguè chez les 9, l'externe aiguë ; 6-8 denticules entre lcs 2 épines. et
S-6 autres entre l'épine externe et l'apex. o. Protibias élargis sur leur tiers apical, cet élargi~-
sèment armé d'une dent basale ; pygophore comme chez les Taphrr>peltus ; paramèrcs fig. 2S3d
p. 324 ; phallus : fi< . 248c, d p. 304. 9, Spermathèque à capsule séminale pyriforme et ductus
bref, avec une pompe vers le tiers distal (fig. 253f p. 324).

Long : 3,15-4,0 mm ; ttntennes (»rticlcs) : (I)0,62 à 0,72- (II)0,72 à 0.95- (111)0,56 â 0,70-
(IV)0.62 à 0.72 mm. I.;trgc : diatonc O,S0-0,61 mm ; hémélytres (ensemble) 1,0-1,40 mm.

Larve stade V. D';tpri » PtiIsttwt>v 1969h. Luisante, pyriforme. portant une pubesccncc
claire soulevée peu dcnsc ptts plus longue quc le diamètre dcs tibias ; tête, thorax et pattes
unicolorcs, brunâtre pîlc, abdomen d'un gri »ître sale ; Tête très allongée. amincie en avant,
distinctement plus longue que lc pronotum ; tempes au~~i longues que les yeux. Antennes élan-
cées. aussi longues quc la tête, lc pronotum ct les lobes hémélytraux réunis, brun pâle avec le
sommet de tous les articles ainsi que la hase du 3'lanchâtres. Rostre atteignant les métacoxae.
Bords latéraux du pronotum et des lobes hémclytraux finement rebordés. Aires évaporatoires
brunâtre très pâle, ovales, la première 2 fois aussi lttrgc que ltt 2', celle-ci aussi large que la
3' distance entre les aires égale â la largeur de la première.
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Ecologie. —Les moeurs de cette espèce ne sont pas connues. Les captures relatées ont été

effectués surtout au pied de la végétation herbacée ; celle du Type de noviburgensis a eu lieu

jadis en Loire-Atlantique en septembre au pied d'une petite touffe de chêne-vert. KtntYsttEt'vo

a collecté en Crimée en août 4 spécimens au piège lumineux. L'adulte hiberne, et PUrsttwov a

observé les copulations en automne.

Distribution. Carte n'18. —Thaumastopus marginicollis est un élément
ponto-méditerranéen, répandu surtout dans l'Ouest du bassin, peu rare en

Italie, commun dans le Maghreb, sporadique ou absent ailleurs, cependant
bien représenté en Transcaucasie.

FRANCE. Très rare ou disparu aujourd'hui. Gers : Lectoure (LUcANTE leg. ; PUrots 1878a) ;

Loire-Atlantique : Bourgneuf ! (D'ANTEssANTY 1888 : lectotype de noviburgensis). Corse

(MNHN !). —ITALIE. Liguria, répandu, cité de nombreuses localités, notamment San Remo,

env. de Genova !, Casella ! (MCSN). Piemonte ; Piovera (MCSN !).Friuli-Venezia Giulia : Go-

rizia (div. coll. !), env. de Trieste (MCSN !). Emilia (sec. SsRYAUEt 1967). Toscana : Pergine

(MCSN) !, Firenze (div. coll. !), env. de Grosseto (id. !). Umbria : Perugia (div. coll. !), lac Tra-

simeno (MCSN !).Lazio : env. de Roma (HEtss leg. !).Abruzzo : Parc N" Abruzzi, M 'arsica
(MCSN !). Campania : prov, Lucania (div. coll. !).Basilicata : Pescopagano (TAMAtsttst 1981).
Sardegna : (coll. Carapezza !).Sicilia : (RAUUsA 1907), Mts Madonie (CARAPEzzA leg. !).—ES-
PAGNE. Apparemment très localisé. Cataluna : Barcelona !, La Llacuna (RtnEs 1990) ; Madrid

(coll. Ribes !); Cádiz : répandu ! (div. coll.) : San Roque !, Algeciras !, Tarifa ! —? CROATIE.
lllyria (JostFov 1986a; peut concerner le N-E de l'Italie). —BULGARIE. Bd du fleuve Ropo-

tamo (JostFov 1964a). —GRECE. Crète (=Kriti) ; Mts de Lasithi (REUTER 189lb). —CHYPRE.
Trikomo (LttsonERU 1948). —TURQUIE. Anatolic ; Ankara (SEtoExssücxER leg. !); Diyarbakir

(coll. Eckerlein !),Mersin (ZMAS !).—RUSSIE D'EUROPE. Sud et Sud-est : « Sarepta » ! (près

de Volgograd) (lectotype de pallescens) ; Astrakhan (JAtcovUEv 1874) ; Derbent (ZMAS !).—
UKRAINE. Crimée : Kertsh, Kikineiz (ZMAS !).—GÉORGIE. Env. d'Akhaltsyke (KtRtîsttEtst<o

leg.m div. coll, !), Tbilissi (ZMAS !); —ARMÉNIE. Erevan (ZMAS !).—AZERBAIDZHAN.
Adzhikend, Geog Tapa, Baku (KtRtz'suEtsxo 1918) ; Sheki, Khanlar, Agdash (GtoAYA+ov 1982),
—MAROC. Répandu ; Tanger (MNMS !), Ouezzane (ZMAS !),Bab Taza (MZBS !),Rabat (VtoAt.

1937), Khenifra (coll. Eckerlein !), Essaouira (MNMS !).—ALGÉRIE. Paraît commun sur toute

la partie côtière et les territoires jusquoà une centaine de km de profondeur ! —TUNISIE. Tunis

(FERRARt 1884), Carthage, Bizerte (HANNOTHIAUx leg. !), Tabarka (id. !), Maktar (coll. Ecker-

lein !), Teboursouk (PÉRlcART leg. !).—ISRAEL. Haifa (LttstsAYUont 1960). —SYRIE. (MNHN !,
MZHF ! sans indication de localité : peut concerner aussi Israël ou l'Anatolie).

(M
Carte n 118. —Distribution de Thaumastopus marginicollis.
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2. —Thaumastopus cinnamomeus (Horváth)

<innomonteus Horvdth 1884 : 316 (Notochilus subgen. Thaumustopus) llsraèl ; lectotype (à)
HNHM !l.

STtCIIFL 1958 : 203 (Hét. Eur.) ; SLATFR 1964b : 991 (Cat. Lyg.) ; SCUDDFR 1970 :
199 (lect.).

Adulte. —d (iectotype). Macroptère, allongé, 3,IS fois aussi long que large, d'un fauve
rougeâtre, à ponctuation distincte et serrée ; marges latérales et champ postérieur du pronotum,
apex du scutellum, hémélytres et abdomen un peu plus pâles ; antennes et pattes élancées, d*un
jaune brunâtre pâle, le 3e article antcnnaire ainsi que 1*avant des fémurs ob'curcis. Tête en
arrière des yeux visiblement rétrécie, presque cylindrique et imponctuée ; front 4,5 fois aussi
large que les yeux vus de dessus ; un(ennes 0,8 fois aussi longues que le corps ; article 11 1,45 fois
aussi longues que lc diatone et I, I S fois aussi longues que IH ; IV 0,9 fois aussi long que III.
Pronotum trapéziforme, 1,3 fois aussi large que long. aussi long que la tête ou un peu plus
bref, à bord » latéraux visiblement sinués, marge antérieure et champ déprimé postérieur dis-
tinctement ponctués, champ antérieur lisse, imponctué. Hémélytres pris ensemble 1,8 toi » aussi
longs que larges ; membranes hyalines, ohsolètement veinées de fauve, atteignant à peine l'apex
de l'abdomen. Protibias pourvus vers le tiers apical, chez le á, d'une dent robuste suivie d'un
élargissement.

Long : 3,0 mm ; antennes (articles) : (l)0,68- (II)0,70- (III)0,61- (IV)0,55 mm. Large : diatonc
0,49 mm ; hémélytres (ensemble) 0,97 mm.

Fig. 264. —Cren. Thatttttttst(tpus, habitus. —a, lin lttclrginicolli », 9 du Maroc ; b, Th.
intitressit oiiis, 2 d'Algérie, S. DoGUFT leg, —Échelles en mm. —Originaux.
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Bien quc l'examen du Type, seul exemplaire que j'aie vu, ne semble pas
justifier une mise en synonymie, on ne peut exclure qu'il s'agisse d'un spé-
cimen un peu anormal de l'espèce très variable marginicollis.

L'espèce est signalée de l'île de Chypre, d'Anatolie, Israël, Syrie et aussi
Algérie.

CHYPRE. Spathariko (KIRRALov, 1904b). —TURQUIE. Golbashi pr. Ankara (SEIDENSTIICKER

1960b). —ISRAEL. Haïfa (REITTER leg.m HNHM ! : lertotIpe), —SYRIE. (LINNAvtloRI 1960).
—AI.GÉRIE. Tiarct (SIENRIEwtcz 1964 : coll. Montandon) (p?l : J'ai vu au MZHF un exem-
plaire de la même localité, qui est un T. tnarginieollis).

3. —Thaumastopus impressicollis (Lucas)

impressicccllis Lucas 1849 : 7S (RJLI paroc hromusl lAlgérie ; lectotype (V) MNHN !];— ganclolphet
Puton 187 la : 124 (Notrrc /crias) [Algérie ; lectotype (9) MNHN !l.

Pt!TON 1871b : 420 (redcscr.) ; STAL 1872 : 61 (pos. gén.) ; LETF!!FRRv éc SFVER!N
1894 : 230 (Cat. Hém.) ; STICHEL 1958 : 204 (Hét. Eur.l ; SLATER 1964b : 991 (Cat.
Lyg.) : SctlooER 1967 : 154 (lcct. gandr~lpheï) ; PEcRlcART 1996b : 105 (lect. im-
pressicollis) ; 1997b : 486 (syn. de gandolphei).

Adulte. Habitus : fig. 254b. —Sub-brach. seul » connus. Pyriforme, atténué en avant, entiè-
rement brun à brun noir, les tibias et tarses un pcu plus clairs. Tête allongée, finement chagrinée
en-dessus, 1,15-1,25 fois aussi longue quc large, Iront 4,2-4,7 tois aussi large que les yeux vus
de dessus, qui sont petits, assez peu saillants ; ocelles absents ; tubercules antennifères grands
et saillants ; Antennes 0,68-0,75 fois aussi longues que le corps ; article 11 1,06-1,22 fois aussi
long quc le diatone, 1,07-1,3 fois aussi long que I ct I, I-I, I S foi » aussi long que III ; IV à
peine plus long que III. Rostre atteignant ou dépassant les métacoxae. Pronotum 1,13-1,25 fois
aussi large que long, assez faiblement trapéziforme, bord » latéraux hisinués en arrière du milieu,
disque densément ponctué, plus rugueusement sur le champ postérieur qui est subplan que sur
le champ antérieur qui est un peu convexe et impressionné longitudinalement au milieu. Hé-
mélytres atteignant l'apex de 1*abdomen, pris ensemble 1,45-1,5 foi » aussi longs quc larges,
dcnscment ponctués entre les nervures longitudinales qui sont saillantes, surtout R+M ; clavus
ct cories fusionné », membranes petites. Iinguiformes. Epines et denticules des profémurs, et
paramèrcs dcs 6, comme chez Th. Inarginicollis.

I ong : 3,0-3,4 mm ; antennes (articles) : (I)0,49 à 0,56- (11)0,56 à 0,63- (lll)0,49 à 0,56-
(IV)0,56 à 0,60 mm. Large : diatone 0.51-0.S6mm, hémélytres (ensemble) 1,10-1,3Smm.

Distribution. —Thautnastr~pus impressicollis est connu seulement d'Al-
gérie et Tunisie. Il existe une mention de « ?France » par SEABRA (1926) non
confirmée.

ALGÉRIE. Surtout ancienncs captures sur la zone côtière de la moitié orientale (div, coll.,
notamment au MNHN) : Algcr !, Mili;Ina !, Mcdea !, Gueltna !, « Bougie » (=Bejaïa) !, « Bône »

(=Annaha) ! (Iectotype de gctnclcclphei). « S Chttrles » ! (TBBRv leg.), « Collo » !, « Philippeville » !

(=Skikda) : aussi à l'Est sur lc plate:au const;Intinois : Aïn Beida IV 1976 (Doct Lr leg. ') : une
seule indication à l'Ouest ; Satda (SIIcNvncwcc'z 1964). —TUNISIE. Aïn Draham et Djebel Feidja
(HANNOIIIIA x leg. !) ; Mactar. Le Kcf (SII Nxtt:wcc'z 1964), Tehoursouk (MNHN !) : Tunis (Dt
VAI I.OOLR leg.,id. !).
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GEN. 78. —NOTOCHILLIS FIEBER 1864

Espèce-type : Pachymerus ferrugineus Mulsant & Rey 1852

Notochilus Fieber 1864a : 68. — Taphropettus auct. (part.). —Ribauticoris Stichel 1958 : 180,
204 (part.)

PvToN 1871b : 418 (redescr. spp. Notochilus) ; STAE 1872 : 61 (clé ; in Drymaria) ;
PvroN 1878a : 75 (Syn. Hét. Fr.) ; OsHANIN 1906 : 385 (Verz. Pal. Hem.) ; ScvDDER
1957c : 154 (in Drymini) ; STICHEI. 1958 : 208 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 946
(Car.).

Adultes. Macr. à brach. Corps ventralement convexe, connexivum re-
dressé. Tête finement chagrinée-ponctuée. Yeux petits, saillants, dépourvus
de soies ou celles-ci rares et très courtes ; tempes de longueur variable. Ocel-
les, lorsqu'ils existent (macr.), éloignés des yeux, leur distance à ceux-ci au
moins égale au diamètre oculaire. Antennes robustes, épaissies, jaunâtres,
rousses, ou noires en partie ou en totalité ; article I dépassant l'apex du cly-
peus d'au moins la moitié de sa longueur. Pronotum trapéziforme (macr.) ou
subrectangulaire (brach.), collet antérieur nul ou insignifiant, bords latéraux
étroitement explanés, disque ponctué, subplan à sillon transversal à peine

î4o

Fig. 255. —Gen. Notochilus. —a-f, N. damryi : a, ouverture génitale du pygophore
d'un 8 macr. du Portugal ; b, profil montrant la direction de la vue a ; c, paramère
du même spécimen ; d,e, profémur 8 ; f, protibia 8. —g, N. ferrugineus, paramère
d'un 8 dcs Pyrcuées-Orientales françaises ; h, N. limbatus, paramère d'un 8 du Nord
de la France ;. —i-k, pattes antérieures des o : i, N. limbatus du Nord de la France ;

j, N. ferrugineus des Pyrénées-Orientales ; k, N. crassicornis du Sud de la France
(Aude : montagne d'Alaric). —Échelles eu mm. —a-c, f-h, originaux ; d,e,i reproduit
de l'auteur 1994c.
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indiqué, ou à champ antérieur un peu convexe et sillon transversal marqué.
Autres caractères comme chez les autres Drymini. Profémurs armés de deux
épines et de spinules.

Genre dont la définition n'est pas satisfaisante, dans lequel j'ai regroupé
quatre espèces. L'une d'entre elles, N. limbatus, était rattachée à Taphropeltus
par les auteurs des 50 dernières années. Une autre, N. damryi, présente quel-
ques particularités qui seront signalées plus loin.

Dans l'acception présente, Ntrtoehilus ne diffère guère de Taphropeltus
que par les antennes épaissies, pas toujours sombres, et la dominance du

brachyptérisme.

Larves. —Voir N. ferrugineux.

TABLEAU DES ESPÈCES (ADULTES)

1 (2) Pattes, notamment tranche externe des tibias, hérissées de soies dressées pres-
que verticalement, 2-3 fois aussi longues que le diamètre des tibias. Tempes
au moins aussi longues que les yeux. Corps et pattes fauves, hémélytres sou-
vent rembrunis postérieurement. Brach., rarement macr. Long : brach. 2,35-
2,80 mm ; macr. 3,15 mm. Elément Ouest-méditerranéen....................................

1. ferrugineux (Mulsant & Rey) (p. 332)

Fig. 256. —Gcn. N»to>l>ilux, spermathcquc dcs V. — a, N. ferrugineu » d'Espagne
(Terucl) ; b, N. dan>ryi dc Provcncc ; c, N. < raxxi<r>mis du Sud dc la France (Aude :

montagne d'Alaric) ; d, N. lin>lu »ux du Nord dc la France. —Échcllc cn mm. —Ori-
ginaux.
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2 (1)

3 (4)

4 (3)
5 (6)

Tibias dépourvus de longues soies dressées, portant des soies obliques pas
plus longues que leur diamètre .......................................................................3

Antennes unicolores, noires à brun jaune. Tempes aussi longues que le dia-
mètre oculaire longitudinal. Sub-brach. et macr. Long : sub-brach. 2,75-
3,30 mm, macr. 3,40 mm. Elément Nord-ouest méditerranéen...........................

4. crassicornis (Baerensprung) (p. 340)
Antennes bicolores, en partie ferrugineuses......................................5

Hémélytres roux avec une tache latérale noirâtre vers le milieu. Tempes plus
courtes que le diamètre oculaire. Pronotum subplan, sillon transversal obso-
lète. Brach. ou macr. Long : brach. 1,9-2,5 mm ; macr. 2,25-2,5 mm. Elémentméditerranéen... 2. damryi Puton (p. 335)
Hémélytres entièrement roux. Tempes aussi longues que le diamètre oculaire.
Champ antérieur du pronotum un peu convexe. Sub-macr. Long : 3,3-3,6 mm.
Elément atlantique .....................................3. Iimbatus Fieber (p. 338)

1. —Notochilus ferrugineus (Mulsant & Rey)

ferrugineux Mulsant & Rey 1852 : 120 (Pachymerus) [France ; Types perdus] ;— mitellatus Costa
1853 : 24 ; 1855 : 246 (Pachymerus) [Italie sud ; lectotype (d) ZIUN !];- rubefactus Garbiglietti
1869 : 117 (Scoloposrethus) [Italie Nord ; Types MIZT ?] ;— ferrugineux f, geniculata Gredler
1870 : 85 [Sud-Tirol ; lectotype (d) FGBI !].

FIEBER 1864a : 69 (esp.-type) ; PUToN 1871b : 418 (redescr. ; syn. de rubefactus) ;
1878a : 79 (Syn. Hét. Fr.) ; 1884a : 149 (syn. de mitellatus Costa) ; LETHIERRv &
SÉYERIN 1894 : 230 (Cat. Hém.) ; OsHANIN 1906 : 385 (Cat. Hém. pal.) (syn.) ;
STIcHEL 1958 : 208 (Hét. Eur.) ; SLATFR 1964b : 947 (part.) ; HEIss 1997a : 289
(lect. geniculatux).

Adulte. Habitus macr. ; ftg, 257a ; brach. : fig. 257b. —Brach., très rarement inac., colo-
ration foncière fauve ferrugineux. Tête fauve rougeâtre ou brun rougeâtre, finement
granulée-ponctuée ; front 4-4,7 fois aussi large que les yeux vus de dessus, tempes aussi longues
que les yeux, ocelles visibles (macr.) ou nuls ou réduits à des taches (brach.) ; tubercules an-
tennifères très saillants. Antennes épaisses, 0,58-0,64 fois aussi longues que le corps, jaune
roussâtre, articles II à IV parfois en partie rembrunis ; article I dépassant le clypeus par la
moitié de sa longueur ; article II 0,75-0,9 fois aussi long que le diatone, 1,1-1,3fois aussi long
que I et 1,0-1,2 fois aussi long que III ; IV 1,05-1,2 fois aussi long que II. Rostre atteignant le
milieu des mésocoxae. Pronotum trapéziforme (macr.) ou subrectangulaire (brach.), 1,25-1,6 fois
aussi large que long, disque densément pointillé, champ antérieur brun rougeâtre clair, peu con-
vexe, champ postérieur plus clair, plan, sillon transversal distinct. Hémélytres à clavus et corie
entièrement fauves ou rembrunis postérieurement, ceux des macr. complets, pris ensemble
1,7 fois aussi longs que larges ; membranes dépassant grandement l'abdomen, grisâtres avec deux
taches claires le long du bord distal du clavus ; hémélytres des brach. pris ensemble 1,5-1,6 fois
aussi longs que larges, atteignant l'apex de l'abdomen, à clavus non différenciés, membranes
réduites. Pattes entièrement jaune fauve ; profémurs armés de deux petites dents aiguës subégales
(d, 9), 5-6 denticules entre ces 2 dents, et 5-6 autres entre la dent antérieure et l'apex (fig. 255j
p. 330) ; tibias portant des soies érigées, celles de leur tranche externe 2 à 4 fois aussi longues
que le diamètre de ceux-ci. o. Paramères en lame large et brève, émoussée (fig. 255g). 9.
Spermathèque : réservoir pyriforme, ductus droit et court, pompe présente (fig. 256a p. 331).

Long : muer. 3,15 mm, brach. 2,35-2,80 mm ; antennes (articles) : (1)0,33 à 0,38- (II)0,37 à
0,50- (III)0,34 à 0,43- (IV)0,41 à 0,53 mm. Large : diatone 0,50-0,55 mm ; hémélytres (ensemble)
0,90-1,20 mm.

Espèce facile à reconnaître.



Fig. 257. —Noruchilus ferrugineus, habitus. —a, P macr. de Provence ; b, 8 brach. des Pyrénées-Orientales fran-

çaises ; c, larve stade V, même provenance. —Échelles en mm. —b, d'après l'auteur, 1994c ; a,c, originaux.
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Larve stade V. Habitus : fig. 257c. —D'après un spécimen sec du Sud de la France. Tête
jaune brun clair ; antennes jaunâtres, base des articles étroitement blanche, suivie d'un mince
anneau noir sur II, III et IV ; sommets de II et III assombris. Pronotum jaune brun clair avec
une bande sombre transversale sur le disque ; mésonotum noirâtre ainsi que la région postérieure
des lobes hémélytraux. Abdomen largement rouge vif sur les tcrgitcs III à VI ; derniers urites
en grande partie sombres ; aires évaporatoires noires, plus ou moins rectangulaires, de tailles
décroissantes d'avant en arrière comme celles de Thpltrupelrus r ontrr« tu » (fig. 250b) mais plus
serrées (effet du desséchemcnt du spécimen ?). Pattes, thorax et abdomen hérissés de longues
soies.

Long : 2,15 mm ; antennes (articles) : (l)0,17- (11)0,36- (III)0,30- (IV)0,40 mm. Large : dia-
tonc 0,50 mm : mésonotum (lobes hémélytraux inclus) 0,95 mm.

Ecologie. —Ce Notochilus vit essentiellement sur les Cistes dans la région
méditerranéenne (PETQN, 1878a) ; également observé dans les Landes sur Ci g-

tus salvictefolius (CARAYDN 1949) ; je l'ai aussi trouvé au pied des Thy11lus
en Provence ; en hiver (mars), j'ai collecté des adultes dans la mousse ! ; la
larve stade V a été observée en juillet.

Distribution. Carte n" 119. —Notochilus ferrugineu g est une espèce
Ouest-méditerranéenne, connue de France méridionale, Italie, Péninsule ibé-
rique, Maroc et Algérie. (L'indication d'Autriche par GREDLER correspond
au versant aujourd'hui italien du Tyrol). Il existe une citation de Grèce non
vérifiée.

FRANCE. Pyrénées-Orientales : Banyuls !, Collioure !, Le Canet !, col de Mollo ! ; Aude : Car-
cassonne !, Leucate ! ; Hérault : Bézicrs !, Montpellier ! ; Gard : Bellegarde !, Les Angles !,
Roqucmaure ! ; Bouches-du-Rhône : Marseille !, Saint-Paul-lès-Durance ! ; Var : Hyères !, Bor-
mes !, Toulon ! ; Alpes-Maritimes : enclave de Monaco ! ; Vaucluse : Bédoin !, Malauccnc ! ;

Drômc : Montélimar ! ; Alpes-de-Haute-Provencc : Sisteron !, Digne ! ; Haute-ùaronne ; Toulouse
(Marquet 1g94). Saint-Cézcrt, Saint-Béat (RIBAtlr Ieg. !); Gironde : Arcachon (Wnountt 1955b) ;

Tam : Albi (PttRRIkR leg.—k MNHN !); Rhone (MNHN !) ; Landes (LwMnkRTtn 1909) ; Lot : Ca-

Carte n" 119, —Distribution de Notut hilux firrugitteu ».
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niac du Causse III 1989 (DAIJpHIN 1990) (station française la plus septentrionale). Corse
(MNHN !).—ITALIE. Ligurie : Albissola !, Genova !, Savona !, Albssio ! Piemonte : Stazzano !,
Val Susa !, Torino (WALKER 1872). Aosta : (MSNV !).Lombardia : Mantova (RtzzoTTI VLACH

leg. !), Morgnano pr. Brescia ! Veneto : Verona !, Montacchio (MAtsctnt 1949-50). Trentino-Alto

Adige : Val Venosta (Rtzzor7t VcActt leg. !), Avelengo, Bolzano (TAMAtsttst 1982). Emilia : (SER-

vAoEt 1967). Toseana. Vorno pr. Lucca ! Umbria : Torricella, Perugia (FARAct leg. !). Lazio.
Sasso Furbara (MCSN !), réserve de Circeo (MELBER 1991).Abruzzo : capo Pescara (coll. Ca-

rapezza !). Campania : (SERVADEI 1967). Sardegna : San Vito (FERRARt 1888) ; Macomer
(SERVADEI 1952) Santa Margherita di Pula, 1 macr. (Hmss leg. !); île Tavolara pr. Olbia (RtzzoTTI
Vt Actt leg. !).—ESPAGNE. Cataluna : répandu (RtnEs leg.) : Gerone !, Barcelona !, Tarragona !,
Lerida ! Teruel : Gargallo (PÉRtcAR+ leg. !),Albarracin ! Huesea. Val d'Aran : Lès (RtnAur leg.m
MNHN !). Zaragoza : Los Monegros (J. RtnEs, Bt.Asco & E. RtnEs 1997). Pontevedra :
(UCMA !).Cuenca : Una VI 1991 (MActstEts, MA+ocO & PÉRtcARr !).Madrid : Madrid !, Esco-
rial ! Toledo. ! Murcia : Cartagena ! Cádiz : Tarifa, San Roque (RtnEs 1967). Orense :
Manzaneda (GotszAcEz leg.m coll. Ribes !). —PORTUGAL. Braga : Vizela (OrtvEtRA 1896) ;

Faro : Praia de Castetejo VI 1989 (MA+ocO leg. !).—? GRECE. (Puton 1899). Non contrôlé.—
MAROC. Tanger (MNMS !).—ALGÉRIE. Oran (StEtstctEwtcz 1964) ; Saïda (MNMS !); Medea
(MNHN !).

2. —Notochilus damryi Puton

damryi Puton 1871a : 124 [Corse ; lectotype (tî brach.) MNHN !];— championi Reuter 1905 :

52 (Taphropeltus) [Espagne centre ; lectotype (9 macr.) BMNH !]; — humilis Ribaut 1929a : 47
(Taphropeltus) [France Sud ; holotype (d macr.) MNHN !].

Fig. 258. —Notochilus damryi, habitus. —a, V macr. du Portugal ; b, V brach. de
France (Vaucluse). —Échelles en mm. —D'après l'auteur, 1994c.
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PvTDN 1871b : 418 (redescr. spp. Notochi lus) ; 1878a : 80 (Syn. Hét. Fr.) ; 1892c :
319 (f. macr.) ; OSHAN1N 1906 : 385 (Cat. Hém. pal.) ; CARAYDN 1949 : 17 (écol.) ;
STICHEL 1958 : 204 (Hét. Europe) (transf. de humili » à Ri bauticoris n. gen.), 205
(Taphropeltux champi oni ), 209 (Noto( hi lus dam ryi ) ; SLATER 1964b : 947 (N.
damryi ), 951 (R. humilis), 983 (T. chamPioni) ; SCVDDER 1967 : 154 (lectotyPe de
damryi) ; DtoLI 1993 : 305 (R. humili » en Italie) ; MELBER 1993 : 335, 336 (id:) ;
PÉRICART 1994c : 410 (syn. de T. champirrni et de R. humilis avec N. damryi).

Adulte. Habitus : macr., fig. 258a ; brach., fig. 258b. —Macr., plus souvent brach. Oblong,
subluisant au moins sur lcs hémélytres, brun jaunâtre varié de clair et de sombre. Tcte ponc-
tuée-ruguleuse en-dessus, brune, clypeus éclairci ; front 4-5,5 foi » aussi large quc les yeux vus
de dessus, qui sont petits et saillants ; tempes visibles en arrière des yeux, arquées, moins longues
que leur diamètre longitudinal ; distance de l'(cil à l'ocelle des macr. à peu près égale au diamètre
oculaire transversal, ocelles des brach. nuls. Antennes bicolores, robustes, 0,5S-0,64 fois aussi
longues que le corps ; article I, moitié basale de H et moitié apicale de IV jaunâtres, le reste
brun à noir ; article I dépassant le clypeus par la moitié de sa longueur, H 0,67-0,8 fois aussi
long que le diatone, I.l S-1,3 fois aussi long que I ; HI subégal à I ; IV 1,04-1,17 fois aussi long
quc H. Rostre atteignant 1*avant des métacoxae. Pronotum des macr. trapéziforme, I,S8-1,72 foi »

aussi large que long. brun, densément mais peu profondément ponctué, avec souvent le champ
postérieur plus clair que le champ antérieur ; bords latéraux bisinués, marges étroites, éclaircies,
collet antcrieur vestigial, sillon transversal postmédian nul ou à peine indiqué ; pronotum des
brach. subrectangulaire, 1,2-1,4 fois aussi large que long, par ailleurs semblable â celui des
macr. Scutellum équilatéral. brun sombre, ruguleusement ponctué. Hémélytres des macr. pri »

ensemble 1,68-1,75 foi » aussi longs que larges, dépassant l'apex de l'abdomen ; clavus brun,
avec 3 rangées de points plus quelques points épars ; cories jaune blanchâtre sur le 1/3 antérieur,
brunes en arrière, avec une tache plus sombre le long du bord latéral vers le milieu de la
longueur, et une tache blanchâtre en-arrièrc de celle-ci ; deux rangées dc points divergentes le
long des clavus, et une le long de la partie antérieure dcs gouttières marginales ; le reste du
disque obsolètement ponctué ; membranes bien dcveloppées, grisâtres, avec une large zone claire
dans leur partie basale. Hémélytres des brach. pris enscmblc 1,25-1,50 foi » aussi longs que larges,
contigus sur leur bord interne, laissant découverts lcs tcrgites VI et VH ; clavus et cories fu-
sionné », nervures R+M saillantes, membranes très réduites. Pattes jaune brunâtre, portant une
assez longue pubesccnce claire soulevée ; profémurs épaissis, armés chez lcs 2 sexes de deux
épines aiguës, la distale nettement plus longue que la basale, ces épines séparées par 1-2 spi-
nules ; en outre 5-6 spinules entre l'épine distale et l*apex (fig. 2SSd, e p. 330) ; protibias peu
arqué » chez les 2 sexes, spinulés sur la moitié basale de la tranche interne (fig. 255f). d. Py-
gophorc : profil fig. 255b ; ouverture génitale fig. 2S5a ; paramèrcs ; fig. 2SSc ; phallu~ du type
Seolopnstethus, tube de la vesica comportant une hélice de 4 petites spires suivie de 2 grands
spires. V. Spermathèque à réservoir semi-sphérique, ductus rectiligne, relativement court, en
3 tronçons de texture différente (fig. 256b p. 331).

Long : macr. 2,2S-2,5 mm, brach. 1,9-2,S mm ; antennes (articles) : (I)0,26 à 0,32- (II)0,30
à 0,42- (III)0.25 à 0,35- (IV)0,38 à 0,44 mm. Large : diatone 0,44-0,52 mm ; hémélytres (en-
semble) ; o 0,80-0,9 mm, ç',87-1.05 mm.

Nota 1. L'examen des spermathèques des Tuphnrpeltus, Nr)tochilus et Tlraumrrstr)prr ». fait ap-
paraître des structures assez diverses dont les illustrations sont données dans les présentes pages ;
notamment N. damryi possède une capsule apparemment fort différente d » celles de N. r rasxi-
(ornis, N. ferrugineux, N. linrbatra et '/h. nrarginieollis. I,es phallus en inflation n'ont pas été
étudiés. Peut-ître convicndra-t-il de réfléchir ultcrieurement sur les divisions génériques de cct
intéressant groupe de Drymini, y effectuer divers regroupements ou. r 1*opposé, rétablir le
genre Rihauri ( rrri (7

Nota 2. La reconnaissance dc Rihauti(r »is /r« »)(lis en tant que forme macr, de Notor hilus rlamr)i
n';r été qu'une redécouverte car, comme jc I*ai rappelé récemment (PR(rrcwrer 1994c), Pt:T()N
(1892c) avait dans le passé indiqué l'cxistcnce d'unc forme muer. chez cette cspècc. Durant les
dernières années, les deux morphes ont été trouvées ensemble en Sicile (Cw((avezzw 1995), en
P()RTLr()AL, ct egrrlemcnt p(rrmi un groupe de spécimens du Musée de Madrid, collectés jadis
en ESpagnC méridiOnale (Crrrtagine, GOMlrZ leg,) !
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Carte n" 120. —Distribution dc Notochilu » damryi. L'espèce est signalée en outre de
l'îlc de Tenerife.

Distribution et écologie. Carte n" 120. —Notochilug dctmrvi est un élé-
ment essentiellement Ouest-méditerranéen, connu aussi de l'Ouest des Bal-
kans et de Crète, les macr. et brach. distribués à peu près identiquement. Sa
biologie est quasi-inconnue ; l'insecte est apparemment xéro-thermophile ; les
adultes hibernent ; les brach. ont été collectés au pied des Cistes en Provence
et dans les Landes.

FRANCE. Pyrénées-Orientales : Collioure !, plateau de Cerdagne à Estavar, ait. 1 300 m Vil
1977 (PÉRlcART leg. !); Hérault : Sète (AUDRAs leg. !), Montpellier (HNHM !).Clapiers, Mireval
(id. !) ; Gard : Bellegarde (TttÉRotùu leg.m coll. Audras !); Vaucluse : Avignon (MNHN !), Sau-
mane-de-Vaucluse en mars, tamisage au pied des Cistes (PÉRIcï RT leg. !), Apt (MNHN !) :
Alpes-Maritimes : Caussols (Rot.uwt. ïeg.m coll. Seidenstücker !), col de Braus (EÇKFRI.FItù

leg. !) ; Tam : Albi (PBRRiER leg.—> MNHN !), Vabre (GxLIBFRT leg. ! ; Rtuwui'929a (Type de
huniili »). Cambon (PFBRLER leg. !), Castres (RiBAi:T leg. !) ; Haute-Garonne : Cazères (RiBAUT

u, !) : Gironde : S Georges-dc-Didonne (LAMBEItrIE 1909). Corse : (types de damryï) : Ajaccio,
en nombre ! —ITAI.IE. Liguria : Deiva Marina (coll. Servadei !), île Gallinaria (MAncttùt 1963).
To»cana : M'rgentario (coll. Seidenstücker !) ; env. de Firenza (MSNV !), Reggello (MBLBBR
1993). Umbria : Torricella pr. lago Trasimeno. Lazio : Sasso Furbara (MCSN !), réserve de Circeo
(MBEBBrc 1991).Abruzzo ; Vetoio (Rtzzorrt VEArtt leg. !), Tirino. capo d'Acqua (OsELLA leg. !),
capo Pescara (id. !).Campania : Salerno (coll. Seidenstücker). Iles de Capraia !et Giglio ! Sar-
degna : Ozieri (FERRARI 1888), Oristano (KttAUsE leg.—> HNHM !), Sassari (CABABEZZA et al.
1995, carte) ; Golfo Arauci (MCSN !); S 'argherita di Pula (HEtss leg. !), îles Maddalena
(Rizzorri Vt.wctt leg. !).Sieilia : M 'tna (HAvnoTHIAL!x leg. !), Palermo (CARAPEzïA, Di MAR-

Ç o & Osrct.w 1995, carte), îles Lipari (TAMAtùlNI 1973). Ile de Pantellaria ! (Cï RAPEzzA

1995). —FSPAGNE. Toute la Cataluna, mais peu commun (RiBFs 1980, 1984, Rihes & Goula
1995) : Gerone ! ; Barcelona ! ; Tarragona ! ; Lerida : Baixa Cerdanya ! Orense : Castro Caldelas
(GONzALEz ïeg.m coll. Ribcs !).Segovia : La Granja (CHAMPION leg.m BMNH ! ; type de cham-

pioni). Castellon : S. Rafael (MNMS !). Madrid (UCMA !). Toledo (id. !) ; Murcia (id. !);

Albacete : Molinicos (MNMS !). —PORTUGAL. Beja : Luzianes, S 'lara a Velha VI 1989
(MATocQ &. PÉRIcART : iïlacr. et brach.) ; Bragança (OEIVEIRA 1896) ; Braga/Viana do Castelo :
Serra do Gérez (id.) ; Guarda (id.) ; Coimbra (id. ; MZHF !).—CROATIE. Ile de « Lésina » (=
Hvar) (Nov<K leg.—> HNHM !).—BOSNIE-HERZÉGOVINE. Neum s./ mer (SiriùKiFwtcz 1964).
—GRFCE. Ile de Corfu (=Kérkira) (div. coll. !) ; Ile de Crète (=Kriti) : Lasithi (Hülss 1983) ;

île de Santorini (RiscFR 1995). —ILES CANARIFS. Tenerife (LtiùuBERc 1953 ; HEiss & BAE7.

1990). —MAROC. Tanger (MNMS !).—ALGÉRIE. Tiaret (StütùKtEwtcz 1964) ; « Philippeville »

(=Skikda) (HNHM !).—TUNISIF.. Aïn Draham (HANNOTHIxt:x leg. !).
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3. —Notochilus limbatus Fieber

limbatus Lethierry 1869 : 329 (nomen nudum) ; — limbatus Ficher 1870 : 257 [France Nord ;

lectotype (o ) MNHN !]; —crassicornis Douglas & Scott 1871 : 24 (Scolopostethus) [Angleterre
Sud ; holotype (d) BMNH !].

PUTDN 1871a : 124 (descr.) ; ANDRÉ 1874 : 231 (myrm.) ; LETHIERRY 1874 : 20
(id.) ; PUTDN 1878a : 78 (Syn. Hét. Fr.) ; LETHIERRY &. SÉVERIN 1894 : 230 (Cat.
Hém.) ; OsHANIN 1906 : 385 (Verz. Pal. Hem.) (Taphropeltus) ; BUTLER 1923 : 183
(écol.) ; GULDE 1937 : 203 (écol.) (Taphropeltus) ; WAGNER 1951 : 46 (rév. gen.)
(Taphropeltus) ; THOMAS 1955 : 151 (écol.) (Taphropeltus) ; WOODROFFE 1955b :
283 (écol.) (Taphropeltus) ; STIGHEL 1958 : 205 (Hét. Eur.) (Taphropeltus) ; SDUTH-
wooD & LESTDN 1959 : 114 (descr. ; écol.) (Taphropeltus) ; SI.ATER 1964b ; 988
(Cat.) (Taphropeltus).

Adulte. Habitus : fig. 259b. —Submacr. seuls connus. Atténué en avant, un peu pyriforme
en arrière ; jaune brun rougeâtre varié de brun rouge ; antennes en partie noires. Tête brun rouge,
ruguleusement ponctuée en-dessus ; front 4-5 fois aussi large que les yeux vus de dessus, qui
sont petits et saillants ; ocelles normalement développés. Antennes très robustes, 0,65 lois aussi
longues que le corps, les articles H, HI et IV brièvement mais densément villeux ; article I
jaunâtre, H jaunâtre avec le tiers postérieur ou la moitié postérieure noirs, HI noir, IV noir à
tiers apical éclairci ; article I dépassant le clypeus par la moitié de sa longueur ; article H 0,8-
0,9 fois aussi long que le diatone, 1,05-1,25 fois aussi long que I et 1,07-1,17 fois aussi long
que HI ; IV subégal à H. Rostre atteignant les mésocoxae. Pronotum 1,25-1,4 fois aussi large
que long, à peine trapéziforme, densément pointillé, champ antérieur brun rouge plus ou moins

Fig. 259. —Gen. Notochi lus, habitus. —a, N. crassicornis V des Alpes-Maritimes fran-
çaises ; b, N. limbatus á du Nord de la France. —Échelles en mm. —D'après l'auteur,
1994c.
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sombre, champ postérieur ct marges latérales jaunâtres à jaune brunâtre, bords latéraux à peine
resserré » en avant, collet antérieur presque nul ; une tache sombre sur chaque angle postérieur,

parfois absente, parfois envahissant toute la lisière postérieure. Hémélytres pri » ensemble 1,45-
1,60 foi » aussi longs que larges, un peu convexes en arrière, clavus bien différencié, membranes

attetgnant juste ou à peine l'apex de l'abdomen ; cories jaune brunâtre avec une vague tache

sombre en avant du milieu, parfois absente, parfois envahissant les clavus ; bords latéraux et

postérieurs souvent lisérés de sombre ; membranes brunâtres avec de chaque côté une tache
sombre et une tache claire peu visibles ; nervures brunes. Ailes postérieures rcduites, impropres

au vol. Pattes jaune rougeâtre, avec une pubescence claire mi-dressée assez longue, celle des

tibias au moins aussi longue que leur diamètre ; épine basalc des profémurs plus robuste que
l'épine distale, arrondie chez le o, triangulaire chez la 9 ; 4-5 spinules entre ces 2 épines, et
5-8 entre l'épine distale et l'apex (fig. 255i p. 330) ; protibias arqués chez les deux sexes. à.
Paramères : fig. 255h. V. Spermathcque : fig. 256d p. 331.

Long : 3,3-3,6 mm ; antennes (articles) : (l)0,43 à 0,52- (H)0,53 à 0,62- (III)0,47 à 0,57-
(IV)0,57 à 0,63 mm. Large : diatone 0,64-0,68 mm ; hémélytres (ensemble) 1,18-1,48 mm.

Nota. Cette espèce originellement décrite dans le genre Notochilus fut transférée à Taphropetrus

par OsttANtN. Srtcnat. et les auteurs récents : sa position demeure ambiguë : les caractères an-

tennaires sont ceux des Nrunr hi lu>, ct la forme et le dimorphisme sexuel des épines profémorales
sont caractéristiques des liiphropetuis de nos régions (caractère non partagé par 1*espèce cthio-

pienne T. ornntus, cf p. 324) ; je la replace dans le genre Notochilus, en considération de sa

plus grande proximité avec l'espèce-type de celui-ci qu'avec celle de Taphropet(u », En tout état

de cause, elle ne peut ctre confondue avec aucune autre et pourrait probablement représenter
un genre.

(Euf. —Brièvement décrit par TttoMAs (1955). Chorion glabre, couleur acajou (à maturité) ;

pôle antérieur arrondi, avec 4 micropyles, pôle postérieur légèrement tronqué. Taille relativement

grande rapportée aux dimensions de l'espèce. Long : 0.82 mm ; diamètre max. 0,52 mm.

Ecologie. —Ce Notochilus vit dans les lieux plutôt humides, sur sol aussi

bien sableux que crayeux, où on le rencontre dans la mousse et la litière ;

aussi observé sur Sphagnum en Angleterre méridionale (New-Forest) par Do-

NtsTHoRFE, WALTER ET BEDwF1.1. (BHTLER 1923). D'après les observations con-
cordantes de plusieurs auteurs, il est myrmécophile, ou tout au moins toléré
par les Fourmis, même dans leur nid. LETHIERRY (1874) relate sa capture dans

le Nord de la France (Ostricourt) dans un bois près d'une sablière en tamisant
des Mousses sous lesquelles étaient plusieurs nids de Fourmis appartenant
à trois espèces : Ponera contracta, Myrmecina latreillei et Formica rufa ; le

Notochilus fut trouvé jusque dans le nid de cette dernière. GLHLDE (1937)
indique sa capture dans diverses localités de la vallée du Main par SINGER,

toujours à proximité de Myrmita scabrinodis Nyl. T~oMAs (1955) cite en

Angleterre la proximité de Lasius flavus F., L. fuliginosus L. et Lithobiuc

sp., et note que N. limbatus suscite, comme les Fourmis, une réaction de

répulsion des autres Hétéroptères ; toutefois il peut être maintenu en labora-
toire en l'absence de Fourmis, et n'en cst peut-être qu'un commensal facul-
tatif.

L'espèce hiberne à l'état adulte. Selon THo~As (1955) les accouplements
ont lieu en mai, les oeufs sont pondus en juin sur la Mousse ou l'herbe sèche.
La larve stade V a été récoltée en août (WGGDRGFFE 1955b).

Distribution. Carte n'121. —Notochilus limbatus est un élément atlan-

tique qui paraît rare, et dont les plupart des captures relatées sont anciennes.
On l'a signalé d'Angleterre méridionale, France, Allemagne occidentale et
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Carte n" 121. —Distribution de Notochilus limbatus.

Péninsule ibérique. Les indications de Belgique et des Pays-Bas publiées jadis
dans les catalogue n'ont pas été confirmées par les auteurs récents.

FRANCE. Nord : Lille, bois d'Ostricourt (Lurttzraav leg.m div. coll. ! ; LÉ'rntraav 1874) ; Orne :
Montmerrei (DuvottT leg. ; GUÉRIN ék PÉNEAu 1907), Argentan (id.) ; Finistère : Morlaix (HuuvÉ
leg. ; GUÉRIN Sz PrNEAu 1907) ; Loire-Atlantique : Saint-Agnan prè » du lac de Grandlieu, Orvault
(PÉNEAU leg. !) ; Oise : Coye (MNHN !); Haute-Vienne : Limoges (NouAz.ztzÉR leg.—> MNHN ;
PuaoN 1883b). Rhône (REv leg., sec. Puron 1878a) ; ? Hérault (MARQUÉT 1894 ; indication prob-
ablement erronée). —GRANDE-BRETAGNE. South England : anciens comtés de Worcester,
Middlesex, Hampshire, Dorset (MAssEE 1955) : Devon (Sotzrztwootz gt LesroN 1959). —AL-
LFMAGNE. Rheinland-Pfalz'? : Dachnau b. Mànchbruch (ZEÉÉ 1957). Nord Bayern : Nieder
Main : Spessart, Aschaffenburg !, Karlstatt a.M. !, Stockstàdterwatd !, Hain i. Sp. ! (SINGER )952 ;
coll. Scidenstucker !).—ANDORRE. Pals (HANNorntAux leg. !).—ESPAGNE. Madrid (BATQR
1957), La Acebeda V 1975 (UCMA !).—PORTUGAL. Serra do Gérez (OLIVEIRA 1896).

4. —Notochilus crassicornis (Baerensprung)

crassicornis Baercnsprung 18S8 : 202 (Pterotmetus) !Espagne ; Andalousie ; Types perdus !J ;—
abeillei Puton 1871a : 124 !France Sud ; lectotype (l') MNHN !]; —mitellatus sensu Puton
1878a : 79 (zzec Costa, nec Puton in Cat. 1886a, 1899).

PvTON 1871b : 419 (redescr. d'abeillei) ; 1899 : 37 (Cat. Hém. pal.) ; OsHAN1N
1906 : 285 (Verz. Pal. Hem.) ; ST1CHE1. 1958 : 208 (Hét. Eur.) ; Sl.ATER 1964b :
947 (Cat.) (part.) ; PÉRIcART 1994c : 410 (disc. et synonymies).
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Adulte. Habitus : fig. 259a p. 338. —Sub-brach., rarement macr. Noir à brun jaune, en partie
luisant. Tête finement chagrinée-ponctuée en-dessus ; front 3,5-4,5 fois aussi large que les yeux
vus de dessus, tempes aussi longues que le diamètre oculaire longitudinal. Antennes robustes,
presque unicolores, noires à brun jaune, 0,55-0,6 fois aussi longues que le corps ; article I dé-
passant le clypeus par la moitié de sa longueur, article II 0,84-0,9 fois aussi long que le diatone,
1,3-1,5 fois aussi long que I et 1,1-1,3 fois aussi long que III ; article IV 1,05-1,15 fois aussi
long que II. Rostre ne dépassant pas les mésocoxae. Pronotum des sub-brach. 1,15-1,4fois aussi
large que long, à peine trapéziforme, bords latéraux faiblement bisinués vers le tiers postérieur,
marges latérales étroites, à peine éclaircies ; champ antérieur luisant, assez convexe, peu den-
sément ponctué au milieu, plus densément en avant, plus sombre que le champ postérieur, qui
est assez étroit, densément ponctué ; sillon transversal net ; pronotum des macr. trapéziforme,
1,5 fois aussi large que long. Hémélytres des sub-brach. pris ensemble 1,3-1,45 fois aussi longs
que larges, laissant découverts les 2 derniers tergites ; exocories mates, endocories plus luisantes,
largeur maximale vers le tiers postérieur ; clavus et cories fusionnés, coloration jaunâtre sur le
1/4 antérieur, brune à noire en arrière ; membranes très réduites, semi-circulaires, grisâtres avec
une tache blanche dans l'angle antéro-interne. Hémélytres des macr. 2 fois aussi longs que larges,
atteignant l'apex de l'abdomen ; membranes blanchâtres en avant, brunâtres dans la moitié pos-
térieure. Pattes jaune brun à noires, tarses parfois plus clairs ; profémurs (fig. 255k p. 330) armés
sur leur face antérieure de 2 petites épines, la postérieure plus triangulaire et un peu plus courte
que l'antérieur ; 4-6 spinules entre ces épines et aussi entre l'épine antérieure et l'apex. á.
Pygophore et paramères comme chez N, darnryi. Y. Spermathèque à réservoir pyriforme, ductus
rectiligne, peu allongé, pourvu vers son milieu d'une pompe dont les flasques sont bien visibles
(fig. 256c p. 331).

Long : sub-brach. : 2,75-3,30 mm, macr. 3,4 mm ; antennes (articles) : (I)0,40- (II)0,47 à 0,55-
(III)0,37 à 0,47- (IV)0,49 à 0,60 mm. Large : diatone 0,55-0,63 mm, hémélytres (ensemble) 0,95-
1,30 mm.

Ecologie et distribution. Carte n'122. J'ai trouvé Notochilus crassi-
cornis au mois de mai en Espagne (Teruel) en tamisant la Mousse, et en
France méridionale (Languedoc : montagne d'Alaric) dans la litière au pied
des Thymus. L'espèce présente une répartition Nord-Ouest méditerranéenne ;

on la connaît de France méridionale, Italie et Espagne.

FRANCE. Pyrénées-Orientales : Banyuls, pas rare ! (div. coll.), Castelnou VIII 1974 (PÉRtcAR+
leg. !), Vernet-les-Bains (MNHN !) ; Aude : M "" d'Alaric ait. 900 m V 1984, en nombre (MA-
GNIEN et PÉRIcART Ieg. !), Sigean V 1984 (id. !), Carcassonnc (MNHN !); Hérault ; Montpellier
(HNHM !), Clapiers (id. !) ; Gard : Les Angles IX 1986 (PÉRtcARr leg. !), S -Hippolyte-du-Fort
(PERRIER leg.—> MNHN !) ; Bouches-du-Rhône : Marseille, Martigues (MNHN !), Ms" de la
Sainte-Beaume (MNHN ! ; Types d'abeille/) ; Vaucluse (MNHN !); Var : Fréjus (div. coll, !); Al-
pes-Maritimes : M'gel, ait. 800 m V 1958 (PÉRtcART Ieg. !); Drôme : Nyons (MNHN !).—
ITALIE. Semble fort rare. Trentino : Riva di Garda VI 1980 (SEIDEtssructcÉR Ieg. !); Campania :
Lucania : Salerno IV 1957 (SEIDENsrtïcKER Ieg. !). Sicilia : M" Etna (HAtstsortttAux leg. !).—
ESPAGNE. Cataiuaa : Valles occidental, Gallifa (RtnEs leg. !),Barcelona (id. !),Tarragona, Baix
Camp (id. !); Valencia : Betera (MNMS !); Castellán : Maestrat (RtnEs Ieg. !). Huesca : Osona
(RtnEs Ieg. !); Zaragoza ; Bujaraloz (RtnEs Ieg. !). Burgos : Cubillos del Rojo (RtnEs Ieg. !).
Orense : Castrocaldelas (coll. Ribes !).Soria (id. !).La Rioj a (id. !).Teruel : Griegos (UCMA !),
Montalban V 1981 (PÉRIcART Ieg. !).Cuenca : Huelamo VI 1991 (MAïocO Ieg. !).Alicante : Ports
de Morella (Rtnns leg. !), Calp (RtnEs & SADrEDA 1979). Madrid : Cercedilla, Aranjuez, Escorial
(div. coll. !).Avila (coll. Ribes !).Murcia : Cartagena (MNMS !).Malaga (id. !); « Andalusia »

(Type de crassicornis). Iles Baieares : Ibiza (MZBS !).
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Carte n 122. —Distribution de Notochilus crassicornis.

GEN. 79. —ISCHNOCORIS FIEBER 1860

Espèce-type : Iszhnocoris punz zuluzus Ficher l 861

Is<hnor oris Ficher 1860 : 47 ; 186 la : 179.

STAî 1872 : 60 (in clé) ; PtzToN 1878a : 48 (Syn. Hct. Fr.) ; OsîtANIN 1906 : 321
(Verz. Pal. Hem.) ; PtzTstlKovA 1956 : 268, 273 (oeufs) ; LîQuîsNî 1957 : 61 (izz

clé) ; ScUDDFR 1957c : 154 (in Drymini) ; PUTSHKov 1958a : 408 (larves) ; STtcttîî
1958 : 180, 181 (Hét. Eur.) ; SLATRR 1964b : 931 (Cat. Lyg.) ; PttrsttKov 1969b ;

328 (Lyg. Ukr.) ; VlNOKURov 1988 : 894 (clé spp. Extr,-Orient russe).

Adultes. —Allongés, ponctués en-dessus. Tête courte, clypeus émoussé
en avant; yeux grands, glabres, touchant presque le bord antérieur du pro-
notum, front moins de 2,7 fois aussi large que leur diamètre vu de dessus;
tubercules antennifères invisibles de dessus ; antennes peu robustes, article
I dépassant le clypeus par la moitié de sa longueur. Pronotum faiblement
trapéziforme, peu convexe, explané latéralement, champ antérieur sombre et
champ postérieur clair. Pubescence des fémurs courte et couchée ; profémurs
démunis d'épines. Caractères de l'abdomen prégénital comme chez les autres
Drymini. d. Phallus : réservoir éjaculateur allongé, ailes aussi longues que
son corps et recourbées en crochet apicalement; processus gonopori bref,
formant une hélice à 2 spires (fig. 260d). V. Spermathèque : capsule séminale
subsphérique, précédé de deux ampoules ; ductus bref (fig. 260g, h).

Genre un peu aberrant dans les Drymini tant par son habitus que par ses
divers caractères morphologiques.



GEN. ISCHNOCORIS 343

(Eufs. Voir I. hemipterus et I. punctulatus.

Larves. Corps allongé, glabre, luisant, brun aux jeunes stades, puis
rouge vineux sombre. Tête émoussée en avant, presque aussi large que le
bord antérieur du pronotum ; antennes unicolores, couvertes d'assez longs
poils mi-dressés ; rostre atteignant ou presque les métacoxae (stades I-II) ou
les mésocoxae (III à V). Pronotum transversal, à peine élargi en arrière, bords
latéraux étroitement explanés. Lobes hémélytraux des brach. ne couvrant pas
les lobes alaires (stade IV) ou dépassant peu le tergite II (stade V), ceux
des macr. couvrant les lobes alaires (stade IV) ou atteignant le bord antérieur
du tergite III (stade V). Fémurs antérieurs non dentés. Aires évaporatoires
petites, ovales-transverses, la première 2 fois aussi large que la seconde,
celle-ci à peine plus large que la 3'; distances entre les aires à peu près
égale à la largeur de la première. Suture entre les tergites III et IV appro-
fondie, bordée d'une bande sombre et recourbée en avant sur les côtés des
premiers tergites.

Différences spécifiques faibles. Chez I. hemipterus stade V la tête et le
pronotum sont souvent plus étroits, le pronotum non élargi en arrière, les
fourreaux alaires plus courts que ne l'indique la description ci-dessus. Chez
I. punctulatus stade V, le corps est plus large, le pronotum distinctement
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Fig. 260. —Gen. Ischnocoris. —a-c, paramères : a, Ischnocoris angustulus, 8 du bassin
parisien (Forêt de Fontainebleau) ; b,c, I. henzipterus, 8 du Sud du Massif Central
français (2 orientations). —d-e, phallus : d, 1. hemipterus, même spécimen 8 que b,
vesica vue de dessus ; e, id., profil de son réservoir éjaculateur. —f, I. hemipterus 8,
ouverture génitale. —g-h, spermathèqucs : g, I. Izemipterus, V du Sud du Massif Cen-
tral français ; h, I. flavi pes, V de Tunisie. — I-l, oeufs : l, I. hemipterus ; j, I.
punctulatus ; k, même espèce, vue agrandie des fossettes du chorion ; I, même espèce,
pôle antérieur et micropyles. — Echelles en mm. — a-h, originaux ; i-l, d'après
PU rsHKov, 1969b.
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élargi en arrière et les lobes hémélytraux et alaires toujours normalement
développés. La larve stade V d'Ischnr>coris angustulus est décrite p. 354.

Ecologie et distribution. —Les Ischnocori s vivent dans la litière et quel-
ques espèces sont très communes ; leur régime est végétarien et très prob-
ablement polyphage. On en connaît 7 espèces, toutes présentes dans la
sous-région euro-méditerranéenne.

TABLEAU DES ESPÈCES (ADULTES)

3 (2)

4 (7)

5 (6)

1 (8) Champ antérieur du pronotum noir avec une lunule claire en avant (groupe
d*l. punctulutus). . 2

2 (3) Dessus pourvu d'une pubcscence oblique. Macr. et brach. Long : 2,7-2,9 mm.
Espcce des Balkans et d'Anatolie ..........................4.hureschi Josifov (p. 349)

Dessus subglabre. Macr. seuls connus. 4

Pattes ct (ou) antennes en partie brunes 5

Fémurs et antennes en partie bruns. Hémclytrcs n'atteignant pas tout à fait
l'apex de l'abdomen. Long : 2,5-2,85 mm. Euro-sibérien ....

l. punctulutu » Ficher (p. 344)

6 (5) Pattes claires. Antennes en partie brunes. Hémélytres atteignant au moins
l'apex de l'abdomen. Long : 2,5-3,05 mm. Ouest-méditerranéen et macaroné-
sien ; Grèce 3 mu »dus (Walker) (p. 348)

7 (4) Pattes et antennes entièrement claires. Hémélytres dépassant un pcu l'apex
de l'abdomen. Angle apical des corics avec une grande tache noire arrondie.
Long : 2,6-2,9 mm. Elément euro-méditerranéen .. 2. Ilavipes Signoret (p. 347)

8 (1) Champ antérieur du pronotum entièrement noir (groupe d'I. hemipterus) .. 9

9 (10) Article II des antennes entièrement jaunâtre ou avec un mince anneau sombre
à la naissance. Coloration noire du champ antérieur du pronotum n'envahis-
sant pas le champ postérieur, qui présente une tache blanchâtre près des bord »

latéraux, et souvent une lisière noire postérieure. Brach., très raremcnt macr.
Long : 2,3-2,9 mm. Elément européen et pontique ..............................................

5. hemipterus (Schilling) (p. 350)

10 (9) Article II des antennes noir dans son tiers basai. Coloration noire du champ
antérieur du pronotum envahissant le milieu du champ postérieur, qui ne pré-
sente pas de tache blanchâtres latérales. Macr. ou brach. Long : 2,6-3,1 mm.
Elément Ouest-euro-méditerranéen et atlantique

6. angustulus (Boheman) (p. 352)

1. —Ischnocoris punctulatus Fieber

punctutatus Fieber 1861a : 180 lAllemagne ; Types '?J.

PUToN 1878a : 48 (Syn. Hét. Fr.) ; OsHANIN 1906 : 322 (Verz. Pal. Hem.) ; MtctlALK
1938a : 84 (écol.) ; WArNFR 1956b : 307 ; PtlTstlvovA 1956 : 265, 280 (oeuf) ; STl-
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CHBt 19S8 : 182 (Hét. Eur.) ; SLATttR 1964h : 939 (Cat. Lyg.) ; PvTsttvov 1969h :
330 (Lyg. Lkr.).

Adulte. Hahitus : lig. 261.t. —Macr. seuls connus. Suhglahrc, dessus densémcnt mais su-
perlicicllement ponctué, assez mat sttuf la tctc. Brun noir, dessus ct ;tppendiccs cn partie clatrs.
Tète noire, un peu luisante. densémcnt pointilléc, 0,7-0,7S là>is aussi Ion<'uc quc son diaione ;
Iront 1,6-2,2 fois aussi large quc lcs yeux vus dc dessus. Antcnncs 0,4S-O,SS foi » aussi longues
qlllc Ic corps. sol>>I!les, avec ull<'tlhcscct>cc c(>uchéc d OÙ élncïgcl>t dcs sotcs 2 lots ttllssi longues
que lc tlittlnÈtïc dcs ttïticlcs ; article I noir avec son I/3 apical jaunâtre, ll <t IV bruns à hrun
noir ; ttrticlc H 0,6-0,67 fois ttussi long que le ditttonc, 2,2-2,S foi » aussi long quc I et 1,25-
1,4 tois aussi long que Ill ; IV I, 1-1.3 lois aussi long que HI. Rostre atteignant les mésocoxae.
Pronotum 1.5-1.7lois aussi large quc long, faihlcmcnt trttpézilormc, cdté » à peine sinués en
arricrc du milieu ; champ antérieur noir. à ponctuation scrréc, concolore et faible, avec sur le
milieu de son bord antérieur un arc jaunâtre ponctué de noir, la lisière antcrieure restant étroi-
tement noire : pas de sillon postmédian ; champ postérieur jaunâtre ponctué dc noir avec
4-6 taches noires le long du bord postérieur. Scutellum noir à angle postérieur jaunâtre, cette
tache apicale en pointe de flèche. Hémclytres pri » ensemble 1,7S-1,9 fois aussi longs que larges,
laissant en partie découvert le connexivum dans la moitié postérieure, et n'atteignant pas tout
It fait l'apex de I*abdomen : 3 rangées de points noirs sur le clavus, 2 rangées sur Ia corie le
long du clavus, 2 autres rangées le long des nervures principales, et une ponctuation sans ordre
ailleurs, plus dense dans la région postéro-externe ; angles postérieurs noirs avec l*apex étroi-
tement clair. Pattes claires : un large anneau plus ou moins noir sur tous lcs fémurs, d.
Pygophore, paramères et phallus comme chez 1. hemiprerus (voir fig. 260 p. 343).

Long : 2.50-2,85 mm ; antennes (articles) : (I)0,17 à 0,19- (lI)0,42 à 0,46- (III)0.30 â 0,34-
(IV)0,38 à 0,40 mm. Large : diatone 0,63-0,70 mm ; hcmélytres (ensemble) 0,83-1,0 mm.

1I
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t

Fig. 261. —Gen. Isch>tr>cr>ri ». —a, I. punctulatus, hahitus d'une V de France méri-
dionale (Languedoc) ; h, I. hemipterux, hahitus d'une 9 hrach. du Sud du Massif
Central Irançai »; c, I, flnvipex de Alpes-Maritimes lrançaiscs, hémélytrc. —Échelles
en mm. —Originaux.
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(Euf. Fig. 260j, k, 1 p. 343. —D'après Pvrsttxov. D'un jaune sable clair lors de la ponte,

rosissant ensuite ; un peu bombé d'un côté et concave de l'autre ; pôle antérieur formant une

troncature limitée par un rebord saillant, et sur laquelle s'élève un mamelon. Surface latérale

striée de côtes longitudinales mal délimitées et anastomosées ce qui forme un vague réticule.

Micropyles au nombre de 5, rarement 6, en bâtonnets, un peu élargis au sommet, légèrement

arqués-divergents vers l'extérieur. Long : 0,7 mm ; diamètre max. : 0,3 mm, diamètre couronne

micropylairc : 0,10 mm.

Ecologie. —Cet Ischnocoris hiberne à l'état adulte. On le trouve à la

belle saison sur le sol, dans la litière et au pied des plantes telles que Ar-

temi sia campestris, Potentilla sp., Hieracium sp. (MtcFtAu< 1938a), aussi Cal-
luna et Thymus. Selon PvTsFtKov, les pontes ont lieu en Ukraine de début

mai à début août ; les oeufs sont déposés sur les détritus végétaux ou serrés

sous les gaines des tiges herbacées de l'année passée. Le développement des
larves de la première génération s'achève fin juin-début juillet. La maturation

des gonades des jeunes imagos femelles est rapide, et déjà dans la seconde
moitié de juillet celles-ci se préparent à pondre, donnant une seconde géné-
ration.

Distribution. Carte n'23. —Ischnocoris punctulatus est un élément
euro-sibérien et turanien. Il habite la moitié méridionale de l'Europe, attei-

gnant vers le Nord la Rhénanie, la Saxe, l'Ukraine et la Russie jusqu'à en-

viron 52"N ; vers l'Est il est connu de Transcaucasie, d'Israël, Kazakhstan,

et de là, à travers l'Asie centrale et le Sud de la Sibérie, jusqu'en Extrême-
Orient russe. Vers le Sud on le trouve jusqu'aux rivages méditerranéens ; il

a été signalé d'Afrique du Nord jusqu'au Sahara, mais il s'agit de I. mundus.

FRANCE. Presque uniquement région méditerranéenne. Pyrénées-Orientales : Banyuls !, Mont-

Canigou h 2400-2600 m (HEtss leg. !); Aude : Sigean (PÉRlcART leg. !), Fontfroide (RIBAUT

leg.m MNHN !), M
"d'Alaric, ait. 900 m (PÉRtcAR+ leg. !); Hérault : Montpellier (div. coll. !) ;

Gard : Bellegarde (AuuRAs leg.—> MHNL !), Rochemaure (MZHF !); Var : Le Lavandou (RtttAvr

teg.m MNHN !), Hyères (SIENKIFwlcz 1964) ; Alpes-de-Haute-Provence : Digne (div, coll. !) ;

Hautes-Alpes : Serres (MZHF !); Tam : S'omans, Driolles (PFRRtER teg.—> MNHN !) ; Haute-

Garonne : Toulouse (MAROvE+ 1884). ? Moselle : Metz (REIBER & Purot'876) : ancienne

provenance possible vu l'existence de 1*espèce en Rhénanie. Corse (Purots 1878a). —ALLE-
MAGNE. Rare et localisé. Rheinland-Pfatz : Leihstadt im Pfalz (MtcttAt v. 1938a), Nahetal

(ZEBE 1971) ; Wôllstein (ZEBE 1971). Thüringen : Erfurt, Gotha (MtcuAKK 1938a), Wühlburg

(RAPP 1944). Sachsen ; Miltitz (MtcuAKK leg. ; JQRDAN 1963). —SUISSE. Valais : Wisp (FREv-

GEsstsER 1865) ; Valais et Vaud (Dt KARzE & DErtttFR 1988). —ITALIE. Liguria : San Remo

(MAtscttst 1963), Deiva V 1973 (BARrovt et PÉRtcARr leg. !); Piemonte, Lombardia (TAivtAntt't

1982) ; Aosta (MSNV !); Veneto : lago di Garda !, M" Baldo !, Verona ! ; Trentino-Alto Adige :
Bressanone !, Merano !, etc ; Emilia (SERvAoEt 1967) ; Toscana : Pergine (MCSN !); Marche :
Porto Civitanova (MAvicttst 1953a) ; Umbria : Perugia (MCSN !) ; Lazio (SERvAoEt 1967) ; Abruz-

zo : Popoli, colle Capo Pescara (coll. Colonelli !). Sicilia : Messina (ZIUP !). —ESPAGNE.
Cataluna (RtttEs leg. !) : Barcelona, Tarragona, Lerida ; Teruel : Albarracin VI 1990 (PÉRtcARr

leg. !) ; Cuenca : Canete VI 1991 (id. !).—PORTUGAL. Bragança (OvtvEtRA 1896). —AUTRI-
CHE. Nord-Tirol !, Burgenland ! (HFtss leg.). —RÉP. TCHEQUE. Bohême (HonERvAtsor 1977) ;

Moravie : Plumlov, Brod na Dyji, Brno (S+EtttdK & VAvR(tsovÁ 1997b). —SLOVAQUIE. Rare.
Est : Borsa (STFttviK 1970 ; Srvttv(K & VAYR(ttovÁ 1998a). —HONGRIE ! BudaPest et div. loc.
(HottvÁrtt 1897b). —CROATIE. Dalmatie : Zengg, Karlobag (HoRvÁrtt 1897b). —YOUGO-
SLAVIE. Leskovac (KoaMtvav 1937). —MACÉDOINE. Défilé de Treska (WAutsER 1962b).—
ALBANIE. « Kula Ljums » (MANîINI 1953b). —ROUMANIE. Transylvanie : Deva (HonvÁrn

1897b) ; Valachie : Bucuresti, Cernavoda (SIÉNKIEwlîz 1964) ; Nord-Dobroudja : Mâcin (Mot'-

rAtsnox leg.m MNHN !).—BULGARIE. Thrace : Karmanli (Jostrov 1990) ; Kresna (id.), Melnik

(Gov tsatt-ScttFtuttsv &. Arnold 1988). —GRECE. Attiki (REuratt 189 1 b), Ipiros : Mts Xerovouni

VI 1938 (BEIER leg.m MCSN !); Pelopánnisos : « Hagios Wlassis » (MZHF !), Mt Taygetos V
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1996 (MAk DÈs leg, !) ; îlc de Corfu (=Kérkira) (div. coll. !) ; îles de Kefallinia !, Naxos !—
CHYPRE. Kyrenia, Boghazi VI 1939 (MZHF ! ; LlksDBERG 1948). —TURQUIE. Ankara (Sttt-
DEkssTUcKER leg. !). — POLOGNE. Sud (d* après Pursnvov 1969b). —RUSSIE D'EUROPE
Orenburg, « Sarepta ss Kuybychev (ZMAS !), Voronezh, Tshkalovsk (KtRtrsktEtsKo 195 l a).—
UKRAINE. Répandu (V. & P. Pt!Tsnvov 1996) ; Crimée (ZMAS !).—KAZAKHSTAN D'Elj-
ROPE. Janvarnego, rive dr. du fl. OtkRxL (ZMAS !). — GÉORGIE. « Tiflis » (=Tbilissi)
(KtRtrsktaktKo 1918). —ARMÉNIE. Erevan (KkRtrsktEtsKo 1918). —AZERBAIDZHAN. « Elisa-
bethpol » (KIRkTsklFNKO 1918), Dzhirwez (ZMAS !); Nakhichevan : Ordubad (Kkakrsk!ENKO
1918, Shakhbar (Kkak'rsktEksKo 1938b). —ISRAEL. Tel Aviv (LtbtktwvuoRk 1960).
EXTENSION ASIATIQUE. Iran ! ; Sud-est Kazakhstan ! ; Tadzhikistan ! ; Kirghizie, Tian-Shan
(Povov 1965) ; Sibérie méridionale (Krasnoiarsk, Irkutsk) ; Sud de la province maritime (Vkno-
KUROV 1988).

2. —Ischnocoris flavipes Signoret

flttkipes Signoret 1865 : 123 (France Sud, Algérie ; Types NHMW ?].

HoRvÁTH 1875 ; 84 (Lyg. Hong.) ; 1877 : 235 (flavipes, sp. pr.) ; WAGNER 1947 :
60 (punctulatus f. flavipes) ; STICHEL 1958 : 182 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 940
(Cat. Lyg.) (subsp. flavipes).

Adulte. —Voisin mai » â mon avis bien distinct de I. pttnctulatus par les caractères suivants :
Antennes et pattes entièrement ou presque entièrement jaunâtres ; tache apicale claire du scu-
tellum triangulaire, non en pointe de flèche ; tache arrière des cories plus étendue (fig. 26 1c
p. 345) ; membranes dépassant peu 1*abdomen. Les paramères et spermathèques ne diffèrent pas
sensiblement. La taille moyenne est très légèrement supérieure.

Long : 2,6-2,9 mm.

Sky~~Sb 6()
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Carte n" 123. —Limites Nord et Sud des points de distribution recensés dans l'Ouest-
paléarctique pour Ischnocoris punctulatus (lignes l, en traits pleins), et pour I. flavipes
(lignes 2, en traits mixtes).
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Nota : Jos(Fov (1976) considère ce taxon comme une forme infra-subspécifique d'Ischnoioris
punctulatus. La séparation des spécimens Ouest-européens ne posant aucun problème, je pense
qu'il s'agit d'une espèce bien différenciée dans une partie de son aire de distribution, ct mal

différenciée dans une autre ; des cas semblables ont déjà été rencontrés chez les groupes d'Hé-

téroptères que j'ai révisés antérieurement : Tingidae (Physatocheila dunietorum/confinis, Tingis

griseal rotundicollis...) et dans le travail préparatoire à la présente monographie de nos Lygaeidae
(Kleidocerys resedaelprivignus, Taphropeltus coir(ruc(uslhanzulatus...).

Distribution. Carte n" 123. —Sympatrique avec I. punctulatus sur la côte
Nord-méditerranéenne de l'Europe mais s'étend plus au Sud en Espagne et
Maghreb ; dans l'aire de confluence des deux espèces existent des formes
de transition.

FRANCE. Pyrénées-Orientales : Banyuls (RmEs leg. !) ; Mt Canigou vers 2200m VII 1962 (PÉ-

RIcART leg. !); Aude ; Ms"''Alaric ait. 900 m V 1984, en compagnie d'I. punctuliitus, Lapalme
(MATGCO leg. !), Fitou (HAMGN leg. !) ; Hérault : Montpellier (HNHM !), forêt de Saint-Guilhem

VI 1976 (PÉRICART leg. !), Causse du Larzac VI 1994 (MAToco leg. !); Gard : Bellegarde (Audras

leg. !); Bouches-du-Rhône : S'-Paul-lès-Durance (MATGCO leg. !), La Sainte-Beaume (PÉRIcART

leg. !) ; Var : Rians VI 1975 (PÉRIc'ART leg. !), Agay (WEBER leg. !); Alpes-de-Haute-Provence
(WAGNER 1955b) ; Alpes-Maritimes : Castellar (PÉRIcART leg. !) ; Tam : S Romans (PERRIER

leg.—> MNHN !).—ITALIE. Liguria : Curi di Lavagna (coll. Heiss !); Basilicata : valle Malvento
Vl 1977 (TAivlANINI 1981) ; Calabria : Pollino, serra delle Prête ait. 2000 m ; Montalto, Reggio
(TAMANINI 1981). Sardegna : Oristano, Capo Mannu (HFIss leg. !) ; Sassari (coll. Servadci !) ;

Nuoro : Baunei IV-V 1992 (HE(ss leg. !).Sicilia : M" Etna (BUDBFRG leg, in coll. Eckerlein !);

îles Lipari (TAMANINI 1973). —ESPAGNE. Valencia : Torre de Utiel Vl 1991 (MAToco leg. !);

Castellán (RIBFs leg. !); Teruel (id. !) ; Alicante ! (RIBEs & SAULEDA 1979) ; Madrid (RmFs leg. !);

Segovia : La Granja (MNMS !) ; Cáceres (UCMA !), Ciudad Real (HNHM !) ; Huelva : Cala
(MNMS !) ; Malaga (coll. Ribes !); Sierra Nevada (WAGNER 1960a). —CROATIE. Dalmatie :
Scedro (NDVAK & WAGNFR 1951). —BULGARIE. Varna, Petrich (Jos(Fov 1964a). —GRECE.
Peloponnisos : Ahia, Diakofto IV 1994 (PrRIFART leg. !); îles Cyclades : Tino VIII 1993 (CA-

RAPE7zA leg, !); île Santorini (RIEGER 1995) ; île de Crète (i Kriti) : Lesithi (HEIss 1983).—
TURQUIE. Antakya, Marash, Adana (SEIDENSTUcKER leg. !). —MAROC. Nord ; Al Hoceina
(PARDD leg.~ coll. Ribes !), Melilla (PARDD leg.m coll. Linnavuori !).—ALGÉRIE. Tlemcen

(MNHN !); ? Teniet el Haad (SIENKIEsvIcz 1964 : puni (ulatus) ; Biskra (MNHN !); Sahara, massif
du Hoggar ? (BERGEVIN in SFURAT 1934). —TUNISIE. Aïn Draham V 1978 (PÉRIcART leg. !);

Bizerte (HANNQTHIAUx leg. !); Teboursouk (EcKFRLEIN leg.) ; île de Djerba (HF(ss leg. !).—IS-
RAEL. Tel Aviv (LINNAvUDRI leg. !).—SYRIE : Tartus (SEIDENsrïcKFR leg. !).

3. —Ischnocoris mundus (Walker)

mundus Walker 1872 ; 64 (Nysius) [Madère ; lectotype ( V ) BMNH !]; —mundulu » Walker op.
cit. : 94 (Rhyparo(hromus) [Madère ; holotype (9) BMNH] ; — laticeps Saunders 1893 : 100
[Maroc ; lectotype (rî) BMNH !1 ; —Iatiusculus Noualhier 1893 ; l l [Canaries : La Palma ; lec-

totype (9) MNHN !].

HoRvÁTFI 1899a : 278 (pos.) ; CHINA 1938a : 14 (syn. de mundulus) ; St.ATER

1964b : 938 (Cat. Lyg.) ; PÉRJCART 1994c : 413 (lect. mundus), 414 (syn. de laticeps
et de latiusculus).

Adulte. —Voisin de I. pane(ulatus et de I. flavipes. Diffère du premier par ses pattes en-

tièrement claires et du second par ses antennes sombres sauf l'apex du 1er article. Les hémélytres
atteignent ou dépassent un peu l'apex de l'abdomen ; la tache apicale des cories est un peu

plus grande en moyenne que celle de I. punctulatus, et précédée de 2 ou 4 macules qui sont

moins visibles ou absentes chez ce dernier (mai » dont 2 sont généralement bien visibles chez
I. flavipes).

Long : 2,5-3,05 mm.
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Le matériel disponible ne permet pas d'affirmer que ces différences sont
stables, ni de conclure à une synonymie avec l'une ou l'autre des 2 espèces
précédentes.

Distribution. Cette espècc cst connue de Sardaigne, Espagne, Grèce,
Maroc et îles macaronésiennes.

ITALIE. Sardegna ; Isola dei Cávoli, prov. de Cagliari (RtzzorTt Vcxcn ieg x ESPAGNE.
Madrid (coll. Puton !—> MNHN !).—GRECE. Pelopánnisos : Mt Taygetos, ait. l 000 m VI 1979,
(LINNAVUORI leg. !) —MAROC : Tetuan (J.J. WALKER ieg. ! ; types de luticeps), Tanger (coll.
Eckerlein !), Casablanca (coll. Ribautm MNHN !). —ILE DE MADERE. ! (LtxonERo 1961 ;
div. coll. ! ; Type de rnundus). —ILES CANARIES. (LttsonnRo 1953) : Tenerife (div. coll, !) ;
La Palma (Type de intiusculus) ; Hierro ! ; Gomera ! (div. coll. !).

4. —Ischnocoris bureschi Josifov

bureschi Josifov 1976 : 65 [Bulgarie ; holotype ( 9) ZISB].

Adulte. —Macr. et brach. Dessus pourvu d'une courte pubescence raide obliquement dressée.
Tête noire, brillante ; antennes claires, article I noir dans sa partie basale ; base de l'article III
et article IV souvent gris-brun ; article H 0,63-0,70 fois aussi long que le diatone, et 1,3 fois
aussi long que HI ; IV aussi long que III. Rostre jaunâtre, article I noir au milieu, dernier article
brun sombre, atteignant les mésocoxae. Pronotum trapéziforme, légèrement resserré au milieu,
1,4-1,6 fois (macr.) ou 1,3-1,4 lois (brach.) aussi large que long ; marges latérales claires ; champ
antérieur noir avec une tache brun jaune semi-circulaire au bord antérieur ; champ postérieur
brun jaune ponctué de noir avec une étroite bordure noire latcrale. Scutellum noir, apex brun
jaune. Hémélytres des macr. pris ensemble 1,9 fois aussi longs que larges, atteignant ou presque
l'apex de l'ahdotnen, brun jaune ponctués de noir, avec unc mince lisière noire latérale ; une
tache sombre pas toujours distincte dans l'angle anal, et une tache noire arrondie dans l'angle
postérieur ; membranes blanchâtres â nervures brunes. Hémélytres des hrach. atteignant le bord
distal du tergite IV. Abdomen et dessous noirs, 1*angle distal des métapleures jaunâtre. Pattes
entièrement brun jaune, rarement les fémurs plus ou moins largement rembrunis.

Long ; 2,7-2,9 mm ; antennes (articles) : (I)0,20- (II)0,45 à 0,49- (III)0,34 â 0,38-
(IV)0,38 mm. Large : diatone 0,68-0,75 mm : hémélytres (ensemble) 0,88-0,91 mm.

Diffère des autres espèces du groupe d'. punctulatus par la pubescence
soulevée du dessus, et l'existence de brachyptères.

Distribution. Carte n'24. Igchnocoris bure.schi est un élément Nord-est
méditerranéen, connu des Balkans et d'Anatolie.

CROATIE. Dalmatie : Split (coll. Eckerlein !). —MACÉDOINE. Défïlé de Treska (coll. Eck-
erlein !) ; Drenovo (id. !), Krisovo (BRANcsIK leg.m HNHM !).—ALBANIE. Kula Ljums V 1918
(NHMW !).—BULGARIE. Varna II 1943 ! (KARtsozntzxt ieg. ; Jostrov 1976), Petrich VI 1957,
XII 1958 (id.), lac Varnensko II 1951 (id., hoiorype) ; Brodilovo V 1991 (Jostrov 1993), Lakatnik
V 1960 (EcKERLFIt" ieg. !).—GRECE. Ipiros : Nisista, Mts Xerovouni, ait. 700-800 m, V-VI 1933
(BntER leg.m NHMW !).Pelopánnisos : M" Parnonas, Sitena Vl 1989, série (LttswAvoont ieg. !),
« Hagios Wlassi » » (BRntssxr: leg.m HNNM !), « Cumani » (HNHM !); île de Corfu (=Kérkira)
(PAoxtsEss't leg.—> HNHM !).—TURQUIE. Anatolie : Bursa !, Ankara !, Kizilcahamam !, Çifte-
han ! (SEtortssrttcrnR ier;.), T« tvan ! (coll, Eckerlein). Apparemment nouveau pour la Turquie.
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Carte n" 124. —Distribution d'Ischnocoris bureschi.

5. —Ischnocoris hemipterus (Schilling)

/tentipterus Schilling 1829 : 77 (Puchymerus) [Pologne : Silésie ; Types perdusl ; —s/up/ti/inifor-

mis (sh ) sensu Hahn 1832 : 61 (net Schilling) (Puehymerus) ; —puiiidipenni » Herrich-Schaeffer

1850 : 210 (Pur hy merus) 1Allemagne Sud ; Types perdus 1 ; — sinuurir ni(ix Reuter 1880 : 9
[Grèce ; holotypc (o ) MZHF ! l.

PUToN 1878a : 48 (Syn. Hét. Fr.) ; RFUTER 1881a : 88 (syn.) ; LETH(ERRY & SFvER(N

1894 : 204 (Cat. Hém.) ; 08HANIN 1906 : 321 (Verz. Pal. Hem.) ; REUTER 1908h :

128 (comp. avec ungus/u/us) ; MtcHALK 1938a : 63, 83 (écol.), PFALER-CDLLANDER

1941 : 44, 74, 101, 116 (chrom.) ; PUTSHKovA 1956 ; 275, 279 (oeuf) ; PUTsHKov

1958a : 393, 408 (larves) ; ST(cHEL 1958 : 181 (Hét. Eur.) ; SLATFR 1964h : 935-38
(Cat. Lyg.) ; PUTsHKov 1969h ; 329 (Lyg. Ukr.) ; UEsH(MA &. ASHLocK 1980 : 798
(chrom.).

Adulte. Habitus 9 brach. : fig, 26lb p. 345. —Brach., parfois sub-brach. ou macr. Noir,

submat ou un peu luisant en-dessus, arrière du pronotum et du scutellum ainsi que les hémélytres

jaune brun, ponctués de sombre, antennes et pattes bicolores. Tête noire, très finement pointillée

plutôt que ponctuée, ocelles nuls ou vestigiaux chez les brach., front 2,0-2,5 fois aussi large

que les yeux vus de dessus ; antennes 0,5-0,55 fois aussi longues que le corps, article I noir à

extrémité jaunâtre, ne dépassant le clypeus que par le l/3 de sa longueur, article II jaune clair,

parfois très brièvement assombri à sa base, articles III et IV noirs. Article II 0,66-0,70 fois

aussi long que le diatone et 1,15-1,3fois aussi long que III ; IV subégal à II. Rostre atteignant

la base des métacoxae. Pronotum 1,2-1,4 fois aussi large que long, non rebordé, celui des brach.

faiblement trapéziforme, un peu resserré en arrière du milieu ; champ antérieur couvrant les

2/3 de la surface, noir, convexe, presque lisse, finement et éparsément pointillé ; champ postérieur

étroit, jaune brun;"ttre ou rougeâtre avec une ponctuation sombre dispersée, et une tache blanc

jaunâtre imponctuée le long de chaque bord latéral ; lisière postérieure souvent noire notamment

à chaque angle postérieur. Scutellum noir ou brun sur la moitié basale, et blanc jaunâtre, jaune

brunâtre ou rougeâtre avec quelques points sornbrcs sur la moitié apicale. Hémélytres des brach.

pri » ensemble à peu près aussi long » que larges, laissant découverts la partie postérieure du

tergite IV et les suiv« nts ; clavus et coric fusionnés, membranes réduites à des lisières 3-4 fois

aussi large~ que longues ; surface jaune grisâtre ou rougeâtre avec une tache noirâtre apicale ;
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6 rangées de points sombres dont 3 à l'emplacement du clavus et les autres sur le disque. Hé-
mélytres des macr, atteignant l'apex de l'abdomen. Fémurs largement bruns à noirs avec les
extrémités éclaircies, tibias et tarses jaune brunâtre, les tibias souvent assombris dans leur partie
basale, surtout les postérieurs. o. Ouverture génitale : fig. 260f p. 343 ; paramères : fig. 260b, c
p. 343 ; phallus (réservoir et canal séminal) ; fig. 260d, e. V. Spermathèque à réservoir formé
de 3 lobes ; ductus court : fig. 260g. Chromosomes : 2 (6 + m) + XY.

Long : 2,3-2,9 mm ; antennes (articles) : (I)0,17 à 0,21- (II)0,38 à 0,46- (III)0,33 à 0,40-
(IV)0,40 à 0,44 mm. Large : diatone 0,57-0,66 mm ; abdomen (brach.) 0,75-1,0 mm.

Diffère de I. Tzngustulus par la coloration du 2e article antennaire, celle
du champ postérieur du pronotum, et la forme de la membrane des brach.

IEuf. Fig. 260i p. 343. —D'après PDTsHKOV. Ocracé ou brunâtre, semblable à celui d'I.
punclulalus, mais renflement du pôle antérieur ne dépassant pas le rebord périphérique, Micro-
pyles au nombre de 5, rarement 6, distinctement claviformes, moins hauts et plus serrés que
chez I. pmlctulatus. Long : 0,75 mm ; diamètre max. : 0,3 mm ; diamètre couronne micropylaire :
0,09 mm.

Ecologie. —Cet Ischnocoris, plutôt xérophile, affectionne les sol sableux
et calcaires ; il est largement polyphage ; on trouve l'adulte et les larves au
pied de plantes très diverses telles que Calluna, Artemisia, Sedum, Potentilla,
Thymus, Verbascum, Teucrium, ou dans les détritus végétaux, ou courant sur
le sol nu. Les adultes hibernent; en Ukraine méridionale, selon PLITs!!Kov,
le réveil printanier a lieu dès le milieu d'avril sitôt la fonte des neiges; les
copulations commencent à la fin du même mois, et les pontes s'échelonnent
de début mai à juillet; les larves éclosent à partir de fin mai, leur dévelop-
pement demande environ un mois ; les premiers jeunes adultes se montrent
fin juin ou durant la première décade de juillet, et leur apparition se poursuit
jusqu'en automne, avec le maximum en août ; des larves âgées sont visibles
jusqu'en octobre. L'existence d'une seconde génération partielle n'est pas
certaine.

Distribution. Carte n'125. —Ischnocoris hemipterus occupe l'Europe
moyenne et méridionale ; il atteint vers le Nord la Belgique et la mer Bal-
tique, la Pologne, la Russie moyenne ; vers le Sud la Méditerranée, la Mer
Noire, l'Anatolie et la Transcaucasie. L'indication d'Algérie par FoKKER est
certainement erronée.

FRANCE. Répandu, commun par places, notamment sur les plateaux crayeux des Causses.
Nord !, Moselle !, Seine-Maritime (BRuNETEAu 1931), Ille-et-Vilaine !, Loire-Atlantique (DoMI-
N!Ot!E 1902), Indre-et-Loire !, Aube !, Yonne (PDPHLHs 1881), Allier (Ol.lv!ER 1904),
Saône-et-Loire !, Rhône (S!ENK!Ewlcz 1904), Ain ! ; Cantal !, Lozère et Aveyron, commun !,
Tam !, Haute-Garonne !, Hautes-Pyrénées (LAMBFRTIE 1909), Pyrénées-Orientales (WAD!sER
1955b), Ardèche !, Vaucluse ! Alpes-Maritimes ! Corse ! —BELGIQUE. Namur (BosMANS 1978).
—LUXEMBOURG. (RE!cHL!NH & GEREND 1994). —ALI.EMAGNE. Commun par places, rare
dans le Nord. Rheinland-Pfalz ! ; Hessen ! ; Nordrhein-Westfalen (REIcl!FNspLRcER 1922) ; Nie-
dersachsen : « Allerland » (WAGNER & WEBFR 1967) ; Baden-Württemberg (RIEcER 1972,
HEcKMANN 1996) ; Baycrn : plis rare dc hl basse vallcc dU Malri jusqu aU DatlUbe (EcKERLFIN
Ieg. !, SEIDENsTLïcKER leg. !) : nombreuses localités ; Thüringen : Hainleite, Kyffháusergebirge
(RApp 1944) ; Sachsen, répandu (MlcHALK 1938a, JoRDAN 1963) ; Brandenburg (GôLI NER-SEHrl-
DING 1977), Mecklemburg (id.). —SUISSE. Genève (DETHIER, in Iirn), Vaud !, Valais (CERI!TTI
1937), Argovie, Baie (FRFv-GEssNER 1865). —ITALIE. Presque toute l'Italie continentale et
péninsulaire : Liguria !, Piemonte !, Aosta !, Lombardia !, Veneto !, Trentino-Alto Adige (TAMA-
NINI 1982), Friuli-Venezia Giulia (D!DL! 1987), Emilia !, Toscana !, Umbria !, Lazio (MFLBER
1991), Abruzzo e Molise !, Puglia !, Calabria !, Basilicata (TAMANINI 1981) ; île Giglio ! Sicilia :
Palermo (CARAPEzzA teg. !).—ESPAGNE. Paraît fort rare. Pyrénées centrales : val d'Aran, Lès
(MZBS !, MNHN !) ; Cataluïïa : Montseny (RIBEs & GDHLA 1995) ; Madrid (coll. Ribes !), Es-
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Carte n" ]25. —Distribution d'ls(h »o(oris hemipterus dans l'Ouest-paléarctiquc.

corial (Bot tvgR & Cttt('otss 1879). —PORTUGAL. Bragança (Ot.tvt:tan 1896) : Bragtt : Serra

do Gérez (id.) ; Guarda : Vale de Azales (id.). —AUTRICHE. Nord-Tirol !, Ost-Tirol (Koflcr
1976), Oberásterreich (Lt!(!uorrR 1960, 1964), Niederàsterreich !, Steiermark (Donstg 1969),
Kiirntcn (PROHAsKA 1932), Burgenland ! —RÉP. 'l'CHEQUE. SI.OVAQUIE. Répandu (Svnttt.iK

& VAVR(ttovg 1997b, 1998a). —HONGRIF.. ! Assez commun (Hot(vie('tt 1897b) ; Budapest ! ;

réserve de Kiskunság (Aut(rMA 1990). —CROATIF.. Dalmatie : Vrana (Novt(t( & WAoivek 1951,
« Ragusa » (=Dubrovnik) (HNHM !).—BOSNIE-HFRZFGOVINE. Bilck (HNHM !), « Hercegovi-

na » (MZHF !). —YOUGOSLAVIF.. Karlovac (Hot(vÁrtt 1897b), Nord-Montenegro (HNHM !).
—MACÉDOINE. (ErKERL(:It( leg. !) ; Skoplje (KoRMtt.t:v 1938). —ALBANIF.. (Jostrov 1986a).
—ROUMANIE. Banat : Mehadia (HoRvÁ+tt 1897b), Transylvanie (Kts 1991) : Valachie (Stng-

t(tnwt(z 1964), Dobroudja !, Moldavie ! —BUI.GARIE. Lakatnik (EcKFRIseliN'(,g. !), Sandanski

(GOLLuLR-S('HEIDING & ARN()ul> 1988), Kazanlik (Josttov 1964a). — GRECF.. M'limbos
(MZHF ; Type de sinuati(ollis) ; Pelopànnisos : Mt Taygetos (coll. Eckerlein !); île de Corfu

(=Kérkira) (div. coll. !). —TURQUIE. Anatolie : Kayseri (SEtoEstsvucvtR le(n !). — DANE-

MARK. (HNHM !).—POLOGNE. Poméranie (se(. S'rtcttt(t. l'J38), Haute-Silésie (J. Lts 1989) ;

Krakàw (SMt(ttczvxst(t 1954). —PAYS BALTES (Pt!vsttt(ov 1969b). —RUSSIE D'FUROPE.
Au Nord jusqu'!t Kursk, Voronezh. Orenburg (PUTstIKov 1969b) ; au Sud jusqu*i( Derbent

(ZMAS !) et cn Caucase septentrionttl (république de Kabardinsk) : Naltshik (ZMAS !). —BIÉ-
LORUSSIE. (Ptrrsttt(ov 1969b), —MOI,DAVIE. (DEt(zt(Attst(v 1985). —UKRAINF.. Partout :

selon Putsttvov (1969b), l'un dcs Lygéidcs les plus communs du pays. Crimée (ZMAS !).—
GÉORGIE. Tbilissi (KIRITsHENKO 1918). —ARMÉNIE. Erevan, Ashtarak (ZMAS !).—AZER-
BAIDZHAN. Baku (Ktntssttnstvo 1918) ; Lerik, « Elizabethpol » (GtonvwTov 1982),

6. —Ischnocoris angustulus (Boheman)

angustulus Boheman 1852a : 56 (Pachymerus) lSuède ; lectotypc ((î ) NHRS !]; —oculatus Flor
1860 : 257 (Pa(hvmerus) lEstonie ; holotype (9) IZBE ?) (praeoc(.) ; —hen(ipterus sensu Stal

1862 : 215, et auct. (ne( Schilling 1829) (Pterotmetus) ; —pallidipennis sensu Ficher 1863 ; 55

(ne( Herrich-Schaeffer 1850) ; —intermedius Horvdth 1880b : LXIII lBelgiquc, Allemagne ; lec-

totype (9) HNHM !]; —hemipterus f. nigricans Puton 1871b : 417 lCorse ; lectotype (9) MNHN !l.
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PUTDN 1 878a : 48 (ni gri euns) ; RFUTER 1 88 I a : 87 (syn. d'i »tennedi us) ; SAUNDERs

1888 : 149 (hemipterus) (descr.) ; PUTQN 1899 : 31 (Cat. Hém. pal.) ; OsHANIN

1906 ; 321 (Vers. Pal. Hem.) ; REUTER 1908b : 128 (comp. avec hetnipterus) ;

BUTLER 1923 : 158 (écol.) ; PIALFR 1936 : 74, 82 (écol.) ; MlcHALI< 1938a : 83

(écol.) ; CARAFON 1949 : 18 (ccol.) ; LEQUESNE 1957 : 59 (morph.) ; STICHEL 1958 :

181, 182 (Hét. Eur.) ; SDUTHwooD k LFsTDN 1959 : 87, 105 (Hct. Iles Brit.) ;

SLATI.'R 1964b : 932-34 (Cat. Lyg.) ; SCUDDER 1967 : 155 (lect. »igrieuns) ; SCUD-

Di:it 1970 : 201 (lect.. intertnedius) ; PI'.RICART 1994b : 413 (lcct. ungustulus) ;

1997b : 486 (inval. Iect. SCUDDER 1970).

Adulte. Hahitus á brach. : Iig. 262a. —Macr. ou brach.. Ics macr. pas rares. Voisin d*/seh-

nnr cris hemipterun dont on Ic distingue par les caractères suivants. Article II des antennes

noirâtre à brun sombre sur le premier tiers. Chttmp postérieur du pronotum plus ou moins envahi

dans sa région médiane par la coloration noirâtre du champ ttntérieur, et dans cette rcgion portant

unc ponctuation serrée ; région claire latérale imponctuéc tnoins tranchéc, jamais blanchâtre.

Scutellum éclairci seulement sur son 1/4 postérieur. Hémélytres des brach. un peu plus longs,

pris ensemble 1,15-1,30fois aussi larges quc longs, couvrttnt complètement le tergite IV ct par-

Iois partiellement V ; rudiments de membrane plus grands, parfois presque ;tussi long» quc larges,

uniformément grisâtres. d, Lame dcs paramères un pcu plus largement arquée sur son bord

interne (fig. 260a p. 343).
Long : 2,6-3,1 mm ; antennes (articles) : (1)0.17 à 0.21- (II)0,40 à 0,50- (Ill)0,32 à 0,42-

(IV)0,38 à 0,47 mm. Large : diatone 0,55-0,70 mm ; hémélytres 0,83-1,05 mm ; abdomen (brach.)

0.85-1,05 mm.

Fig. 262. —Isehttrri uri » uttgustuius. —a, hahitus d'un a hrach. du bassin parisien ; h,

larve stade V d'un lutur brach., même provenance ; c, ir/., futur muer. —Échcllcs

en mm. —Originaux.
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La variété nigricans, qui n'a pas de valeur taxinomique, est distinguée
par ses fémurs noirs à apex jaunâtre, alors que chez la forme nominale les
fémurs portent seulement un anneau noir plus ou moins large.

Larves. Habitus stade V brach. fig. 262b ; silhouette région alaire droite macr. fig. 262c.—D'après des spécimens de France, forêt de Fontainebleau.
Stade V. Oblong, brillant, imponctué, subglabre, avant-corps noir en-dessus, dessus de l'ab-

domen brun rouge à bords latéraux blancs, antennes brun clair à ler article assombri, pattes
brunes, fémurs plus sombres que les tibias, parfois presque noirs, les genoux toujours éclaircis,
les coxae blanchâtres. Tête vue à l'aplomb du front un peu plus large que longue ; front convexe,
tubercules antennifères invisibles de dessus. Yeux saillants, touchant le pronotum, portant quel-
ques très courtes soies dressées. Diatone un peu moins large que le bord antérieur du pronotum.
Antennes pourvues d'une pubescence fine mi-dressée sur les articles II et III, les poils peu plus
longs que le diamètre des articles ; article I dépassant le clypeus par la moitié de sa longueur,
article II 2 fois aussi long que I, 0,6 fois aussi long que le diatone, 1,15 fois aussi long que III
et 0,9 fois aussi long que IV. Rostre brun clair, atteignant le bord postérieur des mésocoxae.
Pronotum presque rectangulaire, très étroitement marginé latéralement. Lobes hémélytraux dé-
passant à peine le bord postérieur du tergite II (brach.), ou atteignant la suture III-IV (macr.).
Suture des tergites III-IV en Y. Aires évaporatoires noires, au nombre de 3, la première 3 fois
aussi large que longue, aussi large que le l/4 de l'abdomen, la seconde plus petite, un peu plus
de 2 fois aussi large que longue, la 3e encore plus petite, à peine 2 fois aussi large que longue.
Connexivum blanc. Face ventrale de l'abdomen rouge orangé, avec une plaque noire rectangulaire
occupant la région centrale des sternites VII et VIII. Trichobothries des urites III à VH très
longues, dirigées vers l'extérieur, bien visibles de dessus.

Long : 2,6-2,7 mm ; antennes (articles) : (I)0,19- (II)0,39- (III)0,33- (IV)0,42 mm. Large :
diatone 0,63 mm, abdomen 0,90 mm.

Ecologie. —PFALER (1936) a précisé le cycle annuel en Finlande en dis-
séquant les ovaires de plus de 100 V. Les adultes hibernent; les copulations
et pontes débutent au commencement de mai et les dernières V qui ont hi-
berné disparaissent en juillet ; les larves se développent au printemps ; les
premiers jeunes adultes apparaissent fin juillet et le pic de population adulte
a lieu en août. Le cycle est sans doute peu différent en Angleterre et en
France. Selon Sottrliwooo & LEsTON, et mes propres observations, l'espèce
affectionne les landes à bruyères ; macr. et brach. sont très communs en forêt
de Fontainebleau dans la litière du callunetum d'avril à août, et j'ai également
collecté l'espèce dans les mêmes conditions en Normandie ; aussi sur terrains
calcaires (Causses).

Distribution. Carte n'126. Ischnocoris angustulus présente une aire
connue de distribution atypique, allant du bassin méditerranéen occidental
(Maghreb, Péninsule ibérique) à la Scandinavie où il atteint 63'N en Fin-
lande, mais absent des péninsules italienne et balkanique. Vers l'Est, il est
rencontré dans la moitié Nord de la Russie jusqu'à la latitude 60', toutefois
Putshkov ne semble pas l'avoir collecté en Ukraine à l'Est des Carpathes ;
il paraît aussi exister en Transcaucasie.

FRANCE. Semble présent à peu près partout ; assez commun. Nord !, Finistère !, Côtes d*Ar-
mor !, Ille-et-Vilaine !, Maine-et-Loire !, Indre-et-Loire !, Eure (BRttNETEAtt 1931), région
parisienne !, Seine-et-Marne !, Aube (D'ANTEssANTY 1891), Allier (StENxtEwtrz 1964), Saône-
et-Loire !, Rhône !, Savoie !, Puy-de-Dôme !, Cantal !, Lot-et-Garonne !, Lozère !, Aveyron !,
Tam !, Gironde !, Landes !, Haute-Garonne !, Pyrénées-Orientales !, Aude !, Gard !, Bouches-du-
Rhône !, Vaucluse !, Var ! Corse ! (Type de nigricans). —ILE DE JERSEY (LEQUEsNE 1953).
— GRANDE-BRETAGNE. England : présent au Sud d'une ligne Gloucester-Wash (MAssEE
1955) ; Scotland : Aviemore (SottTttwooo & LEsToN 1959). —IRLANDE. West Cork (HALRERT
1934), —BELGIQUE, Anvers : Kalmthout (HNHM ! ; type d'intermedius), Luxembourg belge
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Carte n" 126. —Enveloppe des lieux de distribution recensé » dans l'Ouest-paléarctique

pour Is< hn<><oris angustulus. Les quelques points situé » en-dehors de l'enveloppe sont

indiqués par de petits cercles.

(Boss<Atvs 1978). — PAYS-BAS. Signalé de diverses stations (Attt<nMw 1989). — LUXEM-

BOURG. (Rt;tcttt.ttvo & GsREt'o 1994), —ALLEMAGNE. Rheinland-Pfalz/Hessett ! (GULt>E

1921, Zrnt: 1971). Nordrhein-Wesrfalen : Kàln (Horrv<A>ts 1992) ; Niedersachsen ; rcpandu

(WAotvat< & Wt;ttrR 1967). Baden-Württemberg : Gaggenau, Hàrden, rcserve dc Schcibcnbcrg

(HE<'KMAtv ~ 1996). Bayern : Nieder Main, pas rare, Aschaffenburg !, Stockstadt ! (Stst<;t:.t< 1962) ;

Bamberg !, Erlangen ! (E<'t<rt<t.sts /eg.), Nünrberg !,Fürth !,Pleinfeld !,Gunzcnhausen ! (Stttt>ruas

TÜCKFR /eg.), Thüringett : répandu, Hainleite, Eisleben (RAnr 1944). Anhalt : Halle (/<1.).

Sachsen. Partout (Jo<<<>ax 1963) ; Oberlausitz ! (coll. Heiss). Brandenburg : diverses stations

(Gàrt.tvEt<-Srttetotr o 1977), Mecklemburg (id.). —SUISSE. Valais (CERUTTI 1937). —ITAI.IF..

Sardegna : Alghero. Cagliari (MCSN !), Muravera Vl 1990 (FARAct Ieg. !).? Sicilia. Cité pttr

Sncttnt 1959. —ANDORRE. (coll. Rihes !). — ESPAGNE. Cataluïïa : Gerone !, Barcelona !.
Lerida ! (coll. Rihes !): Hucsca, val d'Aran (MZBS !); Soria !, La Rioja ! (Rtnes /eg.) ; Lugo !

(id.) ; Zamora ! (id.) ; La Corun;t !, Pontevedru ! (UCMA) ; Madrid ! (div. coll.) ; Avila !, Ciudad

Real ! (UCMA). Gr'tnada ! (/ü;) : C;idiz : San Roque (Rtnss 1974). —PORTUGAL. Bragança :

Oleirinhos VI 1989 (PÉRtcwt<t'eg. !); Coimbra ; Guarda, Vale de Azares (Ouvn>R< 1896).—
AUTRICHE. Oberàsterreich (PRteswrR 1927) : Linz ct cnv., Steyr. —RFP. TCHEQUE. Bohcme

(HNHM !): Moravie ; Ostruzna (STYs, cité par Srnttt.ix & Vavt<ivovk. 1997b'). —SLOVA-

QUIF.. (Hoberlandt 1977 ). —HONGRIE. Simontornya (HNHM !).—ROUMANIF.. Valachie :

Nota. Selon STEIIL(K & VAVRfNOVÁ, 1997b, lcs provenances de Moravie et Slovaquie de-

manderaient confirmation.
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Comana (SIENKIEWIcz 1964) ; Dobroudja : Mâcin (Kts 1976). —DANEMARK. (MoLLER ANDER-
sEN & Gaun 1974). —NORVEGE. Côte Sud et Sud-est, pas rare, atteint 60"N (WARLoE 1924).
—SUEDE. (ColILIANos & OssIANNILssoN 1976). Répandu jusqu'â 60"N. Plus au Nord, indiqué
de Dalarne, Gástrikland, Hàlsingland (environ 62'N) et Norbotten (plus de 65"N). —FINLANDE.
(LAIvIMEs & RINCE 1990). Atteint près de 63'N. —POLOGNE. Surtout au Sud ; Haute-Silésie
(L Lts 1989) ; région de Krakôw, Tenczynek, Myslenice, aussi en Poméranie (SMREczYNSKI
1954). —LITHUANIE. (LUKAsHUK 1997). —LATVIE. « Segewold » (=Sigulda) (Ft.oR 1860 :
Type d'oculatus). —RUSSIE D'EUROPE. S'etersburg, Nizhni Novgorod, Kostrama (ZMAS !).—BIÉLORUSSIE. Gomel (GITERMAN 1931). —UKRAINE. Transcarpathie (Rosnxo 1966).—
AZERBAIDZHAN. Sheki, Vartashen, Agdam (GIDAvATov 1982). —MAROC. Rabat (VtoAI.
1937). —ALGÉRIE. Tiaret (Strut<IEwIcz 1964), L'Arba pr. Alger (id.) ; « Bône » (=Annaba)
(MNHN !).—TUNISIE. Aïn Dtaham (HANNOTHIAUx leg. !); Djebel Mrhila, Maktar (SIENKIEWIcz
1964).

GEN. 80. —GASTRODES WESTWOOD 1840

Espèce-type : Gastrodes abietum Bergroth 1914

Platygas(er Schilling 1829 : 37, 82 (praeocc.). —Gastrodes Westwood 1840, synopsis : 122.—
Oimoctes Gistl 1848 : 10 (nom, nov. pr. Platygaster). —Ancylopus Flot 1860 : 232 (nom. nov.
pr. Platygaster). —Homalodema Fieber 1860 : 49 ; 1861a : 187 nom. nov. pt. Platvgaster.

PUToN 1878a : 80 (Syn. Hét. Fr.) ; LETHIERRv & SÉVERIN 1894 : 231 (Cat. Hém.) ;
OsHANIN 1906 : 386 (Verz. Pal. Hem.) ; NAUEL! 1933 : 193-280 (écol.) ;
I.C.Z.N.1950a : 473 (nom valide ; esp.-type) ; PUTsHKovA 1956 : 273 (oeuf) ; Scuo-
DER 1957c : 154 (in Drymini) ; LEQUEsNE 1957 : 59 (clé spp GB) ; PUTsHKov
1958a : 399, 405 (larves) ; STIcHEL 1958 : 181, 209 (Hét. Eur.) ; SQUTHwooD &.
LEsTQN 1959 : 115 (Hét. Iles Brit.) ; SLATER 1964b : 916 (Cat. Lyg.) ; PUTsHKov
1969b : 361 (Lyg. Ukr.) ; KERzHNER 1976 : 33 (spp Extr.-Orient) ; ZHENU 1979 :
64 (clé spp Chine) ; VINoKURov 1988 : 899 (clé spp. Extr.-Orient) ; SLATER &
O'DoNNELL 1995 : 117 (suppl. Cat.).

Adultes. —Corps très déprimé dorso-ventralement, élargi en arrière, ponc-
tué en-dessus ; connexivum non redressé. Yeux peu éloignés du bord antérieur
du pronotum. Pronotum fortement trapéziforme. Profémurs dentés. Suture des
sternites abdominaux IV-V (3'uture) atteignant les bords latéraux.

Larves. —Corps déprimé, très large sauf stade I, plus large en arrière
qu'au milieu, dessus presque glabre, marqué de points clairs peu visibles.
Tête et thorax bruns à noirs, abdomen rouge ou roux avec le tergite I blanc
et une large bande transversale de même couleur à la suture des tergites
III-IV. Tête aussi large (stades I-III) ou plus large (stades IV-V) que le bord
antérieur du pronotum ; antennes robustes, noires à brunes ; rostre atteignant
ou dépassant les métacoxae. Pattes unicolores, noires à brunes, à pubescence
très brève. Aires évaporatoires abdominales petites, ovale-transverses, la pre-
mière 1,5 fois (stades I-II) à 2 fois (stades III-V) aussi large que la seconde,
celle-ci un peu plus large que la 3', qui avoisine en largeur l'épaisseur des
métatibias. Distance entre les aires un peu plus grande (I-III) ou égale (IV-V)
à la largeur de la première aire. Sutures des sternites IV-V atteignant les
bords latéraux (à l'opposé de la plupart des autres Drymini).
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Fig. 263. —Gen. Gastrades. —a, G. abietum, o des Alpes françaises, ouverture gé-

nitale ; h, id., pygophore vu de profil ; c, G. grossi pes, ct, des Alpes françaises, phallus

en inflation; d-h, G. abietum : d, paramère du d' e, spermathèque de la V ; f,g,

profémur du 8 ; h, région métapleurale du 8 ; i, métapleure de la V. —Échelles

en mm. —a-e, originaux ; f-h, d'après l'auteur 1994c.

(Eufs. —REN (1993) donne un dessin et des micrographies de l'oeuf de

2 espèces Orientales. La forme est oblongue, longueur 1,2-1,3 mm, pôle an-

térieur déprimé avec 4-7 micropyles verruciformes.

Ecologie et distribution. —Les Gastrodes sont inféodés aux Pinaceae,

dont ils attaquent les graines. On en connaît une quinzaine d'espèces, dis-

tribuées dans les régions néarctique et paléarctique, dont plusieurs en Chine.

Deux espèces vivent dans la sous-région euro-méditerranéenne.

TABLEAU DES ESPÈCES

Adultes

1 (21

2 (11

Article I des antennes dépassant peu ou à peine le sommet du clypeus. Champ

antérieur du pronotum noir à bords latéraux brun clair. Long : 6,0-7,0 mm.

Elément euro-sibérien. 1. abietum Bergroth (p. 3581

Article I des antennes dépassant le clypeus par la moitié de sa longueur.

Champ antérieur du pronotum noir à rebord latéral presque entièrement con-

colore. Long : 5,0-7,4 mm. Elément euro-sibérien.
........2 grossipes (Degeerl (p. 3611
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Larves

1 (2)

2 (1)

Tête, pronotum et appendices brun pâle (stades I-II) ; article III des antennes
presque 3 fois aussi long que I (stades III-V) ......1. abietum Bergroth (p. 358)
Tête, pronotum et appendices presque noirs (stades I-II) ; article III des an-
tennes seulement 2 fois aussi long que I (stades III-V) .....................................

......2. grossi/>es (Degeer) (p. 361)

1. —Gastrodes abietum Bergroth

? abietis Scopoli 1763 : 125 (Cimes) (nec Linnaeus 1758) [Slovénie ; Types ?], auct. ; —? fer-
ruginea Baerensprung 1860 : 9 (P/atygasrer) ]Europe ; Types ?] ; —abietum Bergroth 1914 : 183
(nom. nov. pr. « bietis auct,. nee Linnaeus).

WESTwooD 1840 : 122 (esp.-type) ; FIEBER 1861a : 187 (Hét. Eur.) (Homair>dema
abietis) ; PUTGN 1878a : 80 (Syn. Hét. Fr.) ; LETIIIERRy & SFVERIN 1894 : 231 (Cat.
Hém.) ; OsHANtN 1906 : 386 (Verz. Pal. Hem.) ; HQLsTE 1922 : 126 (morph., dév.,
écol.) ; BUTLER 1923 : 190; NÀGFLI 1933 : 193-280 (dév., écol.) ; AITKINS 1936 :
139 (dév., écol.) ; CHINA 1943 : 244, 320 (req. à I.C.Z.N.) ; I.C.Z.N. 1950 : 473
(esp.-type) ; STtciiEL 1958 : 208 (Hét. Eur.) ; SOUTHwooD & LFSTON 1959 : 115
(Hét. Iles Brit.) ; SLATI'R 1964b : 918-923 (Cat. Lyg.) ; PUTsFIROV 1969b ; 363 (Lyg.
Ukr.).

Adulte. Habitus : fig. 264h ; profil de l'avant-corps : fig. 264c. —Macr. seuls connus. Lar< e,
très déprimé, atténué en avant, subglabre, luisant ; coloration de l'abdomen et des pattes d'un
ferrugineux clair, dessus de la tête, poitrine, champ antérieur du pronotum et scutellum noirs ;
antennes assombries sur la moitié apicale. Tête finement pointillée, yeux séparés du pronotum
par une distance égale à la moitié de leur longueur ; tubercules antennifères bien visibles dc
dessus. Antennes peu robustes. 0,45-0<5 foi » aussi longues que le corps, article I jaune brunâtre
à brun, dépassant à peine le clypeus ; article II assombri dans sa partie apicalc. 1,1-1,3 fois
aussi long quc le diatone et l, I5-1,25 foi » aussi long que III ; III et IV brun sombre, IV 0,9-
1,15 fois aussi long que III. Rostre brunâtre, atteignant le bord postérieur des mésocoxac.
Pronotum fortement trapéziforme, 1,75-2,05 fois aussi large que long ; collet antérieur clair, trè »
mince ; marges latérales cxplanées, claires, ctroites, x*élargissant au niveau du sillon post-mé-
dian ; champ antérieur noir, Itnemcnt et partiellement ponctué. champ postérieur ferrugineux,
denscrnent ponctué, les points un peu plus sombres que lc fond. Hémélytres pris ensemble 1,65-
1,80 foi » aussi longs que larges, dépassant un peu l'abdomen ; largeur max, un peu cn arrière
du milieu ; clavus et corics ferrugineux clair, les cories avec en général une étroite bande brunâtre
diffuse peu visible parallèle à la partie postérieure des clavus et une tache de même couleur
du côte externe de cette bande ; membranes d*un brunâtre très clair. Métapleures des d pourvus
d'un crochet spiniforme à 1*angle interne (fig. 263h p. 357), absent chez les 9 (fig. 263i)

. (li
Profémurs dimorphes (o < 9), ceux des o (fig. 263f, g) plus épaissi », avec sur le 1/3 basai de
la face antérieure une rangée dc denticules ct une grande dent recourbée acérée dirigéc vers le
haut, et sur le l/3 distal unc dent aiguë suivie d'une autre rangée de denticulcs jusqu'à l'apex ;
ceux des 9 moins épais. avec 2 rangées de denticules sur toute la longueur ct l seule dent
aiguë. droite. vers lc tiers distal (comme fig. 267a, h p. 368) ; méso- et métalérnurs armé~ de
3-4 denticules sur leur tranche postérieure. á. l'ygophore ct ouverture génitale : fig. 263b, a
p. 357 ; paramèrcs lig. 263d. 9. Spernmthi que : li<'. 263e.

Long : 6-7 mm : ;tntennes (;>rticles) : (l)0,30 à 0,37- (II)0,95 à l, I- (III)0,78 à 0,95- (IV)0,85
> 0.90 m>n. Large : diatone 0,85-0,92 mm ; hémclytres (ensemble) 24-2,8 mm.

U>'e caractère. propre aux adultes, fut indiqué pour la première lois par STAt. (1872) et
non par moi-même (1994c). Je rcmercic lc D KtRznNutt dc m*avoir aimablement signalé ccttc
ancienne source.
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Fig. 264. —Gen. Gastrodes, habitus. —a, G. grosxipes, ct du Sud du Massif Central

français ; b, G. abietum, 8 des Alpes françaises ; c, id., profil de l'avant-corps.—
Échelles en mm. —Originaux.

(Euf. —D'après SOUTHwooD & LEsTON 1959. D'un blanc laiteux, s'assombrissant a la ma-

turation ; chorion pourvu de sillons longitudinaux peu marqués ; environ 7 micropyles. Long :

env. 1 mm.

Larve stade V. Habitus : fig. 266a p. 365. —Selon spécimens du Massif central français.

Voir description générique ; par ailleurs, se distingue de celle de G. grossipes par sa forme

moins large, ses antennes un peu plus minces, et la quasi-absence d'arrondis aux angles antérieurs

du pronotum.

Long : 5 mm ; antennes (articles) : (I)0,40- (II)0,90- (III)0,80- (IV)0,95 mm. Large : diatone

0,8 mm ; abdomen 2,1 mm.

Ecologie. —La biologie de cette espèce a été étudiée en Bavière par

HoLs7E (1922), en Suisse par NAGELI (1933), en Angleterre par AITKINS

(1936), et en Finlande par PFALER (1936) ; une bonne synthèse des données

est apportée par Sov7ttwooo & LEsroft (1959) et par PvIsttKov (1969b). Les

plantes-hôtes principales sont les Picea et diverses espèces d'Abies ; les Pinus

et Larix sont des hôtes accidentels ne paraissant pas permettre le dévelop-

pement des larves. L'hibernation a lieu au stade d'adulte, et dans une moindre

mesure de larve à divers stades. Elle a lieu à l'intérieur des vieux cônes, où

les Gastrodes demeurent jusqu'au printemps ; cependant si un cône tombe à

terre ses habitants vont se réfugier sous l'écorce du cônifère le plus proche ;

la diapause est facultative ; l'insecte est très sensible aux changements d'hu-

midité. et son comportement hivernal est grandement influencé par les varia-

tions climatiques locales. Sous le climat de l'Angleterre, le réveil printanier

a lieu dès avril; les Gastrodes migrent alors de cône à cône et d'un arbre
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à l'autre, dcplacements qui sont peu apparents car les Punaises se tiennent
principalement sur les branches sommitales qui portent les cônes les plus
jeunes. Aux latitudes de l'Europe moyenne les accouplements et pontes com-
mencent en avril et début mai ; plus au Nord, un mois plus tard ou davantage.
Les oeufs sont disposé » en une ou deux rangées, au nombre de 1 à 12 sous
le bord des écailles des cônes de l'année précédente. Le développement em-
bryonnaire nécessite 3 à 4 semaines, et celui des larves 8 semaines ou da-
vantage ; en Angleterre méridionale la plupart des individus de la nouvelle
génération ont achevé leur croissance au début d'août ; les adultes nouvel-
lement éclos se tiennent sur les jeunes cônes vers le sommet. des arbres.

Durant le jour les larves et adultes demeurent à l'abri des cônes, et on
les collecte rarement par battage des branches, mai saisément en secouant
ou épluchant les cônes ; à la nuit elles quittent ces retraites et rôdent sur
l'arbre nourricier, ponctionnant le suc des aiguilles ; cependant selon
Porst)vov leur nourriture de base est constituée par les graines ; une baisse
du pouvoir germinatif des graines peut survenir en cas d'attaque massive.
En élevage, le cannibalisme peut être observé.

Distribution. Carte n" 1 27. —Gastrodes abi etum est répandu sur les zI hics
et Pieea dans toute l'Europe moyenne et septentrionale, cependant rare ou
absent de la région atlantique (Ouest de la France, Péninsule ibérique, Ir-
lande) ; en Europe moyenne plus commun en montagne qu'en plaine. Vers
le Nord il colonise la Scandinavie jusqu'à la limite des forêts, atteignant le
Cercle Polaire en Norvège ; vers le Sud il est absent ou très localisé dans
les péninsules méridionales ; vers l'Est il est. répandu dans la zone forestière
de la Russie et de PLIkraine. Il est aussi signalé de Sibérie Orientale.

FRANCF.. Plus Iréquent cn nw>ntagne qu'cn plaine. Marne (MNHN !).Aube (id. !) ; Saône-et-
Loire (M>RcttA<- 1898), Vosges (MNHN !),™~~II~(K<EFFER 1884). Corrèzc (PFR<cA<(r leg. !),
Lozèrc (id. !) ; probablement toutes les Alpes : H;<ute-Savoie !.Savoie !. Is(.re !, Hautes-Alpes !,
Alpes-Maritimes ! ; Pyrénées-Orientales cn Cerdagnc ! ; Landes (Lwr tnrt<t tt I ')0)). —GRANDF.-
BRETAGNF.. F!r<;land. Midi« nd » et Sud : Y<>rk, Stafford. Norlolk. Suffolk, Worcestcr,
Glouccstcr. Oxford, Hère( ord. Surrey. Hampshirc, Wiltshire (MAssEE 1966) ; Kent (Sotn r<vvo<>t>
& I.EïToN 19S9). )V(<t<î< : Glamor<'an (Hxt.t.tri'l'928). S(o(land : Pitlochry, Forres, Kincard<nc,
Aherdecn (Arrvtr<s I')36). — BELGIQUE : Brabant, Hainaut, I.iège, I.uxemhourg belge
(BosMAr<s 1978). — PAYS-BAS. Presque toutes lcs provinces (A« xt:x<A 1989). — LUXEM-
BOURG (REI('r<I.IN(< & GEREvo 1994). — AI,LEMAGNE, P;<ïtout. su<'tout c<l nlont<lgllc.—
SUISSF.. ! Prob« hlcmcnt répandu presque p;<rtout. —ITALIF.. Aost« (coll. Carapezza !) ; Pic-
nlonte !, Lomhardi« !, Trentino !.Alto Adi <c (Ta«<xvtvt 1982), V« nczi« !. I riuli-Venezia Giu) <a ! ;
Abruzzo '? (douteux selon Tamanini). —IvSPAGNE. Val d*Ar« n : Bosost (Rtnrs te y. ! : Rt <<Es
1980) : Zarogoz« : Sierra de Moncayo (MSNV !). —AUTRICHF.. ! Signalé dc toutes les provinces
sauf dans la ph<inc dc l'Est. —REP. TCHEQUE. Bohîme ! ; Moravic (SFE<tt.lx & Va( tetv<>v :(
1997b). —SI.OVAQUIF.. (Srrr<t-ttx & Vav t<(vovx 1998a), —HONGRIF., (Horv ith 18<)7h) ; Gô<.—
gcny !, Simontorny;< ! (HNHM). — SI.()VIJNIF.. (Goî'x>r:v & Goo vt.>< 1986). — CR()ATIF..
(HORvxrtt 18')7h) ; Dallllîlt<e (Jostt ov 1986a). —YOUGOSI.AVIE. (HORvÁ1'tt 1897h). —ROU-
MANIE. B«n« t, Transylvanie (H<>t<vx t tt 1897h. implicitcnlînt) : Moldavie : Crucc (MNHN !) ;
Valachic : 13rostcn i, Sinaia

(SIEN

K�I�«

wl('z I ')64). —BUI,GA R IF.. (Jus tt ov 1986a). —HAN I)MARK
(HNHM ! ). — N()RVEGF. (Wnt«,ot< 1924) : diverses Inc<dites près des cî>tcs !iud ct Sud-est.
Selon J. S v<tt.tn teo ( 1920). atteint I 'extrîme Nord (70").—SU FDI'.. (Cor t-t <v<>s & Osstavvtt.ssor
1976). Scmhl » rép« ndu p'<rtout jusqu'>< 60'N ; au-dcl><, si n;dé dc V<isternl<ulland. I);<1<une, Gas-
trikland. H,'(lsingl« nd. Jámtland, Ang;<rnlan land et V(istcrhottcn, atteignant cn< ir<>n 66"N près du
<'olfc dc Bothnic. —FINLANDI'.. (I.xv<x<Es & Rtr'r t< l'))0). Répandu jusqu'<< plus dc 6S"N :—
POI,OGNF.. H« ute-Silésie : Bytom (.I. Lts 1989) ; Sud-cst : Krakôw, Beskidcs, M '<tra (Sxtt<Eî-
zvvsxt 19S4). —LATVIE. ES'l'ONIE. (Ft-oR 1860). —RUSSIE D'EUROPP:. /Onc des forets,
«u No<'d jusqu'a S'etershurg !, Kuybychev !.Kotlas ! (ZMAS). —BIFI,ORIJSSIE. (GI1ERMA« <
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1931). Moxyr, Minsk. —UKRAINE. (V. & P. Pt rsttxov 1996) : Transcarpathic, Lvov, Volyn,
Kiev.

EXTENSION ASIATIQUE. Sud-cst dc la Sibérie (VINOKttu(>v &. KAvvuKOVA 19r)S;t,h).

2. —Gastrodes grossipes (Degeer)

ferrugineux Linnttcus 1767 : 730 (ne> Scopoli) (Cintex) lSucdel lprue>>t t.) ; —grussipex Dcgeer
1773 : 308 (Cin>ex). nom, nov. ; —ttt>i cris Rctxius 1783 : 38 (nee Linnacus) (Citnex) ; —jupon>> ttx
Stal 1874 : 164 (ptut> go>ter) l)apon : lectotypc ( 9 ) NHRS d'âpre » Scuddcr 1976, non retrouvé
par I.indskoa, i>t iitt. l')931 ; —groxsipes f. ii>net>rix Gravestein l')45 : 122 1Pavs-Bas : holotypc
ZMAN 7).

Ftt PER 1861a : 187 (Hét. Eur.) (ferrugineux) ; STÁL 1872 : 62 (i tt clé) ; LETHIEI<RY
& SEVEktts 1 874 : 28 l (Cat. Hém.) ; PUTot » l 878a : 80 (Syn. Hét. Fr.) (ferrugi neus) ;
RLUTER l 888a : 583 (syn.) ; OSHAttttst 1906 : 387 (Vers. Pal. Hcm.) ; HOLSTE 1922 :
1 27, 131 (écol.) ; BLtTt.t:R 1923 : 191 (larves, écol.) ; NÀOELt 1 933 : 193-280 (dével.,
écol.) ; AtTKttsts 1936 : 139, 142, 148 (ccol.) ; Pt ALER 1936 : 81 (écol.) ; MtcHALK
1938a : 95 (écol.) ; Pt>ALER-COLLANDER 1941 : 71, 74, 1 18 (chrom.) ; Pt)TSHKOVA

oh rv r "
>>t> ch

50

Carte n" 127, —Fnvcloppes dcs lieux dc distribution recensés dans FOuest-paléarctiquc
pour G« sttr>tiet gn>xsit>es (courbe cn traits pleins), ct pour G. tti>iet« »t (courbe en
tïtlt tS 111iXtCS).



362 SYSTÉ MA TIQIIE

1956 : 265, 277 (oeuf) ; STtcHEL 1958 : 208 (Hét. Eur.) ; SI.ATER 1964b : 924-930
(Cat. Lyg.) ; SCUDDER 1976 : 32 (lect.j aponicus) ; KERZHNER 1976 : 34 (j aponicus,

subsp. de grossipes) ; UEsHIMA & AsHLoctc 1980 : 798 (chrom.) ; ÇAGATAY 1985 :
85 (génit. 8).

Adulte. Habitus : Planche de couverture et fig. 264a p. 359. —Toujours macr. Voisin de

abietum ; en diffère par les caractères suivants. Dessus moins luisant. Antennes un peu plus

longues et un peu moins graciles, 0,52-0,64 fois aussi longues que le corps, entièrement brun

jaunâtre plus ou moins sombre ; article I dépassant le clypeus par la moitié de sa longueur.

Pronotum un peu plus fortement trapéziforme, 1,7-1,85 fois aussi large que long, à angles an-

térieurs plus effacés et champ antérieur non rebordé de clair latéralement ni en avant. Hémélytres

plus élargis, pris ensemble 1,45-1,60 fois aussi longs que larges. Profémurs plus épaissis chez

les d que chez les V, ceux des á armés d'une rangée de denticules et d'une grande épine

droite vers le l/3 distal (fig. 267c, d) ; ceux des ç avec 2 rangées de denticules sur toute la

longueur et une grande épine droite vers le tiers distal de la rangée supérieure (fig. 267a, b).
Taille plus variable. d, Métapleures dépourvus de crochet spiniforme à l'angle interne ; para-

mères semblables à ceux de G. abietum (fig. 263d). Caryotype : 2 (8 + m) + XY.

Long : 5,0-7,4 mm ; antennes (articles) : (I)0,44 à 0,69- (II)0,97 à 1,30- (III)0,95 à 1,13-
(IV)0,97 à 1,13 mm. Large : diatone 0,85-1,00 mm ; hémélytres (ensemble) 2,25-3,50 mm.

(Euf. Fig. 265c. —D'après PursHKov 1969b. Jaunâtre, rosissant à la maturation. Forme de

concombre non arqué. Chorion glabre, brillant, marqué de côtes longitudinales rectilignes. Mi-

cropyles au nombre de 6-7, verruciformes, de même couleur que le fond ou un peu plus sombre.

Long : 1,24 mm ; diamètre max, ; 0,50 mm ; diamètre couronne micropylaire 0,12 mm.

Larves. Habitus stade V : pl. h.t. n'9b ; stades V et IV : fig. 265a, b. —Antennes un peu

plus robustes et abdomen plus élargi que chez G. abietum. Pronotum à angles antérieurs briè-

vement mais visiblement arrondis ; a : une seule grande épine sur les profémurs.

Stade IV : long 3,6 mm ; large (abdomen) 1,7 mm.

Stade V : long 5 mm ; large (abdomen) 2,5 mm.

Fig. 265. —Gastrodes groxsipes, stades juvéniles. —a, larve stade V, Sud du Massif
Central français, habitus ; b, larve stade IV, même provenance, habitus ; c, oeuf.—
Échelles en mm. —a,b, originaux ; c, d'après PuTsHicov, 1969b.
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Ecologie. —La plante-hôte habituelle de ce Gastrodes est Pinus silvestri s ;
l'insecte vit et se développe dans les cônes ; on le trouve également sur d'au-
tres Pins : P. pinaster, P. nigra, P. montana, P. strobus ; il peut aussi se dé-
velopper sur Picea excelsa (J. SAHLBERG 1920) ; NÂGELI 1933 ; Atrvttss 1936),
et Larix decidua (STRAw(NsKI 1950, PL rsnvov 1969b). Sa biologie est assez
similaire à celle de G. abietum. L'espèce est assez indifférente à l'hygro-
métrie. L'hibernation a lieu dans les cônes, plus rarement sous les écorces
déhiscentes des Pins, ou exceptionnellement d'autres arbres. Les pontes ont
lieu fin mai ou début juin (Angleterre, Ukraine), soit 2 à 3 semaines plus
tard que celles de G. abietum ; les oeufs sont déposés en une seule rangée
le long des aiguilles ; le développement larvaire est plus rapide que chez le
précédent, de sorte que l'apparition des adultes a lieu à peu près à la même
période (NÀoELt 1933, PFALER 1936), en juillet-août.

Les adultes et larves se tiennent dans les vieux cônes, mais aussi fré-
quemment sur les branchettes et les aiguilles, et par suite l'espèce est
aisément collectée par battage dcs basses branches à cônes ouverts.

Distribution. Carte n" 127 p. 361. —Gastrodes grossipes apparaît euro-
sibérien. Il se rencontre dans presque toute l'Europe, suivant partout sa plante
nourricière principale; sa limite Nord se confond avec celle de G. abietum ;
sa limite Sud est nettement plus australe, l'espèce atteignant le tiers méri-
dional de la Péninsule Ibérique, et étant recensée dans presque toute l'Italie,
les Balkans, l'Anatolie et la Transcaucasie. Vers l'Est ce Gastrodes colonise
une partie de la Sibérie mais est absent d'Asie centrale. Sa sous-espèce (?)

japonicus habite l'Extrême-Orient (Chine, Corée, Japon).

FRANCF.. Tout le territoire. Commun partout où croissent lcs Pins. Corse ! —(."RANDE-BRE-
TAGNF.. (MnssEE 1955). England : Commun dans lc Sud, plus clairsemé dans les Midlands ;
Wales : Sud seulement ; Scotl;tnd. —IRLANDE (Hwt nnRr 1934). Districts du Sud ; çà et là à
l'Est et au Nord. —BELGIQUE !, PAYS-BAS !, I.UXEMBOURG !.ALLFMAGNE ! Commun
à peu prè » partout. —SUISSE ! Probablement partout. —ITALIE ! Collines et montagnes dc
toute la partie continentale et pcninsulairc (TAstANINI 1982) ; Sicilia : Rl. ! ; non recensé de Sar-
degna. —ANDORRF.. ! —ESPAGNE. Toute la Cataluna (coll. Ribes) : Gcrone !, Barcelona !,
Tarragona, Lcrida ! ; Huesca incl. Val d'Aran ! ; Navarra (coll. Carapezza !).Terucl : Albarracin
(coll. Heiss !); Soria (Rtnt>s leg. !) ; Madrid ! (MNMS) ; Avila !, Guad;tlajara ! (id.) ; Segovia :
La Granja (MNHN ! ; BoLtvAR & Ctttro> E 1879). —PORTUGAL. Porto : Praia de Espinho (Ot n
vt!IRA 1896) ; Lisboa, Mata de Lciria (SE tnnw 1930b). —AUTRICHE. Semble répandu presque
partout ! —RÉP. TCHEQUE. Bohême (Rt>t>n>tt. 1957a), Moravie ! Répandu partout (S't'rnL(K &
VAVR!NovÁ 1997h), —SLOVAQUIE. Répandu (Srrttt.(K & VwvR(NovÁ 1998a). —HONGRIE !
Budapest, Eger, Sopron (HQRVÁI'It 1897h), réserve de Kiskunsdg (At>vnstn 1990).—SI,OVÉNIE !
(GooAtz &. Goo »t.w 1986). — CROATIE. « Gjurgjevac » (=Durdevac), Vratnik (HoRvx rtt
1897b) ; Dalmatic : région dc Split et île dc Brac (NovAK & WnotsER 1951).—YOUGOSI.AVIE.
Beograd (KottMtt.t v 1937). —MACÉDOINE, (coll. Fckerlein !). —ROUMANIE. Transylvanie
(HoRvÀ>u 1897b : région V) ; Val;>chie : Brosteni (Stntsvtrtwtcz 1964), Moldavie, Dobroudja (Kts
1991),—BUI.('ARIE, l'azardzik (JQAKlvtov, sec. Jostt nv l')64a) ; Mt Rila (MZHF !).—GRFCF..
M;d edhonia (coll. Heiss !).—TURQUIE, Anatolic : Kütahya, Fcthiyc, Mugla, Manias> ((;AGATAY
1986), Gcredc (Lttstswvt>t>nt l')65), Kizilcahamam !, Ankara ! (Scott>FNSTL>CKI>R tc>n !), Tokat (Stt s-
KIEwtcz 1964). —DANEMARK ! (Mot.>.ER Atsorttst R & G>st ru 1974). !Ie dc Bornhol m (MZHF !).
—NORVE('E. (Wxttt.ot: 1924). C<>tes Sud et Sud-est. —SUEDF,. (Ct>ELtwtsos & Osstxsstt.ssos
1976). Répandu jusqu'à 60"N ; au-delà signalé dc Vàrmland, Dalarnc, Angermt>nland, Lykselc
Lapmark, Lulc Lapmark. à pcu près jusqu'au Cercle Polaire. —FINLANDE. ((.xvt>vtt>s & Rtss>t:
1990). Atteint au-delà de 63"N. —POLOGNF.. Haute-Silésie : Bytom (J. Lts 1989) ; régions dc
Krakdw. Zakopane, M" Tatra ct Carpathcs (Ssttu czvtssv,t 1964), —PAYS BAI.TES. (Ft.on 1860 :
LcxnsHEK 1997). — RIJSSIE D'EUROPE. Zone des torîts. Au Nord jusqu'à S Petersburg,
laroslavl, Kirov. Ekaterincnhurg (ZMAS !) ; au Sud jusqu'à ltt mcr d'Azov ct l'Ingushie
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(ZMAS !).—BIÉLORUSSIE. (GITERMAN 1931) : Mozyr ; Minsk. —MOLDAVIE. (DERzttAtsstcv

1997). —UKRAINE. (V. Putsttt<ov 1969b ; V.& P. Putsttt<ov 1996). Répandu dans la zone des

forêts, de la Transcarpathie jusqu'à Kiev ; aussi en Crimée (ZMAS !).—GÉORGIE. Borzhom,

Manglasi (KtRnsttntstco 1918). — ARMÉNIE. Delizhen (KtRtvsttEtstco 1918). — AZER-
BAIDZHAN. Kazakh (GtoAvA+ov 1982).

EXTENSION ASIATIQUE. (VttsoxuRov & KANvuKOVA 1995a). Sud de la Sibérie occidentale ;

Tuva !, Irkutsk ! ; Sud et Centre de la Sihérie orientale : Khabarovsk ! (ZMAS). Chine, Corée,

Japon (subsp. j uponicus).

GEN. 81. —ORSILLODES PUTON 1884

Espèce-type : O. Iongirostris Puton 1884

Orsillodes Puton 1884 : 143 (Gasrrodes subgen.)

STlcHEL 1959 : 336 (Hét. Eur.) (cité comme genre).

Genre basé sur une seule espèce tout à fait remarquable par sa tête très

longuement prolongée en avant des yeux et son rostre extrêmement long,
atteignant presque l'apex de l'abdomen.

1. —Orsillodes longirostris (Puton)

(ongirustris Puton 1884a : 143 (Orsillus subg. Orsillodes) [Algérie ; holotype (9) MNHN !l.

Adulte. Habitus : fig. 266b ; profïl de l'avant-corps ; fig. 266c. —9. Allongée, très déprimée,

non sensiblement élargie en arrière, subglabre, luisante. Tête subplane en profil, noire en-dessus,

progressivement éclaircie dans sa moitié antérieure, pointillée-chagrinée, remarquablement al-

longée, sa partie antéoculaire presque aussi longue que son diatone, le clypeus dépassant

grandement les jugas ; yeux assez petits, saillants ; front entre ceux-ci 2,4 fois aussi large que

leur diamètre transversal vu de dessus ; tempes en arrière des yeux aussi longues que ceux-ci ;

ocelles aussi éloignés des yeux que du bord antérieur du pronotum ; tubercules antennifères

visibles de dessus ; antennes 0,45 fois aussi longues que le corps. entièrement jaune brunâtre ;

article I n'atteignant pas l'apex du clypeus ; article H aussi long que le diatone, 1,15 fois aussi

long que HI ; IV subégal à H. Rostre jaune brun, extrêmement long, atteignant le sommet du

tergite VH de l'abdomen, son article I aussi long que la tête. Pronotum trapéziforme, sinué-

resserré au tiers postérieur, fortement échancré en arc en avant et en arrière, 1,8 fois aussi large

que long ; bords latéraux étroitement explanés, clairs, les marges élargies au niveau du sillon

postmédian ; disque irrégulièrement ponctué sur le champ antérieur qui est presque noir au centre,

graduellement éclairci alentour ; champ postérieur jaunâtre, assez densément couvert de points

un peu plus sombres, moins serrés vers le milieu. Scutellum grand, noir, assez densémcnt mais

peu profondément ponctué. Hémélytrcs pris ensemble 1,8 fois aussi longs que larges, côtés pa-

rallèles. jaune grisâtre à ponctuation noire assez forte, en ligne le long des nervures, irrégulière

entre celles-ci ; clavus avec une ligne régulière de points le long du scutellum, une autre le

long de la corie, et une ligne irrégulière partiellement dédoublée entre les deux. Membrane

brune, à 5 nervures un peu plus pâles bien visibles. Poitrine noire, bords des pleures et gouttières

odorifères clairs. Pattes entièrement jaune brunâtre, tous les fémurs vaguement ponctués de brun,

les profémurs très épaissis, un peu assombris par places, armés sur toute leur face antérieure

de 2 rangées de fins denticules (fig. 267c, f p. 368). Abdomen jaune un peu rougeâtre.

Long : 7,0 mm ; antennes (articles) : (1)0,41- (Il)0,94- (HI)0.81- (IV)0,94 mm. Large : diatone

0,97 mm ; hémélytres (ensemble) 2,3 mm.
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Fig. 266. —Ga>trodes et Orsillodet, habitus. —a, G. abietum, larve stade V du Sud
du Massif Central français ; b, Orsillodes longirostris, spécimen holotype 9 d'Algérie ;
c, id., profil de l'avant-corps. —Échelles en mm. —Originaux.

Cette espèce singulière rappelle un peu les Orsillus par son habitus et la
longueur de son rostre, mais elle est clairement voisine des Gastr« des.

Ecologie. —Orsillodes l« ngirostris, espèce peu connue et très rare dans
les collections, vit sur les Cedrus; ceci m'était paru probable après examen
d'une donnée non publiée de SEIDENsTUcKER : la collection de cet auteur con-
tient 2 spécimens avec une étiquette indiquant une capture en Anatolie près
de Kaiseri dans les cônes de Cedrus libani ; par ailleurs le Type provient de
la région algérienne de Teniet el Haad où existent d'après les cartes un peu-
plement de Cèdres (C. utlunrica). Tout récemment, j'ai appris que l'insecte
était de nouveau collecté dans cette zone, devenue Parc National, sur les
cônes de Cedrus, par M". D. AIIUELIIAMto (A. Roc!UEs, in litt. VI 1997). Il
est donc probable que sa biologie sera élucidée sous peu.

Distribution. —L'aire de distribution connue intéresse l'Anatolie et
l'Afrique du Nord.

TURQUIE. Anatolie : Kaiseri 10-15 XI 1986 (OsMAN leg.m coll. Seidenstücker !).—MAROC.
Tizi Ifri (VtoAt 1937) ; Midkana V 1951 (Guillot leg.m MZHF !), —ALGÉRIE. Teniet el Haad !

(MNHN, coll. Marmottan : Type). —LIBYE. Tripolitaine : Sabratha (MENozzt 1940, sec.
ECKERLEIN & WAGNER 1969).
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TRIBU 6. —ANTILLOCORINI (ASHLOCK) SLATER 1964

Genre-type : Antillocoris Kirkaldy 1904

ANTILLOCORINI Ashlock 1964 : 420.

SLATER 1964b : 843 (Cat. Lyg.) ; SwEET 1967 : 212 (caract.) ; SLATER & D'DONNEI.L
1995 : 102 (suppl. Cat.).

Adultes. —Tête dépourvue en-dessus d'aires iridescentes ; buccules join-
tes en-dessous par une longue carène très en arrière de l'étui rostral (fig. 180h, i

p. 113, comparer avec fig. 180f pour les Lethaeini), jugas non carénés laté-
ralement, dessous de la tête non renflé même chez les 8. Angles postérieurs
du pronotum sans soie dressée. Bord postérieur des cories au moins un peu
bisinué (fig. 270a, b p. 372), membranes sans veine transversale. Ailes pos-
térieures sans nervures sur les secteurs cubital et anal (fig. 180d, p. 113).
Tous les stigmates ventraux. Bord postérieur du sternite IV n'atteignant pas
les bords latéraux de l'abdomen, recourbé de chaque côté en crochet vers
l'arrière ; aires lisses du sternite V, qui portent les trichobothries, au nombre
de 3 alignées l'une derrière l'autre ; trichobothrie postérieure du sternite V
située en arrière du stigmate, ou dans le cas contraire, distance entre les
trichobothries antérieure et intermédiaire au moins double de celle entre les
trichobothries intermédiaire et postérieure ; trichobothries postérieures de VI
toujours contiguës. Paramères des 8 plats, courts, triangulaires; réservoir
éjaculateur du phallus complet, à ailes en apparence jamais libres, conjonctive
avec quelquefois une petite épine basale de chaque côté ; vésica sans région
renflable en avant du processus hélicoïdal.

Larves. —Abdomen dépourvues de suture en Y, munies en général de
3 glandes dorso-abdominales dont les 2 postérieures d'égale largeur (2 glan-
des seulement pour Antillocoris).

Tribu rassemblant près de 25 genres surtout néotropicaux, afrotropicaux,
Orientaux et pacifiques ; trois genres paléarctiques dont deux dans la sous-
région euro-méditerranéenne : Tropistethus et Homoscelis.

TABLEAU DES GENRES (ADULTES)

1 (2)

2 (1)

Pronotum marqué d'un sillon transversal. Protibias arqués.........................................Gen. 82, Tropistethus Fieber (p. 368)
Pronotum sans sillon transversal. Protibias non arqués.

.........................................................Gen. 83. Homoscelis Horváth (p. 380)
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Fig. 267. —a-d : Gastrotles grossipes : a,b, profémur de la V, face antérieure et vue

de dessus ; c,d, id., chez le cf. —e,f, Orsillotles lt>ngirostri » V, profémur, face anté-
rieure et vue dc dessus. — g-j, Tropistethus : g, T. I« >loserieus, spécimen des
Pyrénées-Orientales françaises, vesica du phallus du 8, vuc de profil; h, réservoir
éjaculateur vu de dessus ; i, spermathèquc dc la V, partie apicalc ; j, T. multilol>« tu »

dc Tunisie, spermathèquc dc la l. —Échcltcs en mm. —a-f, j, d'après l'auteur, 1994c ;

g-i, originaux.

GEN. 82. —TROPISTETHUS FIEBER 1860

Espèce-type : T(opis(e(hus rzz Iznzp(crus Ficher 1861
= Pue((>o((crus holoseri('us H. Scbolz 1846

trop(s(e(hz(s 1 ieber 1860 : 48 ; 186 la : 184.

PUTON 1878a : 44 (Syn. Hét. Fr.) ; LFTHIEI<RY zyt SI VERIN 1894 : 201 ; OSHANIN

1906 : 317 (Verz. Pal. Hcm.) ; GHLI>E 1937 : l l l (Hct. Eur. moy.) ; PursHvov
1958a : 405 (larves) ; STIEHFI. 1968 : 210 (Hét. Eur.) ; AsHt.ocK 1964 : 421 (i>z

Antillocorini) ; SLATER 1964h : 854 (Cat. Lyg.) ; PIITsHKOV 1969h : 222 (Lyg.
Ukr.) ; Tw(vIANINI 1981 : 96-97 ct lig. ; PFRIcART 1994h : 255 (révi ». gcn.) ; SLATER

k. O'DONNI:.L 1995 : 108 (suppl. Cat.).

Adultes. —Macr. à sub-brach, parfois brach. Ovale allongés, en grande
partie mat velouté cn-dcssus, noirs à brun noir avec lcs hémélytres rouss;Itrcs
à jaune blanchâtre : dessus couvert de soies claires, mi-soulevées. Yeux petits,
portant quelques soies, peu éloigznés du bord antérieur du prothorax ; ocelles
bien développés môme chez les brach ; tubercules antennifèrcs un peu visible~
de dessus ; antennes assez robustes, jaune brun à noires ; rostre atteignant au

moins les mésocoxac. Pronotum trapézilorme ou presque rectangulaire, côté»
bisinués en arrière du milieu, sillon transversal visible mai » peu accentué ;

champ » antérieur grand et assez convexe, champ postérieur dcprimé. Pattes
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brun noir ou tibias et tarses plus clairs, ou pattes entièrement claires (T.

pallipes) ; profémurs fortement épaissis, armés de séries de dents et spinules

sur leur face inférieure ; protibias des 8 arqués, élargis ù l'apex qui porte

un éperon à l'angle interne. Petites espèces n'excédant guère 3,3-3,S mm.

Larves. Illustration : Voir fig. 271a p. 381 pour un Tropi.stethu,s sp. (Algérie).
—Le spécimen (coll. du MSNV) présente les caractères donnés par Pt!rsnxov

pour T. holosericus, mais la base et le sommet des articles antennaires I, II,
III sont blanchâtres, ainsi que l'article IV en entier, et la totalité des pattes.

Ecologie. —Voir, T. holosericus

Distribution et systématique. —Le genre Tropistethus compte une hui-

taine d'espèces connues, toutes présentes dans notre faune. En-dehors de

l'Europe moyenne et septentrionale où l'on ne trouve qu'une espèce, les iden-

tifications sûres restent encore difficiles ou impossibles dans beaucoup de

cas pour les V, et exigent souvent pour les 8 l'extraction du pygophore et

l'observation de l'ouverture génitale.

d e f h

Fig. 268. —Gen. Tropistethus, —a-f, ouvertures génitales des pygophores : a, T. ho-

loserieu » des Pyrénées-Orientales françaises ; h, T. lanternae d'Israél; c, T. pallipes

d'Espagne (Catalogne) ; d, T. faseiatus du Sud dc la France ; e, T. subfaseiatus de

Sardaigne ; f, T. multilobattrs de Tunisie. —g,h, ï multilobatus, réservoir éjaculateur

vu dc dessous et de prof!1. —Échelles en mm. —D'après l'auteur, 1994h.

TABLEAU DES ESPÈCES (ADULTES)

1 (2) Pronotum brillant sur le champ antérieur, mat sur lc champ postérieur. Pro-

fémurs dcs d'ourvus d'une saillie vers le milieu du bord antérieur (comme

fig. 269i, j). Petite espcce : long 2,1-2,5 mm. Madère et Iles Canarics............
..........................................5. seminitens Puton (p. 377)
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2. (1)
3 (4)

4 (3)
5 (14)

6 (7)

7 (6)

8 (9)

9 (8)

10 (13)

Pronotum soit entièrement mat, soit entièrement brillant ...
Pronotum très brillant en-dessus ; champ antérieur quasi-imponctué. Long
2,4 mm. Connu seulement par des V d'Algérie.. 6. nitidicollis Puton (p. 378)
Pronotum mat velouté ou satiné ..........................................................................5
Profémurs des o avec une saillie plus ou moins anguleuse vers le milieu du
bord antérieur (fig. 269i, j, k, m) .....................................................................6
Ouverture génitale du pygophore des o à compartiment antérieur simple, sans
dents ni échancrure sur les bords latéraux (fig. 268a). Pronotum mat, velouté
(sauf spécimens défraîchis après hibernation). Saillie des profémurs des á
peu accentuée (fig. 269i, j). Long : 2,4-2,85 mm. Européen et pontique ; Ma-
ghreb ?......................................................1. holosericus (H. Scholz) (p. 371)
Ouverture génitale du pygophore des d' compartiment antérieur orné laté-
ralement d'une ou plusieurs dents et (ou) échancrures (fig. 268b, c, d, e, f) ...

...................................8
Compartiment antérieur de l'ouverture génitale du pygophore des o avec une
petite dent simple de chaque côté (fig. 268b). Saillie des profémurs des 8
très proéminente (fig. 269k). Long : 2,7-3,1 mm. Elément Est- et Nord-est
méditerranéen ; Sicile 3. lanternae Linnavuori (p. 375)
Compartiment antérieure de l'ouverture génitale du pygophore des 8 avec
des découpures différentes (fig. 268c, e, f)....... 10
Compartiment antérieur avec une grande dent ct une ou deux petite dentsur
chaque bord latéral (fig. 268c, e) 11

a b c

L

Fig. 269. —Gen. Tropistethus. —a-g, paramères gauches : a,b, T. holosericus ; c, T.
subfasciatus ; d, T, lanternae ; e, T. fasciatus ; f, T. pallipes ; g, T. rnultilObatu. —h,
o:uf ovarien de T. holosericus. —i-m, patte avant gauche ou profémur des o : i,j, T.
holosericus (2 orientations) ; k, T. lanternae ; l, T. fäsciatus ; m, T. n~ultilobatus. (spé-
cimens de mêmes provenances que pour fig. 268). — Échelles en mm. — D'après
l'auteur, 1994b.
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11 (12) Macr. seul » connus. Compartiment antérieur avec sur chaque bord latéral une

grande dent longue et aiguë précédée d'une petite dent sombre (fig. 268e).

Long : 2,4-2,8 mm. Elément Nord-méditerranéen
..................2. subfastiatus Ferrari (p. 374)

12 (l 1) Souvent brach. (fig. 270c). Compartiment antérieur large, avec 2 très petits

denticulcs de chaque côté, puis se resserrant fortement vers l'arrière jusqu'à

à une large dent jointe par un arc un peu concave à la dent qui délimite le

compartiment postérieur (fig. 268c). Pattes pâles. Long : 2,6-2,85 mm. Connu

des péninsules ibérique ct italienne........................8. pallipes Reuter (p. 380)

13 (10) Compartiment antérieur avec 2 grandes dents et une petite dent sur chaque

bord latéral, et séparé du compartiment postérieur par des expansions bifides

(fig. 268f). Long : 2,35-2,8 mm. Connu du Maghreb.
4. multilobatus Péricart (p. 376)

14 (5) Profémurs des 8 dcmunis de saillie anguleuse sur leur bord antérieur

(lig. 269l). Compartiment antérieur de l'ouverture génitale du pygophore des

á avec une indentation sur chaque bord latéral (fig. 268d). Hémélytres gé-

néralement. très pâles avec 2 taches sombres postérieures. Long : 2,9-3,6 mm.

Elément turanico-Nord-méditerranéen „........„......7. fastiatu » Ferrari (p. 378)

1. —Tropistethus holosericus (H. Scholz)

sabttleti Hahn 1834 : 120 (Pachymerus) (aet Fullén 1826) (identil. erronée) : —holoserit us H.

Scholz 1846 : 53 (Pacltyruerus) [Silésie ; Types perdus] ; —spinigerellu » 13oheman 1852u : S7

(Pachymerus) [Suède ; lectotype (á submucr) NHRS !J ; —ochrop(eru » Ficher 186la : 184

!Eur-

opee ; Types perdus] : — ltoloserit eus itt Ficher 1861a : 388 et « uct. (émend. injustifiée) ;-
obscurus Garbiglietti 1869 : 117 (Scolopttstethus) !Italie ; Types MIZT '? J.

STAL 1862 : 217 (syn) ; PUTON 1878a : 44 (Syn. Hét. Fr.) ; OSHANIN 1906 : 317
(Verz. Pal. Hem.) ; PFALER 1936 : 73, 82 (écol.) ; MIGIIALv. 1938a : 83 (écol.) ; PFA-

LER-COLLANDI!R 1941 : 42, 74 (chrom.) ; CARAYON 1949 : 18 (écol.) ; STICHFL

1958 : 212 (Hét. Eur.) ; SDUTHwooD & LEsTDN 1959 : 87, 101 (Hét. Iles Brit.) ;

TAMANINI 1981 : 96 et fig. 35E,F (sous le nom fastiatus) ; SLATFR 1964h : 856-860

(Cat. Lyg.) ; ÇAGATAY 1985 : 81, fig. 4 (génit. <5) ; PFRIcART 1994b : 256, 260 (ré-

vis. gen.).

Adulte. Habitus : fig. 270a. Muer. à sub-muer. Tête noire à tégument granulé, luisante

en avant d*une ligne tangente au bord postérieur des yeux, pronotum et hémélytres mats chez

les spécimens frais, plus ou moins luisants après I*hibernation. Front 4.0-S,5 fois aussi large

que les yeux vus de dessus. Antennes 0,45-0,55foi » aussi larges que le corps, brun jaune à

noires ; article I dépassant le clypeus par 1/3-1/2 de su longueur, article II 0,7S-0,85 fois aussi

long que le diatone et 1,12-1,3 fois aussi long que HI ; article IV I,O-I, I fois aussi long que

H. Pronotum de forme assez variable, trapéziforme à rectangulaire, resserré en arrière du milieu,

l,4-1,8 fois aussi large que long, noir avec souvent la base un peu éclaircie, à pubescence claire

à peine soulevée, chez les spccimens frais mut et velouté et paraissant imponctué, chez les

spécimens ayant hiberné plus brillant et portant une ponctuation fine pcu serrée mais bien visible

sur le champ antérieur, plus grossière sur le champ postérieur. Hémélytres couvrant ou dépassant

légèrement l'abdomen (muer,) ou laissant découverts les 2 derniers tergites (sub-macr.), pri » en-

semble 1,75-1,9 foi » (macr.) aussi longs que larges, portant une pubescence claire soulevée ;

tégument jaune brunâtre avec à 1*angle anal des cories une tache plus sombre mal délimitce

qui parfois manque et parfois s'étend à la totalité de celles-ci ; membranes incolores et très

transparentes. Pattes jaune brunâtre à brun noir, fémurs plus sombres que les tibias. d. Profémurs

(fig. 269i, j) portant sur la face antéro-inférieure une saillie plus ou moins anguleuse vers les

2/5 de leur longueur à partir de la base, suivie d'un sillon bordé vers le côté dorsal de 8-9 épines

de tailles décroissante en allant vers l'apex, et sur le côté ventral de minuscules spinules dis-
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Fig. 270. —Gen. Trofzistethus. —a, habitus de T. holosericus, d de France ; b, habitus
de T. multilobarus, allotype V de Tunisie ; c, habitus de T. pallipes, 8 brach. de
Catalogne. —Échelles en mm. —a,c originaux ; b, d'après l'auteur, 1994b.

posées irrégulièrement sur 2-3 rangées ; protihias arqués, avec un éperon apical interne
(fig. 269j) ; ouverture génitale du pygophore sans indentation sur le compartiment antérieur
(fig. 268a) ; vesica du phallus (fig. 267g, h p. 368) à réservoir éjaculateur de forme caractéris-
tique, dont les ailes sont munies de larges oreilleues ; processus hélicoïdal à 5-6 spires ;
paramères en lame déprimée, sans cils démesurément long » sur la saillie du bord externe de la
lame (fig. 269a,b). 9. Spermathèque (fig. 267,i p. 368) munie d'un flasque bien visible ; ductus
très long et pcletonné. Caryotype : 2 (5 + m) + XY.

Long : 2,4-2,85 mm ; antennes (articles) : (I)0,20 à 0.23- (ll)0,36 à 0,42- (III)0,30 à 0,36-
(IV)0,38 à 0,45 mm. Large : diatone 4,45-5,3 mm ; hémélytres (ensemble) 0,80-1,0 mm.

tufs. —D'après des oeufs ovariens incomplètement mâtures, obtenus par dissections de 9
gravides, Forêt de Fontainebleau, 7 VI 1996. De type piesmatidien. Chorion probablement lisse
ou peu sculpté. Pôle antérieur tronqué, avec 2-4 micropyles courts, un peu recourbé » et élargis
vers le sommet ; diamètre max. vers le milieu ; pôle postérieur largement arrondi. Long : 0,7 mm :
diamètre max. 0,4 mm, couronne micropylaire relativement large.

Larves. —D'après PUTsHKov 1969b. Allongées, couvertes dc poils peu serrés, courts, mi-
dressés. Tête et thorax unicolores, brunâtres (jeunes stades), ou presque noirs (stades IV-V),
brillants sauf le mésonotum aux stades IV-V ; abdomen rouge. assez luisant (stades I-II) ou mat
(III-V), un peu éclairci vers la base. Tête large, yeux petits, pas plus larges que l'article I des
antennes, touchant presque le prothorax ; antennes brunes, puis brun noir; pubescence à pcu
près aussi longue que l'épaisseur des articles. Pronotum et mésonotum finement rebordés laté-
ralement, ce rebord concolore ; profémurs visiblement épaissis. Aires évaporatoires de l'abdomen
apparaissant comme dc minces bandes transversales sombres ; première aire 2 fois plus ctroite
(stades IV-V) que la seconde, qui est un peu plus étroite que la troisième ; distance entre les
aires de 1*ordre de la lttrgeur de la seconde, qui cquivaut à environ l/3-1/4 de la largeur de
l'abdomen ; distance entre la troisième aire et l'apex de l'abdomen moindre que celle entre les2't 3" aires. Bord postérieur du tergite III rectiligne, ceux des tergites IV et V semblablement
infléchics vers l'arrière dans leur région médiane.
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Ecologie. —Cette espèce vit parmi les mousses et détritus végétaux sur

la couche superficielle des sols friables, sableux (forêt de Fontainebleau !)
ou calcaires, plus rarement argileux, au pied des végétaux du callunetum ou

autres broussailles ; apparemment polyphage, et évitant les lieux humides,

elle s'alimente en ponctionnant le contenu des graines tombées à terre, et

suce également la partie pré-radicale des plantes. RtEcER (1972) a collecté

des spécimens en Allemagne occidentale au pied des Thymus. On trouve ce
Tropistethus en montagne et je l'ai collecté en Espagne septentrionale jusqu'à

1700m d'altitude.

L'espèce hiberne à l'état adulte; en Ukraine les insectes se préparent à

pondre en mai ; en juin on trouve des larves à tous les stades ainsi que les

imagos ayant hiberné ; à la fin du même mois apparaissent les adultes de la

nouvelle génération; les pontes et développements larvaires s'étalent sur un

temps assez long, cependant à partir de fin juillet les jeunes larves sont rares

et en août la phase larvaire est à peu près absente ; cependant PvTsnwov in-

dique qu'en Crimée les larves stades IV et V peuvent se rencontrer jusqu'à

fin septembre. En Angleterre, selon Sov7ttwoon k LEsTON les copulations

ont lieu en juin et les nouveaux adultes se montrent en août.

Distribution. Carte n'128. Tropistethus holosericus colonise prob-

ablement presque toute l'Europe. Sa limite septentrionale passe par le Sud

de l'Angleterre et de la Scandinavie, mais ne semble pas dépasser 55'N en

Russie; sa limite Sud atteint les rivages méditerranéens de l'Europe et il

Vg I

Carte n" 128. —Enveloppes des lieux de distribution recensés dans POuest-paléarctique

pour Tropistethus hr>losericus.
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semble présent dans le Maghreb ; vers l'Est il paraît atteindre le fleuve Oural
et le Kazakhstan occidental et son existence en Transcaucasie est avérée.
L'aire géographique de ce Tropistethus est donc correctement délimitée en
première approximation ; elle laisse en réalité des incertitudes de détails dans
sa frange méridionale et orientale, car les listes de faunistique établies jusqu'à
ces dernières années confondent sous ce nom plusieurs espèces qui y coha-
bitenl, et la tâche de réexamen des collections n'a été que partiellement ef-
fectuée. Les commentaires ci-après explicitent la situation, et éventuellement
les ambiguïtés, dans chaque pays concerné.

FRANCE. Partout, commun, cependant moins fréquent dans le Midi ! Corse ! —GRANDE-BRE-
TAGNE. England (MassEE 1955), seulement dans le Sud : anciens comtés d'Oxford, Bucks,
Herts, Kent, Surrey. Berks, Hamps, Wilts, Dorset, Devon. —BELGIQUE. (Bosx!xt's 1978) :
Hainaut, Brabant, Limbourg, Namur, Luxembourg. —PAYS-BAS. (AI!Kriv!a 1989) : Utrecht, Zuid
Holland, Limhurg. — I.UXEMBOURG. (RE!c!IL!s!o & GERE!sD 1994). — AI.LEMAGNE,
SUISSE. Semble commun partout. —ITALIF.. Très probablement partout, plus rare dans le Sud.
Provenances vérifiées : Piemonte !, Lomhardia !, Trentino-Alto Adige !, Veneto !, Toscana !, Um-
bria !, Lazio !, Abruzzo !, Campania ! Sicilia ! Non signalé de Sardegna. — ANDORRF.. !—
FSPAGNE. Présencc vérifiée seulement dans le quart Nord-est. Toute la Cataluna !, Orduna !,
Santander !, Soria !, Burgos !, Zaragoza (Los Monegros) (J. R!I!Es er a/. 1997), Teruel (Albar-
racin) !, Cuenca ! —PORTUGAL. Cité par OL!va!RA (1896) de diverses localités de la moitié
Nord ; très crédible mais non vérifié : je n'ai vu aucun spécimen de cc pays. —AUTRICHE !,
RÉP. TCHEQUE, SLOVAQUIF., HONGRIE ! Commun. —SLOVÉNIF.. D'après GooA!.x &
GODAI.a 1986. —CROATIE. ! Dalmatie (Josn:ov 1986a) ; non vérifié. —YOUîOSLAVIF.. Les-
kovac (KORx!!LEv l'J37). — MACÉDOINE. (coll. Eckerlein !) ; Skoplje (KOKM!r Lv 1937).—
ALBANIE. (M!t!sc!x!1953h). Non vérifié. —ROUMANIE. A revoir. Répandu presque partout
d'aprè » Kts (1991); Sihiu (E. SCHNEIDER 1973), et diverses localités citces par SIENKlrwlcz
(1964) de Valachie, Moldavie et Dohroudja (coll. Montandon). Cependant h! seule espèce de
Roumanie que j'ai vue dans le matériel Montandon du MNHN (sous le nom « /toloserieeus »)
est T. fi!st/a!us.. —BULîARIE. Semble répandu d'après les diverses publications de Jos!rov.
Je n'ai vu aucun spécimen. —GRECE. (REUTER 189lb). Présence non vérifiée. —TURQUIF..
Anatolie. Bursa !, Bolu !, Kayseri !, Ordu !, Adana ! (SEIDEvisTUOKER leg.). — DANEMARK.
(MOLLER ANDKRsEN & Gx!.'Is 1974). —NORVEGE. Drobak, Ristrr, « Kristiania » (W<R!.OE 1924).
—SUEDE. Partie méridionale jusqu'è 60"N (Cot!L!n!sos &. Oss!Ats!s!t sso!s 1976) ; Stockholm !
(Type de spin!gerellus). —FINLANDE. (LAMMEs & RINNE 1990) : Sud seulement, archipel d'A
land, région d'Abo et Nylandia. —POI.OGNE. Env. de Krakáw et de Tarnáw (SMnnczvtssK!
1954) ; Haute-Silésie (B. L!s 1994). —RUSSIE D'FUROPE. Au Nord jusqu'h Kaluga !, Vo-
ronezh !, Orenhurg ! Au Sud probablement jusqu'en Caucase en coexistence avec T fasc/ata »,
mais non vcrifié. —MOI.DAVIE. (DER7IIA!ssKY 1985). —UKRAINE. D'après PDTsHKov
(1969b) : partout, au Nord jusqu'à Chernigov et Sumy, au Sud jusqu'en Crimée. Non vérifié.
—GÉORGIE !, ARMÉNIE !, AZERBAIDZHAN. Probablement répandu dans toute la Trans-
caucasie. —MAROC. Berkane (VIDAL 1937). Non vérifié. —ALGFRIE. Oran, Tenict cl Haad,
« Philippeville », « S'harles » (SIE!sK!Lw!tz 1964). Non vérifié. —TUNISIE. Bizerte (SIFNKIE-
wtc'z 1964) ; Djebel Feidja (Ha!s!sor!I!xt!x leg. !). (Nott! : il est plausible que la plupart des
spécimens cités par VIDAL et SIEvKIEwlcz soient des T. rnufritobarus; je n'ai vu en tout au
MNHN qu'un seul T. ho/oser/! us du Maghreh, et une erreur d'étiquetage reste possible : la
présence de l'espèce en Afrique du Nord nécessite dvêtrc plus clairement prouvée).
EXTENSION ASIATIQUE. Kazakhstan occidental.

2. —Tropistethus subfasciatus Ferrari

holoserir eus f. subfasciata Ferrari 1874 : 161 [Italie ; lectotype (o ) MCSN !]; —holosericeus
f. albidipennis Horváth 1888b : 173 lGrèce : Corfu ; lectotype (d) HNHM !l.
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PUToN 1899 : 31 (Cat. Hém. pal.) ; OsHAN!N 1906 : 318 (Verz. Pal. Hem.) ; STtcHE!.

1958 : 212 (Hét. Eur.) ; LINNAVUOR! 1960 : 42 (sp.pr.) ; TAMAN!N! 1981 :
97 fig. 35A,B (sous le nom holasericeus) ; SLATER 1964b : 860 (Cat.. Lyg.) ; ScUD-

DER 1970 : 201 (lect. albidipennis) ; PÉRICART 1994b : 257, 262 (lect. subfasciatus ;

morph. ; syn. d'albi di permis).

Adulte. —Très semblable par son habitus à T. holosericus. En diffère par la surface du

pronotum moins veloutée, un peu satinée en général, le champ postérieur de celui-ci plus fine-

ment ponctuée, par la coloration d'un jaunâtre plus clair de ses hémélytres, et par la saillie

anguleuse du bord antérieur des profémurs un peu plus marquée. La différence la plus discri-

minatoire est la forme de l'ouverture génitale du pygophore du à ; chez T. subfasciatus (fig. 268c

p. 369) la chambre antérieure présente de chaque côté une grande dent précédée d'un denticule

noir. Les paramères du à (fig. 269c p. 370) sont identiques à ceux d'holosericus.

Long : 2,4-2,8 mm ; antennes (articles) : (l)0,19 à 0,23- (Il)0,34 â 0,42- (lll)0,30 à 0,32-

(IV)0,38 à 0,41 mm. Large : diatone 0,45-0,50 mm ; hémélytres (ensemble) 0,83-0,95 mm.

Distribution. —Tropistethus subfasciatus habite le Nord du Bassin mé-

diterranéen ; son aire précise de distribution demandera à être affinée en rai-

son des confusions antérieures. Seules sont indiquées ci-après les provenances

que j'ai vérifiées.

FRANCE. Corse : Porto-Vecchio V 1961 (PÉRlcART leg. !), Saint-Florent VII 1963 (TEMPÈRE

teg.m coll. Péricart !).—ITALIE. Liguria et Piemonte : Genova, Stazzano (FERRARt 1874 : Types

de subfosciarus), San Rcmo (MNHN !); Trentino : Riva di Garda VI 1980 (coll. Seidenstücker !) ;

Lazio : Env. de Roma, Palidoro VIII 1967, VIII 1969 (Htnss leg. !), Santa Marinella XII 1974

(Coronat. t teg.m coll. Carapezza !) ; Sardegna : « Sardinia » (MNHN !); Santola, San Severino

VIII 1982 (Diou leg. !); Sicilia : île d'Ustica (PA) X 1965, (coll. Carapezza !) (verisim.) ; îles

de Figarolo et de Bisce, XI 1986 (Pocct leg. !).—ESPAGNE. Cataluna : Pratdip X 1935, Valls

VII 1950 (EsvARot. leg. ; WArtsER 1960b) ; Montseny : Riells (MZBS ! ; RmEs & GoucA 1995 :

« albidipennis »). —GRFCE. Ile de Corfu (i Kérkira) (REt'rrnR leg.—> MNHN ! ; U. SAttt.aERo

teg.m MZHF ! ; Types d'albidipennis) ; île de Levkas V 1899 (BEIER leg.~ MCSN !).

3. —Tropistethus lanternae Linnavuori

lanternae Linnavuori 1960 : 33, 41 11sraèl; holotype (à) AMNH, paratype (à) UZMT).

St.ATER 1964b : 860 (Cat. Lyg.) ; PÉR!cART 1994b : 259, 262 (révis. gen.).

Adulte. —Macroptères seuls connus. Pubescence dorsale claire, courte et légère. Tête, pro-

notum et scutellum noirâtres ; hémélytres jaune blanchâtre. les cories avec une tache brunâtre

dans l'angle anal et une autre dans l'angle apical ; membranes blanchâtres, hyalines ; antennes

brun sombre ; pattes jaunâtres.

Tête luisante, finement rugueuse ; front 4 fois aussi large que les yeux : antennes 0,50-

0,55 fois aussi longues que le corps, article ll 0,75-0,95 fois aussi long que le diatone et

1,1-1,2 fois aussi long que III ; IV 0,9-1,05 fois aussi long que II. Pronotum assez luisant, 1,5-

1,7 fois aussi large que long, assez fortement trapéziforme, resserré en arrière du milieu ; champ

antérieur presque imponctué, champ postérieur finement ponctué. Hémélytres pris ensemble 1,8-

1,9 fois aussi longs que larges, atteignant l*apcx de 1*abdomen. à. Saillie anguleuse des

profémurs très marquée (fig. 269k p. 370) ; ouverture génitale (fig. 268b p. 369) avec une très

petite dent de chaque côté vers le milieu du compartiment antérieur ; paramères : fig. 269d.

Long : 2,7-3,1 mm ; antennes (articles) ; (I)0,23 à 0,27- (II)0,38 à 0,49- (III)0,34 â 0,42-

(IV)0,42 à 0,45 mm. Large : diatone 0,50 mm ; hémélytres (ensemble) 0,90-1,05 mm.
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Diffère de T. subfasciatus par sa taille plus grande, la saillie antérieure
plus accentuée des profémurs des d et la forme de l'ouverture génitale du
pygophore des d'.

Carte n" 129. —Distribution connue de Tropistethus lanternae.

Distribution. Carte n'29. Tropi gtethus lanternae, longtemps confondu
avec des espèces voisines, est un élément turanico-Est méditerranéen, dont
les stations connues, en nombre encore limitée, se situent de la Sicile au
Tadzhikistan.

ITALIE. Sicilia : Palcrmo, Ccfalu (coll. Seidcnstucker !).—(IRECE. Pelopénnisos (Arkadia) :
Karkalou VII 1987 (MAT<!ck) leg. !) : île de Corfu (=Kérkira) (Rks!TTFR teg.m MZHF !) ; îles
Cyclades : Tinos Vi!I 1993 (CARARrzzA leg. !); Kefallinia (PïxaANErrk teg.m coll. Hanno-
thiaux !) ; santorini Hl 1977 (Rknonke leg, !) ; crète (=Kriti) : Nimhros v 1985 (HE!ss leg. !).—
CHYPRE. Yermasoyia XH 1968 (MAvkeoMousTAK!s teg.—k coll. Eckerlein !). — TURQUIE.
Diyarhakir (ÇANATAY (985, sous le nom l!oloseriï ïïs, d'aprè » le dessin de l'ouverture génitale) ;
Karatash VIII 1947 (MZHF ! ; Honk!!REANI!T 19S5 sous le nom fosïiaïus) ; Adana (iïl. !), Antaky;k
IV-V 19S5, Ankara, Adiyaman, Pazarcik. Gazlantep (SEknENsrt!cKFR leg. !), Mts Taurus, Namrun
ait. 1 250 m (Sck!ERERT teg.—k coll. Eckcrlein !).—AZFRBAIDZHAN. Steppe Turut. N. Evlakh
V 1948 (BooArsur:v leg.—> ZMAS !). — ISRAEL. Dan VII 1958 ! (holoïype), Jérusalem (U.
SAAI. XS leg. : L!NNAVt!OR! 1960) ; S. Distr. : Nahad'Arugot VII 19S6 (LtNNAVt!nktk leg. !), Né'ot
hakkita VII 1986 (id. !). —IRAQ. Prov. Mosul : Duhok, VI 1958 (REMANE leg. !). — IRAN.
Khorassan : Lotafad VI 1994 (LFNNAvt!!utt teg. !).—TADZHIKISTAN : Duchanhe VI 1943 (Kk-
RJTsk!ENKo teg.m ZMAS !).

4. —Tropistethus multilobatus Péricart

mulïitohoïus Péricart 1994h : 262 [Tunisie ; holotype (á'), allotype (9) coll. Péricart ; paratypes
(à,9) MNHN coll. De Bergevin !l.
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Adulte. Hahitus : fig. 270b p. 372. Très semblable à T. holoserir us. En dillèrc par les

caractères suivants : hémélytres plus clairs. blanc jaunâtre à ponctuation enfonccc brune, une

tache brune bien dclimitée dans l'angle postéro-interne et unc autre dans l'angle apical, rejoi-

gnant parfois la première. Ouverture génitale du pygophore armée d'une dcnticulation complexe

(lig. 268f p. 369) : une saillie aiguë et bifide limitant le compartiment postérieur, et de chaque

côte du compartiment antérieur un processus bidenté assombri précédc d'un denticule noir. rt.
Saillie antcricure des profémurs (fig. 269m p. 370) sensiblement comme chez T. holoxericus ;

paramères (fig. 269g) comme chez T. lanrernue ; phallus à réservoir éjaculateur (fig. 268g, h

p. 369) semblable à celui de T. holosericus ; processus hélicoïdal trè » long à 6-7 spires. 9.
Spcrmathèque (fig. 267j p. 368) munie d'un flasque bien visible : ductus constitué de 2 hélices

de 3-4 spires plus ou moins enchevêtrces, se raccordant en aval à un long cordon plus mince.

Long : 2.35-2,80 mm ; antennes (articles) : (I)0,20- (ll)0,34 â 0,38- (III)0.27 à 0,32- (IV)0,34
â 0,38 mm. Large ; diatone 0,46-0,47 mm ; hémélytres (ensemble) 0,84-0,88 mm.

Distribution. —Cette espèce n'cst connue que du Maghreb. On ne peut
exclure que divers Trupigtethug signalés de cette région sous le nom holo-

.sericus soient en réalité des T. multilubatug.

ALGÉRIF.. « Philippeville » (=Skikda) (DB BriRcEvtN leg.m MNHN !); Blida (id. !).—TUNI-

SIE. Tunis V 1967 (HANNortttxtix leg. !) ; Thibar, tamisage IV 1979 (PÉRIDART leg. !); env. d'Aïn

Draham, Hammam Bourguiba, tamisage. IV 1979, I o, l 2 (PÉRIcART leg. !).

5. —Tropistethus seminitens Puton

r onrinnulux Walker 1872 : 93 (Rhyparochrotnus) (sec. spec, typ., non xer. dcscr. ; invalide) ;-
seminitenx Puton 1889 : 302 llles Canaries ; lectotype (o ) MNHN !l ; —r unurienxis Noualhier

1893 ; 11 11lcs Canarics ; lectotype (2) MNHN !l.

HDRvÁTH 1899a : 278 (syn.) ; CHINA 1938a : 14 (syn.) ; L!NDBERG 1953 : 77 (écol.) ;

SLATER 1964b : 861 (Cat. Lyg.) ; SCLIDDER 1967 : 152, 157 (lect. xeminitens et
cunuri envia) ; PÉRICART 1994b : 259, 262 (comment.).

Adulte. —Macr. â submacr. Brun noir à noirâtre, antennes et pattes brunes, les tarses gé-

néralement plus clairs ; clavus et cories d'un brunâtre clair, le clavus en avant et une bande

étroite sur la corie le long de celui-ci gcncralement jaune blanchâtre, l'exocorie éclaircie sauf

1*angle apical qui reste plus sombre ; membranes blanc grisâtre, veinées confusément de brun.

Tête noire, brillante, antennes 0,46-0,5 foi » aussi longues que le corps, article II 0,7-0,9 fois

aussi long que le diatone et 1,2-1,4 foi » aussi long que III ; article IV 0,8 à 1 fois aussi long

que II. Rostre atteignant le bord postérieur dcs mésocoxae. Pronotum à ponctuation rare et peu

apparente : champ antcrieur brillant, champ postcrieur mat ; hémélytres presque mats, atteignant

l'apex de 1*abdomen (macr.) ou laissant découverts 1-2 tergites (submacr.). o . Ouverture géni-

tale : compartiment antérieur obsolètement unidenté de chaque côté.

Long : 2,1-2,5 mm ; antennes (articles) : (I)0,19 à 0,24- (II)0,30 à 0,38- (III)0,23 â 0,27-
(IV)0,28 à 0,30 mm. Large : diatone 0,41-0,46 mm ; hémélytres (ensemble) 0,80-0,95 mm.

Facile à distinguer par son pronotum brillant en avant et mat en arrière,

et par sa petite taille.

Ecologie et distribution. —Ce Tropistethug n'est pas rare dans les di-

verses îles de l'archipel des Canaries (Hierro, La Palma, Gomera, Gran Ca-

naria, Tenerife (nombreux collecteurs), Lanzarote (RIBES éz R!BES 1997), et

signalé aussi de Madère (CHINA 1938) ; on le trouve dans les bois clairs et
endroits ouverts, parmi les racines des plantes, aussi bien dans les zones

côtières qu'à moyenne altitude, plus rarement à haute altitude jusqu'à 2200m.
Les adultes ont été récoltés de janvier à mai.
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6. —Tropistethus nitidicollis Puton

nitidicottis Puton 1887 : 97 [Tunisie ; holotype (9) MNHN !].

PUToN, 1898 : 176 (nouv. pr Fr.) [ ? erreur] ; STIcHEL 1958 : 311 (Hét. Eur.) ; SLA-
TER 1964b : 861 (Cat. Lyg.) ; ScUDDER 1967 : 156 (hol.) ; PÉRIcART 1994b : 258,
262.

Adulte. —9. Macr. Pubescence dorsale brève, claire, mi-soulevée. Tête brillante, presque
imponctuée ; front 5 fois aussi large que les yeux vus de dessus ; antennes brunes, article II
0,9 fois aussi long que le diatone, 1,7 fois aussi long que l'article I et 1,4 fois aussi long que
III (I*article IV manque sur les 2 antennes). Pronotum brillant, 1,7 foi » aussi large que long,
champ antérieur presque imponctué, champ postérieur ponctué. Scutellum plus mat, finement
et densément ponctué. Hémélytres un peu luisants, points enfoncés brun sombre ; clavus jaunâ-
tres, cories jaune brun, éclaircies le long des cories ; membranes blanchâtres, hyalines, atteignant
l'apex de l'abdomen.

Long : 2,4 mm ; antennes (articles) : (I)0,25- (II)0,42- (III)0,30 mm ; (IV) '?. Large : diatone
0,48 mm ; hémélytres (ensemble) 0,84 mm.

Je n'ai vu de cette espèce que le Type V de la col]. Puton, qui provient
d'Algérie : Ras el Aioun, SÉDILLOT leg., et une autre V dans la col]. Mar-
mottan, provenant de Tébessa. D'après PUToN (]898) un spécimen aurait été
capturé en France dans les Alpes-Maritimes, à l'embouchure du Loup, par
Sainte-Claire-Deville, mais je n'ai pu le trouver au MNHN.

L'examen des caractères des profémurs et génitalias d'un c[ serait néces-
saire pour définir la position systématique de ce taxon.

7. —Tropistethus fasciatus Ferrari

holosericeus f. fasciata Ferrari 1874 : 161 [Italie Nord ; lectotype (o ) MCSN !]; —sabuleti
majusculus Horvâth 1882a : 222 [Azerbaidzhan ; lectotype (d) HNHM !]; —gentilis Horváth
1888b : 174 [Herzégovine ; lectotype (d') HNHM].

LETHIERRY gc SÉVERIN 1894 : 202 (Cat. Hém.) ; HORVÁTH 1897a : 92 (majusculus,
sp. pr.) ; 1903 : 555 (syn. de gentilis) ; OSHANIN 1906 : 318 (Verz. Pal. Hem.) ;
STIcHEL 1958 : 213 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 856, 860 (Cat. Lyg.) ; PUTsHKov
1969b : 225 (Lyg. Ukr.) ; SCUDDER 1970 : 201, 204 (leet. genti lis ct majusculus) ;
OsELLA 1970 : 283 (distr. Italie) ; PÉRIcART 1994b : 257, 261 (révis. gen.) ; 1997b :
486 (syn. de majusculus).

Adulte. —Macr, seuls connus. Semblable à T. holosericus, mais bien distinct. En diffère
par lcs caractères suivants. Antennes et pattes un peu plus élancées, l'article II des antennes
0,83-1,0 fois aussi long que le diatone (0,75-0,83 pour T. holosericus). Profémurs des o démunis
de saillie anguleuse sur le bord antérieur, et armés sur le bord supérieur du sillon ventral de
6-7 épines de longueurs à peu près égales (fig. 269l p. 370). Clavus et cories jaune blanchâtre,
avec sur la corie une large tache brune dans l'angle anal et une autre dans l'angle apical. Taille
un peu supérieure. d'. Chambre antérieure de l'ouverture génitale avec une indentation précédant
1*étranglement (fig. 268d p. 369) ; saillie du bord interne de la lame des paramères arrondie et
munie de très longs cils, le plus grand presque aussi long que le paramère (fig. 269e).

Long : 2,9-3,6 mm ; antennes (articles) : (l)0,25 à 0,30- (II)0,45 à 0,59- (III)0,36 à 0,42-
(IV)0,49 à 0,58 mm. Large : diatonc 0,51-0,56 mm ; hémélytres 0,97-1,18 mm.

Tropistethus majusculus se distinguerait d'après STIcHEL de T. fasciatus
par l'absence d'un éperon au bord interne de l'extrémité apicale des protibias
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des o, et par l'extrémité apicale des articles antennaires l et II étroitement
blanchâtres; ces différences ne me sont pas apparues; les genitalias c) sont
strictement identiques (étudié : topotypes du Caucase).

Ecologie. —Cette espèce affectionne les mêmes biotopes que T. holase-
ricug, en compagnie duquel Pt!Tsttvov indique l'avoir parfois trouvée en

Ukraine, bien que moins abondante. Les adultes ont été vus de mars à juillet.

Carte n" 130. Distribution de Tropi »tethus fasciatu » dans l'Ouest-paléarctique.

Distribution. Carte n" 130. —Tropistethu,s fasciatus est un élément tura-
nico-Nord méditerranéen. Vers le Nord, Il atteint en Europe le Sud du Massif
Central français, l'italie septentrionale, la Hongrie et le Sud de l'Ukraine et
de la Russie. Vers le Sud, et sauf découvertes ultérieures, il ne semble pas
parvenir à l'extrémité des trois péninsules méridionales. Vers l'Est il est pré-
sent en Anatolie, Transcaucasie et Asie Moyenne.

FRANCE. Pyrénées-Orientales : Cerdagnc, Estavar V 1997 (Mwotstuu ieg. !); Hérault ; Montar-

naud VII 1995 (MAt.oÈs leg. !) ; Lozère : Causse Méjean (coll. Ribes !) ; Aveyron : Millau VI
1977 (TEistpÈRE ieg. !); Vaucluse : Lafare V 1987 (M»rocO & PÉRIîART !); Alpes-de-Haute-Pro-
vence : Digne VIII 19S6 (EcKEBBFIN leg.m div. coll, !), Saint-Etienne-les-Orgues VI 1990
(MA+ocO ieg. !) ; Alpes-Maritimes : cime de Turini, ait. 1 800 m VI 1960 (PÉRtcAR+ ieg. !).—
ITALIE. Liguria ; Genova (coll. Ferrari —> MCSN !) ; Piemonte : Stazzano, Serravalle (id. !);

Lombardia : Paitene, Brescia (MCSN ! ; MANîINI 1959b) ; LombardiatVeneto : marais de Busa-
tello (Rtzzosrt VLACH & ZFRBINI 1989) ; Veneto : (Valpolicello) Fumane (Rtzzorst VcAcH 1994) ;

Fmilia : Sale Baganza (MCSN !); Toscana : (Grossetto), La Befa (coll. Carapezza !), Consuma

(MCSN !) ; Umbria : Perugia (MCSN ! ; MAtscttst 1953a) ; Marche : Macerata (MCSN ! ; MAuîttvt

1962) ; Campania (Caserta) : Cabanes VII 1981 (Rtzzos rt VtAîH leg. !).—FSPAGNE. Catatuna.
Répandu : Gerone !, Barcelona !, Tarragona ! (coll. Ribes ; RtBEs 1978). Teruel : S'c Albar-

racin : Bronchales (UCMA !). Madrid : Madrid !, Vallecas !, Villaviciosa (MNMS !).
CROATIE. Dalmatie : Metkovic (HoRvÁJ H 1888b). —BOSNIE-HERZÉGOVINE. Bilek (Type
de gentiii »). —YOUGOSLAVIE. Leskovac (KoRMtt rv 1937). —MACÉDOINE. Skoplje (KoR-

MtcEv 1937).—ALBANIE. (JostFov 1986a). —ROUMANIE. Transylvanie (Kts 1991) ; Valachie :
Buzau (SIENKIEwtcz 1964, sous le nom maj usîulu »), Comana (Motszwtsoov leg.m MNHN !),);

Moldavie : vallée du Barlad (id. !); Dobroudja : Mangalia (id. !).—BULGARIE. Sofia, Nesebar,

bord du lac de Varna (Jostrov 1964a) ; Melnik (GoÉÉKER-ScHEtottsc' Arnold 1988). —GRECE.
lie de Corfu (=Kérkira), Pantokrator, 1903 (J. SAHLBERo et U. SAALAs ieg. ; LtuuAvvoRt 1953).
—TURQUIE. Anatolie : Yalova (coll. Eckerlein !),Bursa, Kizilcahamam, Ankara, Adana, Pozanti

(SEIDEtssrUcKER leg. !), Samsun, Tatvan (coll. Eckerlein !). —RUSSIE D'EUROPE. Caucase
Nord-ouest : région du Kuban !,Gelendzhik ! (ZMAS), Stavropol (Pursngov 1969b) ; Daghestan :

« Ternir-Khan Shura » (=Buynaksk) (KtRtrsHÉvvo leg.m ZMAS !), Derbent (ZMAS !).—MOL-
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DAVIE. (DERZHANsKY 1985). —UKRAINE. Crimée : Evpatoria !, Agarmish, Kertsh ! (ZMAS),
Odessa (div. coll. !), Kherson, Zaporozhye, Donetsk, Lugansk (pttrsttvov 1969b), —GÉORGIE.
Tbilissi (ZMAS !); Abkhazie : Gagra (K(R(rsnE(st(o 1939). —ARMÉNIE. Alaverde, « Lenina-
kan » (ZMAS !). —AZERBAIDZHAN. Cours supérieur du Terter : M'ariz (ZMAS !); Lerik,
Razano( ! (Types de majusculus).((!

EXTENSION ASIATIQUE. Turkménie : Kopet Dagh ! ; Kazakhstan : Dzhungarskiy Alatau ! ;

Kirghizie : Fergana !, Mts Tian-Shan.

8. —Tropistethus pallipes Reuter

pallipes Reuter 1902 : 149 [Portugal; lectotype ('2) MZHF !].

STICHEL 1958 : 211 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 861 (Cat. Lyg.) ; PÉR!CART 1994b :
259, 262 (révis. gen.).

Adulte. Silhouette des brach. : fig, 270c p. 372. —Macr. ou souvent brach. Brun, les hé-
mélytres, rostre et pattes jaune brun pâle, les antennes à peine plus sombres ; corps portant
en-dessus une pubescence claire, soulevée, avec quelques soies plus longues sur le bord posté-
rieur des cories. Tête luisante, ponctuée-granulée, large ; yeux petits, front 6 lois aussi large
que ceux-ci vus de dessus ; antennes 0,6-0,65 fois aussi longues que le corps ; article II et IV
subégaux, 0,95 fois aussi longs que le diatone et 1,2 fois aussi long que l'article III. Rostre
atteignant les mésocoxae. Pronotum 1,5-1,7 fois aussi large que long, mat, à peine trapéziforme,
un peu bisinué au milieu des côtés, non visiblement ponctué. Hémélytres des brach. à membrane
très réduite, laissant découverts les 2, 3 ou même 4 derniers tergites ; ceux des macr. complets ;

une tache brunâtre dans 1*angle anal, et chez les macr. une autre dans l'angle apical. d. Ouverture
génitale : fig. 268c p. 369 ; paramères : fig. 269f p. 370.

Long : 2,6-2,85 mm ; antennes (articles) : (I)0,27 à 0,30- (Il)0,49 à 0,53- (Ill)0,42 à 0,44-
(IV)0,49 à 0,53 mm. Large : diatone 0,53-0,57 mm ; hémélytres 1,10-1,28 mm.

Distribution. —Tropistethus pctllipes n'est connu que d'Italie et de Pé-
ninsule ibérique. Outerelo l'a collecté dans la région madrilène parmi les
feuilles mortes de Cistus et Juniperus.

ITALIE. Brescia : Gargnano, Lago di Garda VIII 1981 (Hntss leg. !).—ESPAGNE. Cataluïïa :
Plana Alta, Les Caves de Vinromá III 1972 (RIBFs leg. ! ; RtnEs 1978) ; Madrid : Escorial (Bo-
I (VAR leg.m MNMS !), La Pedriza IV 1975 (OtrrnRLLo leg.m UCMA !) ; Segovia : San Rafaël !
(MNMS !), Rio Vadillo ait. 1 160 m, Beceral de Ayllán (UCMA !) ; Avila : Puerto de Villatoro
ait. l 350 m VII 1967 (Go(szÁLnz leg.m coll. Ribes !).—PORTUGAL. Guarda, (OL(vE(RA 1896 ;

MZHF !, MNHN ! ; Rn(]TER 1902 : Types).

GEN. 83. —HOMOSCELIS HORVATH 1884

Espèce-type : H, ruficollis Horvâth 1884

Homoscelis Horvâth 1884 : I I.

GIDAYATOV (1982) indique d'autres localités d*Azerbaidzhan, mais son tableau d'identi-(()

fication des Tropistethus de son pays semble montrer que T. fasriatus au sens de cet auteur est
une autre espèce ; en tout état de cause T. fastiatus est présent en Azerbaidzhan.



GEN. HOMOSCELIS 381

LETHIERRY & SÉvERIN 1894 : 201 (Cat. Hém.) ; OsttANttt 1906 : 317 (Verz. Pal.
Hem.) ; STIcHEL 1958 : 210 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 852 (Cat. Lyg.).

Proche de Trof>istethus, s'en distingue aisément par sa taille en ovale court,
et son pronotum sans sillon transversal. Genre représenté par une seule espèce
méditerranéenne.

Fig. 271. —a, Trr>pistethus sp. (multilobutus ?), larve stade V, silhouette ; b, Homoscelis
rufïcollis, paralectotype 8 de l'île de Corfu, habitus. —Échelles en mm. —Originaux.

1. —Homoscelis ruficollis Horváth

rufïcoltis Horváth 1884 : l l [Grèce : Corfu ; lectotype iá) HNHM ! ; paralectotypes MNHN !].

STicilEL 1958 : 210 (Hét. Eur.) ; SEtoEttsTvcvER 1960b : 153 (Anatolie) ; St.ATER

1964b : 852 (Cat. Lyg.) ; Scvr>t>ER 1970 : 204 (lect.).

Adulte. Habitus ; fig. 27!b. —Submacr. (et probablement aussi macr. ?). En ovale court,
pourvu d*une brève pubescence claire soulevée. Roux, avec les hémélytres jaunâtres à membrane
blanchâtre, les antennes brun grisâtre, les pattes jaune brunâtre. Tête large, yeux petits, touchant

presque le bord antérieur du pronotum ; front 5-6 fois aussi large que les yeux vus de dessus ;

tubercules antennifères un peu visibles de dessus. Antennes 0,5 fois aussi longues que le corps,
article I dépassant le clypeus par les 2/5 de sa longueur, article II 0,6-0,7 fois aussi long que
le diatone et 1,3-1,4 fois aussi long que III ; IV subégal à II. Rostre atteignant le bord postérieur
des mésocoxae, Pronotum trapéziforme, 1,65-1,80 fois aussi large que long, subplan, un peu
assombri postérieurement surtout dans les angles, côtés légèrement arqués, ponctuation assez
dense, plus grossière sur le champ postérieur que sur le champ antérieur. Hémélytres laissant
découvert le dernier tergite, pris ensemble 1,35 fois aussi long» que larges, ponctuation brune
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formant 3 rangées assez régulières sur le clavus, 1 rangée sur la corie le long de celui-ci, et
des alignements moins ordonnés le long des nervures. Profémurs armés d'une dizaine de petites
dents sur leur bord antérieur; protibias à peine arqué».

Long : 2,0-2,35 mm; antennes (articles) : (I)0,25- (ll)0,34- (III)0,23 à 0,27- (IV)0,33 à
0,37 mm. Large : diatone 0,50 mm ; hémélytres (ensemble) 0,83-0,95 mm.

Ecologie. Ce Lygéidé a été collecté en nombre par SEIDENsTÙcKER en
Anatolie en avril sur le sol argileux rouge humide près de sources, sous des
Fougères, et aussi dans un bois de peupliers sous des genêts au bord de
l'eau ; HDEERLANDT signale l'avoir pris, en Anatolie également, au crépuscule,
volant au-dessus d'une zone cultivée, ce qui implique l'existence d'une forme
macroptère que je ne connais pas.

Distribution. —Homogceli g ruficollis est un élément Est-méditerranéen ;
On le connaît de Grèce et Anatolie.

CRECE, (spécimens du début du siècle) : Ile de Corfu (=Kérkira) (J. SAttvnaav leg., Pxvavnrn
leg., RrITTER leg.—> div. coll. ! : série-type). Ile de Lesbos V 1904 (J. SAttvnnRv leg. ; LINNAvvoRI

1953). —TURQUIE. Anatolie : « Akbès » (=Ekbaz) (Pvrov & NovALHIER 1895 : cttation de
« Syrie ») ; Bursa VI 1958, en nombre (SEtoEtvsrvcttER leg. !), Adiyaman IV 1960 (id. !) ; Tatvan
VI 1976 (ScHUBERT leg.m coll. Eckerlein !); Adana, Alata VIII 1947 (HoBERLANDT 1955).
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TRIBU 7. —LETHAEINI STAL 1872

Genre-type : Lerhaeus Dallas 1852

LETHAEARIA Stal 1872 : 59. —LIPOSTEMMATINA Berg 1879 : 288. —DRYMOIDEA Breddin

1907 : 209. —LETHAEINI Parshley 1916 : 129 ; auct. —CAMPTOCERINI Wagner 1961b : 102.

AsltvocK 1964 : 418 (redéfinition tribu) ; SLATER 1964b : 806 (Cat. Lyg.) ; SwEET

1967 : 212 (in clé) ; Pvrsilvov 1969b : 222 (Lyg. Ukr.) ; SLATER k. O'DONNEu.

1995 : 94 (suppl. Cat.).

Adultes. —Buccules jointes en-dessous par une carène immédiatement

en arrière de l'étui rostral (fig. 180f, p. 113 : comparer avec fig. 180h pour
les Antillocorini), jugas en général carénées latéralement, dessous de la tête
souvent renflé surtout chez les 8. Bord postérieur des cories des macr. droite

(fig. 274a, b p. 389), membranes avec souvent une veine transversale. Ailes

postérieures à nervation complète, du type rhyparochromien (fig. 180e,
p. 113). Tous les stigmates ventraux. Bord postérieur du sternite IV n'attei-

gnant pas les bords latéraux de l'abdomen, recourbé de chaque côté en cro-
chet vers l'arrière. Aires lisses du sternite V (porteuses des trichobothries)
au nombre de 3 alignées l'une derrière l'autre. Trichobothrie postérieure du

sternite V située en arrière du stigmate ; paire de trichobothries postérieures
de VI en général non contiguës. 8. Paramères épais, courts, triangulaires,

(fig. 273d, 275a-f) ; phallothèque sclérifiée; vésica du phallus réduite, sans

processus hélicoïdal (fig. 273e, f; 275h, i), réservoir éjaculateur complet, à

ailes en apparence libres. V. Spermathèque munie d'une pompe, ductus an-

térieur (canal contourné) bref ou de longueur modérée, ductus postérieur très

long, peletonné (structure en « chou-fleur ») (fig. 273g ; 275g, k).

Larves. —Abdomen dépourvu de sutures en Y, muni de 3 glandes dor-
so-abdominales, dont au moins la postérieure nettement plus étroite que les
autres. Voir Lethaetts picipes.

Tribu rassemblant environ 35 genres des diverses parties de l'Ancien et
du Nouveau-Monde, dont une dizaine de genres avec environ 30 espèces pa-

léarctiques, deux genres et une huitaine d'espèces euro-méditerranéennes.

TABLEAU DES GENRES (ADULTES)

1 (2) Ocelles présents. Pas de soie raide près des angles antérieurs du pronotum.

Marges latérales du pronotum carénées. Grandes espèces (plus de 5 mm).....
Gen. 84. Lethaeus Dallas (p. 384)
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2 (1) Ocelles absents. Une soie raide prè » des angles antérieurs du pronotum. Mar-
ges latérales du pronotum non carénées. Petite espèce (2-3 mm).....................

,...........................Gen. 85. Camptocera Jakovlev (p. 394)

GEN. 84. —LETHAEUS DALLAS 1852

Espèce-type : L. africanu » Dallas 1862

Lethaeus Dallas 1852 ; S67. —Mimicus Douglas & Scott 1868a : 6S. —Coptoneuru » Puton 1869 :
141. —Orbettis Distant 1913 : 156.

FIEBER 1860 : 50 ; 186 1 a : 193 (Hét. Eur.) ; STAt. 1874 : 165 (clé spp.) ; LLTHIERRY
&. SÉVERIN 1894 : 223 (Cat. Hém.) ; OsHANIN 1906 : 370 (Verz. Pal. Hem.) ; Scvn-
DFR 1957c : 154 (i n Lcthaeini) ; STIcHEL 1958 : 210, 213 (Hét. Eur.) ; SI ATER
1964a : 170 (Lyg. Afr. S) ; 1964b : 825 (Cat. Lyg.) ; ÇAGATAY 1985 : 79 (spp Tur-
quie) ; LINNAvvoRI 1978 : 73 (spp. Soudan).

Adultes. —Taille moyenne à grande (5-12 mm). Coloration sombre, brun
clair à noire, ou brune marbrée de clair. Généralement mats ou submats (sauf
L. nitidus), presque glabres, densément ponctués en-dessus sauf parfois sur
les callosités antérieures du pronotum. Tête pourvue en-dessus en arrière des
ocelles d'aires iridescentes lisses, ovalaires (fig. 180g, p. 113). Pronotum à
bords latéraux carénés, dépourvu de soie raide près des angles antérieurs et
postérieurs. Membranes avec une nervure transversale délimitant 2 cellules.
Autres caractères : cf tribu Lethaeini.

D'après AsHLQGK (1964) le genre Lethcteus nécessite une révision, qu'il
n'est pas possible de faire dans le cadre d'une faune euro-méditerranéenne.
Je m'en tiens donc ici au sens ancien, selon lequel une quarantaine d'espèce»
y sont rattachées, distribuées sur tous les continents. La faune euro-méditer-
ranéenne compte une demi-douzaine d'espèces.

Larves. Voir L. lethierryi.

Ecologie. Les Lethcteus sont terricoles; leur mode de vie précis n'est
pas connu ; on les trouve en général sous Ics pierres ou courant sur le sol.
Ils volent probablement assez aisément et sont attirés durant la nuit par les
pièges lumineux.

TABLEAU DES ESPÈCES (ADULTES)

1 (6)
2 (3)

Taille supérieure à 7 mm............................................................................2

Pronotum en entier densément ponctué, les points plus fins sur le champ
antérieur. Dernier article antennaire bref, seulement 0,8 fois aussi long que
le précédent. Long : 7,5-9,5 mm. Elément Est-méditerranéen et pontique ......„„„„„„,....2. cribratissimus (Stal) (p. 387)
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3 (2)

4 (5)

5 (4)

6 (1)
7 (8)

8 (7)

Ponctuation du pronotum rare ou nulle sur les callosités du champ antérieur.
Dernier article antennaire au moins 0,9 foi » aussi long que le 3'................4

Hémélytres bruns à noirâtres, sans marbrures claires ; pattes et antennes jaune
brun à brun rouge ou brun sombre. Long : 10-11,5 mm, Elément turanico-
Est-méditerranéen ................................l. pieipes (Hcrrich-Schaef ter) (p. 385)

Hémélytrcs marbré » dc taches jaunâtres. Tibias jaune brun et lémurs sombres.

Long : 8,5-10 mm. Elémcnt érémicn et al'rotropical .
3 fuulvt>varius Puton (p. 389)

..........................voir aussi 4. fi>reli Horváth (p. 390)

Petites espèces, taille inférieure à 7 mm 7

Mat ou faiblemcnt luisant, brun rouge clair ; ponctuation dorsale dense mais

superficielle ; pattes ct antennes rougeâtres. Long : 5,6-6,5 mm. Elément sa-

haro-sindien, connu aussi des Iles Canaries .....5. lethierryi (Puton) (p. 391)

Fortement luisant ; ponctuation dorsale forte et serrée ; noir à brun rouge,
antennes et pattes en grande partie jaune brun. Long : 5,0-5,5 mm. Elément
Est-méditerranéen et pontique .............6. nitidus (Douglas & Scott) (p. 392)

Fig. 272. —Gen. Lethaeus. —a, L. fulvovarius, 8 des Iles du Cap-Vert, habitus ; b,
L. lethierryi, larve stade V d'Afghanistan, silhouette. —Échelles en mm. —Originaux.

1. —Lethaeus picipes (Herrich-Schaeffer)

pi>ipe » Herrich-Schucffcr 1850 : 210 (Pu>t>y>ne>us) 1Turquie ; Types perdus).

HoIevÁTti 1881 : 40 (dcscr.) ; KIIeiTstivisiico 1938h : 91, 100, 109 (disc.) ; STIctit."i

1958 : 215 (Hét. Eur.) ; Si ATI-:Ic 1964b : 832 (Cat. Lyg.) ; PUTsHKov 1969a : 948 (larve).
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Adulte. Silhouette : fig. 274a p. 389. —Macr. seuls connus. Brun sombre à noirâtre ou brun
rouge ; pattes, antennes de même couleur ou un peu plus claires, notamment les tarses. Téguments
subglabres, densément ponctués en-dessus et sur les régions pleurales, la ponctuation plus fine
et moins serrée sur la tête et le champ antérieur du pronotum. Yeux touchant presque, au repos,
le bord antérieur du prothorax ; front 3-4 fois aussi large que les yeux vus de dessus ; tubercules
antennifères bien visibles de dessus ; antennes 0,6 fois aussi longues que le corps, article I dé-
passant le clypeus par les 2/3 de sa longueur ; article II 1,3-1,4 fois aussi long que le diatone
et 1,45-1,7 fois aussi long que HI ; IH 1,0-1,15 fois aussi long que IV. Rostre atteignant le bord
postérieur des mésocoxae. Pronotum trapéziforme, 1,45-1,65 fois aussi large que long, champ
antérieur un peu convexe, champ postérieur subplan. Hémélytres pris ensemble 1,9-2,1 fois aussi
longs que larges, atteignant l'apex de l'abdomen ; clavus avec 4 rangées de points dont les 2 in-
termédiaires désordonnées ; membranes brunâtres. Pattes couvertes de microvillosités ; profémurs
armés en avant vers le sommet de 3-4 dents terminées par une petite soie ; tous les tibias munis
de rangées d'épines brunâtres presque aussi longues que leur diamètre. d. Ouverture génitale
fig. 273c ; paramères : fig. 273d ; phallus : vesica fig. 273e,f. 9. Spermathèque à ductus modé-
rément allongé (fig. 273g).

Long : 10-11,5 mm ; antennes (articles) : (I)1,3 à 1,5- (II)2,2 à 2,4- (HI)1,3 à 1,6- (IV)1,3
à 1,5 mm. Large : diatone 1,65-1,80 mm ; hémélytres (ensemble) 3,4-4,0 mm.

Larve stade V (abdomen : fig. 273a,b). —D*après Pcrsuxov 1969a. Corps et appendices
unicolores, complètement brun noir, glabres sauf les apex des articles antennaires qui portent
quelques poils dressés, et les tibias munis de courtes soies. Rostre atteignant presque les mé-
socoxae. Dessus de l'abdomen portant 2 glandes odorifères à ouvertures largement écartées ;
aires évaporatoires disposées sur les sutures des tergites III-IV et IV-V, rapprochées, de longueur
très brève mais presque aussi larges que la moitié de l'abdomen ; tergite IV très court, s*amin-
cissant de chaque côté, n'atteignant pas les bords latéraux ; milieu du bord postérieur du tergite
V portant une petite plage sombre, rudiment d'une troisième aire évaporatoire avec sur chaque
extrémité une trace d'ouverture. Sutures de tous les tergites simples, non approfondies. Sternites
abdominaux VI à IX marqués vers le milieu d'une zone sombre. Stigmates disposés près du
bord des sternites H à VIII, et position des trichobothries conformes au type général de la tribu.
Suture des sternites III-IV recourbée de chaque côté en crochet vers l'arrière et n'atteignant
pas les bords latéraux.

Ecologie et distribution. Carte n" 131.—Lerhaeus picipes est terricole ;

son aire de répartition est turanico-Est méditerranéenne.

+ rot (p

Carte no 131. Distribution de Lethaeus picipex dans l'Ouest-paléarc-
tique.
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MACÉDOINE. Drenovo (WAGNER 1962b). — CHYPRF.. Troodos, vallée des Cèdres (coll.
Heiss !). —TURQUIE. Anatolie : Konya, Ulukishla, Çiftehan, Malatya (SEIDENsTUcKER leg. !) ;

« Akbès » (=Ekbaz) (Pt!Ton éz Not!ALHIER 1895) ; Kurdistan : Artvin (NEsTFRov leg.m ZMAS !),
Mardin (ZMAS ! ; REtrrER 1890b). —GÉORGIE. « Tiflis » (KIRITsHENKO 1918). —ARMÉNIE.
Erevan !, Megri ! (ZMAS ; AKRAivlovsKAJA 19S9), Akhtala, Bakhtshalar (AKRAMovsKAJA 1959).
— AZFRBAIDZHAN. Elizabethpol ! (=Gyandzha) (ZMAS), Geog-Tapa (KIRITsHFNKo 1918).
Nakhichevan : Ordubad ! (ZMAS). —ISRAFL. « Palestine » (Bol)ENHEIMER 1937). —SYRIE.
Damas (ECKFRI F!IN leg.m coll. Hannothiaux !).—IRAQ. Dahuk, Sarsang Vlll 1980, en nombre

(LINNAvt!ORI leg. ; div. coll. !).
EXTENSION ASIATIQUE. Iran méridional : Shiraz, Bandar Abhas (Hntss leg. !).Afghanistan :
Kaboul (ZMAS !). Pakistan (Htnss leg. !).Turkménie : Nebit Dagh !, Ashkhabad ! Sud-Kazakh-

stan ! ; Tadzhikistan ! ; Uzbékistan ! (ZMAS).

Fig. 273. —Lethae« s pitipes, —a, L. larve stade V, face dorsale de l'abdomen ; b, id.,
face ventrale ; c, ouverture génitale du pygophore d'un 8 d'Iraq ; d, paramère gauche ;

e, vcsica du phallus vue de profil; f, id., vue de dessous ; g, spermathèque d'une V

d'Iraq. —Échelles en mm. —a,b, d'après Pt)TsF!vov, 1969a; c-g, originaux.

2. —Lethaeus cribratissimus (Stal)

eribr!!tissinttts Stkl 1868c : 441 (Rht para! hromus) [Chyprc, Rodhos ; lectotype (9) NHRS !a ;—
niser Ficher 186la : 193 [Europe Sud ; Type ?1: —datntntinus Horvdth 1881 : 40 [Bosnie-Her-

zégovine; lcctotype (á) HNHM !]: — St tint us Horvdth 1883a : 27 [Israël; lcctotype (9)
HNHM ! ; paralectotypes (d. 9) MNHN !].

PU'foN 1899 : 36 (Cat. Hém.) (syn.) ; OSE!!vN!N 1906 : 370 (Vcrz. Pal. Hcm.) ; Sct!I>-

IJHR 1957c : I S3 (trich.) ; ASHLocK 1957 : 423 (phallus) ; STlc'III!I. 19S8 : 214 (Hét.
Eur.) ; SEMÂT! Ic 1964h : 827 (Cat. Lyg.) ; ÇwotvTtvv 1986 : 79 ct lig. 3 (gcnit.c() ;

Pl!RICART 1997a : 69 (paralcct. t tibrtttissirnus).
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Adulte. Silhouette : fig. 274b. —Macr. seuls connus. Ovale oblong, entièrement brun noir
à brun rouge, mat ou un peu luisant, tégument très finement chagriné et entièrement couvert
en-dessus d'une ponctuation peu profonde mais très dense, un peu plus légère sur la tête, plus
légère et moins serrée sur les callosités antérieures du pronotum. Antennes brun clair, unicolores,
0,5 fois aussi longues que le corps ; article I dépassant le clypeus par les 2/3 de sa longueur;
article II 0,9-1,0 fois aussi long que le diatone et 1,25-1,5 fois aussi long que HI ; article IV
0,8 fois aussi long que IH, parfois assombri à sa base. Rostre atteignant le bord postérieur des
mésocoxae. Pronotum 1,5-1,8 fois aussi large que long, champ antérieur à peine convexe, moins
densément et plus finement ponctué que le champ postérieur. Hémélytres pris ensemble 1,45-
1,70 fois aussi longs que larges, en général n'atteignant pas tout à fait l'apex de l'abdomen ;
membranes brunâtres. Pattes comme L. fulvovartus. d. Paramères fig. 275a-c p. 393.

Long : 7,5-9,5 mm ; antennes (articles) : (I)0,7 à 0,85- (II)1,4 à 1,65- (HI)1,0 à 1,2- (IV)0,9
à 1,05 mm. Large : diatone 1,45-1,65 mm ; hémélytres (ensemble) 3,2-4,1 mm.

Cette espèce se reconnaît aisément par sa forme relativement large et
courte. L picipes est nettement plus grand et plus allongé, ses antennes sont
plus longues, l'article IV presque aussi long que III; Z. fulvovarius n'est
pas unicolore ; les autres espèces sont nettement plus petites.

Larve stade V. —Identique à celle de L. picipes, mais les 2 ouvertures des glandes odorifères
moins distantes.

Carte n 132. —Distribution de Lethaeus cribratissimus. Il existe aussi un point de
recensement en Arménie turque, en-dehors des limites de cette carte.

Ecologie et distribution. Carte n" 132. Les moeurs de Z. cribratissimus
sont inconnues. On le capture comme ses congénères sous des pierres !, des
feuilles mortes !, ou courant sur le sol ! ; LtxxAvttoRI (1960) l'a collecté en
Israël au piège lumineux. C'est un élément pontique et Est méditerranéen.
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RÉP. TCHEQUE. Moravie : Pavlovské kopce X 1946, 19 (RAUsER leg. ; STEnt.ig 1962).—
CROATIE. Dalmatie : « Ragusa » (=Dubrovnik) (StEtsxtEwtcz 1964). —BOSNIE-HERZÉGO-
VINE. Pridworje (HNHM ! ; lectotype de dalmatinus). —YOUGOSLAVIE. Montenegro : Bar

VIII 1984 (HEtss leg. !). —MACÉDOINE. Drenovo X-Xl 1960 (PttsxER leg.m div. coll. !).—
ALBANIE. « Süd-Albanien, Kopfstein » (APFFLBEcK leg.m HNHM !). —BULGARIE. Plovdiv

(coll. Heiss !), Petrich, M Rhodope, Asenovgrad (JostFov 1963, 1964b), —GRECE. Attiki ! ;

Thessalia : Mt Pelion (coll. Eckerlein !) ; Pelopánnisos, commun ! (nombreux collecteurs dont

moi-même) ; Ile de Corfu (=Kérkira) (div. coll. !), îles d'Eubée, Kcos !, Andros, Chios ! Samos,

Syni (REUTER 1891b), Naxos (div. coll. !), Rodhos (lectotype de t ribrutissimus), Santorini (RtE-

GER 1995) ; île de Crète (=Kriti), div. loc. ! (REUTFR 1891b, HFrss 1983), île de Karpathos (coll.
Eckerlein !).—CHYPRE. Répandu (div. coll. ! ; LttsDBERG 1948 ; HGBERLANDT 1952). —TUR-

QUIE. Turquie d'Europe : lstambul ! Anotolie : répandu et probablement commun dans toute la

partie péninsulaire (coll. Eckerlein !, coll. Seidenstücker ! ; HonERLAtsor 1955 ; ÇAGATAY 1985).
—ISRAEL. Haifa (Type de syriacus), Jérusalem, Nazareth (div, coll. !).—SYRIE. La citation

bibliographique de ce pays correspond à la localité d'« Akbès » (=Ekbaz) (PUTots & NGUALHIER

1895) aujourd'hui en Turquie, mais la présence de l'espèce en Syrie est très probable. —LIBAN.

Env. de Beyrouth (div. coll. !).—JORDANIE. Bethleem (div. coll. !).

Fig. 274. —Lethaeus et Camptocera. —a, L. picipes de Turkménie, silhouette ; b, L.

cribratissimus de Turquie, silhouette : c, Camptocera glaberrima, V macr. d'Israël;

d, id., cî brach. d'Espagne centrale. —Échelles en mm. —Originaux.

3. —Lethaeus fulvovarius Puton

fulvovarius Puton 1884a : 142 [Syrie ; lectotype (V) MNHN !].

STlcHEL 1958 : 215 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964h : 829 (Cat. Lyg.) ; ScurtDER 1967 :

154 (lect. fulvovarius).
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Adulte. Habitus : fig. 272a p. 385. —Dessus brun, plus ou moins luisant, marbré de jaunâtre
sur les hémélytres, finement ponctué, le champ antérieur du pronotum brillant, sublisse ; antennes
et pattes jaunâtres, sauf les fémurs toujours plus sombres. Antennes 0,5 fois aussi longues que
le corps, article II pas plus long que le diatone et 1,25-I,5 fois aussi long que III ; IV »ubégal
â III. Rostre long, atteignant le sternite II ou III de l'abdomen. Angles postérieurs du pronotum
généralement jaunâtres. Hémélytres pris ensemble 1,7-1,9 fois aussi long» que larges, membranes
atteignant l'apex de l'abdomen, presque incolores, â nervation trè » visible. d. Paramères
fig. 275d p. 393. 9. Spermathèque : fig. 275g.

Long : 8,5-10 mm ; antennes (article ») : (I)0,65 â 0,80- (II)1,5 â 1,8- (III) I, l â 1,3- (IV) I, I

â 1,2 mm. Large : diatone 1,55-1,7 mm ; hémélytre » (ensemble) 3,1-3,9 mm.

Voisin de L. picipes. S'en distingue aisément par sa coloration dorsale
marbrée et l'article II des antennes pas plus long que le diatone.

Ecologie. —Ce Lethaeus a été trouvé sous les pierres et dans la litière
de feuilles mortes, aussi au piège lumineux, en Israël et en Egypte.

Distribution. —Lethaeus fulvovarius paraît un élément érémien et afro-
tropical ; il est connu d'Afrique du Nord, Proche- et Moyen Orient, Arabie,
Afrique tropicale. Il semble cependant que plusieurs espèces jumelles puis-
sent exister sous ce nom, et l'étude devrait être reprise pour toute l'aire de
répartition supposée.

TURQUIE. Ilot de la Mer de Marmara. —MAROC. Moyen-Atlas : Béni Mellal (coll. Hciss !);
Sud : Agadir IV 1972 (MATrt: /eg.m coll. Ribes !), Torkoz (Ltt»oacRo 1953). —ALGÉRIE. Ghar-
daïa (CttoaAt!T ?eg. ; Pt:Tot» 1898) ; Atlas saharien : Dj. Bou Rezg V 1968 (Ecvt REEt »t /eg. !).—
TUNISIF.. Sud ; Douz (HA »EsortttAE!x leg. !), « Dumour »('?) (coll. De Bergevin, MNHN !).—
EGYPTE. Le Caire (MCSN !), Meadi, Marg, Zeitoun (PRtas »ERR & AcrteRt 1953), —ISRAEL,
Jérusalem V 1943 (HQBERLANDr 195 I), Ein Gedi VI 1958, cn nombre (LINNAvt oRI /eg. !').—
SYRIF.. (MNHN ! ; lectotype de fu?1<E<vr!riu »). —IRAQ, Baghdad V IE)80 (LINNAvt:ORI /eg. !).
EXTFNSION ASIATIQUF.. Iran, répandu dans lc Sud ! ; Pakistan : Beluchistan ! ; Arabie Saou-
dite ! ; Ycmcn !

4. —Lethaeus foreli Horváth

fort!i Horvâth 1895a : I59 [Algcrie ; type (9) MHNG gl

SLATER 1964b : 829 (Cat. Lyg.).

Adulte. (traduction de la diagnose en latin de HORvÁ1tt) « Ovale-oblong, sub-brillant,
châtain roux ; tête noirâtre ainsi que la callosité transversale obsolète du champ antérieur du
pronotum. le scutellum, une bande longitudinale interne sur la corie, le thorax et l'abdomen.
Antennes, clypeus, rostre. bord postérieur des pro- et métapleures, une tache sur les coxae ainsi
que les pattes d'un brun ferrugineux. Tête très finement pointillée, très brève, seulement de
I/4 plus longue quc la di »tance interoculaire ; article I des antennes dépassant le clypeus par
presque la moitié de sa longueur. Pronotum transverse, trapéziforme, pcu rétréci cn avant. à
bords latéraux »ubarrondi », E! ponctuation trè » fine et trè » obsolète en avant. dispersée et obsolète
en arrière ; scutellum ct hémélytres â ponctuation légère. Chtvus avec 3 rangées dc points irré-
gulière » â Enter »trie » peu élevé » ; mcmhrttne » d'un roux noirâtre â nervure » brunes. Pletllc » très
finement pointillé ». Ahdon1cn li » »c, brillant. Article l dcs t II »E:» po »téllctll » prc »Eltlc 3 lois !tus »i
lon<'uc les »uiv<tnt » cil »cn1hlc. Long : 8,5 nttn ».

D"après HtlttvATtl, diffère de L. fitlt<ovariu » « par la taille plus f"tihle, la
tête plus courte, lc pronotum a ponctuation plus I;tihle, lcs dessins différents
des élytres, lcs points du clavus disposés en lignes régulières avec lcs inter-
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valles de ces lignes un peu élevés, par les pattes entièrement pâles et le

premier article des tarses postérieurs plus long ».

Algérie : Shan, Mus. de Genève, Dr FoREL leg.

Je n'ai pas vu cette espèce. Deux spécimens d'Egypte sous ce nom au

HNHM sont des L. fulvovarius.

5. —Lethaeus lethierryi (Puton)

lerhierryi Puton 1869a : 142 (Coptoneurus) [Algérie Sud ; lectotype (ct) MNHN !]; —f. cana-

riensis Noualhier 1893 : 12 [Iles Canaries : Fuerteventura ; lectotype (9) MNHN] ; —kocheri

Vidai (in litt.) [Maroc Sud).

OsHANIN 1906 : 371 (Verz. Pal. Hem.) ; STtcltLL 1958 : 213 (Hét. Eur.) ; Slater

1964b : 830 (Cat. Lyg.).

Adulte. —Ovale oblong, jaune roux avec les hémélytres un peu plus clairs, les antennes

et pattes jaunâtres ; mat ou un peu luisant ; ponctuation dorsale serrée. plus fine sur la tête et

les callosités du champ antérieur du pronotum, plus forte sur le champ postérieur du pronotum

et les hémélytres. Tête brève ; yeux touchant ou presque le bord antérieur du prothorax ; front

3-4 fois aussi large que les yeux vus de dessus ; article II des antennes 0,85-0,95 fois aussi long

que le diatone et 1,4-1,6 fois aussi long que III ; IV 0,9-1,0 fois aussi long que III. Rostre

atteignant le bord postérieur des mésocoxae. Pronotum 1,5-1,65 fois aussi large que long ; hé-

mélytres pris ensemble 1,7-1,75 fois aussi longs que larges, n'atteignant pas tout à fait l'apex

de l'abdomen ; membranes brunâtres. o. Paramères : fig. 275f p. 393.

Long : 5,6-6,5 mm ; antennes (articles) : (I)0,50 à O,SS- (II)0,9S à 1,15- (III)0,60 à 0,78-

(IV)0,55 à 0,70 mm. Large : diatone 1,13-1,25 mm ; hémélytres (ensemble) 2,15-2,55 mm.

Assez petite espèce qui ne pourrait être confondue qu'avec L. nitidus, mais

ce dernier est brun noir brillant et grossièrement ponctué.

Nota. La f. conariensix, que NQUALHlER distingue par sa coloration plus sombre et sa ponctuation

plus forte, pourrait représenter une espèce propre ; la question reste à revoir dans le cadre de

la nécessaire révision du genre.

Larve stade V. Fig. 272b p. 385. —D'après un ex. d'Afghanistan. Corps brunâtre avec la

région apicale des lobes hémélytraux et les aires odorifères un peu plus sombres ; antennes et

pattes jaune brunâtre, le 4'rticle antennaire un peu assombri. Front 4 fois aussi large que les

yeux vus de dessus, ceux-ci modérément saillants, touchant le bord antérieur du pronotum. Pro-

notum trapéziforme, 1,8 fois aussi large que long, à bords latéraux étroitement mais très

visiblement lamelliformes ainsi que ceux des lobes hémélytraux. Tergite IV de l'abdomen très

étroit, n'atteignant pas distinctement les bords latéraux. Aires évaporatoires semblables à celles

décrites par Putshkov pour L. picipes (p. 386, et fig. 273a), la première et la seconde subégales

en largeur, et 0,4 fois aussi larges que l'abdomen à leur niveau, la troisième très courte. Long :

5,0 mm ; antennes (articles) : (1)0,65- (II)0,95- (III)0,56- (IV)0,64 mm. Large : diatone 1,05 mm ;

abdomen 2,1 mm.

Ecologie et distribution. Carte n'33. —Lethaeus lethierryi vit dans les

biotopes désertiques ; on le trouve sous les pierres ; HANNoTIHAux l'a collecté
en Tunisie (La Skira) sur Reaumuria vermiculata ; il est attiré par les pièges
lumineux. C'est une espèce saharo-sindienne largement distribuée dans toute

la zone des déserts, du Maroc au Pakistan, en Arabie, ainsi que dans l'Afrique
saharienne et tropicale; présente aussi dans les îles Canaries (canariensis).
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Carte no 133. —Distribution de Lethcleus lethierryi dans l'Ouest-paléarctique.

ITALIE. Sicilc : île dc Pantellaria (X (991 (CARAPEzzA leg. ! ; CARAPuzzA )995). —CHYPRF..
Mts Troodos (B. Mnsso leg.m coll. Carapezza !). —TURQUIF.. Turquie d'Europe ; lstambul
(SE!DE!ssTt!cxutt ieg. !).Anatolie : Adana, Antakya (id. !).—H.ES CANARIES. Tencrile !, Gran
Canaria !, Fuertcventura ! (lectotype de rsnnnriensis) (Ltvouttul! 1983 ; HEtss & BAt.:z 1990 ; div.
coll. !); 1 lu!zluote (coll. Ribes !) ; Gomera (coll. Eckerlein !).—MAROC. Partie méridionale et
désertique : Talraoute (EDKERI.I:IN ieg, !), région du Tafilalct, Rissani VI 1958 (Rl!YMOND feg.M
ICRM !), « Dfcil ts KorHER ieg. Il 1950 (ICRM, sous le nom in titteris « kocheri Vidai sp.n. »).
—ALGFRIE, Alger (ZMHF !), El Kantara (DE Bt RrFvtst leg,—> MNHN !), Ahadla (En<EREEtts
leg. !), « Philippeville » (=Skikda) (MNHN !), Biskra (Types de tethierryi : div. coll. !) : Sahara ;

Hoggar, Hirhafok (coll. Heiss !). Tihesti (HAF!vort! tAt!x leg. !), Adrar (Duvt:vsua & Vtt.t.tERs
19S6). —TUNISIE. Korba (EcxERt.ctv ieg. !), Kairouan (KER!M leg. ; FFRRAR! I884 ; div. coll, !),
Sfax, La Skira !, Tozeur (MNHN !).D)ebel Bou Hcdma (HA!vtsoTtttAt!x ieg. !).—I,IBYE. Bardia
(DE. Bt tu Evtv 1930b), Cyrène (E( ttER!.Etv & Wxovlia 1969). —EGYPTE. (PlltusvER & At.ttaul
1953) : toute la région cl!tièrc dc Salloum à Amriah, Alexandrie !, Mariout ! (div. coll.), vallée
du Nil jusqu*en Haute-Egypte, Gehel Elba ; Mont Sinal. —ISRAEL. Abord » de la Mer Morte.
Ein Gedi VI 1958 (EDKFRI.LIN ieg. ! ; LINNAvt!ORI l')60) ; district Sud : Nc'Ot haKikkar VH 1986
(LIRRAVEORI ieg !).—SYRIF.. D'après STtrttnt. 19S9.—JORDANIE. Wlldi cl Kelt près de Jericho
1 1942 (Ho!3ERt.xvrot 19S I ). —IRAQ. An Anhar prcs d*Anrah X 1979 (Ltvv xvi:oRt ieg. !).
FXTENSION ASIATIQUF.. Iran !. Afghanistan !, Pakistan occidental !, Arabie Saouditc !, Yé-
men !, Aden !
FXTENSION AFROTROPICALF.. Abyssini« !.Somali !, Soudan !, Iles du Cap-Vert (LI~ Dttl!Ro
1958 a).

6. —Lethaeus tutidus (Douglas & Scott)

nitidus Douglas & Scott 1868a : 28. 66 (Mimieul) (Israël ; holotype (9) BMNH !1.

REUTER 1879h : 167 (gcn. Lt th« eus) ; STtctlgt. l 'JS8 : 214 (Hét. Eur.) ; LttstvAvuoRt
1960 : 42 (ccol.) ; S!.ATER 1964h : 832 (Cat. Lyg.) ; SotlDDER 1966 : 274 ()cet.).

Adulte. —Macr. seul~ connus. Ov;lle oblong, brillant, subglabre, couvert cn-dessus d'une
ponclualion ttsscz grossière ct scrréc, plus fine sur hl tête cl l'avant du pronotum ; tête et thorax
cn majcurc partie brun noir à noir~. hémélytres ct abdomen brun roux ou acajou sombre, antenne~
et paltcs j;lunàtrcs. Tête densén1cnt pointillée en-dessus, noire sauf le clypcus qui cst acajou en
arrière ct jaunître en avant ; yeux touchant presque lc bord antérieur du prothorax ; front 3,8-
4,8 fols t!ussi large que les yeux vus de dessus ; tuhcrcul« s antcnnifères un pcu visibles de dessus.
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Antennes O.S lois ttussi longues que le corps, article I dépassant le clypeus par la moitié de sa

longueur, article II assez grîle. 0,9 foi » aussi long quc lc diatone et 1,25-1,35 fois aussi long

quc HI; IV suhégal à III. Rostre atteignant le bord antérieur des métacoxae. Pronotum 1,4-
1,68 foi » aussi large que long, Ittihlement trapézifonnc, souvent acajou sombre sur le champ

postérieur ; bords latéraux arqués, surtout dans la moitié antérieure, carènes latérales brun jaune
(voir de prolil), tégument presque lisse au milieu du champ antérieur. Hémélytrcs pri » ensemble
1,5-1,6 toi » ;tussi longs quc larges, atteign,'tnt ou presque l'apex de l'abdomen ; lames costalcs
brun jttunc (voir de profil) ; clavus portttnt 4 rangécs de points, Ics 2 postérieures séparces p;tr

lille petite cî)tc : lnclnhïttl)es tftlllslucides, hlanchîtrcs. Pattes jaune brunâtre clair ; prolémurs un

peu renf'lé », armés cn avant dc 2 soies spiniformcs ct d'un ou deux dcnticules dans la partie
antéricurc ; tibias portant des rttngées d'épines pales getlel"<)le)ment plus longues que leur dia-
mÈ:tre. a, Paramères : fig. 275e.

Long : S,O-S,S mm ; antennes (articles) : (I) 0,4S à O,SO- (H)0,8 à 0,95- (IH)0,6S ît 0.70-
(IV)0,70 mm. Large : diatone 0,9S-I.OS mm ; hémclytrcs (cnsemhlc) 2,1-2,25 mm.

Ce Lethaeus est facile à distinguer de tous les autres par sa petite taille,
son aspect brillant, sa couleur noire ou acajou sombre, sa ponctuation hé-
mélytrale dense et assez grossière.

Ecologie et distribution. Les moeurs de Lethaeug nitidus ne sont pas
connues. Divers collecteurs (LINNAVUoRI, HElss...j l'ont collecté au piège lu-

mineux. Cette espèce habite le bassin méditerranéen oriental et la région
pontique.

BUI,GARIE. Partie méridionale (Jostvov 1986a). —CRECE. Ilc dc Corfu (=Kérkira) ! (Reut'ett
189lb ; J. SAHI.Br<Ro teg.m div. coll.) ; île dc Crète (=Kriti), Canea ! (J. Swurnano teg.~ div.

coll. ; LINNAvt:oRI 1953). — CHYPRE. Yermasoyia XII 1965, cn nombre ! (MwvnoMot)statuts

teg.~ div. coll.). —TURQUIE. Anatolie : Antakya !, Adana !, I azarcik ! (Sett)rasrt<cknR leg.).
« Akhè » » (=Ekhaz) (Pt'tos k N()t<xl.lllr<R 1895). —ISRAEL. Rcpttndu. Route de Naplouse à

Fifh 27SL —Lethnett » et Cn) »ptot eru. —a-f, paramcrcs dc Lethrteu » : a-c, L. t ribrctti »-

si>nus, <) de Syrie (3 orientations) ; d, I.. iittvr)vnrius, t~ dcs Iles du Cap-Vert; e, L.

)tititlus, d de Syrie ; f, L. loti)i e)rti, d de Tunisie. —g, spcrmathcque dc L, futvr)t uriu »,

V dcs Iles du Cap-Vert. —h-k, Cttntl)(t)t ent gtrtberri))ttt ; h,i, vcsica du phallus d'un
d''lsrae<l. vuc de dessous et d » pro(il; j, paramèrc gauche, mîme spécimen ; k.
spcrmathèqtlc, V d Isrttî<1. —Éehcllcs cil lutin —Originaux.
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Nazareth (Type), Nazareth !, Deganya !, Jérusalem !, Haifa ! ; « Kiryat Anavim » IV 1933 (C.
Kocn leg.m coll. Linnavuori !) ; Dan VI 1986 (Ltts!sAvvoRt leg. !). —SYRIE. Tartus !, Damas !

(SEIDENsTÙcKER leg.), Homs ! (coll. Heiss). —LIBAN. Liban, IV 1904 ! (SAALAs leg. ; L!N!sAvvoRI
1953). —JORDANIE. Bethleem IV 1904 ! (SAHLBERG et SAALAs leg. ; LINNAvvoR! 1953).

GEN. 85. —CAMPTOCERA JAKOVLEV 1877

Espèce-type : Camptocera horwathi Jakovlev 1877
(= Rhyparochromus glaberri mus Walker 1872)

Camptocera Jakovlev 1877 : 275, 286. —Phthonosteres China 1924 : 82. —Plinthisus subgen.
Ommatoplinthisus Carapezza 1984 : 21.

LETHIERRY & SÉvERIN 1 894 : 230 (Cat. Hém.) ; OsHANIN 1906 : 386 (Verz. Pal.
Hem.) ; ScUDER 1957c : 154 (in Lethaeini) ; STIcHEI. 1958 : 210 (Hét. Eur.) ;

WAGNER 1961b : 102 (in Camptocerini) ; SLATER 1964b : 810 (Cat. Lyg.) ;
PUTsHKov 1969b : 225 (Lyg. Ukr.) ; SLATER & O'DoNNEt.l 1995 : 95 (suppl. Cat :
syn. d'Ommatoplinthisus).

Adultes. —Pas d'ocelles même chez les macr. Tête entièrement brillante
sans aires iridescentes postérieures visibles. Corps entièrement brillant. Pro-
notum sans soies dressées sur les angles postérieurs. Autres caractères : cf
diagnose tribu Lethaeini.

Genre monospécifique.

1. —Camptocera glaberrima (Walker)

glaberrimus Walker 1872 : 94 (Rhyparochromus) [Madère ; lectotype (9 brach.) BMNH !J ;—
horwathi Jakovlev 1877 : 275, 287 [Russie Sud ; lectotype (9) ZMAS !]; —angustula Puton,
in Puton & Lethierry 1887 : 303 [Algérie Sud ; lectotype (9 macr.) MNHN !]; —aurantiacus
Distant 1918a : 197 (Tropistethus) [Inde ; lectotype (rll BMNH) ; —siculus Carapezza 1984 :
21 (Plinthisus subg. Ommatoplinthisus).

HûRvÁTH 1899a : 278 (syn. de horwathi) ; OsHANIN 1906 : 386 (Verz. Pal. Hem.) ;
CHINA 1926 : 227 (disc. syn.) ; BERNARD 1931 : 63 (écol.) ; STIcHEI. 1958 : 210
(Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 810-811 (Cat. Lyg.) ; ScUDDER 1966 : 258, 267 (lect.
aurantiaca et glaberrima) ; 1967 : 153 (lect. angustula) ; PUTSHKov 1969b : 225
(Lyg. Ukr.) ; ÇAGATAY 1985 : 77, fig. 2 (génit. d') ; SLATER & O'DoNNELL 1995 :
96 (suppl. Cat.) (syn. de siculus) ; PÉRICART 1998a : 124 (lect. de horwathi).

Adulte. Habitus : macr. fig. 274c p. 389 ; brach. fig, 274d. —Macr, ou brach. Corps, pattes
et antennes brun jaune plus ou moins pâle, brillants, portant en-dessus des soies pâles, fines,
brèves, raides, dispersées. Tête et champ antérieur du pronotum lisses, champ postérieur super-
ficiellement ponctué, scutellum, clavus et cories plus fortement ponctués. Liaison entre les
buccules très proche de l'étui du rostre, comme chez les Lethaeus (cf fig. 180f, p. 113). Yeux
petits, front 4-5 fois (macr.) ou 5-7 fois (brach.) aussi large que leur diamètre vu de dessus ;
tempes en arrière 0,5 fois aussi longues que les yeux. Tubercules antennifères visibles de dessus ;
antennes 0,5 fois aussi longues que le corps, article I dépassant le clypeus par les 2/5 de sa
longueur, article H 0,7-0,8 fois aussi long que le diatone et 1,2-1,5 fois aussi long que IH ; IV
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0,9S-1,05 fois aussi long que II. Rostre atteignant l'arrière des mésocoxae. Pronotum trapézi-
forme (macr.) ou presque rectangulaire (brach.), 1,75-2,0 fois aussi large que long ; uue soie
raide prcs de chacun des angles antérieurs, et deux petites soies raides pris des angles postérieurs.
Hémé)ytres des macr. pris ensemble 1,9-2,1 fois aussi longs que larges, atteignant l'apex de
I*abdomen ; souvent une vague zone assombrie sur les cories le long des clavus ; membranes

incolores ; hémélytres des brach. laissant découverts 2-3 tergites, clavus et corie fusionnés, mem-

branes réduites à des lunules. Profémurs peu épaissis, armés cn avant d*une épine aiguë suivie

de 2 spinules, et portant quelques soies érigées. o. Paramires fig. 275j p. 393 ; phallus sans

processus hélicoïdal; liaison entre les ailes et le corps du réservoir éjaculateur non sclérifiée
(fig. 275h,i). V. Spermathèque à ductus très brel'fig. 275k).

La forme angustula, distinguée par son pronotum plus svelte, est un simple synonyme.

Long : 2,0-2,5 mm ; antennes (articles) : (l)0,23 à 0,27- (II)0,33 à 0,42- (III)0,26 à 0,33-
(IV)0,35 à 0,44 mm. Large : diatone 0,49-0,5S mm ; hémélytres (ensemble) 0,80-0.94 mm.

Cette espèce, de petite taille, sans ocelles, à léguments brillants, ne peut
être confondue avec aucune autre.

Ecologie. —Ce Lygéidé est peu rare dans son aire de dispersion, et ce-
pendant ses moeurs sont inconnues. On collecte en général brachyptères et
macroptères dans les zones sableuses, salées ou non, parmi les racines des
plantes herbacées (divers récolteurs, dont moi-même en Tunisie saharienne)
ou encore sous les pierres (LINDBFRG 1948). Les macroptères sont très attirés
par les piège lumineux (nombreux collecteurs dont HonFRLANDT (19SS) en

Turquie, LINNAVUQRt (1960) en Israël, KIRITsltENvo (1964) en Asie moyenne
et centrale. Les imagos sont observés du début du printemps à la fin de
l'automne. La larve, que je ne connais pas, a été trouvée une fois par LtND-

IIFRo début juillet dans l'île de Chypre.

Distribution. Carte n" 134. —Cnmprocerrt glrtberrima possède une très
vastc distribution du type saharo-sindien. Elle est répandue dans tout le bassin
méditerranéen mais plus commune dans sa partie Sud et Est ; aussi dans tout
le bassin de la Mer Noire, en Caucase, Moyen-Orient, Transcaucasie et Asie
Moyenne. On la connaît de Madère et des Iles Canaries. Elle est présente

Cttrtc n" 134. Distribution de Cnmptocern,r,l(tl~et rit »n dans l'Ouest-palcarctique.
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au Sahara, en Afrique tropicale (Erythrée, Libye, Soudan, Tchad), en Arabie
et en Inde.

ITALIE. Lazio : env. de Roma (HEtss leg. !) ; Puglia (Rtzzorrt Vt Acn leg. !).Sardegna : Cagliari
(FERRARI 1888), Sard. merid. (coll. Eckerlein !). Sicilia : Paschino (MCSN !), Palermo, Siracusa
(CARAPEzzA 1984 : sicula). —ESPAGNE. Cataluna : Gerone (F. BERtvARD 1931) ; Tarragona :
La Selva (div. coll. !); delta de l'Ebro ! (YEcAMD leg. ; Rtnns 1984a). Zaragoza : Los Monegros
(RIBES et al. 1997).Madrid (MNMS !).Ciudad Réai : Fuencaliente (div. coll. !).Alicante (Rtnns
& SAULEDA 1979). —? RÉP. TCHEQUE. Bohême : Mts Stredohori (Srvs, in litt. ; capture ac-
cidentelle ?). —CROATIE. Dalmatie ; Split (NOVAK & WAGNER 1951). —BULGARIE. Défilé
de Kresna, pr. Kresnensko Hance, VIII 1992 (Jostrov 1993), —GRECE. Pelopánnisos (Ilia) :
Arkoudi VH 1987 (MArocO leg. !) ; île de Santorini (RtErER 1995) ; île de Crète (=Kriti) (HEtss
et al. 1991).—CHYPRE. Répandu ! —TURQUIE, Anatolie, répandu dans la partie péninsulaire !
—RUSSIE D'EUROPE. Sud : Astrakhan ! (ZMAS ; lectotype d'horwathi) ; Derbent (ZMAS !).
—UKRAINE. (PursHKOV 1969b) : Crimée, répandu (ZMAS !), Kherson !, Odessa, Zaporozhye.
—GÉORGIE, « Tiflis » (=Tbilissi) (ZMAS !).—ARMÉNIE et AZERBAIDZHAN. Répandu !
—MADERE. !(BMNH : lectotype de glaberrima), Porto Santo (coll. Hannothiaux !). —ILES
CANARIES. Tenerife !, Fuerteventura !, Lanzarote !, Graciosa ! (LINDBERG leg. !). —MAROC.
Oujda (VtDAc 1937) ; Sud : Aouinet, Torkoz, oued Draa III 1965 (EcKERcEttt leg. !), Tafraoute
(id. !), Oued Khrouf, Wad Buchemi, etc, X-XI 1941 (WAcKER 1958e). —ALGÉRIE, TUNISIE.
Répandu, surtout dans le désert. Sahara, jusqu'au Hoggar ! —LIBYE. Tripolitaine : Homs (coll.
Linnavuori ! ; LINNAVUORI 1965) ; Fezzan : Ghat (MAttctttt 1942). —EGYPTE. Répandu dans
les oasis, le désert, la vallée du Nil, du delta jusqurà la Haute-Egypte ! —ISRAEL. Répandu !
—SYRIE. Tel Tamer (coll. Eckerlein !).—JORDANIE (LtttttAvvoRt 1960). —IRAQ. Baghdad !,
Mosul !, Al Amarah ! (LtHttAvttoRt leg. !).
EXTENSION ASIATIQUE. Iran, répandu ! Afghanistan ! Arabie Saoudite !,Yémen ! Kazakhstan
Sud et Ouest ! ; Turkménie ! ; Tadzhikistan ! ; Uzbékistan ! Inde méridionale ! Indochine.
EXTENSION AFROTROPICALE. Soudan ! (par milliers, au piège lumineux : Srvs, in litt.) ! ;
Tchad !



397

TRIBU 8. —GONIANOTINI Stal 1872

Genre-type : Gonianotus Fieber 1860

GONIANOTARIA Stal 1872 : 58. —PTEROTMETINI Guide 1936 : 93. —ANORARIA Pfaler-
Collander 1941 : 99. —GONIANOTINA Scudder 1957 :. 152

PUTDN 1878a : 66 (Syn. Hét. Fr.) ; OsnANIN 1906 : 364 (Verz. Pal. Hem.) ; ScUDDER

1957c : 152, 155 (Gonianotina, sous-tribu) ; SLATER & HURI IIUTT 1957 : 74, 78
(aile post.) ; STIcHEL 1958 : 216 (Hét. Eur.) (Gonianotina) ; PUTstlvov 1958a : 395,
412 (larves) ; SLATER & SwEET 1961 : 203 (caract. tribu) ; SLATER 1964b : 1397
(Cat. Lyg.) ; SwEET 1967 : 212 (caract. trib.) ; PUTstttcov 1969b : 252 (sous-tribu
Gonianotina) ; KIRIsHENKO & ScUDDER 1973 : 149, 150 (caract. ; clé gen.) ; St.ATER

& O'DONNELL 1995 : 183 (suppl. Cat.).

Adultes. Macr. à brach. Ovales à allongés. Tête prognathe, yeux pro-
ches du bord antérieur du pronotum ou le touchant. Pronotum généralement
sans collet antérieur, marginé ou non latéralement, à sillon transversal post-
médian faible (sauf quelques brachyptères) ou inexistant. Stigmate III ventral,
stigmate IV dorsal, les suivants ventraux. Trichobothries du sternite V non

alignées, deux d'entre elles postérieures au stigmate.

Larves. —Face dorsale de l'abdomen dépourvue de suture en Y à la
liaison III-IV, et généralement fortement sclérifiée. Aires évaporatoires au

nombre de 2, situées à la jointure des tergites IV-V et V-VI (celle de III-IV
manque).

Cette tribu, bien caractérisée par les particularités abdominales des adultes
et larves indiquées ci-dessus, rassemble plus d'une vingtaine de genres et
environ 130 espèces ; 17 genres et une soixantaine d'espèces dans le domaine
euro-méditerranéen.

TABLEAU DES GENRES

Adultes

1 (16) Pronotum dépourvu de marges latérales aplanies. Yeux non pédonculés..... 2

2 (3) Pronotum étranglé en arrière du milieu (fig. 276e p. 398), bordé latéralement

par une carène. Tête étranglée en arrière des yeux. Hémélytres en partie clairs
et en partie sombres. Allongé. Genre d'Asie moyenne, avec 2 représentant en

Russie méridionale et Ouest-Kazakhstan.
. Gen. 102. Parapolyerates Reuter (vol. 3 p. 80)
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Fig. 276. —a, Emblethi » verbasci, tête et pronotum ; h, Gonia>totu » marginepunctatu »,
tête et pronotum ; c, Diomphalus hispidulus, tête et pronotum ; d, Pterotmetus staphy-
linifi>rmis, partie postérieure du dos dc l'abdomen ; e, Parapoly< rates sp., tête et
pronotum ; f, larve âgée de Pio>tosomus sp., pronotum. —Originaux.

3 (2)

4 (13)

5 (10)

6 (7)

7 (6)

8 (9)

9 (8)

10 (5)

Il (12)

Genres ne présentant pas ces caractcrcs réunis . ........4
Milieux du bord distal des tergites V et Vl fortement infléchi» vers l'arrière
(lig. 276d)............................................................................,.„„„.„„„,.........5

Face dorsale glabre ; lorme allongée ou oblongue; pronotum au plus 1,4 fois
aussi large que long ......................................................................6

Longueur au moins égale à 4,5 mm. Profémurs portant apicalement 1-3 épines
piligcrcs aiguës....................Gcn. 86. Pterotmetu » Amyot & Servillc (p. 401)
Longueur au plus égale à 4 mm. Profémurs portant souvent des cils, mais
s a n s ép i n e s . .............................................................................................8

Hémélytrcs brunâtres ponctués de noir, sans bande claire contrastée sur le
clavus. Au moins 3,25 mm.....................Gen. 87. Ma< ro<len<a Ficher (p. 407)

Hémélytrcs noirâtres à brun noir, avec le plus souvent une bande claire lon-
gitudinale contrastée sur lc clavus, Au plus3 mm .

...............Gen. 88. Aoplos< « lis Ficher (p. 412)
Face dorsale pourvue de soies couchécs et (ou) dressées ............................Il
Forme ovale. Face dorsale pourvue d » courtes soies dressées noires et dc
soies couchécs claires, ou pourvu dc soies dressées claires. Pronotum presque
2 fois aussi large quc long....................Gcn. 90. Pio« oso »>u » Ficher (p. 415)
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12 (11)

13 (4)

14 (15)

15 (14)

16 (1)

17 (20)

18 (19)

19 (18)

20 (17)
21 (30)

22 (25)

23 (24)

24 (23)

25 (22)

26 (27)

27 (26)

28 (29)

29 (28)

30 (21)
31 (32)

32 (31)

Forme parallèle. Face dorsale pourvue de longues soies molles. Pronotum
pas plus de 1,3 fois aussi large que long.,

. Gen. 89. Facicoris Kiritshenko & Scudder (p. 415)

Milieux du bord distal des tergites V et VI non ou un peu infléchis vers
l'rrière 14

Taille au plus de 3 mm. Profémurs armés d'une seule épine ............................
. Gen. 91. Alampes Horváth (p. 427)

Taille au moins de 6 mm. Profémurs armé distalement de 7-9 épines et spi-
nules. Aspect d'un Phytocoris............Gen. 93. Hyalocoris Jakovlev (p. 433)

Pronotum muni de marges latérales aplanies, celles-ci parfois larges, lamel-
liformes, parfois étroites. 17

Pronotum au plus 1,5 fois aussi large que long. Yeux non pédonculés .....18

Jugas arrondies apicalement, accolées au clypeus
. Gen. 92. Neurocladus Fieber (p. 430)

Jugas recourbées en pointe vers le haut, n'enserrant pas le clypeus ...............
Gen. 94. Ischnopeza Fieber (p. 435)

Pronotum plus de 1,5 fois aussi large que long 21

Articles I à III des antennes munis de soies raides plus ou moins longues,
plus ou moins dressées. 22

Yeux plus ou moins enchâssés en arrière sous le bord antérieur du prothorax
(fig. 276a, b), nullement pédonculés ..................... 23

Bord antérieur du pronotum distinctement concave (fig. 276a) .........................
Gen. 95. Emblethis Fieber (vol. 3 p. 1)

Bord antérieur du pronotum non ou indistinctement concave (fig. 276b), bords
latéraux rectilignes.........................Gen. 96. Goniazzotus Fieber (vol. 3 p. 42)

Yeux non enchâssés dans le prothorax, pédonculés ou non.........................26

Yeux pédonculés (fig. 276c). Pronotum pourvu de 3 carènes longitudinales
saillantes ; nervures des hémélytres caréniformes.

. Gen. 97. Diomphalus Fieber (vol. 3 p. 49)

Yeux non pédonculés. Pronotum et hémélytres sans tubercules ni carènes ....
28

Antennes et protibias sans longs cils sombres érigés. Clavus ne portant que
3 rangées de points, ceux-ci bien ordonnés.

Gen. 99. Trapezonotus Fieber (vol. 3 p. 57)

Antennes et protibias hérissés de longs cils sombres dispersés érigés. Clavus
portant plus de 3 rangées de points, en parties désordonnés. Genre du Caucase
et d'Asie moyenne
.........................Gen. 100. Armenoecus Kiritshenko & Scudder (vol. 3 p. 74)

Antennes glabres ou tout au plus pourvues de soies fines et couchées ....31

Pronotum non uniformément noir
Gen. 98. Bleteogonus Reuter (vol. 3 p. 53)

Pronotum uniformément noir........Gen. 101. Aphanus Laporte (vol. 3 p. 76)

Larves (d après PUTsHKov)

1 (18) Tête et thorax noirs, abdomen rouge ou rouge sombre (I-IV), ou souvent

presque noir (IV-V), ou corps de colorations contrastées, jaune, rouge et châ-
tain (Icus). 2
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2 (3)

3 (2)

4 (5)

5 (4)

6 (7)

7 (6)

8 (11)

9 (10)

10 (9)

ll (8)

Bords latéraux du pronotum hérissé de soies noires raides (lig. 276f)............
Gcn. 90. Pir>nosomux Ficher (p. 415)

Bords latéraux du pronotum sans soies raides.

Premier tergite abdominal blanc Gcn. 98. Bieteogonus Reuter (vol. 3 p. 53)

Premier tergite abdominal non blanc

Corps de coloration vive, abdomen jaune avec une bordure rouge et une tache
rouge médiane ..................................voir Gen. 103. Ieus Ficher (vol. 3 p. 86)

Corps noir et rouge sombre, ou cnticrcmcnt noir

Antennes couvertes d'unc trè » courte pubescence appliquée ...
Corps trè » allonge, étroit (l'ig. 278b p, 403). Pronotum seulement un peu plus
large que long, très étroitcmcnt rebordé latéralement........................

.......................Gen. 86. Pterotmetus Amyot >lz Servillc (p. 401)

Corps plus large (vol. 3 p. 75, lig. 315b). Pronotum nettement plus large quc
long, avec un assez large rebord sur les côtés

....Gen. 101. Aphunus Laporte (vol. 3 p. 76)

Antcnncs portant des soies soulevées, au moins aussi longues quc la moitié
dcs articles ..12

12 (17) Corps allongé, rebords latéraux du pronotum trè » étroits ; longueur des soies
des antennes proche de la moitié de la largeur dcs articles ........................13

13 (16)

14 (15)

Profémurs non dentés. 14

Première aire évaporatoire un peu plus étroite quc la seconde.........................
...........................Gen. 87. Muerodema Ficher (p. 407)

15 (14) Première aire évaporatoire un peu plus large que la seconde ................................Gcn. 88. Aoploseelix Ficher (p. 412)

16 (13) Profémurs dentés (stades IV-V) (larve non vuc, caractère déduit par PUTsHKov
de celui de l'imago)..................................Gen. 91. Alun>pes Horváth (p. 427)

17 (12) Corps plus ou moins large. Bord » latéraux du pronotum assez largement mar-
ginés..............................................Gcn. 99. Trt>pezonotus Ficher (vol. 3 p. 57)

18 (1) Tête et thorax clairs, dc la même couleur que l'abdomen, ou au moins lc
pronoturn avec un large rebord blanc ou gris ; abdomen grisâtre ou brunâtre
avec un dessin réticulé rose ou brun 19

19 (20) Abdomen avec unc tache rouge transversale sur fond jaune .............................
...................................Gen. 93. Hyaloeoris Jakovlev (p. 433)

20 (19)

21 (22)

Abdomen d'une couleur différente... 21

Suture des stcrnitcs IV-V presque droite et atteignant les bord » latéraux dc
l'abdomen ......................................Gen. 97. Diomphulus Ficher (vol. 3 p. 49)

22 (21) Suture des sternites IV-V recourbée ct n'atteignant pas lcs bord » latéraux dc
l'abdomen ...................................................................................................23

23 (26)

24 (25)

Tête très allongée, distinctemcnt plus longue quc large ... ... 24

Yeux touchant ou presque le pronotum. Tête brun rougcîtrc......................,.....
Gcn. ')2. Neuro>lu>lus Ficher (p. 430)

25 (24) Distance des yeux au pronotum pas moindre quc leur plus petit diamètre.
Corps grisâtre, avec une teinte rougeâtre aux jcuncs stades ..............................

....Gcn. ')4. Ix>hnope>u Ficher (p. 435)

26 (23) Tête distinctement transversale. Yeux touchant ou presque le pronotum... 27
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27 (28) Bord antérieur du pronotum fortement arqué, bord » latéraux cxplané », clairs
et glabres sur toute leur longueur ; ou s'ils sont tachés de brun, toujours pour-
vus de poils dresses ............................Gen. 95. Etnbletltis Ficher (vol. 3 p. 1)

28 (27) Bord antérieur du pronotum droit, ct bord » latéraux explanés, assombris (I-III)
ou bordés d'arabesques brunes, toujours glabre

Gen. 96. Goniattotus Ficher (vol. 3 p. 42)

GEN. 86. —PTEROTMETUS Amyot 8 Serville 1843

Espèce-type : Pachymerus s(apttstinifbrmi s Schilling 1829

Pteratmetus Amyot & Servilte 1843 : 256. —Apltanasnnta Stâl 1872 : 52 (nec Costa).

FtEtsFR 1860 : 47 ; 1861a : 182 (Hét. Eur.) ; HORvÁTFt 1875 : 65 (Lyg. Hong,) ; Pt'-

TQN 1878a : 47 (Syn. Hét. Fr.) ; LRTtttFRRv & SFvFRIN 1894 : 203 (Cat. Hém.) ;

OSHANIN 1906 : 320 (Verz. Pal. Hem,) ; ScLDDFR 1957c : 155 (in Gonianotina) ;
STtcttFL 1958 : 216 (Hét. Eur.) ; PDTsttKov 1958a : 407 (larve, in clé) ; St.ATFR

1964h : 1471 (Cat.) ; PUTsHKov 1969b : 254 (Lyg. Ukr.) ; VtNOKttRov 1988 : 902
(clé spp. Extr.-Orient).

Adultes et larves. Voir Pt. stapftyliniformis.

Petit genre paléarctique de 3 espèces.

TABLEAU DES ESPÈCES (ADULTES)

1 (4)

2 (3)

3 (2)

4 (1)

Antennes et pattes noires ; champ antérieur du pronotum finement ponctué,
champ postérieur à points plus grossiers et plus serré »..................................2

Moins allongé (fig. 277h p. 402). Hémélytres brun jaunâtre, ceux des brach.
1,3-1,4 fois aussi long » que larges pris ensemble, parfois noirâtres en arrière

(spécimens des Balkans). Long ; 4,8-5,8 mm. Euro-sibérien..............................
1. staphydinifonnis (Schilling) (p. 402)

Plus allongé (fig. 277,i). Hémélytres brun jaunâtre en avant, brun noir en ar-

rière, ceux des brach. plus longs, 1,5-1,8 fois aussi longs quc larges pris en-

semble. Long : 5,0-5,5 mm. Ouest-méditerranéen
2. ditnidiatus Ficher (p. 406)

Antennes et pattes brun rouge ; tête, pronotum et scutellum à ponctuation
assez grossière. Long : 4,5 mm. Connu de Grèce

3. pa mas si u » (Horv áth) (p. 407)
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C5

eicl

Fig. 277. —a-h, Pterotmetus staphyliniformis. —a, ouverture génitale du pygophore
d'un <S du Bassin parisien ; b, pygophore vu de profil; c,d, réservoir éjaculateur vu
de dessous et de profil; e,f, paramère gauche (2 positions) ; g, spermathèque d'une
V des Pyrénées-Orientales ; h, silhouette de l'arrière-corps vu de dessus (pour com-
paraison avec Pt. dimidiatus). —i, Pt. dimidiatus, silhouette de l'arrière-corps vu de
dessus. —Échelles en mm. —Originaux.

1. —Pterotmetus staphyliniformis (Schilling)

staphyliniformis Schilling 1829 : 77 (Paehimerus) [Stlésie ; Types perdus] ; —staphylinoides Bur-
meister 1835 : 294 (émend.) (Paehymerus) ; —bra(hypterus Boheman 1852b : 105 (Plocir>merus)
]Suède ; Types NHRS '?].

FIEBER 1861a : 182, 388 (Hét. Eur.) ; PUTQN 1878a : 47 (Syn. Hét. Fr.) ; OsHANIN
1906 : 320 (Verz. Pal. Hem.) ; PFALER 1936 : 73, 82 (écol.) ; MlcHALK 1938a : 83
(écol.) ; Carayon 1949 : 18 (écol.) ; CQBBEN 1953 : 179 (larves ; morph.) ; PUTsHKo-
vA 1956 ; 275, 282 (oeuf) ; PUTsHKov 1958a : 406 (larves) ; STIcHEL 1958 : 218
(Hét. Eur.) ; WooDRQFFE 1962a : 214 (nouv. pr. Angl.) ; SLATER 1964b : 1473 (Cat.
Lyg.) ; PUTsHKov 1969b : 254 (Lyg. Ukr) ; UFsHIMA & AsHl.ocK 1980 : 801
(chrom.).

Adulte. Habitus brach. : fig. 278a. —Brach, rarement submacr. ou macr.. Allongé, luisant ;
(ii

entièrement noir sauf les hémélytres, les trochanters et l'apex des coxae. Tête pointillée en-
dessus ; tubercules antennifères légèrement visibles de dessus ; yeux peu éloignés du bord
antérieur du pronotum mais ne le touchant pas ; ocelles des brach. nuls ou vestigiaux ; front
régulièrement arqué. Antennes 0,5 fois aussi longues que le corps ; article I dépassant le clypeus
par I/3-1/4 de sa longueur ; article H 0,75-0,95 fois aussi long que le diatone ; III et IV subégaux

STEHLIK & VAVRINOVA (1998b) attirent l'attention sur le polymorphisme alaire : parmi
(II

les spécimens d'apparence macr., peu ont Ies ailes postérieures complètement développées, de
sorte que les véritables macr. sont fort rares. Je n'en ai pas vus.
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à II. Rostre atteignant les mésocoxae. Pronotum des brach. subrectangulaire, à peu près aussi

long que large . finement rebordé latéralement, sillon transversal postmédian bien visible, ponc-())

tuation dispersée et fine sur le champ antérieur du disque qui est un peu convexe, puis plus

grossière et serrée sur le champ postérieur. Hémélytres des hrach. 1,3-1,4 fois aussi longs que

larges, atteignant le milieu du tergite IV ; clavus et cories fusionnés, jaune brunâtre, cories
parfois un peu enfumées dans leur région postéro-externe, ou largement enfumées en arrière

(spécimens des Balkans) ; membranes réduites à des lunules blanchâtres. Pattes robustes ; pro-
fémurs armés d'un petit denticule sur leur face antérieure ; tous les tibias pourvus de rangées
d'épines noires presque aussi longues que le diamètre de ceux-ci. Abdomen des brach. éparsé-
ment et finemcnt pointillé, les bords postérieurs des tergites IV et V fortement infléchis vers
l'arrière dans leur tiers médian. á. Pygophore portant en-dessous vers l'avant une dense brosse
dcs soies dirigccs obliquement vers l'arrière (voir d*arrière et de profil) (fig. 277h) ; ouverture

génitale : fig. 277a ; paramères : fig, 277e, f ; réservoir éjaculateur : fig. 277c, d. 9. Spermathè-

que : fig. 277g. Caryotype : 2 (7 + m) + XY.

Long : 4,8-5,8 mm ; antennes (articles) : (I)0,30- (II à IV) : 0,65 à 0.80. Large : diatone 0,80-
1,0 mm ; pronotum 0,95-1,26 mm ; hémélytres (ensemble) 1,05-1,45 mm.

(Euf. Aspect : fig. 278c. —D'après Pcrsuvov 1969b. En cylindre allongé, arrondi aux 2 pô-
les. Chorion brillant, transparent, hérissé de villosités minces. courtes et peu denses. Micropyles
au nombre de 6, plus rarement 4, en forme de bâtonnets arqués vers l'extérieur, un peu plus

i, ')
Fig. 278. —Pterotmetus .staphvliniformis. —a, 8 du Sud-ouest de la France, habitus ;

b, larve stade V du Bassin parisien, silhouette ; c, ceuf. —Échelles en mm. —a,b,
originaux ; c, d'après PUTsHKov, 1969b.—

L'allongement de l'insecte donne l'illusion d'un pronotum nettement plus long que large ;(()

les mensurations montrent qu'il n'en est rien.
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longs ou aussi longs que les villosités, mais plus épais ; une ou deux villosités à l'intérieur de
la couronne micropylaire. Long : 1 mm ; diamètre max. : 0,4 mm ; diamètre couronne micropy-
laire : 0,10 mm.

Larve stade V. Habitus : fig. 278b. —D'après des spécimens de la forêt de Fontainebleau.
Allongée, entièrement noire sauf les coxae et trochanters qui sont blanchâtres et l'abdomen
généralement rougeâtre en-dessous ; subglabre, avant-corps submat, abdomen assez luisant. Tête
1,2 fois aussi large que longue : yeux assez saillants ; diatone à peine plus large que le bord
antérieur du pronotum ; tubercules antennifères un peu visibles de dessus ; antennes robustes,
article I dépassant le bord antérieur du clypeus par le 1/3 de sa longueur, les suivants subégaux
entre eux, 3 fois aussi longs que le 1er et à peu près aussi longs que le diatone. Rostre atteignant
le bord antérieur des mésocoxae. Pronotum subquadrangulaire, bords latéraux un peu arqués,
avec une étroite gouttière ; pas de sillon transversal. Lobes hémélytraux avec une étroite gouttière
latérale, atteignant presque le bord antérieur du tergite II de l'abdomen et cachant les lobes
alaires. Sutures des tergites IV-V et V-VI int1échies en arrière vers leur milieu, le milieu de la
suture IV-V situé vers le milieu de l'abdomen, et celui de la suture V-VI vers le quart postérieur ;

les deux aires évaporatoires étroites, transverses, concolores avec le fond, subégales en largeur,
pas plus larges que le 1/6 de l'abdomen, distance entre elles 1,7-2,0 fois aussi grande que leur
largeur. Pattes robustes, profémurs armés généralement en-dessous d*un très petit denticule ;

protibias sur leur tiers antérieur, et méso- et métatibias sur presque toute leur longueur pourvus
de rangées d'épines raides un peu moins longues que le diamètre de ceux-ci.

Long : 4,0-4,5 mm ; antennes (articles) : (I)0,23- (II)0,70- (Ill)0,65- (IV)0,65 mm. Large :

d i atone 0,65 m m, abdomen 1,3-1,4 mm.

Ecologie. —Dans sa vaste aire de dispersion, cette espèce méso-xérophile
se rencontre dans des lieux assez divers : clairières, bords de forêts, jardins,
parcs, plantations d'arbres, en plaine et en montagne jusqu'à plus de l 500 mocra

Carte n" 135. —Enveloppe des lieux de distribution recensés dans l'Ouest-paléarctique
pour Pterotmetus sraphyliniformis. Les quelques points situés en-dehors de l'enveloppe
sont indiqués par de petits cercles.
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d'altitude; en Europe occidentale elle paraît affectionner les lieux sableux
et le callunetum, comme en forêt de Fontainebleau, mais ceci n'est pas ex-
clusif.

L'hibernation s'effectue à l'état adulte. D'après Pursttxov, en Ukraine, les
hibernants reprennent leur activité courant avril et les pontes ont lieu à partir
de mai ; les oeufs sont disposés individuellement parmi les détritus végétaux,
dans les fissures du sol et dans la couche superficielle de terre. Les larves
apparaissent à partir de fin mai et on en trouve, aux stades âgés, jusqu'en
octobre. La génération qui a hiberné disparaît en juillet, époque où commen-
cent à se montrer de nouveaux adultes, dont l'abondance culmine de mi- à
fin juillet. Imagos et larves se rencontrent souvent durant la journée sur les
plantes où, contrairement à beaucoup de Rhyparochromiens, on peut les col-
lecter au filet fauchoir; durant la nuit, ils descendent à terre. Les végétaux
fréquentés sont très variés : Verbagcum, Achillea, Tanacetum sont citées par
Pu rsHKov en Ukraine, des Poaceae sont mentionnées en Ukraine par le même
auteur et en Turquie par Hoberlandt, Sedum reflexum et S. dasyphyllum en

Pays-Bas par CoaaEtv, et selon mes observations, qui corroborent celles d'au-
tres entomologistes, les Ericacées et Genêts semblent être attractifs (ex. :
clairières sableuses de la forêt de Fontainebleau). L'espèce paraît monovol-
tine, tout au moins dans la moitié Nord de son aire ; Pursnxov est quelque
peu ambigu à ce sujet concernant l'Ukraine.

Distribution. Carte n'35. Pteratmetus staphyliniformi g est un élément
euro-sibérien. Il semble commun en Europe, vers le Nord jusqu'à 65" N en
Finlande et 66" N en Russie, vers le Sud jusqu'aux bords de la Méditerranée
et de la mer Noire. On le trouve du Nord de l'Espagne jusqu'en Russie ct
de là en Sibérie et Extrême-Orient. Il a été signalé d'Angleterre.

FRANCE. Commun presque partout ; je n'ai pas vu de spécimens de Bretagne ni de Corse.—
GRANDF.-BRETAGNE. Cornwall (WOQDRQFFE 1962a). — BELGIQUE. Paraît répandu
(BosMAtss 1978). — PAYS-BAS. Presque toutes les provinces (ArtttEMw 1989). — LUXEM-
BOURG. (RulCHLING & GFREND 1994). —ALLEMAGNE. Partout (WAotsER 1966). —SUISSE.
Argovie, Schaffhouse (FRev-GEssNER 1865) ; Vaud, Valais (DETHIER, in litt.), Tessin (RuzttAtstvAt-

REsER 1993). — ITALIE. Liguria (MSNV !), Piemonte (MCSN ! ; Vtt.t.A 1985) ; Lombardia
(MANct>vt 1959b) ; Trentino (TAMANItsl 1981), Emilia-Romagna (MCSN !); Toscana (MCSN !) ;

Umbria (coll. Heiss !) ; Lazio, Roma (coll. Carapezza !), Marche (MSNV !).Abruzzo e Molise
(MSNV !), Campania (id. !) ; Sud Calabria (TAMANI ~ I 1981). — ANDORRE. Soldan : 1850-
2000m VII 1979 (REMANF leg. !).—ESPAGNE. (Nord) : Navarra (coll. Carapezza !), Val d*Aran

(coll. Ribes !). — AUTRICHE. Nord-Tirol !, Oberàsterreich !, Niederàsterreich !, Kàrnten !,
Steiermark !, Burgenland ! —RÉP. TCHEQUE. Bohême (RooBAL 1957a) ; Moravie (STEHL(K &
VAvR(tsovÁ 1998b). —SLOVAQUIE. Répandu et pas rare (HonERt.Atsor 1944b; S+Ettt.iv. & VA-

vR(stovÁ 1998c). —HONGRIE. (HoRvÁ+tt 1897b) ; réserve de Kiskunsdg (ActcEMA 1990),—
YOUCOSLAVIF.. Srbija (HNHM !), Nis, Lcskovac (KoRMtt.rv 1937). —MACÉDOINE. Skoplke
(KottsttcEv 1937). —ALBANIE. « Cukali » (MAtsrtt;t 1953b). —ROUMANIE. Répandu partout

(Kts 1991).—BULGARIE. Probablement répandu : M'ila (LtttouERc ieg. ! ; MZHF) : Thrace :
Asenovgrad (Jostuov 1964b) ; Melnik (Got.rxuR-ScttEtnttso & Atttsot.o 1988). —GRFCE. Ma-
kedhonia : Pisoderion IX 1983 (RaMAtsE leg. !), Florina (coll. Hannothiaux !); Thessalia : Mt
Olimbos, sud (REMANE ieg. !); Sterea Ellas : M Parnassos (coll, Carapezza !); Pelopànnisos :
M'aygetos, M'arnonas (LttstsAvttoRt leg. !). —TURQUIE. Turquie d'Europe : Edirne (Ho-
BERLANDT 1955). Anatolie : Bursa, Kayseri, Kizilcahamam, Ankara (SEtoutssrvrtcER leg. !).
DANEMARK. (HMHN !).—NORVEGE. Drobak, Riser (WARt.oe 1924). —SUEDE. (CoULIAtùos

& OsslANNILssoN 1976). Répandu au sud de 60" N ! ; plus au Nord ; Dalarne. —FINLANDE.
(LAMMFs & RttstsE 1990). Jusquvà 65" N. —POI,OGNE. (SMRuczvttstct 1954 ; J. Lts 1989) :

Haute-Silésie ; Sud ; région de Krakáw, Myzlenice, Tarnáw ; Centre : Teresin pr. Ochazew ;

Nord : Pomorze, prov. Lebork. —LATVIE, ESTONIE. (Ft oR 1860). —RUSSIE D'EUROPE.
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Au Nord jusqu'en Carélie, S Petersburg (ZMAS !), Iaroslavl, Perm (Pt!Tstttcov 1969b) ; au Sud
jusqu'en Caucase septentrional : vallée du Kuban !, Stavropol, Derbent (KtR!Tsttatstto 1918).—
BIELORUSSIE. (GITERMAN 1931) : Mogilev, Mozyr, Gomel. — MOLDAVIE. (DERZHANsKY

1985). —UKRAINE. Partout (Pt!Tsttttov 1969b) : Crimée (div. coll !). —'? GÉORGIE. Selon
GtoATATov 1967 (non confimé). —ARMÉNIE. (ZMAS !). —AZERBAIDZHAN ! (GIDAYATOV

1982) : Lerik, Kutkashen, Shemakha, Mardakert. Nakhichevan. Ordubad, Shakhbuz. —'? MA-
ROC. Tanger (MNMS ! ; origine à vérifier).

EXTENSION ASIATIQUE. Tout le Kazakhstan ! Nord de l'Uzbékistan ! Iran septentrional !
Sibérie Sud-ouest et Sibérie Orientale, au Nord jusqu'à la Yakoutie, à l'Est jusqu'à la Province
Maritime ! Tian-Shan. Mongolie ! Chine !

2. —Pterotmetus dimidiatus Ficher

dirnidiatus Ficher 186la : 182 [Espagne ; Types perdus].

PUToN 1882b : 239 (staphylinoides dimidiatus) ; STtcttEL 1958 : 217 (sp.pr.) ; SLA-

TER 1964b : 1472 (Cat. Lyg.).

Adulte. —Brach. seuls connus. Très voisin de pt. s!aphyliniformks. En diffère par ses hé-
mélytres noircis sur leur moitié postérieure, et plus allonges (fig. 277i, comparer avec fig. 277h),
pris ensemble 1,5-1,8 fois aussi longs que larges (1,3-1,4 fois chez P(. staphyliniformis), attei-
gnant le bord postérieur du tergite V chez les brach.

Long : S',0-5,5 mm.

Distribution. Carte n" 136. —Ce taxon est un élément Ouest-méditerra-
néen ; les indications d'autres régions paraissent résulter de confusions avec
des variations de P. staphyliniformis à hémélytres assombris.

Carte no 136. —Distribution de Pterotmetus dimidiatus.
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FRANCE. Connu seulement dans l'extrême Sud. Pyrénées-Orientales : Collioure (Pttrots
1882b) ; route de Banyuls à la forêt de la Massane, ait. 300 m, VI 1979 (PÉRtcART leg. !).Al-

pes-Maritimes (MNHN !). —SUISSE. Tessin : Locarno (Pttrots 1882b ; MNHN !). —ITALIE.
Val d'Aosta : Valpelline VIII 1980 (coll. Carapezza !) ; Liguria : M'enna VI 1962 (MCSN ! ;

MANcINI 1963) ; Piemonte : Alpi Cozie, Crissolo (MCSN !), Verbania, lago Maggiore (id. !) ;

Toscana : Vallombrosa (id. !); Lazio : Gerano (CAsTEu Atst leg.m MCSN !).—ANDORRE. (coll.
Eckerlein !). —ESPAGNE. Cataluna : Gerone !, Barcelona !, Tarragona ! (Rtnns leg. !); Soria :

Villaciervos VII 1985 (CARAPEZZA leg. !); Zamora : embalse de Pias VIII 1978 (REMAtsE leg. !),
col de Portilla de Pardonelo, ait, l 350 m VI 1989 (PÉRtcART leg. !); Orense : Sarraeous VII
1983 (REMAttE leg. !) ; Lu~o VI 1983 (PÉRtcART leg. !); Pontevedra (UCMA !) ; Madrid : Cerce-
dilla (MNMS !); Avila : P de Villatoro ait. 1350 m VII 1968 (GotszÁt.az leg.—> coll. Ribes !);

Malaga (MNHN !) ; Cádiz : S'e la Luna IX 1985 (RÉMANE leg. !).—PORTUGAL. Viana do
Castelo ; Serra do Gérez (OLIVFIRA 1896) ; Guarda, Serra de Estrela (id.) ; Viseu (id.), Caldas
de Felgueira (id.) ; Aveiro : Cantanhede VI 1983 (PrRtcART leg. !); Faro : Caldas de Monchique,
sommet de Foia VI 1989 (MATocO leg. !).—? YOUGOSLAVIE. (d'après KoRMtcEv 1937 ; non

vérifié). —ALGÉRIE. Alger (MNHN !), Medea (id. !), M" Edough (id. !); « Philippeville »

(=Skikda) (HNHM !).
(L'indication d'Israël par BooEtsttEtMER (1937) se rapporte probablement à Pt. staphyliniformis).

3. —Pterotmetus parnassius Horváth

parnassius Horvâth 1882c ; 254 [Grèce ; lectotype (d') NHMW!.

STtcHEI. 1958 : : 218 (Hét. Eur.) ; St ATER 1964b : 1473 (Cat. Lyg.) ; ScttnDER
1970 : 203 (lect.).

Adulte. —(D'après Horvâth, olx cit.). Allongé, noir, brillant, glabre ; tête et thorax partout
densément ponctués ; pronotum allongé. Hémélytres d'un jaune rougeâtre, obsolètement ponc-
tues, couvrant seulement la moitié basale de l'abdomen ; membranes blanchâtres, réduites à des
lunules. Yeux, antennes, rostre, une tache pleurale près des coxae, les bords postérieurs des
métapleures ainsi que les pattes d'un rouge ferrugineux. Abdomen d'un fauve noirâtre.

Long : 4,5 mm ; large : 0,80 mm.

Semblable à Pt. staphyliniformis, mais corps plus étroit, et facile à dis-
tinguer par la coloration claire des antennes et des pattes; en outre la
ponctuation de la tête et du pronotum est plus forte, celle du pronotum partout
aussi dense, le pronotum plus allongé, à peu près aussi long que les rudiments
hémélytraux.

Connu seulement de Grèce.

Je n'ai pas vu cette espèce.

GEN. 87. —MACRODEMA FIEBER 1860

Espèce-type : (Pachymerus hirsutulus Scholz 1846)
= Rhyparochromus mtcrop(crus Curtis 1836

Macrodema Fieber 1860 : 47 ; 1861a : 180. —Hypnophilus Douglas & Scott 1865 : 208. —Hyp-
nobius Douglas & Scott 1875 : 185 (nom. nov. pr. Hypnophilus, praeocc.).

Substantif neutre (cf vol. l, Introduction p. XVII).(t)
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STAL 1872 : 52 (i » clé) ; PUTDN 1878a : 47 (Syn. Hét. Fr.) ; LBT»IBRRY & SÉVERI ~
1894 : 204 (Cat. Hém.) ; OsIIANIN 1906 : 322 (Verz. Pal. Hem.) ; ScUDDER 1957c :
155 (i » Gonianotina) ; STIc»EL 1958 : 216 (Hét. Eur.) ; SLATFR 1964b : 1450 (Cat.
Lyg.); PUTs»Kov 1969b: 256 (Lyg. Ukr.).

Genre monospécifique.

1. —Macrodema micropterum (Curtis)

mh ropterus Curtis 1836 : 612 (Rhyparochrom« s) [Angleterre : Types MVMA ?l ; —subaeneus
Herrich-Schaeffer 1840 : 36 (Pat hymerus) [Allemagne ; Type perdu j ; —hirsutuius Scholz 1846 ;

147 (Pat hymerus) [Silésie ; Types perdusj ; —gratilis Bohcman 1852a : 53 (Pachymerus) [Suède ;
Types (d) NHRS ?J ; —menetriesi Kuschakevitsch 1854 : 23 (Pterotmetus) [Allemagne ; lectotype
(o ) ZMAS !j ; —staph>tinifonnis sensu De Graaf & Vollenhovcn 1860 : 177 (Pachynterus) (nec
Schilling. 1829) ; —hemipterus Flor 1860 : 261 (Pachymerus) (nec Schilling 1829) ; —lathra-
bittittes l'ieher 186 la : 180 (nam. nutt.) ; nigra Signoret 1865 : 123 [France ; Types NHMW ?j.

PUTON 1878a : 47 (Syn. Hét. Fr.) ; RBUTBR 1881a : 87 (syn.) ; LET»IBRRY & SÉYERIN
1894 : 204 (Cat. Hém.) ; Os »ANIN 1906 : 323 (Verz. Pal. Hem.) ; J. SA »LàERc
1920 : 63 (syn., descr.) ; BUTLBR 1923 : 159 (larves, écol.) ; PFALER 1936 : 69, 74,
82 (écol.) ; Mlc»ALK 1938a : 84 (descr., écol.) ; CARAYoN 1949 : 18 (écol.) ; T»o-
MAS 1955 : 148 (écol.) ; SoUT »wooD 1956 : 193 (oeuf) ; STIc»BL 1958 : 218-219
(Hét. Eur.) ; SoUT »wooD & LESTON 1959 : 87, 99 (Hét. Iles Brit. : morph., dével.,
écol.) ; SI.AT»R 1964b : 1451-55 (Cat. Lyg.) ; PUTs »Kov 1969b : 256 (Lyg. Ukr.) ;

U»s »IMA & As »LocK 1980 : 801 (chrom.) ; PÉRIcART 1998a : 129 (lect. de mene-
tri esi).

b c

Cùo
cd

Fig. 279. —a-e, Mat rndema mit ropterum, spécimens du Sud du Massif Central fran-
çais : a, ouverture génitale du á ; b,c,d, paramère gauche (3 positions) ; e,
spermathèque. —f-i, Aoploscelis bivirgata : f, d d'Espagne méridionale, ouverture
génitale ; g,h, paramère gauche, 2 positions ; i, V de Corse, spermathèque. —Échelles
en mm. —Originaux.
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Adulte. Habitus brach. : fig, 280a. —Généralement hrach.. très rarement macr. Allongé

(brach : 3,15-3,4 fois aussi longs que largcsh suhglahre, luisant cn-dessus sauf le champ pos-

térieur du pronotum et les hémélytres. Noir, sauf le champ postérieur du pronotum, les clavus

et cories, et en partie les antennes et pattes jtïune brun. Tête finement et éparsément pointillée,

yeux saillants, peu éloignés du bord antérieur du pronotum mais ne le touchant pas ; ocelles
de » hrach, nuls ou vestigiaux ; front convexe ; tubercules antennifères ü peine visibles de dessus.

Antennes noires, presque glabres, avec l'article H clair rembruni apicalement ou aux 2 extré-

mités, ou même presque entièrement noir ; article I dépassant le clypeus par au moins l/3 de

sa longueur, article II 0,65-0,75 fois aussi long que le diatone et 1,0-1,1 fois aussi long que

III ; article IV 1,15-1,25 fois aussi long que HI, Rostre atteignant le milieu de » mésocoxae.
Pronotum 1,25-1,40 fois aussi large que long, rectangulaire, finement rebordé latéralement, avec

un net ressscrrement au niveau du sillon postmédian ; champ antérieur convexe, noir, luisant,

finemcnt et cparsémcnt pointillé ; champ postérieur beaucoup plus bref, mat, suhplan, densément

ponctue dc noir, jaune brun, plus ou moins envahi de noir surtout prè » des angles postérieurs.

Hcmélytres dc » macr. couvrant entièrement 1*abdomen, membrane blanchâtre avec une tache

brune diffuse vers lc milieu. Hémélytres des brach. pris ensemble à peu prè » aussi long» que

larges, atteignant le milieu du tergite IV, membranes réduites à des bordures blanchâtre » ; clavu »

et cories jaune brun ou avec quelques zones assombries, ponctuation noire très marquée, formant

6 rangées à l'emplacement de » clavus et région attenante des cories. Lames coxales, coxae et

trochanters jaunâtres ainsi que le bord postérieur des métapleures ; fémurs noirs, largement éclair-

cis à leur base et étroitement ü leur sommet, les profémurs non épineux ; tibias jaune brunâtre

ou parfois presque noir~ ou a » »omhri » aux extrémités, pourvus d'épines raides noires ; tarses

jaune brunâtre. Abdomen noir, luisant, bord postérieur des tergites IV et V fortement infléchi»

vers l'arrière en leur milieu. o . Ouverture génitale : fïg. 279a ; paramères : fig. 279b-d. 9. Sper-

mathèque : fig. 279e. Caryotype : 2 (7 + m) + XY.

Fig. 280. —Macrodema micropterum. —a, V brach. du Sud du Massif central français,
habitus ; b, larve stade V du Massif Central (Mt Mézenc), silhouette. —Échelles en mm.
—Originaux.
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Long : macr. 4,0 mm ; brach. 3,2-3,8 mm ; antennes (articles) ; (1)0,20- (II)0,46 à 0,54-
(III)0,42 à 0,48- (IV)1,0 à 1,25 mm. Large : diatone 0,65-0,75 mm ; hémélytres (ensemble) :
macr. 1,4 mm ; brach. 0,95-1,15 mm.

IEuf. —D'après THQMAs 1955. Pôle postérieur tronqué et pôle antérieur largement arrondi.
Chorion lisse et glabre. Micropyles en forme de papilles, au nombre de 5. Long : 0,7 mm;
diamètre max. : 0,30 mm.

Larves. Habitus stade V : fig. 280b. —D'après dcs larves stades III à V collectées dans le
Massif Central français : Mont-Mézenc, MArNtFN et PFRtcARr leg. Oblongues, glabres, brillantes,
avec un reflet métallique sur l'avant-corp, noires avec l'abdomen rouge et les appendices grisâtres
(stades jeunes) puis noires y compris les pattes et antennes avec l'abdomen brun rouge sombre
(stades âgés). Yeux peu distants du bord antérieur du pronotum. Tubercules antennifères invisibles
de dessus ; antennes à pubescence mi-dressée. Rostre atteignant le milieu du mésosternum. Pro-
fémurs renflés, généralement pourvus au stade V sur le bord antérieur de quelques denticules
piligères peu visibles dont un plus grand. Méso- et métatibias armés de rangées d'épines visibles
dès le stade III, très robustes au stade V. Dos de l'abdomen sans aire évaporatoire sur la jointure
III-IV ; deux aires subégales, transversales, étroites, sur les sutures IV-V et V-VI, la distances
entre ces aires égale à environ 1,5 fois leur largeur. Sutures des tergites toutes simples, celles
portant les aires évaporatoircs infléchies assez amplement vers l'arrière.

Stade 111. Long : 1,5 mm.

Stade /V. Long : 1,9-2,3 mm.

Stade V. Long : 3,1-3,5 mm ; antennes (articles) : (l)0,23- (II)0,35- (III)0,27- (IV)0,46 mm.
Large : diatone 0,75 mm ; abdomen 1,2-1,35 mm.

Ecologie. —D'après PFALER 1936, THGMAs 1955, SovTHwooo & LEsToN
1959, et PvTsHwov 1969b.

Cette espèce affectionne les biotopes secs et sablonneux, où elle paraît
liée aux Erica et Calluna ; cependant elle a aussi été trouvée en tourbière
(S1NGER, 1952 et autres auteurs). Elle hiberne à l'état adulte, parmi les racines
des plantes-hôtes et aussi les aiguilles et radicelles des Pins qui croissent
dans le Callunetum. Les hibernants reprennent leur activité dès le début du
printemps. Les copulations, suivies des pontes, ont lieu en mai. Les oeufs
sont collés individuellement, à raison de 12 à 15 par ponte, sur les rameaux
morts des Ericaceae, où l'homochromie les rend presque invisibles. Le dé-
veloppement larvaire a lieu de mai à juillet ; les adultes de la génération
hibernante disparaissent durant cette période, tandis que les premiers imagos
de la nouvelle génération font leur apparition dans la seconde quinzaine de
juillet, le recouvrement entre les deux générations étant ainsi nul ou très
faible. L'espèce ponctionne vraisemblablement les jeunes feuilles de Bruyè-
res, mais peut éventuellement attaquer des Collemboles et Thysanoures. Elle
a occasionnellement été trouvée en fourmilière de F. rufa L. (REIcHENsPERGER
1922) et de Las(us niger (L), en nombre (RECI AIRE 1950) ; tout au moins
pour ce dernier cas il s'agissait d'une observation en janvier, donc prob-
ablement en hibernation.

Distribution. Carte n" 137. Macrodema micropterum est un élément
européen ; on le connaît de la Péninsule Ibérique à la Scandinavie et à la
partie Nord de la Russie. Il est rare ou absent dans les péninsules italienne
et balkanique, mais connu de Transcaucasie. L'examen de la partie Ouest
de sa carte de distribution montre une certaine influence atlantique. Sa pré-
sence en Afrique du Nord est incertaine.

FRANCE. Commun ou très commun dans les biotopes favorables (landes à bruyères) à l'Ouest
d'une ligne Strasbourg-Saône-Rhône ; présent en Aquitaine, Languedoc et Roussillon jusqu'aux
Pyrénées mais semble absent ou fort rare en Provence. —ILE DE JERSEY. (LEQvEsNE 1953).
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Carte n" 137. —Distribution dc Metcrr>de »za mic>r>pteru »z.

—GRANDF.-BRETAGNE. (M>,sssn 19SS). Englnnd : répandu au Sud d'une ligne Liverpool-

Hull : aussi signalé de Cumberland et Yorkskire. Wa/es. Scr>tl« nd. —IRI,ANDE. West Cork,

West Galway, Wicklow (HaunFsr 1934). — BELGIQUE. (BosMatss 1978). Paraît répandu.—
PAYS-BAS. (AuKEMA 1989). Signalé de presque toutes les provinces. —LUXEMBOURG. (Rnt-

cttuttsrz & GERF>so 1994). —ALLEMACNE. D'après WAG>sfR (1966), partout, dans les biotopes

favorables. —SUISSF.. Argovie (FREY-GnssNER 1869). Doit être rare. — ITALIE. Unc seule

ancienne indication : Piemonte, Stazzano (FERRARI 1874). —ANDORRE. (coll. Ribes !).—ES-
PAGNE. Cataluna : Gerone, Caldas de Malavella XI 1970 (Esnagot. leg.m coll, Ribes !);

Gerone/Barcelona, El Montseny, S. Marçal VIII 1982 (Rtnrs leg. ; RtnFs & GouuA 1995). Léon :

Lago Isoba VII 1965 (GONzÁLuz leg.m coll. Ribes !) ; Mts Cantabrica (Cwt<AFEZZ>t leg. !).; Co-

runa : Villa Rutis (MNMS !); Pontevcdra (UCMA !) ; Soria/Zaragoza : S'e Moncayo (CIIAMFION

1904) ; Madrid : Escorial (Czztr ort; 1880). —PORTUGAI.. Viana de Castelo : Serra do Gérez

(OLIVEIRA 1896) ; —AUTRICHE. Vorarlberg : Feldkirch (A.J. MGLLER 1926) ; Nord Tirol ! : div.

Ioc. (Htnss 1973) ; Oberosterreich : Petz, Steyr, Sarleinsbach (PR>Es>>E>z 1927); Niederásterreich :
Scheibbs (RFsst 1995) ; Steiermark : Bàrndorf, Purgg (MoosnRUGGFR 1946) ; Neusiedlersee

(Mut tzFa et nl. 1991). — RÉP. TCHEQUE. Bohême (RounAt. 1957a, Stys 1960) ; Moravie :
Sedlesovice, Budisov (SYEnuiK & VAYR(t'ovA 1998b). —SLOVAQUIE. Késmàrok (HoRYÁrtz

1897b) ; Závod, Tvrdosin (SrrttuiK & VAYR(>zovÁ 1998c). —SLOVÉNIE. (GGGAuA & GoGA>.A

1986) ; — CROATIE. « Fiume » (Hoavgrtt 1897b). —BULGARIE. Sofia (Jos>Fov 1964a).—
DANEMARK (HNHM !). —NORVEGE. (WARLOE 1924) : Kongsberg, Fredrikstad (HNHM !).
—SUEDE. (Couu>A>sos & OsslANNILssoN 1976). Répandu au Sud du 60'arallèle ; plus au Nord :

Upland, Vàstermanland, Vármland, Dalarne, Angermanland : semble atteindre 63"N. — FIN-

LANDE. (J. SA>zunERG 1920 ; LAMMFs & Rt>z>tn 1990). Archipel d'Aland, régions d'Abo,
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Nylandie, Sud Carélie, Satakunta, Savonie australe, Nord Carélie. —POLOGNE. Haute-Silésie
(J. Lts 1989) ; région de Krakáw ; Pomorze ; région de Gdansk (SMREczYIssxt 1954) . —LI-
THUANIE. Kaunas (ZMAS !). —LATVIE, ESTONIE (FLOR 1860). —RUSSIE D'EUROPE.
Au Nord jusqu'en Carélie septentrionale (67'N selon J. SAHLBBRG) ; S Petersburg, Pskov, No-
vgorod, « Kalinine » (ZMAS !). — BIÉLORUSSIE. Gomel (GITERMAts 1931). — UKRAINE.
Chernigov, Kiev (Porsttvov 1969b). —AZERBAIDZHAN. (GtoAYATov 1982). Khanlar. Nakhi-
chevan: Ordubad, Shakhbuz. Non vérifié.

Signalé du Maroc (SLATER 1964b, citation non identitiée) ; j'ai vu aussi un spécimen étiqueté
« Bizerte » (coll. Hannothiaux). A vérifier.

GEN. 88. —AOPLOSCELIS FIEBER 1860

'spèce-type

; (A. bilineata Fieber 1861)
= Pachymerus bivirgatus Costa 1855

Aoploscelis Fieber 1860 : 47 ; 1861a : 180. —Maerodema subgen. Aoploscelis Stal 1872 : 52.

Pv TON 1878a : 49 (Syn. Hét. Fr.) ; OsHANIN 1906 : 325 (Verz. Pal. Hem.) ; ScvooER
1957c : 155 (in Gonianotina) ; STIcHEI. 1958 : 218 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b :
1398 (Cat. Lyg.) ; PvTsHKov 1969b : 262 (Lyg. Ukr.).

Genre connu par une seule espèce, paléarctique.

1. —Aoploscelis bivirgata (Costa)

bivirgarus Costa 1853 : 26 ; 1855 : 248 (Pachymerus) [Italie Sud ; lectotype (á) ZIUN !J ;—
bilineara Fieber 1861a : 181 [Corse ; Types ?J ; —koeppeni Kiritshenko 1910 : 315 [Crimée ;
lectotype (9) ZMAS !]; —f. nigra Mancini 1947 ; 40 [Italie ; lectotype (à) MCSN !J.

PüTON 1878a : 49 (Syn. Hét. Fr.) ; LFTHIERRY & SÉYERIN 1894 : 205 (Cat. Hém.) ;
OSHANIN 1906 : 325 (Verz. Pal. Hem.) ; STIcHEL 1958 : 219 (Hét. Eur.) ; SLATER
1964b : 1399 (Cat. Lyg.) ; PvTSHKov 1969b : 262 (Lyg. Ukr. ; syn. de koeppeni) ;
PÉRIcART 1998b : 7 (lect. nigra).

Adulte. Habitus macr. : fig. 281a p. 414. —Macr. ou sub-brach. Assez allongé, brillant, fi-
nement ponctué en-dessus, subglabre, noir avec parfois appendices et hémélytres brun sombre,
les hémélytres le plus souvent marquées d*une bande jaunâtre vive sur le clavus le long de la
corie. Tête finement et assez densément ponctuée, yeux touchant presque le bord antérieur du
pronotum. Tubercules antennifères peu visibles de dessus. Antennes assez brèves, 0,4-0,4S fois
aussi longues que le corps, article I atteignant l'apex du clypeus, article II 0,48-0,63 fois aussi
long que le diatone et 1,12-1,25 fois aussi long que Hl ; article IV le plus long, 1,15-1,3 foi »

aussi long que II. Rostre atteignant le milieu du mésosternum. Pronotum 1,5-1,75 fois aussi
large que long, trapéziforme (macr.) ou presque rectangulaire (sub-brach.), sillon postmédian
nul ou obsolète, le champ postérieur non ou à peine délimité. Hémélytrcs pris ensemble 1,75-
1.90 fois (macr.) ou 1,2S fois (sub-brach) aussi longs que larges, ceux des macr. atteignant ou
presque l'apex de l'abdomen, la membrane brune à blanchâtre, ou brune avec une traînée blan-
châtre longitudinale médiane diffuse partant de la hase ; hémélytres des sub-brach. atteignant

Substantif féminin (cf vol. l, Introduction p. XVII).v)
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la base du tergite VI, membrane réduite à une lunule brunâtre. Profémurs non dentés. Protibias

portant sur la tranche dorsale un long cil vers le tiers basai et un plus court près de l'apex ;

méso- et métatibias armés de rangées d'épines sombres presque aussi longues que leur diamètre.

à. Ouverture génitale : fig. 279f p. 408 ; paramères : fig. 279g, h. 9. Spermathèque : fig. 279i.

Long : 2,5-3,2 mm ; antennes (articles) : (I)0,15 à 0,19- (II)0,30 à 0,38- (III)0,27 à 0,31-
(IV)0,38 à 0,45 mm. Large : diatone 0,50-0,57 mm ; hémélytres (ensemble) 0,90-1,05 mm.

La variété nigra, sans bande claire sur les clavus, n'a pas de valeur taxi-
nomique.

Larves. —Stades IV et V, d'après PuïsHKov 1969b. Entièrement noires, glabres, très brillan-

tes ; soies antennaires n'excédant pas en longueur la moitié du diamètre des articles. Tibias

brunâtres, plus clairs que les fémurs. Aires évaporatoires transversales, l'antérieure un peu plus

large que la postérieure.

Ecologie. —Les moeurs d'Aoploscelis bivirgata sont peu connues. J'en
ai récolté des spécimens sur le sol et dans la mousse de stations généralement
humides ou marécageuses, dont l'une en Tunisie non loin de la mer ; JostFOV

(1964b) mentionne une capture en Bulgarie à 2000m d'altitude. On trouve
l'adulte durant toute la belle saison. PttTstttcov indique la présence des stades
larvaires IV et V en Ukraine au mois d'août.

'lu t ~23+

!)V
Carte n" 138. —Distribution d*Aoploscelis bivirgata.

Distribution. Carte no 138. —Aoploscelis bivirgata est un élément pon-
to-méditerranéen, qui semble répandu de la Péninsule Ibérique et du Maroc
à l'Ouest, jusqu'au Proche-Orient et à la Transcaucasie à l'Est.

FRANCE. Rare et seulement dans le Midi. Hérault : Béziers (MAYt r leg. ; MARt2uEï 1894) ;

Aude : Carcassonne (SIENKIEwtcz 1964) ; Ardcche : bois de Païolive Vl 1985 (PÉRtcARï leg. !);

Var : S Raphaël (StEtsvtEwtcz 1964) ; probablement plus largement répandu. Corse : (div. coll. ! ;

Types de bilineata), Ghizonaccia VI 1961 (PÉRtcAttï leg. !). — ITALIE. Toseana : Pergine

(MCSN ! ; MAtscttst 1947), île de Giglio (id. !). Umbria : Perugia ! (Matscttst 1947 ; lectotype

de f. nigra). Lazia : Acilia, Roma (MCSN !) ; réserve de Circeo (MELBER 1991).Puglia (Cos+A,

sec. SERvAoEt 1967). Campania : M'lburno (MCSN !). Sardegna : Sassari (SFRVADEl leg.m
MSNV !), Macomer (BvRutst leg.—+ div. coll. !); Santa Margherita di Pula (Hutss leg. !), Iglesias
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(FFRRARI 1888) ; îles Maddalena (Rtzzorrt VvAîn leg. !).Sicilia : Sciacca (ZIUP !), Cefalu (coll.
Seidenstücker !), Mistretta, M'ebrodi (HEtss leg. !), M" Soro (OsEv A leg.—> MSNV !).—
ESPAGNE. Cataluna : (Gerone), Caldas de Malavella, La Selva, IX 1983 (VtNoLA leg. ; Ribes
1990) ; Coruna (BovtvAR leg.—x MNMS !); Teruel (UCMA !) ; Cuenca : Caïïete VI 1991 (PÉRt-
îART leg. !); Madrid : Madrid (div. coll. !), Cercedilla VH 1969 (RtBEs leg. !), Escorial (BOLIVAR
& CHIcoTE 1879), Somosierra (MNMS !); Avila (UCMA !) ; Salamanca : Bejar (CHAMntots
1903), Ciudad Rodrigo VI 1983 (PÉRtîAtt'r leg. !) ; Cáceres : Embalse de Alcantara VI 1989
(PÉRIcART leg. !); Ciudad Réai (HNHM !).—PORTUGAL. Bragança : Oleirinhos VI 1989 (MA-
roîv & PÉRlcARr leg. !); Guarda ; Serra de Estrela, Gouvcia V 1983 (PÉRtcARr leg.), Freinada
(OLIVEIRA 1896) ; Portalegre (coll. Hannothiaux !) ; Coimbra (LttsoBERo leg.~ MZHF !); Faro :
Serra de Monchique (Ot.tvEIRA 1896). —CROATIE. Dalmatie : « Cattaro » XI 1904 (J. SAHLBERG
leg. ; LINNAvvoRI 1953) ; Melcda (ZMAS !). — BOSNIE-HERZÉGOVINE. Domanovic
(HNHM !). —YOUGOSLAVIE, Srhija : Leskovac (KQRMlLEv 1937) ; Montenegro : Podgorica
(HNHM !).—ALBANIE. « Scutari rs Kula Ljums (MAtvctvt 1953b). —ROUMANIE. Banat, Va-
lachie (Kts 1991). —BULGARIE. Topolovgrad (Jostrov 1964b) ; Slavjanka, Mt Alibotush, ait.
2000 m (id:) ; Burgas X 1970 (Jostt:ov 1990), défilé de Kresna, Belogradcik VI 1988 (Htuss
leg. ; Jostrov 1990). —GRFCE. Attiki (RFvTBR 189lb; MZHF !); Pelopánnisos : Vouraiki Vl
1994 (Htuss leg. !) ; île de Corfu (=Kérkira) (div. coll. !) ; île de Crète (=Kriti) (Jostrov 1986a).
—CHYPRE. Troodos (div. coll. !).—TURQUIE. Kizilcahamam (SEIDBNsTL!îKER le!,'. !) ; « Ak-
bès » (=Ekbaz) (Pt>rov & NovAt-HtFR 1895). — UKRAINE. Crimée (Types de koêppeni),
Sébastopol, Kertsh ! (ZMAS !).—RUSSIE D'EUROPE. Krasnodar (Pvrsnvov 1969b). —AR-
MÉNIF.. Etshmyadzin (Pv!rsnvnv 1969b). — MAROC. Moyen —Atlas : Azrou (VtoAt. 1937).
Aguelmane Azigza V 1988 (MAvngs leg. !).—ALGÉRIE. Teniet el Haad (Stevtttnwtcz 1964) ;

Sétif, El Beida. sebkha. V 1985 (DorvEr leg. !).—TUNISIE. Tabarka, dunes en sous-bois IV
1979 (PÉRlîART leg. !).—SYRIE. Sanametn IV 1904 (J, SAHI.RFRî lêg. ; Ltnvavv!OBI 1953).

Fig. 281. —a, Aoploscelis bivirgata, á du Sud de la France, habitus ; b, Facicoris
fax, holotype (V) du Tadzhikistan, habitus. —Échelles en mm. —a, original ; b, re-
produit de KtRtTsHEbtKo & SCUDDER, 1973.
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GEN. 89. —FACICORIS KIRITSHENKO & SCUDDER 1973

Espèce-type : Fncicoris fax Kiritshenko & Scudder 1973

Facicoris Kiritshenko 1964 : 162 (nom. nurf.) ; KtRtrsttEtvxo & ScuooER 1973 : 140.

L1NNAvuoR1 1986 : 90 (comp. avec Pionosomux)

Genre monospécifique voisin de Pionosomus, dont les caractères sont don-

nés ci-dessous d'après son unique espèce, F. fax.

1. —Facicoris fax Kiritshenko R Scudder

fax Kiritshenko & Scudder 1973 : 141 ITadzhikistan ; holotype ( Y ) coll. Scudder].

GtoAYATov 1982 : 46 (biol.) ; LINhtAvttoRt 1986 : 90 (morph.).

Adulte. Habitus : fig. 28lb. —Macr. Corps parallèle, assez étroit, 2,8 fois aussi long que

large, couvert en-dessus ainsi que les antennes et les pattes, de soies molles dressées, les plus

longues 2 fois aussi longues que le diamètre oculaire. Tête et champ antérieur du pronotum

noirs, le reste du dessus varié d*orangé, noirâtre et blanchâtre ; antennes et pattes en grande

partie jaune brunâtre. Tête vue de profll petite, front convexe, yeux petits, touchant le bord

antérieur du pronotum, front 6 fois aussi large que leur diamètre transversal vu de dessus. An-

tennes 0,5 fois aussi longues que le corps. Pronotum 1,2 fois aussi large que long ; champ

antérieur caréné latéralement, convexe, assez luisant, à peine pointillé : constriction post-médiane

faible mais bien visible, sillon transversal très marqué, champ postérieur brun clair à orangé
bordé de noir en arrière, assez grossièrement ponctué. Scutellum ponctué, noirâtre, brunissant

vers le sommet. Hémélytres pris ensemble 1,7 fois aussi longs que larges, orangé varié de noir

et de blanchâtre ; clavus marqué dc 3 rangées de points ; membranes blanchâtres avec une tache
circulaire brun sombre. Pattes orangé, profémurs renflés mais inermes ; quelques épines sur les
méso- et métatibias, à peu près aussi longues que le diamètre de ceux-ci. Abdomen (fig. 282a

p. 416) comme chez les Pionosnmus, trichobothries et stigmates identiquement placés. o. Pa-

ramères : fig. 282b.

Long : 2,5 mm ; antennes (articles) : (I)0,17- (H)0,38- (HI)0,30- (IV)0,45 mm. Large : diatone

0,45 mm ; hémélytres (ensemble) 0,90 mm.

Cette espèce est connue de Transcaucasie, de Palestine et d'Asie Moyenne.
GmAvATov en a collecté des spécimens en Azerbaidzhan dans les rosettes des

Stipa et au pied de Thymus rariflorus, sur un sommet à très pauvre couverture
végétale.

ARMFNIE. Dzhirwez IV 1936 ! (Rtcn BBR leg.—> ZMAS et coll. Scudder). —AZERBAIDZHAN.
Sheki V 1965, IV 1970, IV 1972 (GtoAvA+ov 1982). —ISRAEL. Jérusalem, l o (J. SAIILBBRG

leg. in coll. Linnavuori).

EXTENSION ASIATIQUE. Tadzhikistan : Mts Gissar (hoforype) ; Turkménie : Kopet Dagh.

GEN. 90. —PIONOSOMUS FIEBER 1860

Espèce-type : Lygaeus varius Wolff 1804

Pionosomus Ficher 1860 : 48 ; 1861a : 185.
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STAE 1872 : 53 (i » clé) ; PtzToN 1878a : 48 (Syn. Hét. Fr.) ; LETtztERR> & SÉvERiN
1894 : 204 (Cat. Hém.) ; HoRVÁTH 1895b : 39 (in clé) ; OsHANIN 1906 : 323 (Verz.
Pal. Hem.) ; SccooER 1957c : 155 (in Gonianotina) ; STIcHEL 1958 : 216, 220 (Hét.
Eur.) ; PuTsttxov 1958a : 406 (larves) ; SLATFR 1964b : 1465 (Cat. Lyg.) ; PuTsmov
1969h : 258 (Lyg. Ukr.) ; VtNOKURov 1982 ; 213-240 (révis. ; clé spp URSS et
Mongolie) ; 1984 : 73-74 (syn.) ; 1988 : 902 (clé spp Extr.-Orient russe) ; SLATFR
& O'DoNNEu. 1995 : 187 (suppl. Cat.).

Adultes. Submacr. à macr. Petite taille : au plus égale à 3,5 mm. En
ovale assez court, couvert en-dessus d'une pubescence raide mi-dressée for-
mant sur les côtés du pronotum une frange plus ou moins longue. Yeux petits,
saillants, touchant le bord antérieur du prothorax. Tubercules antennifères à
peine visibles de dessus ; article I des antennes dépassant plus ou moins le
clypeus. Rostre ne dépassant que peu le prosternum. Pronotum subrectangu-
laire, champ antérieur subconvexe, champ postérieur plan. Hémélytres jau-
nâtres à jaune brun avec quelques taches sombres. Tibias, surtout les
intermédiaires et postérieurs, hérissés d'épines raides.

(Eufs. —Voir P. opacellus.

Larves. Deux glandes odorifères, débouchant au bord postérieur des
tergites IV et V, qui sont infléchis vers l'arrière en leur milieu ; aires éva-
poratoires pas plus larges que le l/6 de l'abdomen. Voir description pour
Piozzosomus varius.

e F

Fig. 282. —a,b, Facicoris fux : a, tergites IV à VI de l'abdomen ; b, paramère. —c-h,
Pionosomus varius, spécimens de France, forêt de Fontainebleau : c, pygophore du
d', vu au-dessus de l'ouverture génitale ; d, ici., vu d'arrière ; e,f, paramère gauche
(2 positions) ; g, spermathèque de la Y ; h, réservoir éjaculateur du 8, vu de dessus.
—1, oeuf de Pionosomus opacellus. —j, Pionosomus a/zicola, o des Iles Canaries,
paramère. —Échelles en mm. —a,b, d'après LtNNAvtzoah 1986 ; c-d, g-j, originaux ;
e,f, d'après VtNovtzRov 1982, modifié ; i, d'après PtzTstzvov, 1969b.
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Ecologie et distribution. —Ce petit genre paléarctique vit surtout sur

sol sableux dans le callunetum ; les espèces hibernent à l'état adulte ; on en

connaît une dizaine, dont 8 dans la sous-région euro-méditerranéenne. Celles
de l'ex-URSS ont été révisées par VtwovvRov (1982) à qui l'essentiel des
données ci-après est emprunté. Les identifications sont difficiles car les ca-
ractères externes proposables (brillance du champ antérieur du pronotum, lon-

gueur des soies latérales) sent assez variables et nécessitent d'être confirmées
par l'examen du pygophore des á, et de leurs paramères, assez difficiles à

extraire.

TABLEAU DES ESPÈCES (ADULTES)

1 (6)

2 (3)

3 (2)

4 (5)

5 (4)

6 (1)

7 (8)

8 (7)

9 (10)

10 (9)

11 (14)
12 (13)

Soies dressées dcs bords latéraux du pronotum 2 fois aussi longues que la

largeur des yeux vus de dessus. Champ antérieur du pronotum luisant...... 2

Pygophore du d portant sur son bord postérieur 2 faisceaux dc poils allongés
(fig. 284a, b p. 421). Long : 2,5-3,4 mm. Elément turanico-pontique................

3. Aeterotri chus Horváth (p. 422)

Pas dc faisceaux de poil » sur le bord postérieur du pygophorc....................4

Pygophore du <5 densément bordé en arrière de poils blancs recourbés en

crochets à l'extrémité (fig. 284n, o p, 421). Champ antérieur du pronotum plus
ou moins densément ponctué. Long : 2,4-2,9 mm. Suède (île d'Oland), et de
l'Ukraine à la Yakoutic..............................6. trtà Anpterus (Thomson) (p. 425)

Pygophore du o dcnscment bordé en arrière dc poils blancs droits ou plus

ou moins arqués comme lig. 282c. Paramères ; fig. 282j. Long : 3,25-
3,60 mm. Espèce des Iles Canarics....................7. altieota Lindberg (p. 426)

Soies dressées dcs bords latéraux du pronotum moins de 2 fois aussi longues

que la largeur des yeux vus dc dessus, ou dans lc cas contraire champ an-

térieur du pronotum mat et densémcnt ponctué......................................7

Hémélytrcs à ponctuation brune comme chez les autres espèces du gcnrc,
mais sans taches sombres. Brach. seul» connus. Long : 3,2-3,5 mm. Espècc
de Madère.. 8. metdeitzte Lindberg (p. 426)

Dcs taches sombres sur les hémélytrcs 9

Champ antérieur du pronotum mat, dcnsément ponctué, pourvu d'un dense
duvet blanchâtre couché. Tache du milieu des corics brun noir à noire, in-

terrompue, ou chez les spécimens sombres formant une bande transversale :
tache de la base pcu développée, ou chez les spécimens sombres apparais-
sant comme une étroite bande noire. Macr. ou sub-brach. Lon< : 2,3-3,2 mm.
Euro-sibérien, semble local en Europe occidentale

5, opat ettu » Horvâth (p. 423)

Champ antérieur du pronotum fortement brillant, à ponctuation dispersée.....
. 11

Pronotum bref, 1,6-2 lois aussi large que long. . 12

Un pcu moins grand. Ponctuation du champ antérieur du pronotum présente
quoique rare de chaque enté du milieu du disque. Tache de la hase dcs cories
quclquclois absente, ou chez lcs spécimens sombres apparaissant comrnc unc
étroite bande noire ; tache du milieu entière ou parfois séparée en deux, et
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chez les spécimens sombres reliée à la postérieure et délimitant ainsi une
tache claire. Long : 2,7-3,2 mm. Elément européen, connu aussi d'Anatolie.

1. varius (Wolff) (p. 418)
13 (12) Un peu plus grand. Pronotum complètement imponctué de chaque côté du

milieu du disque. Long : 3,2-3,7 mm. Connu d'Algérie et Maroc....................„„„„„,2. nitens Wagner (p. 421)
14 (11) Pronotum plus long, 1,5-1,7 fois aussi large que long. Clavus et corie jaunes.

Tache de la base de la corie petite, quelquefois absente, tache du milieu grande
et entière, brun sombre, tache apicale brune. Long : 2,7-3,0 mm. Turquie,
Transcaucasie et Asie moyenne.....................,...4. persimilis Horváth (p. 422)

1. —Pionosomus varius (Wolff)

varius Wolff 1804 : 148 (Lygaeus) [Europe ; Types perdus] ; —bimaculatus Zetterstedt 1819 :
73 (Lygaeus) [Suède ; lectotype (d') MZLU !]; —alloeonotus Reuter 1900b : 125 [Finlande ;
Type perdul.

FIEEER 1861a : 185 (Hét. Eur.) ; PUTQN 1878a : 48 (Syn. Hét. Fr.) ; REUTER 1902 :
150 (syn. d'alloeonotus) ; OSHANIN 1906 : 324 (Verz. Pal. Hem.) ; BUTLER 1923 :
160 (écol.) ; PFALER 1936 : 69, 75, 82, 83 (écol.) ; STIcHEL 1958 : 220 (Hét. Eur.) ;
SOUTHwooo & LEsTQN 1959 : 87, 100 (Hét. Iles Brit. : écol.) ; SLATER 1964b :
1468 (Cat. Lyg.) ; PUTsHKov 1969b : 260 (Lyg. Ukr.) ; UEsHIMA & AsHLocK 1980 :
801 (chrom.) ; TAMANINI 1981 : 108 (comp. avec P. opacellus) ; VINOKURov 1982 :
220 (révis. spp. URSS, Mong.) ; PÉRICART 1997a : 71 (lect., paralect. bimncculttu).

Adulte. Habitus submacr. : fig. 283a. —Macr. à submacr. Ovale un peu oblong, 2,15-
2,35 fois aussi long que large, mat sauf la tête et le champ antérieur du pronotum qui sont
brillants ; pubescence dorsale brunâtre, mi-dressée, raide, assez dense, et formant sur les bords
latéraux du pronotum une frange de soies un peu plus longues que le diamètre des yeux vus
de dessus, qui se prolonge, moins longue, sur la moitié antérieure du bord des hémélytres. Tête
noire, très finement et densément ponctuée, cependant brillante ; front 4-4,5 fois aussi large que
les yeux vus de dessus. Antennes 0,45-0,5 fois aussi longues que le corps, portant sur les articles
Il à IV des soies fines obliques presque 2 fois aussi longues que le diamètre de ceux-ci ; article
I ne dépassant guère le clypeus, noir, parfois éclairci à son apex ; article II jaunâtre à jaune
brun, le plus souvent assombri apicalement, parfois aussi à sa base, 0,5-0,58 fois aussi long que
le diatone et 1,05-I,3 fois aussi long que III ; articles III et IV bruns, IV à peine plus bref que
Il. Rostre ne dépassant pas le prosternum. Pronotum subrectangulaire, 1,65-1,72 fois aussi large
que long ; champ antérieur noir, brillant, convexe, finement et éparsément ponctué, plus densé-
ment en avant ; champ postérieur mat, bien délimité par un arc, assez densément ponctué, noir
avec de part et d*autre du milieu 1 tache transversale rectangulaire jaunâtre marquée de points
sombres, ces taches s'étendant souvent jusqu'au bord postérieur. Hémélytres pris ensemble
1,5 fois aussi longs que larges et atteignant l'apex de l'abdomen (macr.) ou 1,35 fois aussi longs
que larges et laissant découvert le dernier urite (submacr.) ; une petite tache brune rarement
absente en avant des cories, une autre tache médio-latérale rectangulaire souvent séparée lon-
gitudinalement en 2 parties, et une tache occupant l'angle apical ; membranes largement brunes
au milieu avec 3 taches blanchâtres périphériques. Fémurs noirs, tibias et tarses jaune brunâtre
à bruns, les méso- et métafémurs armés de rangées d'épines noirâtres presque aussi longues
que leur diamètre. Dessous noir, les lobes méso- et métacoxaux jaunâtres. d. Ouverture génitale :
fig. 282c p. 416 ; réservoir éjaculateur du phallus : fig. 282h ; paramères : fig. 282e, f. 9.
Spermathèque : fig. 282g p. 416. Caryotype : 2 (7 + m) + XY.

Long : 2,7-3,2 mm ; antennes (articles) : (I)0,19- (Il)0,38 à 0,46- (III)0,32 à 0,34- (IV)0,41
à 0,47 mm. Large : diatone 0,68-0,76 mm ; hémélytres (ensemble) 1,12-1,36mm.

Larve stade V. Silhouette : fig. 283b. —D'après des spécimens du bassin parisien, forêt de
Fontainebleau. Ovale, brillant, avant-corps noirâtre en-dessus, arrière-corps brun rougeâtre som-
bre à noirâtre, dessous brun rougeâtre sombre avec les coxae claires, pattes et antennes brun
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Fig. 283. —Pi onosomus vori(( », —a, 8 du Sud-Ouest de la France, habitus ; b, larve

stade V du Bassin parisien (Fontainebleau), silhouette. —Échelles en mm. —Originaux.

noirâtre, apex des articles antennaires ct moitié antérieure des profémurs souvent rougeâtres.

Tête 1,5 fois aussi large que longue, portant quelques soies raides dressées ; diatone nettement

plus court que le bord antérieur du pronotum ; yeux touchant le bord antérieur du pronotum ;

tubercules antennilères invisibles de dessus : article I des antennes dépassant légèrement l*apex

du clypeus ; des soies dressées obliques sur les articles II et III, 1,5 fois aussi longues quc le

diamètre de ceux-ci. Rostre brunâtre, assombri au sommet, atteignant à peine les mésocoxae.

Pronotum presque 2 fois aussi large que long, faiblement trapéziforme, bords latéraux un peu

arqués, avec une étroite gouttière qui porte une dizaine de soies dressées dirigées vers l'extérieur,

presque aussi longues que l'article I des antennes. Lobes hémélytraux atteignant le bord antérieur

du tergite III. Bord postérieur du tergite Ill rectiligne, ceux des tergitcs IV ct surtout V infléchi »

vers l'arrière dans leur région médiane, les deux aires évaporatoires étroites, subégales, pas

plus larges que le I/6 de 1*abdomen, leur distance égale à 1,2 fois leur largeur. Pattes robustes,

profcmurs inermes, avec quelques soies dressées ; tibias portant dcs rttngces d'épines noires

aussi longues que leur diamètre ; en outre quelques longues et fines soies dressées sur les pro-

tihias, qui sont fortement élargis antérieurement. Métatarses assez étroits, allongés, à articles

subégaux.

Long : 2,50 mm ; antennes (ttrticlcs) : (I)0,16- (ll)0,29- (III)0,25- (IV)0,39 mm. Large : dia-

tone 0,67 mm ; mésothorax (lobes hémélytraux inclus) 1,2S mm.

Ecologie. —En Europe occidentale et septentrionale, cette espèce affec-
tionne les landes ou dunes sablonneuses dans les clairières, au bord des forêts
de cônifères, où on la trouve à terre au pied des Bruyères et plantes basses
telles que Thymus, Erodrtn)t, Cerasrinm et les touffes de Poaceac, parfois en

grand nombre (nombreuses observations en Angleterre, Allemagne, et mes

collectes en France). L'hibernation s'effectue ù l'état adulte. En Angleterre
(SQETHvvooD k. LEsToN 1959) les accouplements ont lieu en mai, le dévelop-

pement des larves exige environ 40 jours, et lcg imagos de la nouvelle gé-
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nération apparaissent à la fin de juillet; le cycle annuel est sensiblement
identique en France (forêt de Fontainebleau).

Distribution. Carte n" 139. —Pionosomus varius est répandu en Europe
sur une large bande de territoire orientée du Sud-ouest au Nord-est allant
de l'Espagne méridionale à la Finlande et au Nord de la Russie d'Europe ;
il est en outre présent dans quelques stations ponctuelles. Les indications
d'Ukraine et de Transcaucasie concernent vraisemblablement P. heterotrichus.

FRANCE. Commun par places, semblerait manquer dans le Centre, probablement faute de pros-
pections. Nord !, Pas-de-Calais !, Somme (Dvaots 1888), Calvados, Manche (BRvttErEAv 1931).
Ille-et-Vilaine !, Morbihan !, Loire-Atlantique (DoMttttvvE 1902), Vcndée !, Charente-Maritime
(île d'Oléron !), Bassin parisien ! (commun à Fontainebleau), Bas-Rhin !, Saône-et-Loire !, Isère !,
Vaucluse !, Alpes-de-Haute-Provence, Alpes-Maritimes (WAortER 1955b), Bouches-du-Rhône !,
Hérault !, Aude !, Pyrénées-Orientales !, Haute-Garonne !, Landes !, Gironde ! Non connu de
Corse. —ILE DE JERSEY. (LEQvEsNE 1953). —GRANDE-BRETAGNE. (MAssEE 1955). En-
gland : Kent, Dorset ; Wales : Pembroke. —BELGIQUE. (BosMANs 1978) : Flandre occidentale,
Anvers, Limbourg, Brabant, Namur, Luxembourg belge. —PAYS-BAS. (AvtcEMA 1989) : signalé
de la plupart des provinces. —LUXEMBOURG. (REtcttvtttv & GERstvo 1994). —ALLEMAGNE.
Partout, dans les biotopes à landes (WAGNER 1966). —SUISSE. Connu seulement du Valais (div.
publ.). —ITALIE. Alto Adige : Stava VII 1968 (TAMAwttt 1982), Bolzano (Rtzzorrt VvActt
leg. !). Pieraonre : Vercelli (MAIxtctxt 1952a). Calabria : répandu au Sud, dans la région d'As-
promonte (TAMANINI 1981 ; div. coll. !).Sardegna. Sorso (SERvArtEt 1952). —ESPAGNE.

-10 x~ yt at ~ 30
) cP 5tt L/

$
Ittt

C
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Carte n 139. —Distribution de Pionosomus varias (contour de gauche et petits cer-
cles) ; distribution ouest-paléarctique de P. heterotrichus (contour de droite).
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Cataluna : Gerone, Barcelona (coll. Ribes !); Huesca : P" de Monrepos ! (id.) ; Burgos ! (id.) ;

Soria : P" de Oncala ! (id.) ; Teruel ! (coll. Heiss) ; Madrid !, Segovia !, Avila ! (coll. Ribes et

MNMS) ; Ciudad Real : Fuencaliente (MNMS !); Sevilla : Colledo de San Cristobal (id. !); Sierra
Nevada (id. ! ; WAGNER 1960a). —RÉP. TCHEQUE. Bohême et Moravie (STEHLIK 1962 ; Ho-

BERLANDT 1977). — SLOVAQUIE. (id.). — HONGRIE. Bugac ; Kecskemét (Hslss leg. !).—
ROUMANIE. Moldavie : Vallée du Barlad (MotttAnoox leg.—> MNHN !).—TURQUIE.
Anatolie : Ankara, Kayseri (SEtoExsrvcvER leg. !); Çamlidere (HonERvAxor 1955). —DANE-

MARK. !, île d'Anholt (Kt.srnsctc 1951). —SUEDE. (Covt.tAnos & OssIANNILssoN 1976) :

Skàne !, Blekinge, Halland, île d'Oland !, île de Gotland ; Stockholm ?. —FINLANDE. Archipel
d'Aland (Pargas !), Abo, Nylandie !, Sud-Carélie. —POLOGNE. Haute-Silésie (J. Lts 1989) ;

Minsk Mazowiecki, Leczyca (SMREczYNsKI 1954) ; Bassin de la Biebza (Lts et al. 1995).—
LATVIE, ESTONIE ! (Vnvosvsov 1982), —RUSSIE D'EUROPE. S'etersburg (VINOKvsov

1982). —BIÉLORUSSIE. Gomel (GITERMAN 1931), Polotsk (coll. Seidenstücker !).—? MAROC.
(Vmwv 1938 ; à vérifier). —AI.GÉRIE. Bou Saada (MNHN !), A)n Sefra (SIEivKIEWIcz 1964 ;

à vérifier).

o

Fig. 284. —Gen. Pionosomus, spp. —a,f,i,n, pygophores vus au-dessus de l'ouverture

génitale; b,g,j,o, pygophores vus d'arrière ; c-e, h, k-q, paramères (l à 3 positions).
—a-e, P. heterotrichus ; f-h, P. persimilis ; i-m, P. opacellus ; n-q, P. trichopterus.—
Échelles en mm. —D'après Vt!stovvRov, 1982, modifiés pour k-m.

2. —Pionosomus nitens Wagner

nitens Wagner 1967b : 78 [Algérie, Maroc ; holotype (d', Algérie) ZMUH !l.

Ne me paraît différer de P. varius que par les caractères indiqués au tableau, et
n'est probablement qu'une forme infraspécifique de ce dernier. Long : 3,2-3,7 mm.

Les spécimens de la série-type ont été collectés par EcKERLEIN en Algérie
au pied de Plantago albicans et au Maroc dans le Moyen-Atlas.
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MAROC. Moyen-Atlas, Aïn Leuh, Azrou (EcKERLEIN teg.m ZMUH !) ;
'? Grand-Atlas (VttîAv

1938 : variu » ; non vérifié). —ALGÉRIE. 40km Est d*Aflou IV 1966 (EcvaRt EtN leg. : holotype),
Sahara : Tibesti, Guelta Karaid, ait. 2 800 m, IX 1959 (DE MtRÉ leg.m MNHN !), Bilieringa
ait. l 100 m, IX )959 (id. !).

3. —Pionosomus heterotrichus Horváth

heterorrir bus Horváth 1884 : I l [Crimée ; lectotype (l'acr.) HNHM ?l ; —fuscipes Horvdth
1895b : 41 [Crimée ; lectotypc (9 brach.) HNHM !l.

STtcttEL 1958 : 221 (Hét. Eur.l ; SLATER 1964h : 1466 (Cat. Lyg.) ; PvTsttKov
1969h : 261 (Hém. Ukr. ; syn. de fu »ripe ») ; ScUDDER 1970 : 201 (lect.) ; VINOKUROV
1982 : 219, 224 (révis. spp URSS et Mong.).

Adulte. —Sub-brach., plus rarement macr. Pubescence du dessus roussàttre, devenant brun
noir vers les bords. Antennes entièrement jaunâtres ou rousses, souvent les articles l et IV plus
sombres. Pronotum 1,3-1,4 fois aussi large que long ; frange de poil » des bords latéraux 2 fois
aussi longue que la largeur des yeux vus de dessus ; champ antérieur brillant, à ponctuation
fine, régulière, dispersée. Tache du milieu de la corie cn général enticre, grande, brune ou brun
noir ; membrane des sub-brach. très réduite, dépassant seulement un peu la corie. Pattes entiè-
rement jaunfttres ou rousses, ou parfois fémurs un pcu assombris vers le milieu, plus rarement
presque noirs. o . Bord postérieur du pygophore (fig. 284a, b p. 421) sans longue frange de poils
clairs, mais avec 2 faisceaux de soies recourbées apicalement, plus longues que chez les autres
espèces ; lame des paramères élargie apicalement (ttg. 284c-c).

Long : 2,S-3,4 mm.

Se distingue de P. variu » par la largeur de la frange du pronotum, et de
P. trichopteru » par l'absence de frange postérieur sur le pygophore du d', et
ses paramères élargis à leur extrémité apicale.

Cette espèce présente une distribution turanico-pontique (carte n'39
p. 420) ; elle est connue de Russie et Ukraine méridionales, Transcaucasie,
Turquie, Proche- et Moyen-Orient et Asie moyenne.

TURQUIE. Pazarcik (Marash) V 1958 (SrtorNsTvcKER 1960b) ; Ankara, Kayseri (SEtorNsTvcxtu
leg. !).'? Çamlidcre (HtîuERvwNr>T 1985 sous le nom varia »). —RUSSIF. D'FUROPE. (D'après
la carte de VINOKvRov, 1982) : région de Voronezh ; Basse Volga, de Volgograd à Astrakhan :
Daghestan. —UKRAINE. (PtiTsttxnv k. Pt'rsttxov 1996) : Odessa, Kherson, Crimcc. —ARMÉ-
NIE. Erevan (Gitîxv»rov 1982). —AZERBAIDZHAN. Sheki, Ordubad, Gilan (GtoAvxzov 1982).
(Nota : lcs indication~ de KttttrsuENvo (1918) relatives au Daghcstan (Derbcnt) et à la Trans-
caucasie (« Elizabethpol ru Lcrik...), sous le nom P. s aria », sont certainement relatives it P.
herera?richus). —ISRAFI.. Jérusalem H 1904 (J. SAuvunRc leg. ; LtNN»vvottt 1960).
EXTFNSION ASIATIQUE. (D'après VtNoxvRnv 1982) : Iran ; Kazakhstan, Uzbékistan ; Turk-
ménic ; Tadzhikistan ; Mongolie.

4. —Pionosomus persimilis Horváth

/îel si uilis Horváth 1895h : 40 l
« Turkestan » : lectotypc ( 2 ) HNHM !l.

SLATLR 1964h : 1467 (Cat. Lyg.) ; Sct!DDER 1970 : 203 (lect.) ; V!NoKDRov 1982 :
220, 226 (révis. spp URSS ct Mong.)
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Adulte. —Macr. ou brach. (je n'ai vu que des brach.). Diffère de P. varius par les caractères
indiqués au tableau. Tête luisante, finement pointillée ; antennes 0,5 fois aussi longues que le

corps ; article II 0,6 fois aussi long que le diatone et 1,1 fois aussi long que III ; IV 1,15 fois
aussi long que III. Pronotum 1,5-1,7 fois aussi large que long ; champ antérieur noir et luisant,

finement et densément pointillé. Hémélytres des brach, pris ensemble 1,15-1,20fois aussi longs

que larges, laissant découverts les 3 derniers tergites ; résidus des membranes semi-circulaires,

blanchâtres, avec une large tache brune. à, Pygophore grand (largeur max. : 0,6 mm) ; ouverture

génitale remarquablement petite, son bord postérieur tangent à celui du pygophore (fig. 284f, g

p. 421) ; paramères très robustes, à lame fortement élargie apicalement (fig. 284h).

Long : 2,7-3,0 mm ; antennes (articles) : (1)0,2- (II)0,42- (III)0,37- (IV)0,44 mm. Large : dia-

tone 0,7 mm ; hémélytres (ensemble) rI 1,14 mm, '2 1,35 mm.

Cette espèce est connue d'Anato]ie, Transcaucasie et Asie Moyenne.

TURQUIE. Anatolie, Ankara : Mogan Gálü ! (HottERLANDT 1955). —ARMÉNIE. Erevan IX
1932 (KoRINEK leg. ; ViuoKURov 1982). —AZERBAIDZHAN. M" Talysh, Gosmaljan V-Vll

1910 (KIRnsHEwi<o leg.), Uzhdary V 1970 (GIDAYATov leg. ; VINovvRov 1982).

EXTENSION ASIATIQUE. Uzbékistan ; Tadzhikistan.

5. —Pionosomus opaeellus Horváth

varius sensu Garbiglietti 1869 : 116 et sensu Kormilev 1937 : 41 (nec Wolff) ; —opacellus Hor-

váth 1895b : 40 [Russie S ; lectotype (9) MNHN !];
—depressus Horváth 1895b : 41 [Italie ;

lectotype ( d ) HNHM !].

GULDE 1937 : 141 (Hét. Eur. centr.) ; KIRITsHENKo 1951a : 279 (Hét. Russie
d'Eur.) ; PvTsHKovA 1956 : 275, 282 (oeuf) ; PUTsHKOV 1958a : 403, 406 (larve) ;
STIcHEL 1958 : 220, 221 (Hét. Eur.) (depressus, opacellus) ; SLATER 1964b : 1466,
1467 (Cat. Lyg.) (depressus, opacellus) ; PUTSHKOV 1969b : 259 (Lyg. Ukr.) ; Scud-
der 1970 : 200, 203 (lectt) ; TAMANINI 1981 : 108 (comp. avec varius) ; VINOKUROV

1982 ; 219, 229 (révis. spp URSS et Mong.) ; Jos!FOV 1987 : 7 (syn. de depregsus ;

comment.)

Adulte. —Macr. à sub-brach. Soies dressées du dessus noires à brun noir, moins longues

que le double du diamètre transversal des yeux vus de dessus,. Front 4-5 fois aussi large que

les yeux vus de dessus. Articles I et IV des antennes noirs, les 2 autres jaunes à brun noir, ou

bien antennes entièrement brun jaune ; article II 0,55 fois aussi long que le diatone. Pronotum

trapéziforme, 1,5-1,75 fois aussi large que long ; champ antérieur en règle générale non ou fai-

blement luisant, à ponctuation très dense, fine et régulière et portant, outre les soies raides,

une pubescence claire couchée assez longue et assez dense. Hémélytres à tache sombre médiane

généralement réduite et interrompue longitudinalement ; membrane des submacr. généralement

abrégée, mais complète et dépassant la corie. Fémurs noirs, quelquefois un peu éclaircis à la

base et au sommet ; tibias et tarses jaunâtres à brun sombre. 8. Pygophore petit (largeur max.

0,4 mm), bord postérieur sinué vers l'intérieur vu de dessus et un peu proéminent au milieu vu

d'arrière, pourvu de soies assez longues et de 2 faisceaux de poils (fig. 284i, j p. 421) ; ouverture

génitale tangente au bord postérieur ; lame des paramères large à la base, atténuée apicalement

(fig. 284k-m).

Long : 2,3-3,2 mm.

Nota : VINQKUROV (1982) souligne la grande variabilité de cette espèce, qui peut ressembler à

P. trichopterus (spécimens à champ antérieur du pronotum plus ou moins luisant et peu ponctué)
ou à P. heterotrichus (tache sombre médiane des cories grande et entière) ou à ces 2 espèces
(soies des angles antérieurs du pronotum double du diamètre des yeux). Dans les cas douteux,

noter que les soies des angles antérieurs du pronotum de P. opacellus sont noires à brun noir

et aussi épaisses que les épines des métatibias, alors que chez les 2 autres espèces citées elles

sont plus minces et de coloration rousse à brun doré.
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(Knf. Fig. 282i p. 416. —D'après Pt) tsttxov. En concombre court. Chorion brillant, châtain.
Micropyles au nombre de 4-5, petits et malaisément visibles. Long : 0,83 mm ; diamètre max. :
0,4 mm ; diamètre couronne micropylaire : 0, I mm.

Ecologie. —D'après POTsHKov cette espèce affectionne les jachères sa-
blonneuses, bords des forêts (surtout de cônifères), clairières, lerrasses sa-
bleuses des cours d'eau ; aussi sur sol argileux au pied des Thymus, et même
sur sol pierreux ou crayeux.

En Ukraine, l'hibernation a lieu au moins partiellement à l'état adulte ;
l'hibernation des adultes est aussi avérée en Moravie méridionale dans une
vieille et épaisse litière sèche sous des Thuya (STEHLiK & VAVRfNovÁ 1998bl.
Les pontes commencent au début de mai ; les o.ufs sont déposés individuel-
lement dans la mousse, les lichens et parties cassées des végétaux. Les larves
apparaissent à partir du milieu de mai ; on en trouve ensuite aux divers stades
de développement durant tout. l'été et même en octobre, et les stades âgés
se rencontrent jusqu'en novembre. Les jeunes imagos de la nouvelle géné-
ration se montrent dès la fin de juin et pondent des ccufs de fin juillet à
début septembre. Il n'est pas exclu qu'au Sud de l'Ukraine une partie des
populations hiberne à l'état de larve âgée.

Les principales plantes nourricières sont en premier lieu les diverses es-
pèces de Thymus, et ensuite d'autres plantes qui croissent dans les lieux
sablonneux : Enrdium, Cerastium, Alyxvum, Potentilla, Aehillea, Cttlluna vuI-
garis. Les Punaises en ponctionnent notamment les graines tombées.

Distribution. Carte n" 140. —Pi<rnosomus opaeellu » est un élément euro-
sibérien. Dans l'Ouest paléarctique il est présent dans le bassin de la Mer
Caspienne et celui de la Mer Noire, et dans la partie orientale de l'Europe
moyenne et méridionale, ne dépassant pas vers l'Ouest une ligne Macédoine-
Basse Saxe, sauf une poche de présence en Italie septentrionale.

Carte no l40. —Enveloppes dcs aires de distribution dans lrOuest-paléarctiquc dc Pir)-
))r)xr)Ill))x «f)acelhrx.
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ALLEMAGNE. Niedersachsen : pas rare dans la région dc Brcmen, Hamburg, Lüneburg
(WAîsER & WEBER 1967), Hannover et bord de l'Elbc (Mt:Luette 1995). Schlesu>ig-Holstein :
Ost-Holstein (WAGNER & Wauütt, 1967). Sachsen : Oherlausitz ! (JoRoxn 1963). Brandenburg :
Région de Berlin !, Eberswalde, Mescherin !, pas rare (Gt>t.t.vtttt-scttetotsc 1977). Mecklemburg.
(Wact ua 1966). —ITALIE. Aosta ;(TAMANINI 1981) Crctaz VIII 1964 (SFRVADFI feg.m MCSN !).
Piemonte : Vercelli (HNHM ! ; types de depressut ), Varinella, Val Scrivia (MCSN !).Alto Adige :
Laces, Piani S. Anna (TAtvtAttttst 1982). —AUTRICHE. Ncusicdlcrsee (MFI BER et al. 1991).—
RFP. TCHEQUE. Moravie : Mutenice (HouERLANtxr l'ï44c). Dolni Vestonice, Vranovice, Bre-
clav, Hodonin (Ss'cttt.(tc & VAvR(novÁ 1998b). —SI.OVAQUIF.. l'enkov et div. loc. (Sïüttl (te &.
V xvttivovk 1998c). —HONGRIE. ! Env. de Budapest. Szeged, (Hot<vA't')t I897h), Ujhely !, ré-
serve dc Kiskunsüg (At>xFMA 1990). —MACÉDOINE. Skopljc. Stip, Kajmackalan (KottMtcuv
1939). —ROUMANIE. Région Ouest (Pannonie) et Dobroudja (Kts l')9 I ). Moldavie : vallée
du Barlad (Motvsxvnov leg.—> HNHM !).—BULGARIF.. Paraît répandu. M'itocha (Jostuov
l'ï90), Varna, Kazanlik. Slavianka sur le mont Alibotush ait. 2 100 m (Jnstt>nv 1964a), Plovdiv
Vl 1989 (coll. Heiss !), Ograzhden ü. Lebniza (Jostrov leg.—> coll. Heiss !), Krcsna V 1984
(COLLNLlt-Scltltlf>lvo & ARsoI.D 1988). — GRECE. Makedhonia : Piera : Varikon (Gtlvlltta
1990).—TURQUIF.. Anatolie : Eskisehir (coll. Servadei > MSNV !).—DANEMARK. ! (Mot.t.t:tt
At>oüttsuts &. Gauv 1974). —POI.O('NF.. Stopnitza 1915 (HNHM !).—RUSSIF. D'EUROPF..
(Vtvoxuuov 1982) : Ouest, Centre et Sud de la partie européenne : limite Nord vers Kursk.
Bclgorod, Voronczh, « Sarcpta » ! (Types d'opacellus), delta de la Volga ; limite Sud en Daghes-
tan : Makhatshkala. —BIFLORUSSIF.. Polotsk (coll. Seidcnstücker !).—UKRAINE. (Ptrrsttrov
1969b) : presque toute la région de steppe boisée et de steppe : Kiev, Chernigov, Sumy. Cher-
kassy, Poltava. Nikolaïevsk. Khcrson, Zaporozhye, Donetsk, Kharkov, Lugansk ; Crimée. —'!

AZERBAIDZHAN. Selon Ptn'sttxov, l')69 : à vérifier d'après Vinokurov. —KAZAKHSTAN
D'EUROPE. Cours inférieur du fleuve Oural (Vtvoxt>Rov 1982).

EXTENSION ASIATIQUE. Kazakhstan. Kirghizie (Poeov 196S : à véritter selon Vtvroxt;Rov),
Sud de la Sibérie occidentale et centrale jusqu'au lac Baïkal ; centre de la Yakutie et Sud de
la Sibcrie Orientale. Mongolic.

6. —Pionosomus trichopterus (Thomson)

tr>7 hr>p>crus Thomson 1870 : 339 (Lygueus) !île d'Oland ; Types perdus '?
l ; — frigi>lu » Vinokurov

1979 : 206 lYakoutie ; holotype (cî) ZMAS !l ; —fr>gidus lute>ts Vinokurov 1982 : 219, 234 1Bassc-
Volgtt ; holotypc (á) ZMAS !l.

HotcvÁTtt 1896b : 40 (révi ». gen.) ; ST(ct(EL 1958 : 221 (Hét. Eur.) ; SLA3'Etc 1964b :
1468 (Cat. Lyg.) ; COLtLIANos 1983 : 236 (relicte pléistocènc) ; Vttvot<ttt<()v 1984 :
73 (frigidu » ct lutons : subspp. de trirhr>pterus).

Adulte. —Macr. ou hrach. Soies du dessus du corps brun noir, celles des angles antérieurs
du pronotum plus dc 2 l'ois aussi longues que le diamètre transversal des yeux vus de dessus.
Front S-6 lois aussi lttrgc quc les yeux, qui sont trcs petits. Disque du champ antérieur du

pronotum luisant. Hémélytrcs des hrach. à membrane semi-circulaire, laissant découverts 2-3 tcr-
gites de l'abdomen ; tttches sombres des corics généralement très visibles, formant chez )cs
exemplaires sombres unc httndc tr;tnsvcrse, plus rarement réunie à la tache postérieure. l érnurs
noirs. d. Pygophore gttrni en ttrriirc d'unc frange dc soies denses (fig. 284n, o p. 421) : paramères
à lame atténuée apicalcmcnt (l'i . 284p. q).

Brach. Long : 2.4-2.9 mm ; antcnncs (articles) ; (l)0,17- (H)0,34 à 0,40- (111)0.23 à 0,32-
(IV)0,42 à 0.4S mm. Large : ditttonc 0,66-0,68 mm ; hémélytrcs (ensemble) 1,06-1.30mm.

Selon VttvovLtttov (1982), cette espèce présente une aire de distribution
disjointe en trois parties ; la forme nominale cst connue seulement de l'île
suédoise d'Oland, où elle apparaît comme une relicte glaciaire ; la sous-es-
pèce faten », qui en diffère apparemment fort peu, est connue des bords de
la Mer Noire en Ukraine t Bas-Dniepr, Crimée), et du Sud de la Russie
d'Europe (Volgograd, Krasnodar, Daghestan, Orenburg) ; aussi présente en
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Azerbaïdzhan, dans les steppes du Kazakhstan, et en Sibérie méridionale (No-
vossibirsk, Altaï, Tuva, Krasnoïarsk). La sous-espèce fri gidus habite
l'Extrême-Orient sibérien.

Je n'ai vu que des représentants brachyptères, appartenant seulement aux
sous-espèces latens et frigidus.

7. —Pionosomus alticola Lindberg

alticola Lindberg 1953 ; 79 [Tenerife ; holotype (d macr.) MZHF !].

Adulte. —Submacr. ou macr. Front 4-5 fois aussi large que les yeux vus de dessus. Antennes
grandes, article II 0,6-0,7 fois aussi long que le diatone. Champ antérieur du pronotum finement
ponctué, luisant ; soies raides des bords latéraux 2 fois aussi longues que le diamètre transversal
des yeux vus de dessus. Hémélytres des submacr. atteignant presque l'apex de l'abdomen ; tache
médiane des cories dédoublée. d. Pygophore portant sur son bord postérieur une rangée de
soies claires plus ou moins arquées comme fig. 282c p. 416 ; paramères à lame élargie apicale-
ment et apophyse du bord interne arrondie (fig. 282j).

Long : 3,25-3,60 mm ; antennes (articles) : (I)0,20- (II)0,41 à 0,49- (III)0,38 â 0.42- (IV)0,45
à 0,49 mm. Large : diatone 0,68-0,76 mm ; hémélytres (ensemble) 1,2 à 1,50 mm.

Diffère de P. trichopterus par ses yeux moins petits, son pronotum moins
mat, les hémélytres des submacr. ne découvrant que peu l'abdomen, et les
caractères génitaux des 8.
Nota : d'après LINDBERG, l'holotype mesurerait en longueur 2,2 mm ; il s'agit d'une erreur, sa
longueur est de 3,25 mm.

Cette espèce est endémique dans l'archipel des Canaries. A Tenerife, elle
se trouve en altitude : 2000 à 2500m, sur sol sec parmi les racines des plantes.

Tenerife : Portillo, Las Canadas (LnvDBERG ; HEtss ! Dtot.t !).? Gran Canaria : Artenara Vl
1957, 1 V (MZHF !, spécimen douteux).

8. —Pionosomus madeirae Lindberg

madeirae Lindberg 1961 : 28 [Madère ; holotype (8) MZHF ? ; paratypes (a,9) MZHF !J.

Adulte. —Brach. seul connu. Tête densément pointillée mais luisante ; antennes brunâtres
clair, ou article II éclairci sur les 2/3 basaux ; article II 0,6 fois aussi long que le diatone,
1,15 fois aussi long que III ; IV 1,05 fois aussi long que II. Rostre ne dépassant guère les pro-
coxae. Pronotum nettement sinué au milieu, le champ antérieur bien délimité et luisant, à
ponctuation tïne et dispersée mais bien visible ; le champ postérieur comme chez P. vurius ;

soies raides des bords latéraux environ 1,5 fois aussi longues que le diamètre transversal des
yeux vus de dessus. Hémélytres à ponctuation très dense, les points alignés confluents en lignes
ou bandes sombres lisérés de brunâtre sur fond un peu plus clair, mais sans taches sombres.
Cories abrégées, laissant découverts les 4 derniers tergites de l'abdomen ; résidus de membranes
semi-circulaires, dépassant à peine les cories, brunes avec une étroite lisière postérieure blan-
châtre. Fémurs noirs, tibias et tarses bruns. Genitalia d comme chez P, var[us.

Long ; 3,2-3,5 mm ; antennes (articles) : (I)0,19- (II)0,43 à 0,48- (III)0,38- (IV)0,46 mm.
Large : diatone 0,62-0,75 mm ; hémélytres (ensemble) 1,15-1,37mm.

Diffère de toutes les autres espèces que j'a vues par l'absence de taches
sombres sur les hémélytres.
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Pionasamus madeirae est connu seulement de l'île de Madère, en altitude :
Paul de Serra, VII 1957 et IV 1959, LINDEERC leg. (série-type !); Pic d'Ariero,
VIII 1938, BALAcHowsKY leg. in coll. Hannothiaux, MNHN, 2 ex. !

GEN. 91. —ALAMPES HORVATH 1884

Espèce-type : Atampes longiusculus Horváth 1884

Atunrpes Horváth 1884 : 10.

OSHANIN 1906 : 315 (Verz. Pal. Hem.) ; KIRITSHENKO 1951a : 264 (in clé) ; SCUD-

DFR 1957c : 155 (in Gonianotina) ; SïtcHEL 1958 : 222 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b ;

1398 (Cat. Lyg.) ; SEIDENsTÜcKER 1966c : 63 (comp. des 2 spp) ; PUTsHKov 1969b :
261 (Lyg. Ukr.).

Adultes. —Oblongs, finement pointillés ou chagrinés en-dessus, corps
pubescent, noir à hémélytres jaune brun ponctués de sombre. Front très arqué,
le clypeus presque vertical si bien que la tête paraît plus ou moins arrondie
en avant quand l'insecte est vu de dessus ; yeux touchant presque le bord
antérieur du pronotum ; tubercules antennifères invisibles de dessus. Prono-
tum rectangulaire à faiblement trapéziforme, champ antérieur luisant, champ
postérieur mat. Profémurs avec un seul denticule aigu. Tergites V et VI de
l'abdomen prolongés vers l'arrière au milieu.

Petit genre Est-méditerranéen et d'Asie moyenne, voisin des Pterotmetus
et Macrodema, mais corps moins allongé, forme rappelant celle des Ischno-
coris. Deux espèces connues. Premiers états non décrits.

TABLEAU DES ESPÈCES (ADULTES)

1 (2)

2 (1)

Toujours macr. ou submacr. ; abdomen quasiment lisse. Plus grand : long 2,6-
3,0 mm. Elémcnt turanien et pontique ; Transcaucasic

1. longiusculus Horvath (p. 427)

Toujours hrach. ; hémélytres tronqués postérieurement sans aucune trace dc
tnemhranc. Plus petit : long : 2,0-2,3 mm. Connu d'Anatolic............................

2. nanulus Seidcnstücker (p. 429)

1. —Alampes longiusculug Horváth

longi use ulu » Horv ith 1884 : 10 !Grèce ; lectotypc 19) HNHM '?].

OSHANI ~ 1906 : 315 (Vcrz. Pal. Hcm.) ; KIRITsHENI<() 1951a : 278 ; 1952 : 174 (Tad-
zhikistan ; écol.) ; STIcHFL 1958 : 222 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 1308 (Cat. Lyg.) ;

SEIDI'.NSTUCKI!R 1966c : 63 (comp. avec A. nanulus) ; Pt!'rsHKov 1969h : 261 (Lyg.
Ukr. ; écol.) ; SCUDDFR 1970 : 202 (lect.).
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Fig. 285. —Gen. Alampes, habitus. —a, A. Iongiusculus, spécimen de Crimée ; b, A.
nanulux, paratype Y de Turquie. —Échelles en mm. —Originaux.

Adulte. Habitus : fig. 285a. —Macr. ou submacr., noir, un peu luisant sur la tête et le
champ antérieur du pronotum, portant en-dessus une pubescence brune mi-dressée peu serrée ;
tête finement ponctuée ; front 5 fois aussi large que les yeux vus de dessus, qui sont petits,
saillants. Antennes brun sombre, 0,5 fois aussi longues que le corps, article I dépassant l'apex
du clypeus, article II 0,55 fois aussi long que le diatone et 1,2 fois aussi long que III ; IV
1,16 fois aussi long que II. Pronotum 1,7 fois aussi large que long, faiblement trapéziforme, un
peu resserré en arrière du milieu, confusément ponctué, champ postérieur mat. Scutellum mat,
éclairci à son apex. Hémélytres pris ensemble 1,7 fois aussi longs que larges, atteignant ou
presque l'apex de l'abdomen, clavus et cories jaune brunâtre, ces dernières assombries apica-
lement, les lignes de points sombres formant quelques raies brunes. Pattes brun noir, les tarses
clairs ; une épine aiguë sur les profémurs, et des rangées d'épines sur les méso- et métatibias.
rl. Paramères : fig. 286a.

Long : 2,6-3,0 mm ; antennes (articles) : (I)0,19- (II)0,33- (III)0,28- (IV)0,39 mm. Large :
diatone 0,57 mm ; hémélytres (ensemble) 1,0 mm.

Ecologie. Cette espèce, dont les moeurs sont inconnues, a été trouvée
sur les terrains steppiques ; Kiritshenko (1952) indique sa présence au voi-
sinage des côtes ukrainiennes de la Mer Noire, dans le liman.

Distribution. —Alampes longiusculus est un élément pontique dont l'aire
de distribution s'étend vers l'Est en Asie centrale.

ROUMANIE. Région danubienne (Kis 1991).—GRECE. Pelopánnisos : « Hagios Wlassis » (Ty-
pes). —UKRAINE. Odessa ! (ZMAS), Trikrati ! (id.) ; Crimée : Dzhankoy ! (id.). —ARMÉNIE.
Env. d'Erevan ! (ZMAS). —AZERBAIDZHAN. Lerik ! (ZMAS).

EXTENSION ASIATIQUE. Tadzhikistan : Khovaling (ZMAS !).
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Nota : La mention de Turquie par SEIDENsTUcKER (1960) concerne en réalité A, nanulus, et celle
d'Algérie par SrtcttEE est une erreur.

2. —Alampes nanulus Seidenstücker

nanulus Seidenstücker 1966c : 65 lAnatolie ; holotype (d) ZSMC !i.

Adulte. Habitus ; fig. 285b. —Brachyptère. Coloration comme A. longiusculus, ponctuation
du dessus jaune dorée presque couchée sur l'avant-corps, plus brève, couchée et blanchâtre sur

l'abdomen et le dessous. Yeux très petits ; front au moins 7 fois aussi large que ceux-ci vus de

dessus ; ocelles absents. Antennes 0,43 fois aussi longues quc le corps. Rostre brun jaune attei-

gnant les mésocoxae. Pronotum 1,5 fois aussi large que long, presque rectangulaire. Hémélytres
brefs, tronqués droit en arrière, pris ensemble seulement 0.7-0,75 fois aussi longs que larges,
laissant découvert l'abdomen à partir du tergite IV ; commissure 0,5 fois aussi longue que le
scutellum ; clavus et corie non délimités, jaune brun avec des lignes de points brun noir ; pas
de membrane. Abdomen convexe, densément ponctué. à. Paramères (fig. 286b) plus brefs que
ceux d'A. longiusculus, avec l'apex de la lame plus large.

Long : d 2,0 mm, 9 2,3 mm ; antennes (articles) : (I)0,13- (II)0,27- (III)0,22- (IV)0,34 mm.

Large : diatone 0,52 mm ; hémélytres (ensemble) d 0,70 mm, 9 0,80 mm,

Se distingue aisément d'A. longiugculug par son brachyptérisme et sa taille
plus petite.

Cette espèce a été trouvée seulement en Turquie (Anatolie) : Golbashi,
10 V 1960 (Types <5 et V). Sa biologie n'est pas connue.

Fig. 286. —a, Alampes longiusculus, paramère; b, A. nanulus, paramère. —c-h, Neu-

rocladus brachiidens : c, pygophore du ct vu au-dessus de l'ouverture génitale; d,
id., vu de profil; e, paramère gauche; f, profémur; g, protibia; h, spermathèque de

la V. —l, Ischnopeza hirticornis, spermathèque. —Échelles en mm. —Originaux.
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GEN. 92. —NEUROCLADUS FIEBER 1860

Espèce-type : Neurocladus ater Ficher 1861
= Rhyparochromus brar hiidens Dufour 185!a

Neurocladus Ficher 1860 : 51 ; 1861a : 198. —Aranthrsr nemis Signoret 1865 : 124. —Acomprt-
morirha Jakovlev 1881a : 89. — Neuroclades in Guide 1937 : 181 (lapsus). — Neurocladius
Servadei, Tamanini (lapsus).

PUToN 1878a : 68 (Syn. Hét. Fr.) ; LETHIERRY &. SÉYERIN 1894 : 221 (Cat. Hém.) ;
OBHANIN 1906 : 364 (Verz. Pal. Hem.) ; ScuDDFR 1957c : 155 (i n Gonianotina) ;
STIcHEL 1958 : 223 (Hét. Eur.) ; SI.ATER 1964b : 1458 (Cat. Lyg.) ; PUTsHKov
1969b : 273 (Lyg. Ukr.).

Genre méditerranéen monospécifique.

1. —Neurocladus brachiidens (Dufour)

hrachiidens Dufour 185 I : 327 (Rhyparor hronrus) [Espagne ; lectotype (sexe '?) MNHN !I ;— ater
Ficher 1861a : 199 I Europe Sud ; Type(s) NHMW '?] ;- aterrima Jakovlev 188 la : 91 (Ar rr »tprt-
rnorpha) tCaucase ; lectotype (á) ZMAS ! I.

PUToN 1878a : 68 (Syn. Hét. Fr.) (ater) ; REUTER 1885h : IS9 (syn.) ; HoRVÁTH
1892a : 131 (écol.) ; NouALHIER 1893 : 12 (écol.) ; LFTHIERRY & SÉYERIN 1894 :
221 (Cat. Hém.) ; 08HANIN 1906 : 364 (Verz. Pal. Hem.) ; HDBERLANDT 1944a :
401 (pyg.) ; LINDBERG 1953 : 85 (ccol.) ; ST!cHEL 1958 : 222 (Hét. Eur.) ; SLATFR
1964h : 1459 (Cat. Lyg.) ; SCUDDER 1967 : 152 (lect. brar hiidens) ; PUTSHKOV
1969b : 273 (Lyg. Ukr.) ; PÉRICART 1998a : 124 (lect. aterritna).

Adulte. Habitus : fig. 287. —Macr, à sub-macr. Oblong, mat, glabre, brun à brun noir avec
les antennes et tibias plus clttirs, et les membranes brunâtre clair un peu marbrées de grisâtre.
Tête atténuéc en avant. aussi longue que large yeux compris, finement ponctuée-chagrinée ; yeux
touchant le bord antérieur du pronotum ; front 3,5-4,S loi » aussi large que Ies yeux vus dc dessus ;

tubercules antennifères visibles dc dessus. Antennes 0,4S-0,5 fois aussi longues que le corps,
article I plus sombre que les suivants ; articles II à IV hérissés de soies fines, raides, 2,S-3 fois
aussi longues que le diamètre des articles ; article I dépassant le clypeus par le I/3 de sa lon-
gueur ; artir:Ic H 1,05-1,2 fois au~si long quc lc diatone ct 1,3-1,5fois aussi long que III ; IV
subégal à IH. Rostre atteignant les mésocoxae. Pronotum trapéziforme, largemcnt marginé-ex-
plané latéralement, 1.2-1.25fois (á ) ou 1,4- I,S fois (L') aussi large que long ; surface d« nsément
ponctuée-chagrinée sur le bord antcrieur ct le champ postérieur, plus fïnement sur Ic champ
antérieur qut est un peu convexe. Hémélytres des macr. pris ensemble 1,75-2,0 foi » aussi longs
que large~. couvrant ou dépassant un pcu 1*abdomen ; marges latérales explanées en avant ; cories
et clavus densémcnt ponctués avec les nervures assez saillantes ; membranes à nervures bien
visibles avec parloi » dcs traces d'anastomoses entre elles, hémélytrcs dcs sub-macr. à membrane
abrégée, laissant découverts les tergites VI ct VH. Profémurs (fi< . 2861) renflés, armé » sur leur
lace antérieure d'unc rangéc d'une dizaine dc tubercules spinifortncs dc tailles inégales ; protihias
des d (fig. 286g) ;trqués et portant sur I t moitii apicale de la tmnchc interne 2 tubercules spi-
niformes sétigèrcs ct un élargissement tcnninttl ttrmé lui-mcmc dc 1-2 épines et d'une rangéc
ric spinules ; méso- ct mit;ttémurs grêles ; miso- ct métatibias portant dcs rangées de soies spi-
niformes pas plus longues que leur diamètre ; cn outre, quelques longues ct fines soie~ sur lcs
profémurs et protibias. Bord postérieur du tcrgitc IV de l'abdomen presque rectili<'nc, celui du
ter< ite V fortement infléchi vers l'arrière dans sû ptlrtie médiane. o . Ouverture génitale :
ftg. 286c ; profil du pygophore : ftg. 286d ; paramircs : lig. 286e. l'. Spcrmathèquc à capsule
sr min;tic sclcrifié, allongcc. terminée par une corne arquée (fig. 286h).



GEN. NEUROCLADUS 431

Long : 7,5-10,0 mm ; antennes (articles) : (I)0,45 à 0,60- (Il)1,4 à 1,55- (III)1,0 à 1,1-
(IV)1,05 à l, l mm. Large : diatone 1,24-1,40 mm ; hémélytres (ensemble) 2,6-3,5 mm.

Les spécimens d'Afrique du Nord, et surtout des régions désertiques de

sa partie méridionale, sont plus petits et plus pâles que ceux d'Europe mé-

ridionale.
Larves. Habitus stade V : pl. h.t. n'a.

Descriptions stades IV-V, d*après
PUTsHKOV I 969b. Luisant, glabre, brun rou-

geâtre. Tête allongée, atténuée en avant, tu-

bercules antennifères fortement saillants ;

yeux faiblement convexes, touchant le bord
antérieur du pronotum ; antennes brunâtres,
assez robustes, à pubescence dressée peu
dense, les poils presque 2 fois aussi longs
que le diamètre des articles. Rostre attei-

gnant les mésocoxae. Pronotum atténué
d'arrière en avant, bords latéraux presque
rectilignes, distinctement lamelliformes.
Pattes portant comme les antennes quelques
longues soies dressées, et en outre sur les
tibias des rangées d'épines robustes pas
plus longues que le 1/3 de leur épaisseur.
Les deux plages odorifères en forme de
minces stries transversales subégales, n'ex-
cédant pas en largeur l/7 de la largeur de
l'abdomen ; distance ente ces aires double
de leur largeur.

Ecologie. —La biologie de cette
espèce, assez rare tout au moins en

Europe occidentale, demeure qua-
siment inconnue. On la collecte
aussi bien en basse qu'en moyenne
altitude, sous couverture boisée ou
en terrain découvert, sous les pier-
res en été (!), ou en tamisant la
Mousse en hiver (!), éventuelle-
ment au piège lumineux. CARAYON

(comm. pers.) qui l'a récoltée
assez fréquemment en Provence
(Vaucluse : Lafare), a tenté des
élevages, mais l'espèce a refusé en

Fig. 287. —Neurocladus brachiidens, aspect
d'un g de France méridionale (Vaucluse) caPtivité toute alimentation et n'a

—Échelle en mm —Original Pu s'y reproduire Les adultes hi-
bernent (HoRvÁTH, 1892 ; PÉRI

cART !), ainsi que peut-être des lar-

ves (Pvrsttvov 1969b). Selon cet auteur, ces dernières se rencontrent en

juillet-août, et les jeunes adultes à partir du milieu de juillet (Tadzhikistan) ;

En Azerbaidzhan, où l'espèce affectionne les endroits très secs et pierreux,
GIDAYA+ov (1982) a observé des larves en mai-juin. Il n'y a certainement
qu'une seule génération par an.

Distribution. Carte n" 141. —Neurocladus brachiidens est un élément
turanico-ponto-méditerranéen. Du côté Nord on le trouve de la Péninsule ibé-
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Carte n" 141. —Distribution dans l'Ouest-paléarctique de Neurocladus bracltii(lens.

rique jusqu'à l'Ukraine et la Russie méridionales ; du côté Sud en Afrique
du Nord jusqu'au Sahara ! Vers l'Est il est répandu en Turquie, Proche- et
Moyen-Orient, Transcaucasie, et au-delà jusqu'en Asie Moyenne. Il est pré-
sent à Madère et dans l'archipel des Canaries.

FRANCE. Dans le Midi seulement, paraît rare : la plupart des indications sont anciennes. Aude :
Carcassonne (Rtunt)r leg.m MNHN !), Fontfroide (id. !); Hérault : Béziers (MNHN !), Montpel-
lier (HNHM !) ; Haute-Garonne : Toulouse (Pttrotv I878a) ; Bouches-du-Rh(âne : Aix !, Marseille !
(MNHN) ; Vaucluse : Malaucène fin III 1977 (PFRIîART leg. !), Lafare lin V 1987 (Cwtenvo)N.
Mxroîu, PLRIîART !) : Alpes-de-Haute-Provence : Digne (A7AM I893 ; Wx(;NFR 1968d). —ITA-
LIE.'?Lomhardia ; Sondrio, v(11 Malenco (M)(N('tNt 1969h ; douteux selon TnvtaNtst 1981. non
vu d tns coll. M tncini). l azio (SFRvwt)t)t 1967). Ahruzzo ; L'Aquila (Rtzz(nrt Vttx('tt leg. !).
réserve d » Pescara (CARAPI:z/A e( al. l')9S). 33asilicata. Matera (S('ttr(rzt)tarte leg.m MCSN !).
lt(ghi di Monticcio, Montalbano lonico (T)(MANINI 198 I). Campania : Lucania (Mas('tst 19S9).
Calahria (Costa le(,. ; Ft te)en)et I 884). Sardegna. Cttgliari (FF(ete)vtet 1888). Sicilia. Ratte : Paler-
mo !, M" San Pellegrino ! (div, coll.). —ESPAGNE. Répandu d;tns la moitié Fst. )Vavarra : San
Scbastian (MNMS !), Tafalla (MZBS !) ; l3urgos ; Pancorho (coll. Eckerlcin !) ; Huesca : Parc
d'Aigues-Tortes (Rtnt:s 1972b) ; Leridu (div. coll. !), Portarré d*EsPot ait. 2400 m VII 1961 (Rtnt:.s
leg. !); 33arcelona (Rtvrs leg. !) : Zaragoza : Los Monegros (RtaEs e( al. 1997), Bujaraloz (coll.
Ribes !) ; Ternel ; Alcaniz (div. coll. !); Cuenca : Montes Vniversales (div. coll. !): Madrid (div.
coll. !); Alicanle : Salinas (Rtaas & SA(tt.nw 1979) ; Valladolid : Valdencbro (MNMS !) : Sala-
manca : Ciudad Rodrigo (MNMS !) ; Jaén : S" de Cazorla (EsFANDL leg.m MZBS !): Granada :
S'evada (MNMS !) ; Malaga : Torre del Mar (R(ars leg. !).—PORTUGAL. Guard(1 : Freina-
da (OLIvEIRA leg. ; Sa>a)en 1930b). —CROATIE. Dalmatie : Split (coll. Eckcrletn !). île dc
Lésina (=Hvar) (HNHM !). —YOUGOSLAVIE. Palanka (HNHM !). —MACÉDOINE. Skopljc
(KDRxttLEv 1937). —'?ROUMANIE. (d'après Srtct(Et. 1958 ; non signalé par Kts (1991) et je
n'ai vu aucun spécimen de ce pays). —BULCARIE. (Jos(FOV 1986a). —CRECE. Répandu.
Attiki !, Fthiotida (Kastri) (Mwrocu leg. !)!,Thessalia !, Pelopánnisos ! : îles d'Eubée (=Evvoia) !,
de Corfu (=Kérkira) !, de Zante (=Zdkinthos) ! ; île de Crète (=Kriti) ! —CHYPRE. (LINDBERG
1948 : MZHF !).—TURQUIE. Anatolie : Izmir !,Ankara !, Kizilcahamatn, Ulukishla !.Antakya !.
Adana !, Pozanti !. Malatya !, Elazig ! — RUSSIF. D'EUROPE. Nord-Caucase : Makhatshkala
(= »Petrovsk ») (ZMAS !) : Derbent (lectotype d'()terrine(t). — UKRAINF.. (P( 't'sttt(ov 1969b).
Crimée ; Séhastopol (ZMAS !).—GFOR('IE. Thilissi (div. coll. !), Batumi (Kttetrsttrxt(o 1918).
—ARMFNIE. Dzhir)vcz V 193') (Rt('tt'rrte leg. ; div. coll. !), cnv. d'Erevan (ZMAS !).—AZER-
BAIDZHAN. Adzhikent (HNHM !), « 1)lisahcthPo)rs Baku, Lenkor tn, Leril (Kttetrsttt.xteo 1918).
—ILF. DE !VIADERE. (Ltxt)ntza(t 1961 ; MZHI !).—ILFS CANARIES. Tcn 'rite. Gr'(n Canaru
(div. coll. ! ; Ht:tss & Bat.xa 1990). —MAROC. Répttndu dtt(1s ltt zonL volts If1llucncc mttritin1c
jusqu'ît Agadir, ()usai d;tns lc Moyen-Athts !. lc Httut-Atltts ! —Al (xl'Rll'. RL(ptl)1(l(l . : L"t ct lh
Lit(ns l t p trtic déscrtiquc (Aïn Sclrtt !).—'l'IJNISII'.. Tuni » !, Bizcrtc !, Soussc !.Sl';(x ! ; jus((u'au
chott El Djérid ! — I.HIYF.. ('yrén(tïquc : El Ahiad (MSNG !); Bcllghttzi (Max('txt l')36c).—
ISRAFI,. District Sud : Nc'ot H;11 kik(1 (L)NNavtiotet l(g. !), N th(11'Arugot (id. !) ; H((ïla (Rt.t t t t.te
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leg. !), cntc N-W de la Mer Morte (ZMAS !); District Nord : Dau (LINNAvtloRI leg. !).—SYRIE.
(MNHN !).—IRAQ. Ahu Ghraih IX 1965 (LtNNAvt:oRt leg. !).
EXTENSION ASIATIQUE. Iran ! ; Turkménie : Ashkhahad !, M" Kopet Dagh ! ; Tadzhikistan !,
Uzhékistan !, Kirghizie ! (ZMAS).

GEN. 93. —HYALOCORIS JAKOVLEV 1874

Espèce-type : Hynlot oris pilh omis Jakovlev 1874

Hvalocoris Jakovlev 1874 : 250. —Pornneurtn lutlu » Hoherlandt 1944a : 396. 399

LFTHIERRY & SEvERtN 1894 : 210 (Cat. Hém.) ; OsHAN!N 1906 : 337 (Verz. Pal.
Hem.) ; KtRtïsHENKo 1951a : 264 (Hét. Russie d'Eur.) ; SctJDDER 1957c : 155 (in
Gonianotina) ; SïtcHEL 1958 : 217 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 1446 (Cat. Lyg.).

Petit genre déserticole probablement monospécifique.

0.5

Fig. 288. —Hvulocoris pilicornis, spécimens d't 2 du Sahara, massif du Tassili
n'Adjer. —a,b, profémur et protihia ; c,d, paramère du d (2 positions) ; e, spcrmathè-

que de la Y ; f, pygophore du o, vu au-dessus de l'ouverture génitale; g, iti., profil;
h,i, réservoir éjaculateur du d', vu de dessous et de profil, —Echelles en mm. —Ori-

ginaux.

1. —Hyalocoris pilicornis Jakovlev

pila omis Jakovlev 1874 : 253 [Astrakhan ; lectotype (9) ZMAS !]; —longh ollis Jakovlev 1890 :
332 [Turkmérde ; lectotype (d) ZMAS !l ; —? rrunslucidu » Puton 1898 : 167 (Rhypurochromus)
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[Algérie Sud ; Type coll. Chobaut 71 ; —arenico?or Bergroth 1917 : 5 (Rhypnrochromus) [« Tur-
kestan » ; lectotype (o ) MZHF !]; —irunicus Hoberlandt 1944a : 401 (Paraneurocladus) [Iran ;

holotype (o ) NMPC !J ; —arenicola Linnavuori 1953 : 153 (lapsus).

KIRITsHENKo 1911 : 92 (syn. de iongicoilix) ; 1951a : 278, 283 (Hét. Russie d'Eur.) ;
1952b : 174 (Tadzhikistan ; synonymie d'arenicolor) ; STlcHEL 1958 : 223 (Hét.
Eur.) ; HoBERLANDT 1959 : 516 (syn. d'iranicux) ; PÉRICART, 1998a : 125 (lect. de
pilicornis et de longicollis) ; 1998b : 8 (lect. d'arenicoior).

Adulte. Habitus : fig. 289a. —Macroptère. Oblong, glabre, entièrement d'un jaune blanchâtre
de sable, yeux noirs exceptés. Tête imponctuée, prognathe, avec quelques soies raides brunes
dressées ; yeux touchant le bord antérieur du pronotum ; front 2,6-3,2 fois aussi large que ceux-ci
vus de dessus ; tubercules antennifères bien visibles de dessus. Antennes 0,5-0,63 fois aussi lon-
gues que le corps, hérissées de soies brunes raides 3 fois aussi longues que le diamètre des
articles ; article I dépassant le clypeus par les 2/5 de sa longueur ; article II 1,1-1,23 fois aussi
long que le diatone et 1,7-1,9 fois aussi long que III ; IV 1,2-1,5 fois aussi long que II. Rostre
atteignant presque les mésocoxae. Pronotum trapéziforme, très variable de forme, 1,2-1,3 fois
(rf) ou 1,5-1,75 fois (l') aussi large que long ; col antérieur et champ postérieur marqués d*une
ponctuation superficielle concolore ou à peine brunâtre, champ antérieur à peine convexe, lisse.
Hémélytrcs pris ensemble 2,0-2,2 fois aussi longs que larges, atteignant l'apex de l'abdomen
ou laissant découvert le dernier urite, à ponctuation fine, superficielle, presque concolorc, mal
alignée, nervures assez saillantes, bien visibles. Profémurs (fig. 288a, b) armés sur leur face
antérieure de 2 rangées de 8-9 tubercules concolores portant une brève spinule brune, les tuber-
cules distaux plus grands que les autres ; protibias (fig. 288b) élargis antérieurement du côté
interne. ceux des rf en outre un peu arqués et armés sur cet élargissement de plusieurs épines ;
tous les tarses ainsi que les tibias intermédiaires et postérieurs pourvus en outre d'épines brunes

Fig. 289. —Hyalocoris pilicorniro —a, habitus d'un 8 du Sahara : Faya; b, silhouette
d'une larve stade V de Mongolie. —Échelles en mm. —Originaux.
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disposées en rangées ainsi que de quelques longues soies dressées. Bord postérieur des tergites
IV et V de l'abdomen fortement infléchis vers l'arrière en leur milieu, o . Ouverture génitale :

fig. 288f p. 433 ; profil du pygophore : fig. 288g ; paramère : fig. 288c, d ; réservoir éjaculateur :

fig. 288h, i. V. Spermathèquc : fig. 288e.

Long : 6,6-8,5 mm ; antennes (articles) ; (1)0,55 à 0,65- (II)1,S- (III)0,80- (IV)1,05 à 1,2 mm.

Large : diatone 1,22-1,38 mm ; hémélytres (ensemble) d 2,2 mm, S',4-2,9 mm.

Cette grande espèce pâle, qui rappelle un peu par son habitus certains
grands Miridae du genre Phytocoris ou Miriclius, ne saurait être confondue
avec aucune autre. Le Type unique du Rhyparochromus tranalucidus Puton
n'a pu être vu mais sa description correspond tout à fait à cette espèce, et
il existe dans la collection de cet auteur trois 9 sous le nom de Hyalocoris
pilicorntis provenant de la localité-type de Ghardaïa, de sorte que la syno-
nymie est très probable.

Larve stade V. Habitus ; fig. 289b. —D*aprè » des spécimens secs de Mongolie et d'Asie
centrale, ZMAS ! D'un jaunâtre pâle, marqué de rose notamment sur les antennes et l'abdomen.
Subglabre en-dessus, lcs antennes, fémurs et tibias portant de fines soies dressées, espacées,
celles des antennes et fémurs 2 foi » aussi longues que le diamètre des articles antennaires. Tête
jaunâtre marquée de rose près dcs yeux, aussi large que longue, yeux noirs, assez saillants,
touchant ou presque le bord antérieur du pronotum ; front entre les yeux 3,8 fois <tussi large

que leur diamètre vu de dessus. Antennes 0,6 fois au~si longues que Ic corps ; ttrticle I ct moitié
basale de II jaunître clair. le reste rosé ; article I dcpassant lc clypeus par le tiers de son dia-
mètre ; articles II aussi long que le diatonc et 2 foi » aussi long que III ; IV 1.5 fois aussi long

que III. Rostre atteignant Ics mésocoxae. Pronotum I,6S fois aussi large que long, avec un faible
sillon transversal vers son quart postérieur ; coloration jaunâtre avec une trace rosée prcs des
angles antérieurs, et une zone rosée sur le milieu du disque. Mésonoturn rosé en arrière. Lobes
hémélytraux atteignant la base du tcrgite IV de l'abdomen. Tergite Ill et régions postérieures
des tergites IV à VIII d'un rouge rosé. Ostioles évaporatoires visibles sur les sutures IV-V et
V-VI. Pattes robustes, les profémurs armés d*une seule rangéc visible de 6-8 petits tubercules
spiniformes, la rangée inférieure étant représentée simplement par des soies raides.

Long : 5,5 mm ; large (lobes hémélytraux pris ensemble) : 2,0 mm.

Ecologie et distribution. —L'espèce, sabulicole, lucifuge d'après Pvrots,
(mais collectée au piège lumineux par Eckerlein !j vit dans les déserts de la
bande saharo-sindienne. On la connaît d'Algérie méridionale et Sahara, Rus-
sie méridionale, Iran, Israël, et Asie Moyenne, et elle est sans doute plus
largement répandue dans la bande des déserts.

RUSSIE D'FUROPE. Astrakhan (ZMAS ! ; Iectotypc de pilir omis). —KAZAKHSTAN D'FU-
ROPE. Basse vallée du fleuve Oural : Guryev (ZMAS !). —ALGFRIE. Atlas saharicn : 30km
N dc Colomb-Béchar (Eckerlein leg. !), Ghardaïa, oued Tcharjoui (MNHN !), El Golea (id. !).
—ISRAEL ou JORDANIE. « Palestine » (HosFRI.ANDT 1959).

EXTENSION ASIATIQUE ; Iran (NMPC ! : holotype d'ïro »icus) ; Turkménie (MZHF ! ; Iecto-
types d'orenicolor et de longicollts) ; Kazakhstan ! ; Uzbckistan ! ; Tadzhikistan ! ; Mongolie
méridionale ! ; Nord-Ouest et Nord de la Chine !
EXTENSION AFROTROPICALE. Niger ! : Tchad (massif du Tibesti !).

GEN. 94. —ISCHNOPEZA FIEBER 1860

Espèce-type : Rhyporochromw » scaphulo Baerensprung 1858
= Poch) merus hirticornis Herrich-Schaeffer 1850

Ischnopeza Ficher 1860 : 51 ; 1861a : 198.
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STAL 1872 : 59 (in clé) ; PUTON 1878a : 68 (Syn. Hét. Fr.) ; OsHANIN 1906 : 364
(Verz. Pal. Hem.) ; SCUDDER 1957c : 155 (in Gonianotina) ; STICHEL 1958 : 217 ;
224 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 1448 (Cat. Lyg.) ; PUTsIIt<ov 1969b : 274 (Lyg.
Ukr.) ; PÉRIcART 1996a : 344 (disc. syst.).

Adultes. Macr. ou brach. Acanthiformes, atténués en avant et en ar-
rière ; dessus subglabre ou brièvement pubescent. Tête portant en-dessus, au
niveau du bord antérieur des yeux, une ligne de quatre grandes soies raides
érigées sur de petits tubercules ; apex des jugas atténués, déhiscents du cly-
peus, brièvement arqués vers le haut (fig. 291b p. 438). Antennes élancées,
portant sur les article II et III des soies hirsutes 3 à 6 fois aussi longues
que le diamètre de ces articles. Cories et clavus des hémélytres à ponctuation
très dense et serrée. Pattes très élancées, les profémurs armés sur la face
antérieure d'une ou deux rangées de tubercules spiniformes ; tibias hérissés
de rangées d'épines raides ; tarses très longs, surtout les postérieurs.

Larves. Voir I. hirticornis.

Ecologie et distribution. —Petit genre ponto-méditerranéen et éthiopien
comptant 5 espèces connues dont 2 dans notre faune (voir nota p. 440). Les
espèces sont très xéro-thermophiles et se rencontrent sur le sol et sous les
pierres ; elles courent avec une grande rapidité. La biologie est mal ou non
connue.

TABLEAU DES ESPÈCES (ADULTES)

1 (2)

2 (1)

Brach. seuls connus. Fémurs brun sombre. Pygophore des 8, vu dc dessus,
terminé apicalement en arc régulier, portant des soies courtes et obliques
(fig. 290a). Profémurs avec une seule rangée de spinules (fig. 290k). Plus
grand : long : 6,5-8 mm. Elément turanico-ponto-méditerranéen .......................

......................1. hi rti co mis (Herrich-Schaeffer) (p. 436)
Brach ou macr. Pattes entièrement jaune brun. Pygophore des 8, vu de dessus,
à apex plus brièvement arrondi, portant une rangée de soies non obliques
(fig. 290c). Profémurs armés de deux rangées de spinules (fig. 290j), Un peu
plus petit : long : 5,7-6,8 mm. Connu d'Afrique du Nord et de l'Est-méditer-
ranéen .................2. pallipes Puton (p. 440)

1. —Ischnopeza hirticornis (Herrich-Schaeffer)

hirticornis Herrich-Schaeffer 1850 : 210 (Puchymerus) [Corse ; Type perdu J ; — scuphula
Baerensprung 18S8 : 198 (Rhcparo<hrumus) [Espagne; lectotype (V) ZMHB !h

FIEBER 1861a : 198, 388 (Hét. Eur.) (scaphula) ; PUToN 1878a : 68a (Syn. Hét.
Fr.) ; HORYÁTII 1892 : 131 (écol.) ; LETIIIERRY & SÉVERIN 1894 : 222 (Cat. Hém.) ;
OsHANIN 1906 : 364 (Verz. Pal. Hem.) ; ST!CIIEL 1958 : 224 (Hét. Eur.) ; SWEATER

1964b : 1448 (Cat. Lyg.) ; PUTsIIt<ov 1969b : 274 (Lyg. Ukr.) ; ÇAGATAY 1987 :
638 (genitalia o) ; PÉRICART 1998b : 6 (lect. scaphula).
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,(

Fig. 290. —Gen. Ischnopeza. —a,b, Ischnopeza hirticornis, spécimen d du Sud de la
France, ouverture génitale et profil; c,d, id. chez I. pallipes de Turquie ; e,f, 1. hir-
ticornix, paramère (2 positions) ; g, I. pallipes, paramère; h, I. hirticornis, antenne ;
i, I. pallipes, antenne ; j, I. pallipes, profémur, face antérieure ; k, id. pour I. hirti-
cornis ; l, 1. hirticornis, oeuf. —Échelles en mm. —a-d, d'après l'auteur, 1996 ; e-g,
h-k, originaux ; l, imité de PvTsttvov, 1969b.

Adulte. Habitus ; pl. h.t. n" gd et fig. 291a p. 438. Sub-brach. seuls connus. Acanthiforme.
Pubescence dorsale très courte. Tête et corps brun plus ou moins sombre à brun noir ; pronotum,
scutcllum et hémélytres jaune brunâtre densément pointillés de brun, au point que cette ponc-
tuation conflue en taches brunes sur le disque du pronotum, 1*avant du scutellum et parfois sur
certaines places des hémélytres ; antennes claires à articles I et IV assombris, fémurs brun noir
éclaircis apicalement, tibias et tarses jaunâtres ; bord postérieur des régions pleurales et lobes
coxaux clairs ponctués de sombre ; abdomen sombre avec le connexivum éclairci près des sutures
des derniers urites. Tête atténuée en avant ; yeux saillants, touchant presque le bord antérieur
du pronotum ; front 2,3-3,3 fois aussi large que ceux-ci vue de dessus ; tubercules antennifères
très robustes, bien visibles de dessus. Antennes 0,6 fois aussi longues que le corps ; article I
très robuste, dépassant le clypeus par la moitié de sa longueur ; portant de nombreuses soies
raides, les plus longues presque aussi longues que son diamètre ; articles II et III minces, article
Il 1,15-1,25 fois aussi long que le diatone et 1,2-1,35 fois aussi long que III ; III 1,05-1,15 fois
aussi long que IV ; soies raides de II et III 3-4 fois aussi longues que le diamètre de ces articles
(fig. 290h). Rostre atteignant les métacoxae. Pronotum 1,25-1,35 fois aussi large que long sur
sa ligne médiane ; bords latéraux largement explanés en gouttières, les angles antérieurs pro-
éminents ; ligne médiane imponctuée ; champ antérieur bombé, assez mal délimité du champ
postérieur subplan. Hémélytres pris ensemble 1,2 foi » aussi longs que larges, laissant découverts
les tergites VI et VII de l'abdomen ; clavus et corie non délimités ; bords latéraux un peu creusé »

en gouttières, avec des groupes de points noirs séparés par des zones imponctuées ; nervures
fines mais bien visibles ; membranes réduites à des lunules ne dépassant pas les cories, occupées
par une grande tache d'un noir velouté marginée de blanc. Face antérieure des profémurs armée
d'une seule rangée de petits tubercules (fïg. 290k). o, Pygophore vue de dessus : fïg. 290a ;

profil : fig. 290b ; paramères : fig. 290e, f. 9. Spermathèque : fig. 286i p. 429.

Long : 6,5-8,0 mm ; antennes (articles) : (l)0,55 à 0,70 mm- (II)1,45 â 1,65- (III)1,05 à 1,27-
(IV)0,95 à 1,05 mm. Large : diatone 1,25-1,35 mm ; hémélytres (ensemble) 2,5-2,9 mm.

Cette espèce se distingue de la suivante par les caractères indiqués plus loin.
(Euf. Fig. 290,1. —D'après PursHKOV 1969b. Brun clair, ovale allongé, densément couvert

de courtes rugosités en forme de bâtonnets. Pôle antérieur sans rugosités, plus clair, avec une
couronne sombre de 5 micropyles brièvement claviformes, pas plus hauts que les rugosités.
Long : 1,2 mm ; diamètre max. : 0,55 mm.
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Fig. 291. —Ischnopeza hi rticornis. —a, V de France méridionale (Languedoc), habitus ;

b, id., profil de l'avant-corps ; c, larve stade V de Grèce, A.MATocQ Ieg., habitus.—
Échelles en mm, —Originaux.

Larves. Stade V : fig. 291c. —D'aprè » PuTsuxov 1969b et mcs observations. Glabre. mat.
assez allongé, la plus grande largeur dc l'abdomen au milieu ou un peu en arrière du milieu.
Coloration foncière gris-rosâtre (stade II) puis gris-brun, avec la tête et le pronotum un peu
plus sombres. Tête allongée. clypeus proéminent en avant ; distance des yeux au pronotum de
l'ordre de la moitié de leur longueur. Antennes jaunâtres â rougeâtres (jeunes stades) pui » un

peu assombries sur les articles I et souvent IV (stades âgés). couvertes de poils fins, dressé »,

dépassant en longueur le diamètre des articles. Rostre dépassant (stade II) ou atteignant (IV-V)
les métacoxae. Pronotum plus ou moins fortement transversal, faiblement resserré en avant. Pattes
entièrement jaunâtres (stades II-III) ou fémurs brun sombre ainsi que le dernier article tarsal
(stades IV-V). Abdomen unicolore, marqué d'un réticule rougeâtre (stade ll), puis avec 4 rangées
longitudinales peu nettes de petites taches diffuses : une de chaquc côté de la ligne médiane et
unc latérale (stades âgés). Ouvertures de chaque glande odorifère très rapprochées, les aires
évaporatoircs brunâtres, malaisément visibles, l'antérieure presque ponctiforme, la seconde en
forme de strie transversale moins large que l'épaisseur des tibias ; distance entre ces aires au

moins égale â 5 foi » la largeur de la seconde. Long : (spécimen sec) : 5 mm.

Ecologie. —Cette espèce habite les lieux pierreux secs et chauds a végé-
tation basse, où elle se rencontre dans la litière sous les arbres et les brous-
sailles, ou les mousses et lichens (HonERLANoT 1955 ; Jostpov 1963 ; PIITsiIvov

1969b, et les observations de MAGNIEN, MATocQ, MOULET et moi-même en

France Sud et en Grèce). Très souvent l'imago et les larves se tiennent sous
les pierres, cependant il n'est pas rare de les voir courir très rapidement sur
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le sol nu. Pourtant RAMADE (1960) relate sa présence en Provence près de
lieux humides couverts de mousses et de lichens.

L'hibernation a lieu à l'état adulte (HoRVÁTH, 1892a). L'imago est présent
durant toute la belle saison ; en Ukraine les accouplements ont lieu en mai ;

les V pondent à partir de fin mai et juin, déposant leurs oeufs individuellement
parmi les détritus. Les larves se montrent dans la seconde moitié de juin et
en juillet; leurs stades I à III prédominent dans la première quinzaine de
juillet, et leurs stades âgés dans la seconde. Les jeunes imagos font leur
apparition à partir de fin juillet et mi-août.

Distribution. Carte n" 142. —Ischnopeza hirticornis est un élément tu-
ranico-ponto-méditerranéen, présent dans tout le bassin méditerranéen, et jus-
qu'en Asie centrale. Cependant les indications d'Afrique du Nord et du Proche-
et Moyen-Orient sont incertaines en raison des confusions avec I. pallipes.

FRANCE. Seulement dans le Midi méditerranéen ; assez commun dans les départements côtiers
du Languedoc, plus rare en Provence. Pyrénées-Orientales ! ; Aude ! ; Hérault ! ; Gard ! ; Bou-
ches-du-Rhône ! ; Vaucluse (Avignon !, Lafare !); Var ! ; Alpes de Haute-Provence (Sisteron !,
Digne !).Ardèche : bois de Païolive VI 1985 (PÉktcART leg. !).Corse (Type D'HERRtctt-ScttAEFFEk
1850, mais pas de capture récente à ma connaissance). —ITALIE. Répandu dans la péninsule.
Venezia (TAMANINI 1961a). '. Friuli-Venezia Giulia (indication de SnkvADEt, se référant à GAR-

nlcctETTt 1869). Toscana (SERvAoal leg.—> MSNV !).Lazia : Roma (coll. Carapezza !). Umbria :
col de Canapine (MCSN !).Abruzzo : Gran Sasso (MCSN !).Molise (SERVADEI leg.~ MSNV !).
Puglia : Mte Gargano, Mandrione (MSNV !), Manfredonia (coll. Seidenstücker !), Brindisi (coll.
Carapezza !). Campania : Matese (MSNV !). Basilieata : Matera (MCSN !), Lagonegro (TAMA-
NInt 1981). Calabria : Aspromonte (SERvADEl leg.m MSNV !). Sicilia : répandu (CARAr EzzA,
comm. pers.). Ile Lipari (TAMAlsttst 1973). —ESPAGNE. Gerone : Monastero de S. Pedro de
Rodas XII 1989 (UCMA !) ; Cuenca : Canete VI 1991 (MATocu leg. !) ; Jaén : Sierra Morena
(coll. Ribes !) ; Murcia : Sierra de Espuïïa (HNHM !) ; Almeria : Laujar (MNMS !), S'evada
(Puerto de la Ragua) V 1981 (REMANE leg. !) ; Granada, S'e Guejar (MNMS !), S'evada
(MNMS ! ; ZMHB ! : Iectotype de scaphula) ; Malaga : S'e Ronda Vll 1978 (Avn.A leg.—+
coll. Ribes !).—CROATIE. Dalmatie : « Cattaro » (HNHM !), Split, Mosor (NovAK & WAolsER
1951) ; île de Brac : Milna (id. !). — YOUGOSLAVIE. Kosovo : Hodzha pr. Prizrem (coll.
Heiss !).—MACÉDOINE. Drenovo VI 1960 (PlvKER leg.m coll. Heiss !), Skoplje, Tetovo, Ohrid
(KokMILEV 1937). —ALBANIE. Berat (TAMANINI leg. ; MAtscttst 1953b). —ROUMANIE. Banat
(Kts 1991) ; Dobroudja : Mâcin (MotsTANooN 1907b). —BULGARIE. S-W : M" Straumi (Joslt:ov

la ~~!~5" 10 ( +zl3$ 3$ $3 f si3

Carte n" 142. —Distribution dans l'Ouest-paléarctique d'Ischnopeza hirticornis.
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1964b) ; Thrace (irh) : Plovdiv (EcKFRI.EI>s leg. !).—GRECE. Makedhonia : Florina (coll. Han-

nothiaux !); Thessalia : Pili VH 1987 (M>srocg leic !); Evritania : Karpenission Vll 1987
(MATocO leg. !); Attiki (RFIJTi R 189 1b) ; Pelopánnisos : Vouraikos, Skira, Areopoli, Lcvidi, V

1994 (PFRICART leg. !), M 'rimanthos (MALDÈs leg. !) ; îles de Corfu (=Kérkira) et de Crète
(=Kriti) (div. coll. !).—CHYPRE. Répandu (MZHF ! ; Lttsot<t:.Rc 1948). —TURQUIE. Turquie
d'Europe : Edirne (HOBLRLA>sr>T 1955). Anatolie : répandu de la Méditerranée à l'Euphraie (SEI-
DERSTL!CKFR leg. !); — RUSSIE D'EUROPF.. Caucase du Nord : Makhatshkala (=Petrovsk)
(ZMAS !), Derbent (id. !).Krasnodar (Ptirsiivov 1969h), —UKRAINF,. Crimée : Alushta, Gurzuf
(ZMAS ! ; Pursttvov 1969b). — ARMÉNIE. ! Répandu (K>Rn'siinisxo 1918). — AZFR-
BAIDZHAN. ! Répandu et pas rare (GioxvATov 1982). Nakhichevan : Ordubad (Ktntrst>E>sxt>

1938). —MAROC. « Taliouine Amin » V 1972 (MATi!u leg.—> coll. Rihes !).—ALGÉRIE. Biskra
(MNHN !).—EGYPTE. (ZMAS !).—ISRAEL. Hulda (LlsNAVÜQRI leg. !).—LIBAN. « Bekfey-
ra » ait. l 000 m (Giglio-Tos 1894). —JORDANIF.. 80 km NE d*Aqaba (Ei KFRLEIN leg. !).
EXTFNSION ASIATIQUE. Iran ! ; Afghanistan ! ; Turkménie ! ; Tadzhikistan ! ; Uzbékistan ! ;

Tian-Shan.

2. —Ischnopeza pallipes Puton

pullipes Puton 1892a : 27 [Algérie ; lectotype (9) MNHN ! [ ; —ti>br>rxkyi Hoberlandt 1955 : I 35
[Turquie ; holotype (á'acr,) NMPC !1,

ST!CHE!. 1958 : 224, 225 (Hét. Eur.) ; SLATER 1964b : 1449, 1450 (Cat. Lyg.) ; PÉ-

RICART 1996a : 344 (syn. de taborxkyi).

Adulte. Habitus macr, : vol, 3 p. 8, fig. 293a. —Brach., plus rarement macr. Les brach. res-
semblent à ceux d'I. hirtier>r »is mai » s'en distinguent, outre leur coloration foncière plus pâle,
par leur taille en moyenne plus petite, leurs pattes entièrement claires, et les caractères suivants :

articles 11 et HI des antennes plus minces, hérissées de poil » raides jusqu'à 6 tois aussi longs

que leur diamètre (fig. 290i) ; article 11 un peu plus court, 0.9S-1,15fois aussi long que le diatone.
Pronotum en moyenne un peu plus court, 1,25-1,55 lois aussi large que long.

Macr. : comme ci-dessus, mais pronotum plus court. 1,75-1,85 fois aussi large que long ;

hémélytres atteignant l'apex de l'abdomen.

Macr., brach. : Profémurs armés sur leur face antérieure de 2 rangées de petits tubercules
spiniformes (fig. 290j p. 437). d. Pygophore, vu de dessus, à bord postérieur plus brièvement
arrondi apicalement, la ligne de soies terminale formant une frange (fig. 290c) ; profil : lig. 290d ;
paramères : fig. 290g.

Long ; 5,7-6,8 mm ; antennes (articles) : (l)0,4S à 0,60- (H)1,13 à 1,50- (III)0,84 à 1,15-
(IV)0,90 à 1,0S mm. Large : diatone : 1,15-1,2S mm ; hémélytres (ensemble) 2,2-2,5 mm.

Nota. Des observations très récentes sur divers matériels d'I. hirtià croix et I. piillipe » me laissent
un doute sur la stabilité des caractères distinctifs proposé » pour séparer les deux espèces (forme
des pygophores, spinuhition des profémurs), qui pourraicnt n'avoir qu'une valeur statistique ; il

se peut même que ces taxa nc soient pas spécifiquement différents ; le groupe nécessitera une

nouvelle étude englobant également les taxa d'Asie Moyenne et Centrale.

Distribution. —Cette Ischnopeza est connue du Sud et de l'Est du bassin
méditerranéen. Son indication de France est erronée.

GRECE. Ile de Crète (=Kriti) (Htuss 1984) ; île de Santorini (RtEÜLR 1995) ; île de Rodhos
(MCSN !). —CHYPRE. Répandu (MZHF ! ; Lttsr>aERÜ 1948). —TURQUIE. Bulghar dagh (J.
SAttcni Rc leg. ; LttsisAvvoRi 1953), Ankara, Gaziantep, Belen, Tokat, Malatya, Adiyaman (SEt-
Det,sTÜcKER leg. !) : Adana (Honi Rt.A>soT 1955 : holotype de iiiborxkyi), —ALCÉRIE. Biskra
(MNHN ! ; Types de pallipei) ; « Rogassa » (Viai RT leg.> HNHM !), Aïn Sefra (MNHN !).—
TUNISIE. (HNHM !) ; île de Djerba VI 1983 (HEIss leg. !) (spécimen douteux). —LIBYF.. Cy-
rénaïque : « Barca » (=El Merj) (MCSN ! ; MA>set>si 1942). —EGYPTE. Mariout (HNHM !), côte
septentrionale : Borg el Arab, Dabaa, Alexandrie (PntastsER k. ALFtRRt 1953) ; Le Caire (ieh).—
ISRAEL. Répandu (div. coll, !). —SYRIE. (MNHN !): frontière turque, 10km de Hassa (Ecx-
ERLEtv leg. !); Sanamein (U. SAALAs leg. ; Lista!Avt;oRt 1953). —LIBAN. (J. SA>tcni Ro leg. ;

Ltstt'Avt'oRt 1953). —IRAQ. Al Qosh pr. Ninawa ; Irbil (LltsNAVUORI leg. !).
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sabulosus 177
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Scolopostethus 284
senzinitens 377
setulosa 84
similis 180
simonis 221
staphyli nifo rmi s 402
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Planche 7. —a, tVetopoplax ditomoides, spécimen des Pays-Bas, été 1997 ; —b, iMicroplar

interrupta sur une fleur de Fi(ago sp., Provence (Vaucluse) août 1982 ; —c, Attomaloptera

hetiaothemi, sur une tige de sa plante-hôte Tuberariu guttuta, en forêt de Fontainebleau,

juillet 1984. —Tailles des insectes : respectivement '3,7 mm, 3,3 mm et 1,9 mm.

a, cliché A. VAN FRANKENklv YzEN, Wageningen, Pays-Bas ; b,c, clichés Prof. J. CARAYoN.



Planche 8. —a, Piirirhisus brevipennis, spécimen brachyptère du Vaucluse. août 1979 :
— b, Eremocnris abi cris, sur litière de Cupressus, en Provence, janvier 1998 ;
—c, Sw)ioposretiius decorurus, spécimen dc Provence, janvier 1998 ; — d, Ischnope~u
Airricornis, courant sur la litière, en Provence, année 1979. Tailles des insectes :
respectivement 3 mm, 6,2 mm, 3.7 mm, 7 mm.

a,d, clichés Prof. J. Caawvvis ; b,c, clichés Dr J. Coi-tïx.



Planche 9. —Dernier stade larvaire. a, Xeun>ciudus hrachiidens, spécimen de Provence ;

long : 7,5 mm. Cliché Prof. J. CARAYoN, été 1980. —b, (iosrrodes grossipes, spécimen de la

forêt de Fontainebleau ; long : 5 mm. Cliché Ph. MAGNtsN, automne 1997.
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